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Veille du Saint Chabbat. Section de la Torah: Zakhor.

L'homme n'est jamais seul.L'homme n'est jamais seul.

Je commence ma lettre en te remerciant pour la peine

que tu t'es donneÂ e en venant d'un endroit si eÂ loigneÂ pour me

rendre visite. Ta visite a augmenteÂ ma confiance en D., car

j'ai vu que le Saint beÂ ni soit-Il ne laisse pas l'homme seul, ouÁ

qu'il soit, afin qu'il ne tombe pas.

Je ne peux exprimer avec des mots, la joie et le plaisir

que m'ont procureÂ s les livres de Rabbi Na'hman de Breslev -

le souvenir du Juste et du Saint est une beÂ neÂ diction - que tu

m'as apporteÂ s, ce sont vraiment des paroles du D. vivant. En

veÂ riteÂ , je n'ai pas beaucoup de temps pour les eÂ tudier, mais

pendant le peu de temps ouÁ je le fais, je ressens reÂ ellement un

plaisir unique. Les paroles de Rabbi Na'hman m'ont reÂ joui

quand il dit que le deÂ sespoir n'existe pas du tout dans le

monde. GraÃ ce aÁ cela, je me renforce reÂ ellement.

Faire des efforts pour recevoir la sagesse.Faire des efforts pour recevoir la sagesse.

A mon ami, Monsieur Zalman Shazar, PreÂ sident de

l'eÂ tat d'IsraeÈ l, qui met de la joie dans mon coeur, qui est cher

aÁ mes yeux et ne quitte jamais mes penseÂ es. Tu as fait des

efforts pour recevoir la sagesse, tu as ceint tes reins pour
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plonger dans la mer de la sagesse avec une foi claire. Tu

deÂ sires marcher dans les sentiers de la sagesse du fleuve

jaillissant, peÁ re de tous les sages, qui peut aller treÁ s bas, laÁ ouÁ

tout un chacun est tombeÂ et descendu, qui eÂ claire les yeux

des enfants d'IsraeÈ l pour leur montrer comment sortir des

torrents d'eaux du deÂ luge que sont l'atheÂ isme et les

croyances de folie, de vaniteÂ , du vide et du mensonge. C'est

pour cette raison que D. t'a choisi et a provoqueÂ des

occasions merveilleuses jusqu'aÁ ce que s'eÂ tablissent et se

renforcent notre lien et notre union d'ouÁ est neÂ ce livre: « A

l'Ecoute du Fleuve ».

Le monde repare par la melodie du Juste veritable.Le monde reÂpareÂ par la meÂlodie du Juste veÂritable.

A toi, aussi cher que mes yeux, mes os et ma chair, qui

te rapproches du Juste, coeur du monde et qui affines tes

oreilles pour entendre les merveilles extraordinaires du

chant et de la meÂ lodie des dix sortes de musique du Juste

veÂ ritable avec quoi il desseÁ che, bruÃ le et deÂ truit la racine des

souillures du mensonge, de l'atheÂ isme et des croyances

mensongeÁ res et graÃ ce aÁ cela, il gueÂ rit la fille du Roi qui

repreÂ sente l'ensemble des aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l. Le roi

Messie jouera cette meÂ lodie plus tard et graÃ ce aÁ cela, il

deÂ voilera, aux yeux de tous, D., Son reÁ gne et Sa domination.

Il reÂ parera le monde entier et rapprochera tous les gens de

D. beÂ ni soit-Il et de Sa Torah. GraÃ ce aÁ cet air, il deÂ voilera D.

8



dans le monde, c'est cela essentiellement le deÂ voilement de la

veÂ riteÂ , qui consiste aÁ ouvrir les yeux des gens afin qu'ils

voient. Ils verront et reconnaõÃ tront bien la nouvelle lumieÁ re

des lumieÁ res qui deÂ voilera des nouveauteÂ s tout aÁ fait

nouvelles, extraordinaires et merveilleuses aÁ l'infini.

'Au commencement': l'espoir se renouvelle chaque jour.Au commencement': l'espoir se renouvelle chaque jour.

(Brider hartziger shrek zich nit: Mon cher freÁ re, n'aie

pas peur).Ne t'alarme pas et ne sois troubleÂ par rien au

monde car il y a deÂ jaÁ maintenant, dans le monde, un MaõÃ tre

veÂ ritable qui peut tout reÂ parer. GraÃ ce aÁ lui, tout devient bon

et meÃ me les peÂ cheÂ s se transforment en meÂ rites. Il nous

appelle et crie vers nous: « GeÂ vald! zite aõÈ ch nit meÂ yaeÁ ch

Got iz mit dir, by dir, leõÈ ben dir (Oye, ne deÂ sespeÁ re pas, le

deÂ sespoir n'existe pas du tout, dans le monde) ». Il eÂ leÁ ve et

grandit la foi sainte dans le monde au point que meÃ me celui

qui est treÁ s souilleÂ , plongeÂ dans la fosse, enfonceÂ dans la

boue du gouffre et veÃ tu d'habits sales, aÁ D. ne plaise, peut,

lui aussi, se nettoyer, se laver et se purifier dans les sources

de ses conseils et de ses reÂ parations saintes qui purifient et

nettoient de toutes les saleteÂ s dans lesquelles nous sommes

tombeÂ s jusqu'aÁ preÂ sent, afin de pouvoir aller, propres et

purs, dans le palais du Roi et recevoir beaucoup de bien

cacheÂ que sont les treÂ sors de cadeaux gratuits. Il veut nous

donner tous les treÂ sors de cadeaux gratuits que le Roi a
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preÂ pareÂ s pour les hommes; heureux ceux qui les meÂ riteront.

Il y a deÂ jaÁ maintenant, dans le monde, un MaõÃ tre

veÂ ritable aux bonteÂ s cacheÂ es sans limite et qui ne finissent

jamais, qui n'ont pas eÂ teÂ deÂ voileÂ es depuis que le monde

existe car jusqu'aÁ preÂ sent, Il ne nous a pas priveÂ s de ses

bonteÂ s; meÃ me si quelqu'un s'est eÂ loigneÂ de D. beÂ ni soit-Il

comme il l'a fait, il faut alors, preÂ ciseÂ ment, qu'il se

souvienne de toutes les bonteÂ s merveilleuses que D. beÂ ni

soit-Il a faites pour lui, meÃ me s'il a transgresseÂ tant et plus,

meÃ me s'il a transgresseÂ toute la Torah des milliers de fois,

que D. nous en preÂ serve, malgreÂ cela, il n'y a pas du tout le

moindre deÂ sespoir dans le monde.

Il faut que l'homme recommence chaque fois aÁ se

renforcer pour revenir vers D. beÂ ni soit-Il. Cet homme

justement doit se reÂ jouir, car c'est cela principalement la

grandeur de D. beÂ ni soit-Il, lorsque ceux qui sont treÁ s loin se

rapprochent de Lui, Le reconnaissent et se renforcent dans

la foi. Le principe de la creÂ ation du ciel et de la terre tient

uniquement au fait que l'homme commence chaque fois au

deÂ but, comme s'il eÂ tait neÂ aujourd'hui, et comme si

aujourd'hui, il venait absolument de commencer; cela

correspond au verset: « Au commencement, D. creÂ a... »,

au commencement preÂ ciseÂ ment, pour ce commencement

dont nous venons de parler; ainsi, jusqu'aÁ preÂ sent, D. beÂ ni

soit-Il renouvelle, dans Sa bonteÂ , chaque jour et toujours, les

oeuvres de la creÂ ation et tout cela uniquement dans ce but,

pour ce renouvellement-laÁ , que chacun selon son niveau

recommence chaque jour, aÁ entrer au service de D. beÂ ni soit-
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Il; cet homme-laÁ doit justement se reÂ jouir du tout petit peu

de points positifs qui lui restent.

LumieÁre du Juste, lumieÁre de D.

AMonsieur... toi tu as meÂ riteÂ d'entrer dans le palais de

la sagesse et de la connaissance du fleuve jaillissant qui ne

tarit jamais, de geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration, pour abreuver

tous les enfants d'IsraeÈ l aux eaux de sa sagesse qui purifient

de toutes les impureteÂ s et font remonter tous les gens de

toutes leurs chutes, et de l'atheÂ isme jusqu'aÁ la foi totale, de

facË on parfaite. Le Juste eÂ claire et deÂ voile aÁ tout le monde la

lumieÁ re de la connaissance pour connaõÃ tre et reconnaõÃ tre D.,

c'est cela l'essentiel de la deÂ livrance totale; il deÂ voile et

eÂ claire de conseils profonds celui qui est dans les teÂ neÁ bres

eÂ paisses de l'heÂ reÂ sie, de l'atheÂ isme et des croyances

mensongeÁ res pour qu'il se rapproche de D. beÂ ni soit-Il. Il

deÂ truit et annule l'atheÂ isme et l'heÂ reÂ sie et les croyances

mensongeÁ res et construit la stature de la foi sainte jusqu'aÁ ce

que tout le monde sache et reconnaisse que l'Eternel D.

d'IsraeÈ l est le Roi et Il dirige tout selon Sa volonteÂ .

Une anneÂ e bonne et beÂ nie et une vie longue et

heureuse.
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Il incombe a tout juif de rapprocher les ames de D.Il incombe aÁ tout juif de rapprocher les aÃmes de D.

Le travail consistant aÁ rapprocher les aÃ mes de D. beÂ ni

soit-Il, est une chose difficile et treÁ s lourde; mais, malgreÂ

cela, il est neÂ cessaire de s'en occuper, car il incombe aÁ tout

juif de le faire, chacun selon son niveau. En effet, il est dans

l'ordre du monde, que la terre soit habiteÂ e par des hommes

doteÂ s de la connaissance veÂ ritable, c'est-aÁ -dire, pleins de la

connaissance de D. et qui s'eÂ cartent des peÂ cheÂ s... Cette

occupation est extreÃ mement cheÁ re et importante aux yeux de

D. beÂ ni soit-Il, plus que tous les travaux du monde; car c'est

cela essentiellement Sa grandeur et Sa gloire, quand ceux qui

sont treÁ s loin de la sainteteÂ se rapprochent de Lui. Mais qui

sait comment se comporter dans ce domaine? Qui rappro-

cher et qui ne pas rapprocher?

C'est pourquoi, pour le savoir il faut beaucoup de

prieÁ res et de supplications et cela aussi est difficile aÁ reÂ aliser

comme il le faut; car qui sait ordonner sa prieÁ re comme il

convient, en particulier pour une occupation aussi grande

que celle-laÁ et de laquelle deÂ pendent tous les mondes? C'est

pourquoi, notre occupation dans ce domaine ne peut se faire

qu'avec la force de la connaissance du Juste veÂ ritable, car

c'est par son intermeÂ diaire justement que D. beÂ ni soit-Il

eÂ claire les yeux de tous ceux qui deÂ sirent savoir vraiment

comment s'occuper de cet eÂ difice saint, de rapprocher les

aÃ mes de D. beÂ ni soit-Il, veÂ ritablement. Et cela incombe aÁ

tout juif qui veut se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, vraiment,

car de meÃ me que lui-meÃ me doit revenir vers D. et se

rapprocher de Lui, de meÃ me il doit parler avec ses amis pour
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les rapprocher de la pure veÂ riteÂ , et ce faisant, chacun recË oit

quelque chose de l'autre. Mais, il n'est pas possible de

s'occuper de cela, si ce n'est par l'intermeÂ diaire du Juste, car

c'est graÃ ce aÁ lui que nous pouvons adresser notre prieÁ re

devant D. pour qu'Il nous aide aÁ connaõÃ tre veÂ ritablement

comment nous comporter pour reÂ aliser cet eÂ difice, comment

faire pour repousser le mal de nous-meÃ mes et des aÃ mes qui

sont proches de nous.

Avoir la foi pour connaõÃtre D.

D. beÂ ni soit-Il a reÂ veilleÂ ton aÃ me et sanctifieÂ ton coeur

geÂ neÂ reux et les excellentes aptitudes que tu as pour grandir

et faire connaõÃ tre le nom du Juste veÂ ritable et unique au

monde, qui s'eÂ leÁ ve treÁ s haut, bien au-dessus de tous les

Justes veÂ ritables eÂ lus, uniques dans leurs geÂ neÂ rations. Il nous

abrite et nous proteÁ ge maintenant aussi, meÃ me au milieu de

toutes les obscuriteÂ s et les eÂ loignements de chacun, qui

existent de nos jours, aÁ la fin des temps.

Heureux tu es, mon freÁ re, heureux tu es des milliers de

fois, car le fond de ton coeur comprend et ressent la veÂ riteÂ

pure d'entre toutes, qui brille actuellement dans le monde.

A cause de la multiplication des peines de mon aÃ me, aÁ

cause des tribulations ameÁ res qui m'entourent, je n'ai aucun

savoir et je n'ai rien aÁ dire. Cependant, eu eÂ gard aÁ ton amitieÂ
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treÁ s agreÂ able, graveÂ e au fond de mon coeur, je n'ai pu me

retenir de t'eÂ crire ce que je sais, en rassemblant toutes mes

forces; oui, je sais qu'il est enracineÂ au fond de ton coeur, un

point de foi sainte en D. beÂ ni soit-Il, en Sa Torah et en le

Juste veÂ ritable, eÂ lu parmi les Justes choisis qui est la source

de toutes les deÂ livrances et avec ses paroles nous pouvons

nous consoler et ranimer nos aÃ mes en tout endroit et en tout

temps. Avec les sources de la sagesse de sa Torah, il nous

eÂ claire d'une foi veÂ ritable parmi toutes; cette foi, c'est elle

qui est la source de la sagesse, car graÃ ce aÁ elle, on arrive aÁ

percevoir la DiviniteÂ et aÁ voir de ses yeux, la DiviniteÂ , Sa

royauteÂ et Sa domination.

C'est pourquoi, pour cette raison, je viens chaque fois,

vers toi te reÂ veiller pour que tu aies des penseÂ es profondes,

que tu te renforces et te raffermisses avec une treÁ s grande

volonteÂ ; je t'appelle cordialement, pour que tu perseÂ veÁ res

dans le devoir saint qui t'incombe, pour eÂ tudier ses livres

chaque jour et voir les lumieÁ res nouvelles et extraordinaires

qui s'y trouvent jusqu'aÁ ce qu'entrent dans ton coeur les

bonnes odeurs saintes qu'ils renferment, pour accomplir et

reÂ aliser. Le Satan, en effet, guette l'homme toujours et

essentiellement vers le tard et la fin de sa vie, en particulier

dans nos geÂ neÂ rations actuelles et il n'est pas possible de

passer par dessus l'enfer qui est en fait notre monde et de le

sauter, si ce n'est graÃ ce aÁ la force du Juste veÂ ritable, ses

conseils et ses livres saints pleins de ses conseils profonds,

inteÁ gres et treÁ s simples pour tout un chacun, en tout endroit

et aÁ tout moment. Ils rattachent l'aÃ me de chaque juif aÁ D.

beÂ ni soit-Il, comme si cela eÂ tait un sceau sur son coeur.
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Le 'feu' du Juste pour bruÃ ler « les ronces et les eÂpines ».

Tu as meÂ riteÂ de venir en aide geÂ neÂ reusement et te

joindre efficacement aÁ la construction de l'eÂ difice nouveau et

agreÂ able, la grande salle d'eÂ tudes de notre MaõÃ tre, le

souvenir du Juste est une beÂ neÂ diction.

'Hanoucah

Par la force du miracle de 'Hanoucah, nous arrivons aÁ

faire venir la clarteÂ de la veÂ riteÂ meÃ me dans l'obscuriteÂ de la

nuit pour annuler l'eÂ change de l'esclave avec le fils du roi, et

pouvoir deÂ terminer la veÂ riteÂ de D., afin de connaõÃ tre qui doit

eÃ tre appeleÂ vraiment du nom de fils de l'esclave et qui doit

eÃ tre appeleÂ vraiment du nom du fils du roi.

La longue dureÂ e de l'exil provient, essentiellement, des

querelles et de la haine gratuite. En effet, ces souillures sont

plus graves que tous les autres peÂ cheÂ s et, bien qu'il y ait

beaucoup de peÂ cheÂ s, en particulier maintenant, de nos jours,

D. beÂ ni soit-Il, malgreÂ cela, nous en deÂ livrera dans l'avenir.

Souviens-toi bien de toutes les bonteÂ s, des miracles et

des merveilles que D. beÂ ni soit-Il a faits en notre faveur dans

cette geÂ neÂ ration, dans notre grande bassesse, par le fait que

nous avons meÂ riteÂ de nous unir avec des liens d'amour au

Juste veÂ ritable qui, par le feu de son enseignement et la

connaissance qu'il a deÂ voileÂ e avec des traits de feu

correspondant aÁ « n'est-ce pas que mes paroles sont comme

du feu », bruÃ le et deÂ truit toutes les ronces et les eÂ pines qui
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entourent la rose placeÂ e tout en haut, et qui sont les

croyances mensongeÁ res des propheÁ tes du mensonge et toutes

les heÂ reÂ sies, les questions et les eÂ garements qu'ameÁ nent les

atheÂ es sur D. beÂ ni soit-Il, Sa Torah et Ses Justes veÂ ritables;

c'est de laÁ que vient principalement la longue dureÂ e de l'exil.

Le Satan se renforce et s'efforce par ses ruses

d'empeÃ cher l'homme de se rapprocher du Juste veÂ ritable

de qui deÂ pend essentiellement la reÂ paration totale de son

aÃ me et tout l'espoir d'IsraeÈ l. Plus un homme a un grand

niveau et se situe aÁ un degreÂ treÁ s eÂ leveÂ , plus le Satan se

renforce contre lui afin de l'empeÃ cher de se rapprocher de ce

Juste, car si cet homme s'en rapprochait, qui sait le bien et la

reÂ paration pour l'ensemble d'IsraeÈ l qui en reÂ sulteraient.

Bien qu'il existe beaucoup de peÂ cheÂ s, la querelle qui se

deÂ veloppe contre le Juste veÂ ritable est, parmi nos souillures,

plus grave que tous les peÂ cheÂ s et, bien qu'il y ait beaucoup

de peÂ cheÂ s, en particulier maintenant comme on le voit de

nos jours, ouÁ ils sont treÁ s nombreux, D. beÂ ni soit-Il malgreÂ

cela, nous en deÂ livrera par la suite. Tout aurait eÂ teÂ reÂ pareÂ

par le Juste veÂ ritable qui eÂ claire les juifs et leur montre des

chemins saints et nouveaux compleÁ tement, pour les ramener

des mauvais chemins et les reÂ parer tous, seulement le Satan

s'eÂ tend en long et en large pour eÂ loigner de manieÁ re

consideÂ rable, les gens du Juste veÂ ritable qui a ce pouvoir.
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Retrouver ce que l'on a perdu.

D. beÂ ni soit-Il terminera certainement ce qu'il a aÁ faire,

Il aura le dessus. De toutes les penseÂ es de repentir qui

viennent aÁ l'homme, il ne s'en perd pas une seule, bien qu'il

n'arrive pas encore aÁ un repentir convenable. MeÃ me si le

Satan se renforce par la suite davantage contre cet homme et

que ce dernier tombe treÁ s bas, aÁ D. ne plaise, malgreÂ cela,

chaque fois qu'il a une prise de conscience, meÃ me une toute

petite, de la taille d'un cheveu, cette prise de conscience n'est

jamais perdue. En fin de compte, graÃ ce aÁ cela, cet homme

aura sa reÂ paration par le rassemblement de toutes les

penseÂ es de repentir qu'il a eues, de temps en temps, au cours

de sa vie, graÃ ce aÁ la force du grand Juste qui renforce et

ranime tout le monde, ceux qui sont aÁ un niveau eÂ leveÂ et

ceux qui se trouvent aÁ un niveau bas et il reÂ veille et ranime

tous ceux qui sont tombeÂ s treÁ s bas et il leur fait savoir que

D. remplit de Sa gloire toute la terre, et ceci correspond au

verset: « reÂ veillez-vous et chantez, vous, voisins de la

poussieÁ re ».

Quand un homme est exileÂ et eÂ carteÂ de la sainteteÂ

d'IsraeÈ l dans des endroits treÁ s eÂ loigneÂ s de D. beÂ ni soit-Il et

qu'il n'a pas de place ouÁ poser la plante de son pied, alors il

faut qu'il se renforce beaucoup dans la foi en les sages car

actuellement l'essentiel de la reÂ paration se fait uniquement

par la force du Juste veÂ ritable en qui il croit, qui est du

niveau de l'esprit qui renferme la sagesse supeÂ rieure, car par

le fait que l'on s'inclut en lui vraiment, toutes les frontieÁ res

et les limitations sont corrigeÂ es vraiment et tout est reÂ pareÂ .
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Il convient de comprendre que ce n'est pas sans raison

que nous avons meÂ riteÂ dans cette geÂ neÂ ration, une telle

lumieÁ re. Nous n'avons pas la moindre consolation aÁ notre

exil et aÁ l'obscuriteÂ que nous traversons en dehors du meÂ rite

et de la force de l'enseignement et des conversations saintes

de notre MaõÃ tre saint et redoutable, le souvenir du Juste est

une beÂ neÂ diction. Ceci nous consolera de notre taÃ che et du

labeur de nos mains.

On comprend de laÁ que l'on n'a jamais entendu de

telles choses.

Il faut rechercher et demander instamment ce que l'on

a perdu; les pertes, dans la majoriteÂ des cas, se trouvent dans

un endroit deÂ sert et deÂ soleÂ , dans un endroit de chaos et de

vide et il faut se renforcer beaucoup lorsqu'on doit traverser

de tels endroits pour rechercher ce que l'on a perdu depuis

tant d'anneÂ es. Il est difficile d'empeÃ cher que, pendant cette

recherche, on ne perde encore davantage; c'est pourquoi,

celui qui veut eÂ pargner sa vie doit eÂ normeÂ ment se renforcer

sans jamais deÂ sespeÂ rer de rechercher et de demander, quoi

qu'il arrive, meÃ me s'il lui semble qu'il subit davantage de

pertes chaque fois, aÁ D. ne plaise; malgreÂ cela, il faut qu'il

fasse ce qu'il lui incombe de faire, c'est-aÁ -dire, rechercher

davantage avec volonteÂ , deÂ sir et en se languissant, et meÃ me

s'il ne trouve rien, il doit croire que certainement, il trouve

beaucoup graÃ ce seulement aÁ sa demande et sa recherche. En

effet, la seule peine que l'on se donne seulement dans cette

recherche, meÃ me quand on ne trouve pas, repreÂ sente un

beÂ neÂ fice sans mesure, au delaÁ de toutes les richesses du
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monde et meÃ me plus, du fait que nous sommes suÃ rs que

certainement nous arriverons en fin de compte aÁ tout

trouver si nous meÂ ritons de nous renforcer, de demander et

de rechercher toujours.

Il convient d'eÃ tre treÁ s contents que, malgreÂ tout, D.

beÂ ni soit-Il, nous a fait meÂ riter de nous appuyer sur un Juste

d'une telle sainteteÂ , qui nous a deÂ voileÂ des choses aussi

extraordinaires.

Si tu es petit aÁ tes yeux et qu'il te semble que tu es treÁ s

loin de D. beÂ ni soit-Il, aÁ cause de tes actions, il convient au

contraire de te reÂ jouir encore davantage en te disant:

« malgreÂ cela, D. beÂ ni soit-Il a fait meÂ riter un homme

comme moi de s'appuyer sur un Juste aussi saint, qui a

deÂ voileÂ des choses aussi extraordinaires ».

Il est bon de louer D. du fait que ton deÂ sir et ta

consolation sont une lumieÁ re de veÂ riteÂ qui eÂ claire tout et qui

est la consolation pour tout et par-dessus tout, l'essentiel

c'est la grande force de l'Ancien en sainteteÂ , Ancien parmi

les Anciens, sur lequel nous nous appuyons. Gloire aÁ D.,

nous avons sur qui nous appuyer. Fort, sois fort, car D. est

preÁ s de toi, avec toi. N'aie pas peur et ne t'effraie pas; c'est

en D. qu'il faut espeÂ rer pour que tout se transforme en bien.

D. te conduira dans le chemin droit et vrai, toujours.
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Etudier les eÂcrits du Juste.

Le Satan guette toujours l'homme et principalement

sur le tard et vers la fin de sa vie car plus l'homme vieillit,

plus il doit se rapprocher de sa source et de sa reÂ paration et

c'est pourquoi la guerre contre son mauvais penchant

devient treÁ s dure. Il n'est pas possible d'eÂ viter l'enfer qui est

ce monde et de passer par-dessus si ce n'est graÃ ce aÁ la force

du Juste veÂ ritable, ses livres, ses conseils treÁ s profonds et

parfaits pour toute personne qui rattache sa vie aÁ D. beÂ ni

soit-Il comme si cela eÂ tait un sceau sur son coeur, comme l'a

dit notre MaõÃ tre - le souvenir du Juste est une beÂ neÂ diction -

en ces termes: « Moi, je n'ai rien du tout aÁ faire dans ce

monde, car pour moi-meÃ me, je n'ai rien aÁ faire; je suis venu

dans ce monde uniquement pour rapprocher les aÃ mes des

enfants d'IsraeÈ l de D. beÂ ni soit-Il ».

C'est pourquoi, je me tourne vers toi, du fond de mon

coeur, pour te fixer l'obligation sainte qui t'incombe d'avoir

des penseÂ es profondes, afin de te renforcer et de t'affermir

avec une volonteÂ treÁ s forte pour meÂ diter ses livres saints,

tous les jours et voir les lumieÁ res nouvelles et extraordinaires

qui brillent en eux jusqu'aÁ ce qu'entrent dans ton coeur, les

bonnes odeurs qu'ils contiennent, pour te permettre de

reÂ aliser et d'achever, cela repreÂ sente le but principal parmi

tous.
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Priere pour se preserver de l'atheisme et de l'abattement.PrieÁre pour se preÂserver de l'atheÂ isme et de l'abattement.

MaõÃ tre du monde, plein de miseÂ ricorde, Roi qui deÂ livre

et qui sauve, aie pitieÂ de nous, proteÁ ge-nous et sois

compatissant envers nous; fais-le pour Toi et pour eux.

Enseigne-nous et instruis-nous graÃ ce aÁ la force et au meÂ rite

du grand Juste, unique au monde, qui est du niveau de

MoõÈ se notre MaõÃ tre, qui a la force de nous racheter pour

annuler les deÂ crets et les jugements arreÃ teÂ s dans Tes 24 saints

tribunaux. ReÂ veille Ta grande miseÂ ricorde et Tes bonteÂ s

multiples, brise, renverse, deÂ truis, aneÂ antis et annule toutes

les heÂ reÂ sies du monde entier et en particulier celles de tout

Ton peuple, les enfants d'IsraeÈ l ouÁ qu'ils se trouvent, et dans

Ta grande miseÂ ricorde, fais apparaõÃ tre et ameÁ ne toujours

dans le monde des moments propices.

Transforme et change l'abattement en volonteÂ , graÃ ce aÁ

la force et au meÂ rite du Juste veÂ ritable, du niveau de MoõÈ se

qui se tient entre l'abattement et la volonteÂ , qui a toujours

sacrifieÂ sa vie pour annuler toutes les heÂ reÂ sies et l'atheÂ isme

du monde et faire remonter les esprits de l'abattement

jusqu'aÁ la volonteÂ ; et meÃ me maintenant, apreÁ s avoir quitteÂ

ce monde, il s'occupe encore, aÁ chaque geÂ neÂ ration, de faire

des convertis et d'amener beaucoup de gens au repentir dans

le monde pour les sortir de l'abattement et de l'atheÂ isme, les

eÂ lever et les rattacher aÁ la volonteÂ supeÂ rieure et faire venir

une grande foi dans le monde. Il peÂ neÁ tre dans les

profondeurs de la mer de la sagesse du Juste, le maõÃ tre de

la prieÁ re, qui nous fait remonter de toutes les heÂ reÂ sies et de

l'atheÂ isme vers une foi totale et transforme l'abattement en
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volonteÂ supeÂ rieure. Il s'occupe de nos reÂ parations et de la

reÂ paration de tout le monde, pour faire remonter de toutes

les heÂ reÂ sies et de l'atheÂ isme vers une foi totale.

De graÃ ce, mon D., miseÂ ricordieux, plein de miseÂ r-

icorde, bon, plein de bonteÂ s, qui a des penseÂ es dont aucune

n'est eÂ carteÂ e, Toi dont les penseÂ es bienveillantes sont pour

toutes les geÂ neÂ rations, prends-nous en pitieÂ pour Toi, graÃ ce

aÁ sa force et son grand meÂ rite, et eÂ pargne-nous en cette

eÂ poque de grand malheur ouÁ les heÂ reÂ sies et l'atheÂ isme se

deÂ veloppent eÂ normeÂ ment dans le monde, que D. nous en

preÂ serve, au point qu'il n'y a pas de chemin vers lequel se

tourner, ni aÁ droite ni aÁ gauche et que presque tous les jours,

beaucoup d'aÃ mes sont prises dans le filet des atheÂ es qui

dispensent aux jeunes gens de mauvais enseignements en

leur faisant apprendre la sagesse et les langages des ...

Nous n'avons personne sur qui nous appuyer si ce

n'est sur notre PeÁ re qui est aux cieux et sur la force et le

meÂ rite de MoõÈ se, notre MaõÃ tre et tous les Justes veÂ ritables,

les grands qui savent faire venir un moment propice et

adoucir tous les jugements rigoureux dans le monde et

changer l'abattement en volonteÂ .
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Remercier D. pour son cadeau : le Juste et ses conseils.

Mon cher fils, souviens-toi treÁ s bien de toutes les

bonteÂ s et merveilles que D. beÂ ni soit-Il a faites en ta faveur;

que D. les multiplie par mille pour toi. Le Juste veÂ ritable,

notre saint MaõÃ tre de meÂ moire beÂ nie, son unique deÂ sir et son

aspiration sont que nous meÂ ritions de nous conduire selon

ses paroles, c'est-aÁ -dire, les reÂ aliser simplement, tirer les

conseÂ quences des eÂ veÂ nements et trouver pour nous-meÃ mes

des conseils chaque jour, toujours, pour tout ce qui arrive aÁ

l'homme, aÁ chaque moment et aÁ chaque instant, le jour et la

nuit, quand il se couche et quand il se leÁ ve, quand il va en

chemin, dans son enfance, dans son adolescence et dans sa

vieillesse, du deÂ but de sa vie jusqu'aÁ la fin, que ce soit pour

lui-meÃ me ou dans son comportement avec sa maison, sa

femme et ses enfants.

Qu'est-ce qui est prioritaire? La premieÁ re chose c'est de

nous rappeler, chaque fois, toutes les bonteÂ s et les bienfaits

merveilleux que D. a faits en notre faveur. Fais, mon D., que

nous meÂ ritions de discuter de ces choses qui se trouvent au

plus haut des cieux, jusqu'aÁ l'infini, pour nous redonner la

vie dans cette geÂ neÂ ration obscure, orpheline et dans notre

eÂ tat qui est si bas.

Tu as mis de la joie dans mon coeur, c'est pourquoi

nous sommes tenus de remercier et de louer toujours D. qui

a fait en notre faveur des bonteÂ s et des bienfaits merveilleux,

par ton envie treÁ s forte d'eÂ couter le secret de choses aussi

extraordinaires que celles que nous avons meÂ riteÂ de discuter,
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ces choses qui se trouvent au plus haut des cieux jusqu'aÁ

l'infini, qui nous redonnent la vie, dans cette geÂ neÂ ration

obscure et dans notre eÂ tat si bas.

Le Juste, berger veÂritable.

Tu reÂ jouis et deÂ lectes ton aÃ me avec les lumieÁ res

brillantes, supeÂ rieures et extraordinaires qui gueÂ rissent ton

corps et ton aÃ me et qui purifient des plus grandes impureteÂ s

que sont l'heÂ reÂ sie et les croyances mensongeÁ res des

menteurs, gens chargeÂ s d'honneurs et orgueilleux, qui

combattent avec effronterie pour eÂ loigner et seÂ parer les

enfants d'IsraeÈ l du Juste veÂ ritable, source principale et

racine de leurs vies pour toutes les geÂ neÂ rations, aÁ jamais. A

cause de cela, ils retiennent et entraõÃ nent toutes les heÂ reÂ sies

et tous les malheurs et les destructions qui s'abattent sur les

enfants d'IsraeÈ l mais le Juste, certainement, paracheÁ vera

tout selon sa volonteÂ , reÂ parera le monde aÁ la perfection

comme il l'a promis lorsqu'il a dit: « Est-ce que je n'ai pas

accompli? J'ai accompli et j'accomplirai ».

Sache que la deÂ livrance deÂ pend essentiellement et

uniquement du fait que se deÂ voile et brille la lumieÁ re de

notre MaõÃ tre et que soit hisseÂ son drapeau dans le monde

pour que soit connu de tous que notre MaõÃ tre, de meÂ moire

beÂ nie, brille sur toute la terre et que tous sachent qu'en se
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rapprochant de lui, brilleront toutes les lumieÁ res qui devront

briller par l'intermeÂ diaire du Messie, notre Juste.

Tu deÂ sires beaucoup entendre parler du mendiant

extraordinaire, qui a des eÂ paules larges pour nous relever de

tous les endroits dans lesquels nous sommes tombeÂ s.

Tu as une aÃ me eÂ leveÂ e... Tu mets et aiguises ton savoir

et ton esprit pour atteindre et comprendre la douceur des

lumieÁ res brillantes et supeÂ rieures du Juste, le berger veÂ ritable

qui rassemble les enfants d'IsraeÈ l qui sont disperseÂ s, soumet

et annule leur mal et les rapproche de D. beÂ ni soit-Il.

Heureux tu es d'avoir gouÃ teÂ aux deÂ lices de la veÂ riteÂ pure et

d'avoir eÂ teÂ sauveÂ du poison de l'impureteÂ et du mensonge de

l'atheÂ isme et des heÂ reÂ sies, ces choses qui ont leur racine dans

l'atheÂ isme, l'heÂ reÂ sie et les croyances mensongeÁ res des

propheÁ tes du mensonge qui courent apreÁ s les honneurs et

l'orgueil et qui combattent avec effronterie pour cacher et

eÂ loigner la lumieÁ re du Juste veÂ ritable qui deÂ livre IsraeÈ l dans

toutes les geÂ neÂ rations, aÁ jamais, et qui est le berger veÂ ritable

qui rassemble tous les meÂ chants qui sont loin de la sainteteÂ

et qui sont disperseÂ s.

25



Comment se rapprocher du Juste.

L'impureteÂ de l'heÂ reÂ sie et de l'atheÂ isme augmente. Que

D. beÂ ni soit-Il, dans Sa grande miseÂ ricorde, ait pitieÂ de nous

pour que nous nous efforcions le plus possible de bien nous

garder du mensonge et des souillures qui se reÂ pandent dans

le monde des croyances mensongeÁ res. Il faut aussi nous

preÂ server beaucoup, meÃ me des erreurs qui circulent parmi

ceux qui craignent D. et qui ont la foi mais qui sont loin du

Juste veÂ ritable et de la veÂ riteÂ pure. A ce sujet, il y a beaucoup

aÁ dire mais il n'est pas possible de le faire pour de

nombreuses raisons.

Celui qui veut eÂ pargner vraiment sa vie authentique,

doit se renforcer beaucoup pour se preÂ server du mensonge et

des souillures qui se reÂ pandent dans le monde et eÃ tre fort,

ferme et treÁ s courageux pour ne pas se soumettre aÁ ceux qui

l'empeÃ chent de se rapprocher du Juste.

Il faut eÃ tre un heÂ ros courageux et treÁ s fort, face aÁ tous

les empeÃ cheurs et eÃ tre treÁ s courageux face aÁ ceux qui

s'opposent aÁ ce que l'on se rapproche du Juste, en particulier

pour ne pas se soumettre aux orgueilleux qui sont du niveau

de Aman et qui veulent eÂ loigner les gens du Juste comme il

est eÂ crit: « Et MardocheÂ e ne s'agenouilla pas et ne se

prosterna pas ».

Il n'est possible aÁ l'homme de se rapprocher du Juste

veÂ ritable qu'en annulant sa personne, son prestige et sa

renommeÂ e devant le Nom de Son reÁ gne glorieux, beÂ ni soit-
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Il; cette annulation doit eÃ tre totale et alors il pourra s'inclure

dans le nom du Juste qui peut le rapprocher de D. beÂ ni soit-

Il et de sa Torah.

Selon le degreÂ d'humiliteÂ et de modestie veÂ ritable que

l'homme atteint, il va meÂ riter de se rapprocher du Juste et de

vivre une vie bonne, veÂ ritable et longue.

Celui qui veut marcher dans le chemin de la veÂ riteÂ et

eÂ pargner vraiment sa vie veÂ ritable doit eÃ tre fort et treÁ s

courageux et se tenir comme une colonne de fer face aux

empeÃ cheurs et aÁ ceux qui s'opposent au grand Juste, qui

veulent l'eÂ loigner du Juste veÂ ritable qui peut descendre treÁ s

bas jusqu'au niveau ouÁ chacun est tombeÂ ou est descendu, et

il peut le remonter de laÁ , au degreÂ le plus eÂ leveÂ , graÃ ce aÁ sa

sagesse extraordinaire.

Toute notre reÂ paration ne se fera que par l'intermeÂ -

diaire du Juste grand, admirable, unique qui peut des-

cendre... comme on l'a dit plus haut. Si tout le monde

s'annulait devant lui compleÁ tement, alors tout serait deÂ jaÁ

reÂ pareÂ entieÁ rement, mais non seulement, aÁ notre regret, les

gens ne s'annulent pas devant lui, mais au contraire, ils

s'opposent au Juste et disent des insultes, des moqueries, des

railleries, de la meÂ disance et des mensonges sur lui et sur les

gens « cacher » et vrais, au point que la veÂ riteÂ est jeteÂ e aÁ

terre, causant tous les dommages au monde, ce qui entraõÃ ne

principalement l'allongement de l'exil.

Et maintenant, tout notre espoir reÂ side dans le fait que
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tout soit reÂ pareÂ par le Messie, notre Juste qui reÂ veÂ lera la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable dans le monde et graÃ ce aÁ cela, tout

sera reÂ pareÂ , les querelles cesseront et une paix merveilleuse

reÂ gnera dans le monde.

Transmettre les enseignements du Juste.

A toi, prunelle de mes yeux, mes os, ma chair, qui te

portes vers le Juste, le coeur du monde. Tu as affineÂ tes

oreilles pour eÂ couter les merveilles extraordinaires, le chant

et la meÂ lodie des dix sortes de musiques du Juste veÂ ritable

avec quoi il bruÃ le, consume et deÂ truit la racine des souillures

du mensonge, de l'heÂ reÂ sie et des croyances mensongeÁ res et

graÃ ce aÁ cela, il gueÂ rit la fille du Roi qui repreÂ sente l'ensemble

des aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l. Le roi Messie jouera cette

meÂ lodie plus tard et graÃ ce aÁ cela, il montrera aux yeux de

tous, la DiviniteÂ , Sa royauteÂ et Sa domination. Il reÂ parera le

monde entier et rapprochera tous les gens de D. beÂ ni soit-Il

et de Sa Torah. GraÃ ce aÁ cela, il deÂ voilera son D. dans le

monde et c'est cela qui repreÂ sente l'essentiel du deÂ voilement

de la veÂ riteÂ , les gens qui ouvrent les yeux afin de voir et de

reconnaõÃ tre la nouvelle lumieÁ re des lumieÁ res qui fera

deÂ couvrir des commentaires nouveaux, extraordinaires et

merveilleux, sans limite.

Je veux me reÂ jouir des miracles que D. a faits en faveur
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de l'ensemble des enfants d'IsraeÈ l, graÃ ce au meÂ rite et aÁ la

force du Juste, apreÁ s tant d'anneÂ es d'investissement et tout

ce que tu as meÂ riteÂ de connaõÃ tre, de voir et pour connaõÃ tre et

t'attacher au Juste veÂ ritable, lumieÁ re nouvelle qui a deÂ voileÂ

des lumieÁ res nouvelles, extraordinaires et merveilleuses, sans

limite, pour enseigner la sagesse veÂ ritable aÁ tout homme.

Aussi, que D. augmente Sa bonteÂ pour te sauver deÂ finitive-

ment.

Vois aussi, vois combien D. beÂ ni soit-Il a manifesteÂ Sa

grande bonteÂ en ta faveur. Tu as donneÂ ta vie et investi ton

intelligence et ton coeur pour connaõÃ tre et t'attacher au Juste

veÂ ritable, saint et extraordinaire, lumieÁ re nouvelle qui

deÂ voile des choses nouvelles, merveilleuses et extraordinaires

sans limite, qui n'ont jamais eÂ teÂ entendues, pour nous faire

vivre, graÃ ce aÁ elles, meÃ me dans l'obscuriteÂ la plus totale, en

cette fin des temps ouÁ les enfants d'IsraeÈ l s'eÂ garent

maintenant beaucoup, en commettant les erreurs de ceux

qui se sont deÂ tourneÂ s de D. beÂ ni soit-Il, et courent apreÁ s la

vaniteÂ de l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res.

Veille aÁ recevoir la gloire uniquement pour la remonter

au Roi de la gloire, au D. des armeÂ es qui est le Roi de la

gloire; il n'est pas possible d'expliquer tout ce que j'ai dans

le coeur aÁ ce sujet et tout cela afin que tu puisses reÂ aliser ton

grand deÂ sir de faire connaõÃ tre et propager dans le monde;

maintenant, oui maintenant, le moment est venu ouÁ tu peux

le faire alors que nous sommes dans la miseÁ re et l'extreÃ me

bassesse dans lesquelles nous sommes tombeÂ s de manieÁ re

stupeÂ fiante. Tu ne sais pas, mon freÁ re, mon ami, jusqu'ouÁ
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arrive cette bonteÂ extraordinaire pour que nous ayons pu

meÂ riter chacune de ces paroles.

D. renforcera ton coeur et grandira ton esprit pour

penser et deÂ sirer avoir pitieÂ des enfants d'IsraeÈ l, une pitieÂ

veÂ ritable pour eÂ clairer leurs yeux de la lumieÁ re du Juste

veÂ ritable car nous avons besoin de la deÂ livrance et de

beaucoup, beaucoup de miseÂ ricorde pour arriver aÁ sortir du

gouffre de la mer qui s'eÂ tend dans ces geÂ neÂ rations, aÁ la fin de

ce dernier exil.

Maintenant, tu as meÂ riteÂ d'eÃ tre eÂ lu apreÁ s tant d'anneÂ es

passeÂ es aÁ avoir pitieÂ de toi, et tu as commenceÂ aÁ faire germer

le bien et tu as donneÂ ta vie et mis tout ton esprit et ton

coeur pour t'attacher au Juste veÂ ritable qui s'occupe de

ramener tout le monde au bien et qui reÂ pand une paix

merveilleuse dans le monde, meÃ me chez les autres peuples du

monde pour qu'ils reviennent et se convertissent de leur

plein greÂ , aÁ la foi juive. Il peut rattacher et ramener le monde

entier aÁ D. beÂ ni soit-Il, meÃ me ceux qui sont treÁ s loin de la

sainteteÂ .

Le Juste, vitaliteÂ de toutes les creÂatures.

Que D. reÂ jouisse ton aÃ me, te renforce et te donne la

santeÂ pour une longue vie dans tous les mondes. Il se glorifie
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et se pare de toi pour tous les points positifs et principale-

ment pour ce point supeÂ rieur qui est de deÂ sirer, de tout ton

coeur, te reÂ fugier sous les ailes du Juste, le sage, le dirigeant

veÂ ritable qui est le principe de ta vitaliteÂ et la vitaliteÂ de la

racine de toutes les creÂ atures pour toutes les geÂ neÂ rations.

Que D. reÂ jouisse ton aÃ me, te renforce et te donne la

santeÂ . Le MaõÃ tre de la miseÂ ricorde reÂ jouira et gueÂ rira ton

aÃ me. Il te renforcera et te donnera la santeÂ pour de longs

jours, dans ton corps et dans ton aÃ me, dans les domaines

mateÂ riel et spirituel, allongera ta vie et augmentera tes

anneÂ es dans le bonheur, pour voir le bien de D. et la beauteÂ

de Sa splendeur.

Ta grande modestie m'a inciteÂ aÁ venir te parler de ce

que D. m'inspirera. Le MaõÃ tre de la miseÂ ricorde aura pitieÂ de

Son peuple et reÂ jouira et gueÂ rira ton aÃ me..

Ne pas avoir peur, le Juste releve de toutes les chutes.Ne pas avoir peur, le Juste releÁve de toutes les chutes.

...Il a ouvert nos yeux pour que nous voyions la

veÂ raciteÂ du point de veÂ riteÂ ; il a eÂ galement eÂ teÂ fait pour nous

ce qui a eÂ teÂ fait dans ces geÂ neÂ rations, les dernieÁ res, et malgreÂ

cela, heureux nous sommes car Il a ouvert nos yeux pour

voir le Juste veÂ ritable qui, graÃ ce aÁ sa grande sainteteÂ ,

descend au niveau le plus bas ouÁ sont tombeÂ s les enfants
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d'IsraeÈ l, dans chaque geÂ neÂ ration et il eÂ claire le coeur des

enfants d'IsraeÈ l, chacun d'eux. MeÃ me dans l'obscuriteÂ la

plus grande et la plus totale, tu te renforceras aussi, avec une

volonteÂ forte et de grands deÂ sirs pour revenir vers D. beÂ ni

soit-Il. En effet, meÃ me une petite prise de conscience, aussi

fine qu'un cheveu, n'est jamais perdue car le Juste veÂ ritable

surveille cela, il recueille et rassemble tous les bons deÂ sirs et

construit avec eux des eÂ difices merveilleux; il ramasse,

recueille et rassemble tous les points positifs qu'il y a en eux.

L'essentiel de notre existence et de notre situation, au

milieu de la forte recrudescence de l'obscuriteÂ actuelle,

repose uniquement sur l'entremise du Juste veÂ ritable, car il

n'existe pas une pierre dans le monde qu'il ne peut

transformer en un coeur de chair et il n'existe pas une seul

homme eÂ gareÂ dans le monde dont il ne peut corriger

l'eÂ garement et le transformer en un coeur droit jusqu'aÁ ce

qu'en fin de compte, il accomplira ce qu'il veut faire.

De graÃ ce, mon freÁ re, souviens-toi aÁ chaque instant, des

bonteÂ s et de la miseÂ ricorde merveilleuses que D. beÂ ni soit-Il

nous a teÂ moigneÂ es, ne les oublies pas. Toute notre vie ne

suffirait pas aÁ Le remercier et Le louer pour cela, car tout ce

que nous deÂ sirons et ce que nous voulons, c'est la lumieÁ re du

Juste qui brille pour tous et qui est la consolation de tous,

comme il est eÂ crit: « Celui-ci nous consolera ».

Ce qui est essentiel, c'est la grande force de l'Ancien en

sainteteÂ , Ancien parmi les Anciens, sur lequel nous nous

appuyons. Sois fort mon freÁ re, sois fort car D. est aupreÁ s de
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toi, avec toi et chez toi, ne crains rien et n'aie pas peur; il

faut te reÂ veiller et te raffermir avec toute la force des paroles

de veÂ riteÂ pour que tu meÂ rites de faire partie aÁ Roch Hachana

de l'assembleÂ e sainte du Juste.

La querelle, la grande accusation et tout le grand bruit

que l'on fait sur le Juste veÂ ritable vient du fait que notre

grand MaõÃ tre - le souvenir du Juste est une beÂ neÂ diction -

s'occupe de faire revivre des morts et de veÂ ritables cadavres

de gens qui se sont deÂ courageÂ s veÂ ritablement aÁ cause de la

multiplication de leurs grands peÂ cheÂ s; ils sont devenus

comme des cadavres reÂ ellement. Il revient au Juste de

s'occuper avec sa grande force, de leur reÂ paration et de leur

sauvetage; mais que nous importe aÁ nous cela, que chacun

aille dans sa voie et nous, graÃ ce aÁ sa grande bonteÂ

merveilleuse, accomplissons le verset: « Je le saisis et ne le

laÃ chai que.. ».

Sois fort, sois fort et reÂ jouis ton aÃ me aÁ chaque instant,

par le fait que tu veux eÃ tre compteÂ avec nous aÁ Roch

Hachana qui vient pour le bien, treÁ s redoutable et

extraordinaire. J'espeÁ re en D. que tu reÂ aliseras ta volonteÂ .

Il nous faut nous preÂ parer pour Roch Hachana, treÁ s saint,

redoutable et extraordinaire; le mois de Eloul est deÂ jaÁ laÁ , et

les jours redoutables et saints approchent et il nous faut

examiner nos actions et demander et chercher un chemin

pour nous repentir, chacun laÁ ouÁ il se trouve, et l'essentiel

c'est qu'il nous faut nous raffermir avec volonteÂ et de bons

deÂ sirs, avec beaucoup de force et avec beaucoup d'opiniaÃ -

treteÂ dans cette deÂ cision, en croyant au fond de nous-meÃ mes
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que le bien qui se trouve en nous est encore extreÃ mement

fort bien que nous l'ayons souilleÂ comme nous l'avons fait,

malgreÂ cela, des torrents d'eau ne pourront pas noyer les

points positifs que nous avons meÂ riteÂ de ravir dans cette vie

passageÁ re car tout est cacheÂ , conserveÂ , scelleÂ et gardeÂ chez le

Juste veÂ ritable et graÃ ce aÁ sa grande force, nous pouvons

encore espeÂ rer tout le bien veÂ ritable.

Nous avons besoin de deÂ livrance et de beaucoup de

miseÂ ricorde, chaque jour jusqu'aÁ ce que nous meÂ ritions

d'eÃ tre comme le veut D. beÂ ni soit-Il, vraiment et de sortir du

fond de la mer, du bourbier infernal et il n'y a pas de

situation qui s'eÂ tende dans ce monde, en particulier dans nos

geÂ neÂ rations, aÁ la fin des temps, aÁ la fin de ce dernier exil.

Ce qui m'a consoleÂ de mon affliction, c'est la part que

j'ai eu dans tout ton labeur, ce que deÂ jaÁ tu as introduit en

toi, un peu de cette lumieÁ re, la lumieÁ re du Juste veÂ ritable,

lumieÁ re des lumieÁ res, lumieÁ re brillante et eÂ tincelante, par

laquelle personne ne s'encrouÃ te. Heureux l'homme qui se

met sous son ombre, il nous appartient de nous rappeler,

chaque fois, tout le bien qu'Il nous a fait, d'avoir meÂ riteÂ de

venir sous un abri aussi saint, aussi redoutable et si eÂ leveÂ .
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Fuir les honneurs.

Tu as une aÃ me noble et treÁ s eÂ leveÂ e, elle a eÂ teÂ tailleÂ e aÁ la

source sainte des grands d'IsraeÈ l, piliers de la Torah. Je veux

me reÂ jouir de la deÂ livrance de D. et des grandes bonteÂ s qu'Il

nous a teÂ moigneÂ es du fait que tu t'es associeÂ apreÁ s quelques

anneÂ es, oui tu t'es sacrifieÂ pour t'attacher et te joindre aÁ la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable, lumieÁ re nouvelle.

Il a deÂ voileÂ des choses nouvelles, merveilleuses et

eÂ leveÂ es, sans aucune limite, qui n'ont jamais eÂ teÂ deÂ voileÂ es

pour nous ranimer dans nos geÂ neÂ rations, dans l'obscuriteÂ

extreÃ me et totale de nos geÂ neÂ rations, au point extreÃ me du

niveau bas ouÁ nous sommes tombeÂ s, de manieÁ re stupeÂ fiante,

aÁ la fin de ce dernier exil, le niveau de tous ceux qui se sont

deÂ tourneÂ s de D. beÂ ni soit-Il et de sa Torah aÁ cause de

l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res. Les enfants

d'IsraeÈ l s'eÂ garent maintenant beaucoup et courent apreÁ s la

vaniteÂ de l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res.

Maintenant, oui maintenant, le temps est venu de

renforcer ton coeur ardent, d'aiguiser et d'approfondir tes

connaissances et ta penseÂ e pour penser et deÂ sirer avoir pitieÂ

du peuple d'IsraeÈ l, une pitieÂ veÂ ritable, faire connaõÃ tre et

annoncer dans tous les mondes, le nom du Juste veÂ ritable

qui se trouve maintenant dans le monde; c'est de cela que

deÂ pend l'essentiel de notre deÂ livrance. Le Juste s'occupe de

ramener tout le monde vers le bien et fait venir une paix

merveilleuse, y compris avec les autres peuples jusqu'aÁ ce

que, graÃ ce au deÂ veloppement de la paix, tous les gens se
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convertissent aÁ la foi d'IsraeÈ l et se soumettent aÁ nous, de leur

plein greÂ .

ConsideÁ re bien chaque parole prononceÂ e par le Juste aÁ

partir de nos paroles. Le roi Messie fera venir dans le monde

la connaissance du Juste veÂ ritable dans un deÂ voilement

merveilleux, avec un esprit merveilleux et authentiquement

parfait et graÃ ce aÁ cela, tous se repentiront et reviendront vers

D. beÂ ni soit-Il, meÃ me ceux qui sont le plus eÂ loigneÂ s. Tout

l'enseignement, et toute la reÂ paration de tous les mondes

deÂ pendent de lui, graÃ ce aÁ la Providence merveilleuse de D.

beÂ ni soit-Il.

Tu ne devras avoir aucune intention pour ta gloire

personnelle, mais uniquement pour la gloire de D. beÂ ni soit-

Il et pour celle du Juste .

Lorsqu'il vient aÁ l'homme un honneur nouveau, il lui

faut se donner beaucoup de mal et livrer un grand combat.

Il faut qu'il fasse treÁ s attention aÁ ne pas utiliser cet honneur

pour ses besoins et son propre profit. Il faut uniquement

qu'il recË oive cet honneur pour D. beÂ ni soit-Il et pour le

Juste. Il lui faut craindre l'honneur et en avoir peur car

l'honneur repreÂ sente un grand danger, un danger de mort.

C'est pourquoi quand il vient aÁ l'homme un honneur, il faut

qu'il fasse treÁ s attention aÁ le recevoir comme il convient,

pour D. beÂ ni soit-Il uniquement, car si, aÁ D. ne plaise, il

alteÁ re cet honneur, ne serait-ce que de l'eÂ paisseur d'un

cheveu et ne le recË oit pas comme il convient, il risque de

disparaõÃ tre, aÁ D. ne plaise, aÁ cause de cela.
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Il faut que tout homme diminue son propre honneur et

augmente celui de D. Il ne faut pas qu'il courre apreÁ s les

honneurs, mais il doit les fuir et alors il meÂ ritera les

honneurs divins.

Quand un homme fait attention aÁ l'honneur de D. beÂ ni

soit-Il et le preÂ serve afin qu'il soit entier, que lui-meÃ me est

meÂ prisable et reÂ pugnant aÁ ses yeux et que son honneur n'est

rien devant celui de D. beÂ ni soit-Il, il va meÂ riter les paroles

de la Torah du Juste qui illuminent et ces paroles vont briller

pour lui, et l'amener aÁ un repentir total et graÃ ce aÁ cela il va

meÂ riter de comprendre la Torah et de l'approfondir.

L'essentiel de la gloire de D. c'est lorsque les gens qui

se sont eÂ normeÂ ment eÂ loigneÂ s se rapprochent de Lui beÂ ni

soit-Il car alors Sa gloire va augmenter de prix et va grandir

beaucoup. De plus, il ne faut pas que l'homme dise

« comment puis-je me rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, je suis

tellement loin aÁ cause de mes innombrables mauvaises

actions », car au contraire plus cet homme est loin, plus par

son intermeÂ diaire, la gloire de D. va grandir, lorsqu'il va

s'efforcer de revenir et de se rapprocher de Lui. C'est cela

l'essentiel de Sa gloire.

Plus l'honneur qu'un homme reÂ serve au Juste est

grand et plus il va remonter aÁ sa source et l'essentiel c'est

que l'homme honore ceux qui craignent D., d'un coeur

entier.

37



Des eaux vives pour les maladies de l'aÃme.

Tu deÂ sires, souhaites et as envie de demander,

chercher, reÂ clamer, explorer et creuser pour trouver D., les

secrets et les choses cacheÂ es des eaux profondes qui sont la

vie de notre geÂ neÂ ration, notre consolation et notre espoir

dans nos geÂ neÂ rations, qui gueÂ rissent toutes nos maladies,

mauvaises et ameÁ res, de notre geÂ neÂ ration et de toutes les

geÂ neÂ rations futures, aÁ jamais. Ces maladies n'ont pas de

remeÁ de si ce n'est ces eaux vives qui ont eÂ teÂ deÂ voileÂ es

nouvellement dans le monde et qui sont toute notre

consolation, notre espoir, et toute notre vitaliteÂ pour toutes

les geÂ neÂ rations aÁ jamais; elles raniment et rattachent nos

aÃ mes et l'aÃ me de tout IsraeÈ l aÁ leur racine.

« Prie pour moi ».

Mes yeux versent des larmes bruÃ lantes car, aÁ cause de

mes nombreux peÂ cheÂ s, D. m'a envoyeÂ , pour mon bien, des

souffrances dures, que D. t'en preÂ serve, et de grandes

douleurs dans les pieds et au ventre. Je suis coucheÂ sur mon

lit et je pleure devant D. parce que je ne peux ni eÂ tudier la

Torah ni prier. De plus, je ne peux aller ni aÁ la synagogue ni

au mikveÂ pour m'y plonger, selon mon habitude. Je te

demande instamment de prier pour moi afin que D.

m'envoie la gueÂ rison totale du ciel et que le MiseÂ ricordieux

me prenne en pitieÂ .
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Acceptation de jeuÃne.

Acceptation de jeuÃ ne: MaõÃ tre des mondes, me voici

devant toi, je veux jeuÃ ner sous condition, un jeuÃ ne

d'offrande, demain depuis l'aube jusqu'apreÁ s la prieÁ re du

soir (Arvit); si je ne peux pas le faire ou si je le deÂ sire, lorsque

je dirai le psaume: « Psaume de David, D. est mon berger, je

ne manquerai de rien », je pourrai l'arreÃ ter et ne ferai aucun

peÂ cheÂ . Mais, que Ta volonteÂ soit, Eternel mon D. et D. de

mes anceÃ tres, de me donner la force et la santeÂ pour que je

puisse jeuÃ ner demain et que Tu acceptes ce jeuÃ ne avec amour

et bienveillance et que Tu me fasses meÂ riter de revenir vers

Toi compleÁ tement, que Tu reÂ pondes aÁ ma demande et que

Tu eÂ coutes ma prieÁ re, car Toi, Tu eÂ coutes la prieÁ re de toute

personne, beÂ ni soit Celui qui eÂ coute les prieÁ res.

Penser aÁ son aÃme.

Tu te rattaches au Juste veÂ ritable avec admiration et

beaucoup d'amour, sans borne ni limite et tu te raffermis de

toute ta force pour grandir, faire connaõÃ tre et publier dans

tous les mondes, le nom du Juste veÂ ritable, graÃ ce auquel

viendra la deÂ livrance pour nous, tout IsraeÈ l et le monde

entier.

Avec mes souhaits d'inscription et de confirmation
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pour une vie bonne, longue et prospeÁ re.

Il faut te souvenir toujours du niveau eÂ leveÂ d'ouÁ eÂ mane

ton aÃ me deÂ licate et noble aÁ sa racine supeÂ rieure pour avoir

pitieÂ d'elle afin de l'orner, l'embellir et la faire briller avec les

lumieÁ res supeÂ rieures et extraordinaires du Juste, pour la

deÂ livrer du pieÁ ge de celui qui trompe et inverse les valeurs

qui transforment et abõÃment consideÂ rablement et pour avoir

une conduite digne de la royauteÂ sainte du fils du Roi

veÂ ritable qui a eÂ teÂ eÂ changeÂ .

Les jours de Eloul saints sont deÂ jaÁ arriveÂ s; ce sont des

jours de miseÂ ricorde et de pardon. Il te faut maintenant

retourner et commencer aÁ nouveau aÁ deÂ sirer et vouloir

fortement faire toujours partie aÁ Roch Hachana saint de

l'assembleÂ e sainte du Juste veÂ ritable. Ne te seÂ pare pas d'elle

tous les jours de ta vie car tout le temps ouÁ tu te trouves dans

l'assembleÂ e que reÂ unit le berger veÂ ritable, tu as une

reÂ paration eÂ ternelle, meÃ me si tu transgresses tout ce que tu

peux transgresser. Quand un homme deÂ sire se rapprocher de

D. beÂ ni soit-Il et se repentir, il faut qu'il passe par des

milliers et des milliers de chutes et il faut qu'il soit fort pour

raffermir son coeur chaque fois et ne pas quitter sa place

pour aucune chute au monde, quoi qu'il arrive. L'essentiel et

le principe fondamental dont tout deÂ pend est de ne jamais se

deÂ courager et de se renforcer toujours, et quelle que soit la

situation, c'est de croire avec une foi totale qu'il n'y a pas la

moindre chute au monde, car dans tout endroit on peut

trouver D. beÂ ni soit-Il, meÃ me si on tombe dans le CheÂ ol au

niveau le plus bas, que D. nous en preÂ serve; malgreÂ cela, il
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faut se renforcer toujours, ne jamais deÂ sespeÂ rer car meÃ me laÁ ,

D. beÂ ni soit-Il se trouve, comme il est dit: « Si je descends au

CheÂ ol, Te voila ».

Le mauvais penchant guette toujours l'homme pour

rendre impur son esprit avec des peÂ cheÂ s involontaires et

volontaires et de grandes souillures; il faut aÁ l'homme une

grande miseÂ ricorde et qu'il se renforce beaucoup pour se

preÂ server du CheÂ ol jusqu'aÁ ce que son aÃ me retourne aÁ sa

place et aÁ son lieu de repos.

La consideÂ ration qu'il faut avoir en toute prioriteÂ pour

les enfants d'IsraeÈ l est de faire entrer en eux la lumieÁ re du

Juste, et graÃ ce aÁ cela, leur enlever les peÂ cheÂ s et les

rapprocher de D. beÂ ni soit-Il.

Une anneÂ e bonne et douce, une anneÂ e de deÂ livrance et

de salut. Celui qui transcrit tes prieÁ res et prie toujours pour

ta paix et ta reÂ ussite et te souhaite aÁ toi et aÁ ta maison, une

anneÂ e bonne et douce, anneÂ e de deÂ livrance et de salut.

Le rassemblement de Roch Hachana.

Prunelle de mes yeux, mon coeur, tu as mis tout ton

esprit et ton coeur dans la mer de la sagesse du Juste

veÂ ritable qui nous console, nous renforce, nous ranime et
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nous reÂ veille avec la voix de D. qui fait jaillir des flammes

ardentes, qui deÂ voile et fait briller pour nous la lumieÁ re de la

connaissance pour savoir que D. est encore avec nous, preÁ s

de nous et treÁ s proche de nous, dans tout endroit. Je te

souhaite une anneÂ e bonne et pleine de beÂ neÂ dictions, une vie

heureuse veÂ ritable et eÂ ternelle pour toi et ta maison.

Toi qui es cher aÁ mon coeur, prends en consideÂ ration

ton aÃ me cheÁ re et les myriades de myriades de mondes sans

nombre qui en deÂ pendent et ne preÃ te attention aÁ aucun

preÂ texte au monde voulant te seÂ parer de l'assembleÂ e sainte

de Roch Hachana. Renforce-toi uniquement avec l'aide de

D., dresse-toi de toute ta force, rejette loin de toi tout ton

prestige et toute ta vie, compleÁ tement, et agrippe-toi de

toute ta force aÁ l'assembleÂ e du Juste veÂ ritable tous les jours

de ta vie, car toute ta vie deÂ pend de cela et graÃ ce aÁ cela, tu ne

chancelleras jamais.

Le principe de la reÂ paration merveilleuse que l'on

meÂ rite aÁ Roch Hachana tient au fait que l'on s'associe aÁ

l'assembleÂ e du Juste qui est fondamentalement le berger

veÂ ritable en qui sont inclus tous les bergers veÂ ritables qui

eÂ taient dans toutes les geÂ neÂ rations.

Il s'occupe actuellement beaucoup de rassembler les

enfants d'IsraeÈ l, comme un berger son troupeau, et il est

veÂ ritablement miseÂ ricordieux, car il rassemble ceux qui sont

disperseÂ s et eÂ gareÂ s, qui sont des meÂ chants accomplis,

excessivement loin de D. beÂ ni soit-Il, pour les ramener aÁ la

sainteteÂ et il eÂ claire le coeur de chacun, ouÁ qu'il soit, pour lui
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indiquer comment revenir de tous les mauvais endroits ouÁ

l'on veut le repousser et il fait entrer en eux l'observance des

lois de la Torah tous les jours de leur vie pour tout ce qui

leur arrive; c'est cela essentiellement la pitieÂ que l'on doit

avoir pour les enfants d'IsraeÈ l.

Dans un proche avenir, viendra le moment ouÁ se

deÂ voilera et brillera la lumieÁ re du Juste veÂ ritable meÃ me chez

les non-juifs et les autres peuples; ils se reÂ uniront et se

rassembleront tous chez le Juste pour eÂ couter la parole de

D. et alors ils reconnaõÃ tront tous D. et invoqueront Son

nom.

Celui qui veut rapprocher les meÂ chants et ceux qui

sont treÁ s loin de D. beÂ ni soit-Il, court des dangers grands et

treÁ s nombreux; il lui faut d'innombrables stratageÁ mes pour

reÂ aliser compleÁ tement son projet.

Ton ami fideÁ le qui se sacrifie de tout son coeur et de

toute son aÃ me, qui se tient en prieÁ res et en supplications

pour ton bonheur et ta deÂ livrance toujours, aÁ chaque

moment.

Celui qui transcrit, IsraeÈ l Dov Odesser.
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La lumiere du Juste : tresor de foi et de connaissance.La lumieÁre du Juste : treÂsor de foi et de connaissance.

Le Juste veÂ ritable a deÂ voileÂ des choses qui raniment

toutes les aÃ mes, des petits comme des grands, de ceux qui

sont au niveau le plus eÂ leveÂ comme de ceux qui sont au degreÂ

le plus bas. Tends l'oreille et eÂ coute bien, ouvre les yeux de

ton esprit, vois, comprends et examine la pure veÂ riteÂ , enleÁ ve

de toi l'enteÃ tement du coeur, eÂ loigne de toi les connaissances

vaines, aie pitieÂ de ton aÃ me et dirige ta penseÂ e vers la pure

veÂ riteÂ .

Je remercierai beaucoup D. avec ma bouche, de ce

qu'il nous a renforceÂ s et raffermis pour amasser des remeÁ des

merveilleux et des theÂ rapies de valeur et eÂ ternelles qui

raniment l'aÃ me. Celui qui les examine d'un oeil objectif

verra par lui-meÃ me la beauteÂ rare de leur grandeur et la

veÂ riteÂ teÂ moignera d'elle-meÃ me. Que D. nous envoie Sa

lumieÁ re et Sa veÂ riteÂ , qu'Il nous conduise toujours dans le

chemin de la veÂ riteÂ et qu'Il dirige notre coeur pour Le servir

tous les jours de notre vie, vraiment pour aimer la paix et la

veÂ riteÂ .

Sans son excellent eÂ leÁ ve, notre MaõÃ tre Rabbi Nathan,

son souvenir est une beÂ neÂ diction, cette lumieÁ re nouvelle,

merveilleuse, aurait eÂ teÂ inconnue et cacheÂ e au monde,

compleÁ tement .

Ils sont treÁ s nombreux et grands les faits et les actes

qu'il a preÂ pareÂ s pour nous, pour nous ranimer comme ce

jour, et les actions qu'il a reÂ aliseÂ es et preÂ pareÂ es pour nous
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tous et pour toutes les geÂ neÂ rations. Il a sorti pour nous des

treÂ sors, treÂ sors de foi et de connaissance pour que nous ne

treÂ buchions jamais, jusqu'aÁ ce que s'eÂ tonne, soit stupeÂ fait,

s'effraie quiconque voit ce fait grand et extraordinaire; il

s'eÂ merveillera, sera stupeÂ fait, troubleÂ et s'effraiera celui qui

verra cette lumieÁ re, nouvelle, merveilleuse et extraordinaire

sans fin et sans limite qui nous ranime et nous maintient

graÃ ce aÁ sa sagesse dans cette geÂ neÂ ration et dans toutes les

geÂ neÂ rations.

Sache, mon freÁ re, que tout ce qui a eÂ teÂ fait avec nous,

tous les jours de notre vie et tout ce qui s'est fait dans le

monde, il y est fait allusion dans sa sainte Torah et

quiconque y preÃ te attention sera eÂ tonneÂ et eÂ merveilleÂ . Sache,

mon freÁ re, que celui qui deÂ sire vraiment la veÂ riteÂ , arrivera

suÃ rement aÁ la comprendre bien qu'il ait beaucoup de

difficulteÂ s et de voies tortueuses etc..

J'ai pris soin d'eÂ crire dans ces geÂ neÂ rations ouÁ

l'intelligence va en diminuant, dans la grande obscuriteÂ

qui preÂ vaut actuellement.

C'est l'ardeur et un treÁ s grand enthousiasme qui

enflamment ton coeur, comme un feu bruÃ lant sans mesure ni

limite, pour faire connaõÃ tre et publier, dans tous les endroits

ouÁ nous nous trouvons du monde, le secret extraordinaire de

la grandeur du fleuve jaillissant. Lui seulement peut nous

sortir de l'obscuriteÂ , nous deÂ livrer et nous racheter de toutes

les obscuriteÂ s qui passent sur nous et qui sont le dernier

terme de l'exil de ces geÂ neÂ rations.
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Notre lien et notre occupation destines a D.Notre lien et notre occupation destineÂs aÁ D.

Ton coeur bruÃ le comme un feu ardent, avec ferveur et

un grand enthousiasme qui n'a pas de limite, pour faire

connaõÃ tre avec beaucoup d'amour et de joie aÁ tous les

enfants d'IsraeÈ l, le secret extraordinaire de la grandeur du

fleuve jaillissant pour que tous sachent que lui, uniquement,

nous sauve et nous racheÁ te; il nous sauvera et nous racheÁ tera

et nous fera sortir de tous les malheurs et de toutes les

obscuriteÂ s que traversent nos geÂ neÂ rations, au dernier terme

de l'exil. Heureux tu es d'avoir meÂ riteÂ cela.

Couronne de ma teÃ te, de la couronne de la veÂ riteÂ tu as

couronneÂ ta teÃ te.

Sache, mon freÁ re, que nous voyons de nos yeux que,

deÂ jaÁ est arriveÂ le moment ouÁ D. se mettra en coleÁ re contre

nos ennemis qui veulent nous deÂ truire, qui se dressent contre

nous pour nous exterminer, et Il se vengera d'eux avec force

pour effacer leur souvenir de la terre. Heureux l'homme qui

meÂ ditera chaque jour ses enseignements et ses prieÁ res.

D. beÂ ni soit-Il sait que toute mon intention ainsi que la

tienne pour ce qui concerne notre lien et notre occupation,

sont destineÂ es uniquement aÁ D., vraiment, pour que nous

arrivions aÁ atteindre le but veÂ ritable auquel notre MaõÃ tre, de

meÂ moire beÂ nie, veut nous amener, jusqu'aÁ ce que nous

arrivions aÁ briser tous les obstacles et regarder les deÂ lices de

D..
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Tu administres le treÂ sor de la connaissance et de la

sagesse la plus eÂ leveÂ e, qui est au-dessus de tout ce qui est

eÂ leveÂ , et qu'a deÂ voileÂ e notre MaõÃ tre, le fleuve jaillissant, le

vrai sage, le peÁ re de tous les sages qui ont existeÂ et qui

existeront, et qui par sa connaissance extraordinaire

dominera le monde entier, fera sortir les gens de l'obscuriteÂ

vers la lumieÁ re et eÂ clairera leur coeur de la lumieÁ re de D.

Je souhaite, pour toi et ta maison inscription et

confirmation, pour le bien, la vie et la prospeÂ riteÂ . Que les

jours et les anneÂ es de ton reÁ gne se prolongent dans un grand

bonheur. D. sait que toutes mes intentions au sujet de notre

occupation et notre lien ne sont que pour Lui, vraiment,

pour que nous arrivions aÁ atteindre le but veÂ ritable, le but

auquel notre MaõÃ tre veut nous amener.

Heureux l'homme qui s'abrite aÁ l'ombre du Juste.

Ceins, de graÃ ce, tes reins comme un heÂ ros, mon cher

freÁ re, pour tout ce que tu traverses, quoi que ce soit oui,

quoi que ce soit, afin de te raffermir de toute ta force, pour

reÂ jouir ton aÃ me dans tout ce que tu traverses, quoi que ce

soit, oui quoi que ce soit, avec toute ta force et appuie-toi

sur la force de l'Ancien en sainteteÂ , Ancien parmi les

Anciens, car il va devant nous toujours, aÁ chaque moment,

et il transforme tout en bien, les peÂ cheÂ s en meÂ rites, et il nous
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eÂ claire de la lumieÁ re de D. beÂ ni soit-Il, meÃ me dans la treÁ s

forte recrudescence de l'obscuriteÂ ameÁ re actuelle. En effet,

c'est preÂ ciseÂ ment nous, qui que nous soyons, dans une

geÂ neÂ ration aussi pauvre, orpheline, qui avons meÂ riteÂ ce que

n'ont pas meÂ riteÂ toutes les geÂ neÂ rations qui nous ont preÂ ceÂ deÂ s

depuis la creÂ ation du monde, car c'est nous qui sommes

venus dans ce monde, en cette eÂ poque, comme il a dit: ''( Ich

hobe oõÈ s gefirt in well oõÈ s firen: J'ai vaincu et je vaincrai)''

Il faut que tu ranimes les autres par tes paroles

enflammeÂ es et par le souffle de ton coeur ardent comme une

flamme, par la diffusion de la lumieÁ re du Juste chez les

hommes de sciences et les croyants de cette geÂ neÂ ration

petite, pour les transformer par les remeÁ des de ton aÃ me

cheÁ re et treÁ s eÂ leveÂ e, par ta grande intelligence, par tes

raisonnements circonspects. Le Juste nous ranime et nous

deÂ voile D. beÂ ni soit-Il, et il nous reÂ veille pour nous amener aÁ

nous repentir, dans la treÁ s forte recrudescence de cette

obscuriteÂ actuelle, ameÁ re comme il a dit...

Souviens-toi aussi de graÃ ce, mon cher freÁ re, du grand

bien que t'a fait D. beÂ ni soit-Il. Je suis suÃ r et j'ai confiance

que, en renforcË ant ton coeur dans la veÂ riteÂ , tu reÂ ussiras et y

arriveras.

Souviens-toi, de graÃ ce, mon cher freÁ re, du bien

merveilleux et extraordinaire, sans fin ni limite que t'a fait

D. beÂ ni soit-Il en te rapprochant de cette lumieÁ re nouvelle et

extraordinaire pour que tu viennes aÁ l'ombre de sa sainteteÂ

et que tu t'occupes de ses paroles saintes pour connaõÃ tre une
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lumieÁ re aussi sainte et ne pas t'y opposer, ce que n'ont pas

meÂ riteÂ toutes les geÂ neÂ rations qui nous ont preÂ ceÂ deÂ s depuis la

creÂ ation du monde.

Le bien de se rapprocher du Juste.

Tu purifies et fais briller ton aÃ me avec les lumieÁ res

supeÂ rieures tout aÁ fait nouvelles et eÂ tincelantes qui ont eÂ teÂ

reÂ veÂ leÂ es dans ces geÂ neÂ rations. ProspeÂ riteÂ et vie longue et

bonne, pour le preÂ sent et le futur.

« Le plus insignifiant de mes hommes, je le conduis

dans le chemin du treÁ s grand Juste. » Notre MaõÃ tre de

meÂ moire beÂ nie a reÂ primandeÂ quelqu'un qui eÂ tait proche de

lui, s'est eÂ loigneÂ et puis est revenu chez lui et il a dit: « MeÃ me

si de nombreuses anneÂ es s'eÂ coulent, que cet homme ne s'est

pas seÂ pareÂ de moi et n'est pas monteÂ de niveau, mais est

resteÂ aÁ son niveau initial et meÃ me s'il est descendu de son

niveau initial, s'il est proche du Juste veÂ ritable, ce

rapprochement en soi est treÁ s bon, sans mesure et sans

limite. N'est-ce pas qu'il y a preÁ s de moi des gens dont je ne

sais si le niveau infeÂ rieur du CheÂ ol eÂ tait suffisant pour eux,

oui, meÃ me le CheÂ ol infeÂ rieur eÂ tait trop peu pour eux car s'il

leur eÂ tait possible de creuser sous le CheÂ ol infeÂ rieur, ils

l'auraient fait et graÃ ce aÁ moi, ils se sont rapprocheÂ s de D.

beÂ ni soit-Il.... »
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Rabbi Nathan, de meÂ moire beÂ nie, le jour de sa

disparition le 10 Tevet, a dit aÁ ses gens, ces mots: ''Men

zol zaõÈ ne der ergster baal aveÂ ra abi men halt zich in Rabbin

vet men beÂ vadaõÈ TeÂ chouva tone in men vet hobin a tikoun,

(meÃ me le plus grand des peÂ cheurs - l'essentiel est qu'il soit

attacheÂ au Juste - c'est suÃ r qu'il se repentira et qu'il aura sa

reÂ paration)''. Il a compris que la reÂ paration obtenue en se

rapprochant de moi est une chose que l'on entrave, difficile

et treÁ s lourde aÁ supporter. Celui qui se rapproche des gens

qui me sont proches, et meÃ me celui qui les a seulement

coÃ toyeÂ s, c'est suÃ r qu'il sera un homme 'cacher' vraiment et

pas seulement un homme 'cacher' mais meÃ me un treÁ s grand

Juste. Il dit alors aussi, « j'ai accompli deÂ jaÁ et j'accomplir-

ai. »

La foi seule, le fait qu'une personne croit en le Juste et

se rapproche de lui, meÃ me si elle ne recË oit rien de lui, est en

soi treÁ s beÂ neÂ fique, sans mesure, car graÃ ce aÁ la foi et au

rapprochement seulement, le mal de cette personne va eÃ tre

digeÂ reÂ et transformeÂ en la substance du Juste, aÁ condition

que son intention soit pour le ciel.

Il n'est pas possible d'atteindre le niveau du Juste car,

il est impossible de le comprendre; c'est seulement par

l'intermeÂ diaire de ses gens que l'on peut comprendre la force

extraordinaire de sa grandeur car, eÂ tant donneÂ que l'on voit

que ses gens sont des gens de meÂ rite qui vont dans le chemin

de D. vraiment, graÃ ce aÁ cela, on peut comprendre la force et

la grandeur du Juste.
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Le Juste qui domine son mauvais penchant, meÃ me

dans ce qui lui est permis, maõÃ trise son deÂ sir; il est toujours

vivant meÃ me apreÁ s sa mort; pour lui, il n'y a pas de

diffeÂ rence entre la mort et la vie.

Le Juste a le pouvoir de tout gueÂrir.

Toi, tu examines et observes la veÂ riteÂ nette et pure, tu

vois de loin le fond de cette veÂ riteÂ et tu souhaites de tout ton

coeur, avec un deÂ sir ardent et une forte envie, acquitter la

dette que tu as envers le peuple. Tu sais leur donner du bien,

de ce bien qui est aÁ toi pour les faire entrer sous les ailes du

Juste veÂ ritable qui les garde et les proteÁ ge toujours, pour les

reÂ parer et les relever de toutes leurs chutes et les rattacher aÁ

la sainteteÂ . Le Juste les proteÁ ge et les couvre toujours pour

les garder de tout mal, pour les reÂ parer et les eÂ lever vers la

sainteteÂ , au niveau le plus haut jusqu'aÁ ce que le monde

arrive aÁ sa reÂ paration totale.

Une vie longue, en bonne santeÂ , avec reÂ ussite et tout le

bien.

Le Juste a le pouvoir d'extraire les dix sortes de

fleÁ ches, de relever tous les gens qui sont tombeÂ s et descendus

de manieÁ re stupeÂ fiante au plus bas des abõÃmes les plus

profonds, reÂ ellement. En effet, il a le pouvoir d'extraire les
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dix sortes de fleÁ ches qui leur ont eÂ teÂ lanceÂ es aÁ partir des dix

« couronnes » de l'impureteÂ et de gueÂ rir les gens, de les

gueÂ rir compleÁ tement avec les dix sortes de meÂ lodies. Tu vois

de tes yeux, de facË on treÁ s claire, la veÂ riteÂ absolue pour

t'acquitter de la dette que tu dois payer; il t'appartient de

donner de ton bien aÁ tout le peuple, de faire entrer tous les

coeurs sous les ailes du Juste veÂ ritable, le prince du monde

qui les proteÁ ge et les couvre toujours, pour les faire remonter

reÂ ellement au niveau le plus eÂ leveÂ , eux qui sont tombeÂ s de

manieÁ re stupeÂ fiante au plus bas de l'abõÃme profond. Il a le

pouvoir d'extraire les dix sortes de fleÁ ches qui leur ont eÂ teÂ

lanceÂ es des dix « couronnes » de l'impureteÂ que sont

l'atheÂ isme et les croyances mensongeÁ res et de les gueÂ rir

compleÁ tement au moyen des dix sortes de meÂ lodies.

Une bonne vie veÂ ritable, une longue vie agreÂ able et

heureuse. Mille fois merci et des cris de graÃ ce pour toi qui

regardes la veÂ riteÂ nette et pure et qui vois de loin la veÂ riteÂ

absolue, de facË on treÁ s claire, comme le soleil et qui souhaites

avec un deÂ sir ardent et une forte envie, payer avec zeÁ le la

dette que tu as, d'avoir pitieÂ du peuple de D., et de tous les

endroits eÂ trangers et treÁ s eÂ loigneÂ s ouÁ ils sont alleÂ s pour les

faire entrer sous les ailes du Juste veÂ ritable, prince du

monde. Il les proteÁ ge et les couvre toujours afin de les

remonter de l'endroit ouÁ ils ont chuteÂ , de manieÁ re

stupeÂ fiante, au plus bas de l'abõÃme profond; il a le pouvoir

de les reÂ parer et de les faire remonter de plus en plus haut,

jusqu'au niveau le plus eÂ leveÂ et de transformer les peÂ cheÂ s en

meÂ rites et les amener de l'atheÂ isme aÁ la foi sainte, nette et

droite.
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Rejeter les passions pour recevoir l'esprit.

Le fondement de l'acquisition de l'esprit et de la

connaissance qui caracteÂ risent l'essence de l'homme et le

fondement de la reÂ ception de la Torah, c'est d'arriver aÁ bien

voir la lumieÁ re de l'esprit et la sagesse qu'il y a dans chaque

chose et graÃ ce aÁ cela, de se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, de

Le connaõÃ tre et de Le servir au moyen de toutes les choses

qu'il y a dans le monde et de soumettre et de deÂ truire la

beÃ tise et la bestialiteÂ des sagesses eÂ trangeÁ res, de la

philosophie et de l'ensemble de toutes les passions et

mauvaises dispositions qui ne sont veÂ ritablement que sottise,

folie et bestialiteÂ qui proviennent du niveau du reÁ gne du mal.

Il y a beaucoup de gens qui sont vraiment enracineÂ s

dans leurs passions et ils le savent eux-meÃ mes; ils se

comportent veÂ ritablement comme des animaux et malgreÂ

cela, aÁ leurs yeux ils sont des sages et il leur semble qu'ils

sont intelligents. A cause des nombreuses souillures

qu'entraõÃ nent leurs passions, ils sont plus bas que les

animaux et se comportent comme eux, veÂ ritablement. Ils

veulent faire des recherches dans la connaissance de D. beÂ ni

soit-Il, sur la base des philosophies eÂ trangeÁ res. MeÃ me parmi

les gens un peu 'cacher', il y a des gens propageant le

mensonge, qui ne sont pas encore sortis du tout d'un

comportement bestial et malgreÂ cela, aÁ leurs yeux ils sont

sages et ils veulent diriger le monde et les enfants d'IsraeÈ l

avec des ideÂ es eÂ trangeÁ res et des connaissances mensongeÁ res,

dans les voies du service de D.. Eux-meÃ mes s'habillent de

commandements et pervertissent le coeur de beaucoup de
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juifs, les eÂ loignent du Juste veÂ ritable et qualifient les gens

'cacher' et craignant D. veÂ ritablement de la geÂ neÂ ration, de

sots et de stupides.... En veÂ riteÂ , ils sont tous mus par la

vaniteÂ , par le fait qu'ils transforment la veÂ riteÂ et se

comportent comme des animaux; malgreÂ cela, ils veulent

connaõÃ tre la sagesse et les commandements mais aÁ cause de

cela, ils ne peuvent pas recevoir l'esprit et la connaissance

veÂ ritable et alors, ils se trompent et s'eÂ garent avec les

philosophies de folie et de vaniteÂ .

Il faut que l'homme fasse treÁ s attention aÁ ne pas se

comporter bestialement, aÁ D. ne plaise, car la connaissance

qui est la caracteÂ ristique de l'homme est reÂ ellement le

contraire de toutes les passions..., qui sont du niveau de la

beÃ tise, de la stupiditeÂ et de la folie, conduites bestiales

reÂ ellement. Lorsqu'un homme arrive graÃ ce aÁ la connaissance

aÁ rejeter les passions et les mauvaises dispositions bestiales,

alors son esprit se renforce, s'eÂ leÁ ve et dans l'exacte mesure

ouÁ il soumet ses passions animales, son esprit s'eÂ leÁ ve.

Lorsque l'homme arrive alors aÁ ce niveau d'esprit, il faut

qu'il sache la veÂ riteÂ : il est encore loin de la sagesse, comme le

dit le verset: « j'ai dit, je voudrais me rendre maõÃ tre de la

sagesse mais elle s'est tenue loin de moi », car le principe de

la sagesse c'est lorsqu'il comprend que la sagesse est loin de

lui et alors, il lui faut preÂ ciseÂ ment se consideÂ rer comme une

beÃ te, comme s'il n'avait pas la moindre connaissance, ainsi

que cela est expliqueÂ dans le verset: « Que l'Eternel a donneÂ

l'esprit 'de la beÃ te ' » (section de la Torah: il rassembla) ce

qui repreÂ sente une grande sagesse de se consideÂ rer comme

une beÃ te car il n'est pas possible de recevoir et de faire venir
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sur soi, de facË on parfaite, la connaissance et l'esprit veÂ ritable

si ce n'est au moyen d'une limitation de l'esprit dans la

sainteteÂ , ce qui correspond aÁ se consideÂ rer comme une beÃ te.

L'homme reÂ duit son savoir comme s'il ne savait rien et

comme l'ont dit nos sages de meÂ moire beÂ nie: « la Torah

n'est reÂ aliseÂ e que chez celui qui se consideÁ re comme s'il ne

sait pas » et alors, graÃ ce aÁ cela preÂ ciseÂ ment, il va meÂ riter de

recevoir l'esprit et l'intelligence graduellement, avec mesure;

il faut aussi, lorsqu'il recË oit de l'esprit et du savoir qu'il

sache, chaque fois, qu'il ne connaõÃ t rien encore et de la sorte,

il va meÂ riter chaque fois, de recevoir de l'esprit et du savoir

de facË on renouveleÂ e.

MeÃ me celui qui est un eÂ rudit et un savant distingueÂ ,

meÃ me s'il a de bonnes actions aÁ son actif, il ne peut arriver aÁ

la destination eÂ ternelle que par l'intermeÂ diaire du Juste

veÂ ritable, de ses eÂ leÁ ves et des eÂ leÁ ves de ses eÂ leÁ ves... pour faire

venir sur lui la clarteÂ de l'esprit du Juste veÂ ritable qui est treÁ s

profond et treÁ s eÂ leveÂ , qui peut eÂ clairer aussi ceux qui sont

tombeÂ s treÁ s bas et ceux qui se sont eÂ loigneÂ s beaucoup et la

reÂ paration de l'homme c'est essentiellement lorsqu'il est

vivant; apreÁ s sa mort, c'est seulement par le fait qu'il

s'accroche au Juste.

Plus tard, tous les enfants d'IsraeÈ l seÂ journeront dans

les tentes du Juste veÂ ritable et de ses gens veÂ ritables et se

rapprocheront d'eux. C'est cela le principe de la reÂ paration

de l'homme; il se sacrifiera pour briser tous les obstacles et il

renoncera aÁ tout; il se sacrifiera pour eÃ tre attacheÂ aÁ la tente

du grand Juste et se raffermira de toute sa force et sa
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puissance; il se tuera pour se rapprocher du grand Juste qui

peut reÂ parer et gueÂ rir tout, graÃ ce aÁ la grande puissance de la

clarteÂ de son esprit.

Les enfants d'IsraeÈ l sont un peuple saint. Il leur faut

un guide veÂ ritable qui ait beaucoup de pitieÂ pour eux. La

pitieÂ consiste essentiellement aÁ les eÂ clairer de la lumieÁ re de la

connaissance et les sortir des peÂ cheÂ s qui proviennent du vent

de folie, c'est cela l'essentiel de la pitieÂ . Lorsque l'aÃ me quitte

ce monde, elle peut s'eÂ lever treÁ s haut, mais sa perfection

totale, elle l'atteint lorsqu'elle est en bas aussi; c'est

pourquoi, l'homme doit s'efforcer de laisser sa connaissance

derrieÁ re lui, dans ce monde, afin qu'il eÂ claire de sa

connaissance les gens apreÁ s avoir quitteÂ ce monde. Il lui

faut avoir le niveau de « tout » pour pouvoir eÂ clairer de la

lumieÁ re de sa connaissance ceux qui reÂ sident en haut et ceux

qui reÂ sident en bas; il faut enseigner aux grands, corre-

spondant aÁ ceux qui habitent en haut, qu'ils n'ont encore

aucune connaissance de D. beÂ ni soit-Il, ils sont du niveau de

ceux qui posent la question « ouÁ se trouve l'endroit de Sa

gloire ?» et aÁ l'inverse, aÁ ceux qui reÂ sident en bas, qui

correspondent aux gens qui se trouvent aÁ un niveau treÁ s bas,

aÁ un niveau ouÁ D. est extreÃ mement 'cacheÂ ', que D. nous en

preÂ serve, il faut les reÂ veiller et les secouer afin qu'ils ne

deÂ sespeÁ rent pas, aÁ D. ne plaise, et leur deÂ voiler que D. beÂ ni

soit-Il est avec eux, dans tout endroit et treÁ s preÁ s d'eux, car

meÃ me laÁ ouÁ ils sont, D. beÂ ni soit-Il s'y trouve, car Il remplit

toute la terre de Sa gloire et qu'ils ne se trompent pas en

pensant qu'ils sont trop loin de Lui.
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Savoir attendre la deÂlivrance de D.

Bien qu'en veÂ riteÂ , l'homme doive eÃ tre zeÂ leÂ pour sauver

sa vie, et qu'il doive le faire treÁ s rapidement, en particulier

quand il est deÂ jaÁ tombeÂ et a eÂ teÂ pieÂ geÂ aÁ ce point, que D. nous

en preÂ serve, malgreÂ cela, il n'est pas possible de preÂ cipiter les

eÂ veÂ nements. Il faut attendre et attendre longtemps la

deÂ livrance totale de D., jusqu'aÁ ce que D. regarde et voie

du ciel. Mais malgreÂ cela, meÃ me pendant cette attente et ce

deÂ lai, il est interdit d'oublier et de deÂ tourner son esprit de

cela, il faut seulement espeÂ rer constamment, avoir confiance

et souhaiter, avoir envie et deÂ sirer ardemment, compter et

supputer les jours, et convoiter aÁ chaque instant le moment

ouÁ l'on meÂ ritera la deÂ livrance de son aÃ me totalement, c'est-

aÁ -dire, recevoir la Torah aÁ nouveau comme celui qui se

languit de quelque chose et la deÂ sire, et qui reÂ fleÂ chit aÁ la

manieÁ re de compter les jours qui restent pour la satisfaction

de son deÂ sir, pour meÂ riter de faire venir sur lui la notion de

sainteteÂ de la Torah. Cependant, ce n'est pas tout le monde

qui arrive aÁ avoir l'esprit suffisamment fort pour attendre et

espeÂ rer la deÂ livrance de D., aÁ plus forte raison si pendant ce

temps, il lui arrive des eÂ preuves.

Il faut que l'homme, pendant toute sa vie, pense aÁ lui,

chaque jour, qu'il se souvienne bien chaque jour, que ses

jours sont compteÂ s, calculeÂ s et limiteÂ s en nombre afin qu'il

soit zeÂ leÂ et que, treÁ s rapidement, il se renforce et ravisse

quelques points positifs, tout ce qu'il peut faire pour sauver

sa vie. Cependant, le Satan se renforce contre lui, il veut

deÂ truire les jours qu'il a compteÂ s et il lui dit: « Qu'as-tu,
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pourquoi comptes-tu tes jours tout le temps et penses-tu aÁ ta

fin chaque jour? Tu vois bien que malgreÂ tout, tu n'obtiens

rien en eÂ tant comme D. le veut vraiment! »

Mais, si l'homme reÂ fleÂ chit aÁ la veÂ riteÂ pure, il se dira en

lui-meÃ me: « Est-ce pour autant que j'arreÃ terai, aÁ D. ne

plaise, de compter mes jours? N'est-ce pas que, malgreÂ cela,

viendra ma fin et je serai obligeÂ de rendre des comptes sur

chaque jour, c'est pourquoi, quoi qu'il m'arrive, je reste en

faction, je demeure ferme pour monter la garde, agir, espeÂ rer

et attendre la deÂ livrance de D. et pendant ce temps je ravis

du bien, tout ce que je peux, chaque jour, peu ou

beaucoup », et lorsqu'il sera ferme et fort dans cette voie

pour compter et supputer ses jours, bien qu'il lui semble

qu'il n'accomplit pas son devoir quotidien et meÃ me si cela

est vrai, malgreÂ cela, il ne deÂ truira pas pour autant le compte

qu'il a fait car il dira mes jours sont compteÂ s et calculeÂ s et

c'est pourquoi je suis obligeÂ de mettre toute mon attention,

mes efforts et mon espoir aÁ attendre et espeÂ rer la deÂ livrance

de D. En effet, pour celui qui reste en faction, est attentif et

attend la deÂ livrance de D., il est certain qu'il y aura pour lui

un moment ouÁ , en fin de compte, viendra le temps qu'il

espeÁ re et ouÁ il meÂ ritera de se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il,

vraiment.

Avant la reÂ ception de la Torah, on a mis en garde les

enfants d'IsraeÈ l de ne pas se preÂ cipiter pour monter vers D..

En effet, il faut eÂ tablir une frontieÁ re aÁ l'esprit afin qu'il ne

sorte pas de ses limites de sainteteÂ , qu'il n'ait pas de

mauvaises penseÂ es, qu'il ne s'occupe pas de sagesses
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eÂ trangeÁ res, de philosophies de vaniteÂ ou de toutes sortes de

notions qui sont hors des limites de la sainteteÂ et meÃ me dans

la sainteteÂ il ne faut pas que l'esprit sorte de la limite qui

correspond aÁ : « ce qui te deÂ passe, ne t'en occupe pas ». C'est

cela que signifie la mise en garde: « qu'ils ne se preÂ cipitent

pas pour monter vers D., » c'est-aÁ -dire qu'il est interdit de se

preÂ cipiter, de monter vers D., si ce n'est par degreÂ s et avec

mesure, autrement dit « avec calme et attente. »

Cependant, bien que l'homme doive bien faire atten-

tion, chaque jour, aÁ accomplir son devoir quotidien dans

toute la mesure de son possible car il doit savoir que ses

jours sont compteÂ s et calculeÂ s, qu'il lui faudra rendre des

comptes sur chaque jour et chaque heure et qu'il n'a dans ce

monde que ce jour et cette heure, et donc qu'il doit

assureÂ ment eÃ tre zeÂ leÂ chaque jour pour se renforcer et se

rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, et reÂ aliser tout ce qu'il peut,

avec toute sa force, malgreÂ cela il lui faut faire attention aÁ sa

vie afin que son zeÁ le ne l'entraõÃ ne pas hors de la norme, et

n'aboutisse pour lui aÁ une destruction totale, aÁ D. ne plaise,

car c'est un principe geÂ neÂ ral que dans chaque chose et dans

chaque acte, il y a du bon et du mauvais et le Satan eÂ pie

l'homme tout le temps pour le prendre dans son pieÁ ge, aÁ D.

ne plaise, en utilisant toutes sortes de stratageÁ mes et de ruses

que la bouche ne peut exprimer et le coeur penser.

C'est pourquoi, il faut que l'homme regarde bien le

chemin, aÁ chaque moment, afin de ne pas eÃ tre pris dans le

pieÁ ge du Satan, aÁ D. ne plaise, c'est-aÁ -dire, qu'au deÂ but

certainement le Satan se renforce pour retrancher l'homme
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totalement du chemin de la vie et le diriger vers le chemin de

la mort deÂ finitivement, aÁ D. ne plaise, mais quand il voit que

l'homme se reÂ veille un peu et veut retourner vers D...., prier

et eÂ tudier, alors il va se placer devant lui et l'empeÃ cher d'agir

au moyen de nombreux obstacles, l'affaiblir et le troubler un

nombre incalculable de fois, que D. nous preÂ serve de tout

cela, car il craint que si tous les gens se repentent, la

deÂ livrance arrive.

Les monteÂ es et les descentes sont nombreuses et il faut

les passer toutes et il n'est pas possible d'expliquer cela par

eÂ crit, surtout pour celui qui est deÂ jaÁ tombeÂ aÁ des niveaux treÁ s

bas; c'est pourquoi, si l'homme veut avoir des eÂ gards pour

sa vie et ameÂ liorer son avenir, il lui faut marcher et courir

sur les mains et les pieds chez le Juste veÂ ritable, ses eÂ leÁ ves et

les eÂ leÁ ves de ses eÂ leÁ ves...., et meÃ me dans ces dernieÁ res

geÂ neÂ rations ouÁ D. s'est retireÂ dans un endroit cacheÂ , lui-

meÃ me cacheÂ dans un endroit cacheÂ et ceci de manieÁ re

interminable et que nous sommes maintenant dans cette

geÂ neÂ ration de profonde obscuriteÂ preÁ s de la fin et de la limite

ouÁ les enfants d'IsraeÈ l se trouvent dans un endroit au-delaÁ

duquel la sainteteÂ d'IsraeÈ l ne s'eÂ tend plus, malgreÂ cela, il est

interdit de reÂ fleÂ chir aux principes de D. car Ses penseÂ es sont

treÁ s profondes, et il a deÂ jaÁ pris les devants et nous a donneÂ le

Juste qui paracheÁ vera tout selon sa volonteÂ et ameÁ nera tout

vers la perfection veÂ ritable et eÂ ternelle; et, en effet, « plus

que le tumulte des eaux profondes, des puissantes vagues de

l'oceÂ an, l'Eternel est imposant dans les hauteurs » car, bien

que les eaux soient profondes, que puissantes, oui puissantes

soient les vagues de l'oceÂ an qui se renforcent contre tout
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homme excessivement, malgreÂ cela, l'Eternel dans les

hauteurs est plus imposant qu'elles. Il a deÂ jaÁ agi et nous a

donneÂ le Juste veÂ ritable. D. beÂ ni soit-Il a eu pitieÂ de son

monde, et dans Son amour et Sa pitieÂ , Il nous a donneÂ le

Juste, du niveau de MoõÈ se, qui nous reÂ veille aÁ chaque instant

pour que nous retournions vers D. beÂ ni soit-Il, qui que l'on

soit, meÃ me si l'on a transgresseÂ toute la Torah des milliers de

fois car Sa miseÂ ricorde est treÁ s grande, et il y a l'espoir pour

tout homme toujours, tous les jours de sa vie.

Toutes les sciences eÂ trangeÁ res des savants ne provien-

nent que de leurs passions et aÁ cause de la multitude de leurs

passions dans tous les domaines et en particulier dans celui

de l'argent, aÁ cause de cela, ils ne peuvent pas reconnaõÃ tre la

veÂ riteÂ , la grandeur merveilleuse de l'authenticiteÂ de la

sagesse du Juste veÂ ritable. Il en est ainsi pour tous les

savants, meÃ me celui qui est 'cacher' et tous ceux qui sont un

peu 'cacher' mais qui ne se sont pas sanctifieÂ s encore

compleÁ tement; ils ne veulent pas se soumettre au sage

veÂ ritable, car toutes leurs connaissances et leurs sagesses ne

sont que folie et vaniteÂ . En ce qui concerne l'opposition au

Juste veÂ ritable et les querelles aÁ son sujet, tout provient des

passions, du fait que les savants ne se sont pas purifieÂ s de

toutes les passions et en particulier des passions de l'argent

et de l'honneur.
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« L'exil », car on est enracineÂ dans la nature.

Dans cette obscuriteÂ grande et ameÁ re qui reÁ gne de nos

jours et qui correspond aÁ la fin du dernier exil ouÁ l'impureteÂ

s'est beaucoup renforceÂ e ainsi que le Satan, l'exil vient

essentiellement du fait que l'on est enracineÂ dans la nature, aÁ

D. ne plaise, ce qui est du niveau de la nuit, de l'obscuriteÂ ,

cette notion de la disparition de la lumieÁ re. En effet, la

lumieÁ re, c'est essentiellement la lumieÁ re de D. beÂ ni soit-Il,

c'est-aÁ -dire, lorsque l'on sait que tout est dirigeÂ par Sa

Providence; c'est cela le principe de la lumieÁ re.

Il n'y a pas de chute dont on ne peut remonter.

GraÃ ce aÁ la force du Juste, il y a de l'espoir pour tous

ceux qui tombent et il n'y a pas du tout le moindre deÂ sespoir

dans le monde car bien qu'il semble aÁ l'homme qu'il n'est

pas possible de remonter apreÁ s une grande chute, aÁ D. ne

plaise, malgreÂ cela, il y a chez D. une telle bonteÂ que meÃ me

de laÁ , il est possible de remonter. De plus, meÃ me si, aÁ D. ne

plaise, un homme est tombeÂ encore de nombreuses fois, un

nombre incalculable de fois, malgreÂ cela, chaque mouve-

ment qu'il fait pour se relever afin de remonter chaque fois

de sa chute, n'est jamais perdu, quoi qu'il arrive. En effet, D.

et sa Torah sont sans fin et sans limite et la base du

raffermissement c'est la force du Juste qui concË oit que, de
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meÃ me qu'il n'y a pas de grandeur eÂ gale aÁ celle de D. beÂ ni

soit-Il, car Il est supeÂ rieur aÁ tout, d'une supeÂ rioriteÂ

n'admettant pas de comparaison, de la meÃ me manieÁ re il

n'existe pas de chute dont on ne peut remonter; car plus le

Juste monte aÁ un niveau supeÂ rieur, plus il atteint davantage

de bonteÂ s de D.; c'est cela le principe de la grandeur de D.

beÂ ni soit-Il. C'est pourquoi, le Juste ne reste jamais aÁ la

meÃ me place, il monte chaque fois plus haut et atteint chaque

fois davantage de grandeur de D. beÂ ni soit-Il, c'est-aÁ -dire, de

grandeur de ses bonteÂ s. GraÃ ce aÁ cela, il arrive aÁ concevoir

qu'il y a pas la moindre chute ou descente dans le monde et

qu'il n'y a pas le moindre deÂ sespoir car il atteint chaque fois

de telles bonteÂ s qui sont essentiellement la grandeur du

CreÂ ateur et graÃ ce aÁ elles, tous ceux qui sont tombeÂ s peuvent

remonter. C'est la raison pour laquelle, il faut preÂ ciseÂ ment le

Juste d'un niveau extreÃ mement grand, car plus le malade est

gravement atteint, plus il lui faut un grand meÂ decin. Et, plus

le Juste est grand, plus il peut relever meÃ me ceux qui sont

tombeÂ s treÁ s bas; graÃ ce aÁ la force de ce grand Juste, il n'y a

pas de descente ni de chute dont l'homme ne puisse se

relever aÁ condition qu'il arrive aÁ croire en le Juste, aÁ se

rapprocher de lui, aÁ se saisir de l'arbre de vie qui monte

jusqu'en haut des cieux, extreÃ mement haut, au niveau de

l'aÃ me du Messie, aÁ un degreÂ extreÃ mement eÂ leveÂ ; il est appeleÂ

le berger fideÁ le.

Le Juste veÂ ritable est un berger fideÁ le et il repreÂ sente

l'ensemble des sept bergers qui repreÂ sentent l'ensemble de

tous les dirigeants de la geÂ neÂ ration. Il est appeleÂ berger fideÁ le

car il s'occupe de la foi pour la reÂ parer et la parachever. La
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foi des enfants d'IsraeÈ l, dans son essence, il la fait venir aÁ la

geÂ neÂ ration et il n'est possible de venir chez ce Juste qu'avec

de l'audace, comme l'ont dit nos maõÃ tres de meÂ moire beÂ nie:

« Sois audacieux comme le leÂ opard » et comme il est eÂ crit

« avec Ton audace, Tu les conduis dans la maison de Ta

sainteteÂ », c'est-aÁ -dire, graÃ ce aÁ l'audace, on entre dans la

sainteteÂ , car il y a des bergers de l'impureteÂ , ce sont les

ceÂ leÂ briteÂ s du mensonge de la geÂ neÂ ration, ce sont des singes et

leur royauteÂ , ils la doivent principalement aÁ l'effronterie; ils

sont comme des chiens par leur effronterie, ils participent de

la notion: « et les chiens de nature effronteÂ e, eux sont les

bergers ». Ils sont l'aspect exteÂ rieur de la geÂ neÂ ration qui

ressemble aÁ celui des chiens, c'est pourquoi pour eÃ tre deÂ livreÂ

d'eux, de leur domination, il n'est possible de le faire que par

l'audace, pour reÂ sister aÁ leur effronterie et alors, on entre

dans la sainteteÂ .

D. est toujours laÁ .

Nous sommes tombeÂ s extreÃ mement bas, par suite

d'une chute extreÃ mement grande, qui a atteint le fond des

abõÃmes, abõÃmes treÁ s profonds, jusqu'aÁ eÃ tre arriveÂ s.... qui se

reÂ veillera plus tard, aÁ partir du chant de bonteÂ du Juste

veÂ ritable, et qui se reÂ veillera plus tard par l'intermeÂ diaire du

roi Messie, au moment du dernier terme. Il est la source de

la vitaliteÂ et la vie de tout le monde et des enfants d'IsraeÈ l.
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Le principal, l'essentiel, c'est de se renforcer soi-meÃ me

toujours, qui que l'on soit, et de croire d'une foi totale qu'il

n'existe pas de chute dans le monde, car dans tout endroit, il

est possible de trouver D. beÂ ni soit-Il, car dans tout endroit,

meÃ me celui qui est le plus bas possible et au delaÁ duquel il

n'y a rien, on peut trouver D. beÂ ni soit-Il.

MeÃ me lorsque quelqu'un tombe au fond du CheÂ ol,

malgreÂ cela, il faut qu'il se renforce toujours et qu'il ne

deÂ sespeÁ re jamais car meÃ me laÁ , D. beÂ ni soit-Il se trouve,

comme le dit le verset : « si je descends dans le CheÂ ol, Te

voilaÁ ». C'est cela le principe geÂ neÂ ral et le fondement du

service divin dont tout deÂ pend, il ne faut jamais se

deÂ courager, quoi qu'il arrive.

C'est pourquoi, enflamme et embrase ton coeur

comme une flamme pour monter en meÃ me temps que

l'assembleÂ e d'IsraeÈ l chez le Juste, le dirigeant veÂ ritable,

fleuve qui fait jaillir des remeÁ des nouveaux, extraordinaires

et merveilleux, merveilles des merveilles de facË on absolue,

qui n'ont pas encore eÂ teÂ deÂ voileÂ s depuis la creÂ ation du ciel et

de la terre, depuis la creÂ ation du monde, qui conviennent

aussi aux malades incurables comme nous, aujourd'hui. Le

souffle de l'impureteÂ et le souffle du mensonge des croyances

mensongeÁ res et de l'atheÂ isme, le Juste les bruÃ lera et les

annulera, et les idoles disparaõÃ tront entieÁ rement, et D.

seulement sera eÂ leveÂ dans le monde et tous les peuples de la

terre sauront que D. est le CreÂ ateur.

Comme tu es heureux d'avoir meÂ riteÂ cela, car graÃ ce aÁ
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cela, D. a fait pour nous, des miracles et des merveilles

pendant la guerre des six jours. Jusqu'aÁ aujourd'hui, il

soigne et gueÂ rit tout le monde, meÃ me des malades incurables

comme nous aujourd'hui, avec des remeÁ des qui n'ont pas

encore eÂ teÂ deÂ voileÂ s depuis le jour ouÁ D. a creÂ eÂ son monde;

c'est pourquoi, embrase et enflamme ton coeur comme une

flamme pour monter avec l'assembleÂ e d'IsraeÈ l chez le

dirigeant veÂ ritable, le fleuve qui fait jaillir des remeÁ des

nouveaux, extraordinaires et merveilleux, merveilles des

merveilles qui n'ont pas eÂ teÂ deÂ voileÂ s depuis la creÂ ation du

monde qui conviennent aÁ tous, meÃ me aux malades incur-

ables comme nous aujourd'hui dans cette obscuriteÂ ameÁ re.

BeÂ neÂ dictions, paix et vie.

Le 8 Kislev, tu es venu laÁ , dans la ville sainte de

TibeÂ riade, endroit saint ouÁ nous avons meÂ riteÂ de nous

associer et de nous rattacher au fleuve jaillissant en l'anneÂ e

5717, le 15 Chevat.

Je passe la plus grande partie du jour et de la nuit sur

les montagnes qui dominent le tombeau du saint Rabbi

MeõÈ r Baal Haness. Crois-moi, je ne t'oublie pas, je prie pour

toi, pour ta maison et pour tout le peuple d'IsraeÈ l qui se

trouve dans une grande affliction.
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« Souviens-toi, le 15 Chevat 5717... »

Nous avons besoin de miseÂ ricorde et de grandes

deÂ livrances.

Je t'eÂ cris cette lettre aÁ la synagogue Rabbi MeõÈ r Baal

Haness, l'endroit saint ouÁ nous avons meÂ riteÂ de nous lier et

de nous rattacher au fleuve jaillissant en 5717, le 15 Chevat.

Je t'eÂ cris cela et mes yeux versent des larmes de joie pour le

meÂ rite que nous avons eu de nous lier et nous rattacher au

fleuve jaillissant dans cet endroit saint, en 5717, et la plupart

des lettres ont eÂ teÂ eÂ crites sans que j'y aie vraiment reÂ fleÂ chi.

Combien de sujets merveilleux j'ai eÂ crit qui sont un

grand bien pour l'assembleÂ e d'IsraeÈ l.

Le fleuve jaillissant, le Juste d'un niveau treÁ s eÂ leveÂ qui

est une nouveauteÂ parmi les nouveauteÂ s, nouveauteÂ mer-

veilleuse et treÁ s extraordinaire quant aÁ la puissance et la

profondeur de sa sagesse treÁ s eÂ leveÂ e dans l'arbre de vie qui

s'eÂ leÁ ve au plus haut des cieux, au point le plus eÂ leveÂ , peut

eÂ clairer avec des conceptions de la DiviniteÂ toute personne

meÃ me si elle est tombeÂ e dans n'importe quel endroit. Il nous

eÂ claire d'une clarteÂ merveilleuse, de la lumieÁ re du deÂ voile-

ment de la DiviniteÂ . La deÂ livrance aura lieu principalement

graÃ ce aÁ l'annulation des ideÂ es des savants de la nature et au

deÂ voilement de la lumieÁ re de la Providence. Le deÂ fi du Satan

c'est principalement d'arriver aÁ cacher et dissimuler la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable et nous n'avons pas d'autre projet

ou stratageÁ me que de nous renforcer et de nous raffermir le
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plus possible pour fuir, voler et passer chez le Juste qui

ameÁ ne et deÂ voile les conseils profonds par lesquels grandit la

foi.

Les voies du repentir.

Dans les voies du repentir, il y a d'abord un

rapprochement qui vient d'en haut; on reÂ veille le coeur de

l'homme de facË on prodigieuse pour le rapprocher de D. beÂ ni

soit-Il et ensuite, on l'eÂ loigne. L'homme subit alors une

descente et tombe dans des endroits eÂ loigneÂ s; il lui faut alors

se renforcer de tout son possible et ne pas se laisser tomber

compleÁ tement, aÁ D. ne plaise; la chute a alors pour but la

remonteÂ e, car l'homme va arriver aÁ remonter des choses

perdues qui sont recouvertes laÁ , dans les niveaux infeÂ rieurs

ouÁ il est tombeÂ et il meÂ rite de revenir et de remonter vers la

sainteteÂ , aÁ un niveau supeÂ rieur.

Le deÂ voilement de la volonteÂ et la soumission de

« l'effronterie du serpent » qui est la racine de la science de

la nature se font essentiellement par l'intermeÂ diaire du Juste.

Les aÃ mes saintes qui sont tombeÂ es aussi dans des erreurs et

des eÂ garements de la science de la nature sont reÂ pareÂ es

compleÁ tement et remonteÂ es par le Juste.

Quand on trouve un deÂ faut chez les enfants d'IsraeÈ l et
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qu'on les accuse, on peut, aÁ cause de cela, les eÂ loigner de la

sainteteÂ , de D. beÂ ni soit-Il compleÁ tement et on seÂ pare les

pieds de la teÃ te, c'est-aÁ -dire, que l'on fait une seÂ paration

entre l'assembleÂ e d'IsraeÈ l, correspondant aux pieds et le

Juste qui est la teÃ te des enfants d'IsraeÈ l, et on obscurcit le

monde.

Il y a toujours de l'espoir : le Juste veÂritable.

La vieillesse et le grand aÃ ge nous ont atteint et nos

forces se sont affaiblies et ont diminueÂ ; les ennemis de l'aÃ me

ont augmenteÂ et se sont multiplieÂ s de tous coÃ teÂ s, presque

sans mesure. Notre aÃ me est deÂ chireÂ e dans des mers de vase

qui sont le feu des passions, la boue ternissante des passions

de ce monde et de ses vaniteÂ s; elle est comme une pierre que

l'on tient dans le creux de la fronde et nous sommes

perturbeÂ s et fortement ballotteÂ s plus qu'un bateau perdu au

milieu de la mer en pleine tempeÃ te et nous allons dans le

monde, errants et vagabonds, sans le moindre repos ni

tranquilliteÂ et la tempeÃ te augmente de force; nous n'avons

pas d'exemple ni de point de repeÁ re pour qualifier et

comparer la grande pitieÂ que nous inspirons depuis que nous

sommes sur terre jusqu'aÁ aujourd'hui et nous n'avons pas

d'autre projet ou stratageÁ me que celui de courir, voler et fuir

de toutes nos forces chez le Juste veÂ ritable, fleuve jaillissant,

source de la sagesse qui nous a fait connaõÃ tre qu'il n'y a pas
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le moindre deÂ sespoir dans le monde car il a la force de

transformer tout en bien, en tout endroit, aÁ chaque moment

et aÁ tous les niveaux, en haut ou en bas, meÃ me pour les gens

qui se sont consideÂ rablement eÂ loigneÂ s, au-delaÁ de toute

mesure, au point qu'ils sont tombeÂ s et se sont eÂ gareÂ s comme

ils l'ont fait.

D. beÂ ni soit-Il s'est fait petit et adresse aÁ l'homme des

signes adapteÂ s au lieu et au temps, pour qu'il se rapproche

de Lui.

Le Juste a la force de transformer tout en bien, tout le

mal en bien, ce qui correspond aÁ la transformation du mal

en deÂ sir. Il deÂ truit, soumet, rabaisse et annule tous les eÂ crits

des heÂ reÂ tiques et des atheÂ es et tous les eÂ crits des chercheurs

du monde qui penchent du coteÂ de l'heÂ reÂ sie et de l'atheÂ isme

et tout l'orgueil et la domination des dirigeants menteurs qui

seÁ ment la haine et l'animositeÂ entre les enfants d'IsraeÈ l et

leur PeÁ re qui est aux cieux et qui arrachent des deux mondes

celui qui traitent avec eux et eÂ claire nos yeux.

Si l'on prenait quelqu'un qui aime passionneÂ ment

l'argent plus encore que son corps et qu'on lui faisait

entendre la meÂ lodie du Juste veÂ ritable, on annulerait en lui

toute sa passion pour l'argent.

Nous sommes des orphelins, fils d'orphelins; il

faudrait nous rouler dans la boue et la fange et ramper

sur la terre entre les serpents et les scorpions pour arriver aÁ

inhaler le souffle saint du Juste qui grandit et deÂ voile la foi
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sainte dans le monde.

Tu reÂ fleÂ chis et tu concË ois des stratageÁ mes pour courir

et voler de toute ta force chez le Juste qui nous ranime et

eÂ claire nos yeux. Il est toute notre consolation et notre

espoir pour toutes les geÂ neÂ rations. Il eÂ claire nos yeux meÃ me

dans les teÂ neÁ bres tristes et ameÁ res, de cette pauvre

geÂ neÂ ration. Que D. ordonne pour toi la beÂ neÂ diction et la

vie pour toujours; sans cela nous nous serions deÂ jaÁ perdus

dans nos difficulteÂ s.

Tu reÂ fleÂ chis et tu concË ois des stratageÁ mes pour briser

tous les obstacles et les grands troubles, pour courir et voler

de toute ta force vers le Juste qui est notre consolation et

toute notre vitaliteÂ et notre espoir. Il eÂ claire nos yeux, meÃ me

dans les tristes teÂ neÁ bres dans lesquelles nous nous trouvons

aujourd'hui.

Les bonteÂs infinies de D.

Mon coeur et ma chair chanteront pour D. des

louanges et des cantiques, dans une grande joie et une

alleÂ gresse forte et intense, pour Sa bonteÂ , grande et

extraordinaire et pour les merveilles consideÂ rables qu'Il a

reÂ aliseÂ es et accomplies avec des prodiges en ma faveur. Il

m'a donneÂ une couronne de graÃ ce, de veÂ riteÂ et d'amitieÂ
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veÂ ritables et une grande miseÂ ricorde dans ton coeur ardent

pour m'assister et combattre pour moi, jusqu'au sacrifice,

un combat rude et difficile pour que j'aie une salle reÂ serveÂ e

afin que je puisse y exercer mon service saint, Torah, prieÁ re,

hitbodeÂ dout et conversation avec mon CreÂ ateur.

Il est suÃ r que tu as une grande part dans toutes les

actions que j'ai le meÂ rite de reÂ aliser dans cette maison sainte.

Qui raconte, qui peut raconter et expliquer la grandeur de la

part de cet acte agreÂ able et beau, grand, que l'on ne peut ni

mesurer ni estimer.

Sois fort et ferme et utilise tous tes moyens pour te

saisir du Juste veÂ ritable, le fleuve jaillissant, qui est ta vie et

ta longeÂ viteÂ preÂ sente et future. Comme elle est belle ta part

et comme est agreÂ able ton sort dans ce monde et dans le

monde aÁ venir!

Je me reÂ jouis et suis profondeÂ ment content aussi de

dire que le rabbin en chef de TibeÂ riade, le Rab MeõÈ r m'a

reÂ serveÂ une belle chambre, la plus belle et la plus agreÂ able

des chambres de la YeÂ chiva; c'est un cadeau pour la vie, preÁ s

du tombeau saint de Rabbi MeõÈ r Baal Haness. Tu t'es

sacrifieÂ pour moi en m'assistant et en livrant un combat rude

et difficile en ma faveur; si tu n'eÂ tais venu au monde que

pour cela, cela aurait eÂ teÂ suffisant. Qui peut estimer les

deÂ lices extraordinaires que cela a occasionneÂ dans tous les

mondes? Heureux nous sommes d'avoir meÂ riteÂ un si beau

cadeau, cacheÂ et dissimuleÂ de tout le monde!
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Seul cet eÂ veÂ nement a fait un grand bruit dans toute la

ville de TibeÂ riade et tout le monde a raconteÂ et admireÂ sans

mesure cette merveille. Qui peut dire et raconter, que seul le

Juste peut reÂ parer les gens et les relever tous de toutes leurs

chutes et de l'obscuriteÂ du monde et les reÂ parer compleÁ te-

ment pour que tous reconnaissent D. et meÃ me les autres

peuples du monde et Le servent vraiment de tout leur coeur.

Je te remercie du fond du coeur, pour le niveau eÂ leveÂ

de ton aÃ me. Que D. te reÂ compense de ta bonne action, elle

m'a apporteÂ une grande tranquilliteÂ et une grande joie. Oui,

Il augmente et multiplie Ses bonteÂ s envers moi et toutes les

aÃ mes d'IsraeÈ l pour avoir pitieÂ d'eux en leur faisant connaõÃ tre

le secret de la grandeur extraordinaire du fleuve jaillissant

qui est le principe de leur vitaliteÂ , leur espoir et leur

reÂ paration.

La grandeur insondable des enseignements du Juste.La grandeur insondable des enseignements du Juste.

Mon cher, tu te couvres de la poussieÁ re des pieds du

Juste pour profiter des deÂ lices de sa splendeur et feÂ conder

ton aÃ me par l'eÂ tincellement de la lumieÁ re de son enseigne-

ment et y puiser la vie eÂ ternelle. (Brider, halt zich loz dich nit

op mach zich frish: mon freÁ re, renforce-toi, ne te relaÃ che pas,

renouvelle-toi, comme si tu eÂ tais neÂ aujourd'hui; ceins, de

graÃ ce, tes reins, comme un heÂ ros, mon cher freÁ re, dirige tes
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yeux vers le ciel et entoure tes flancs de courage, sois fort et

ferme, reÂ jouis-toi, sois content et aie confiance en la force de

l'Ancien en sainteteÂ , l'Ancien parmi les Anciens, car il va au-

devant de nous, aÁ chaque instant, toujours, dans le preÂ sent

et le futur et aussi dans la deÂ livrance que D. a faite pour toi.

Et si nous avons eÂ teÂ pris au pieÁ ge comme nous l'avons eÂ teÂ et

que nous sommes tombeÂ s laÁ ouÁ nous sommes tombeÂ s, bien

que nous soyons nous-meÃ mes coupables pour cela, malgreÂ

cela, heureux nous sommes, oui, heureux nous sommes des

milliers et des myriades de fois, de facË on incalculable, d'eÃ tre

venus dans ce monde, en cette eÂ poque ouÁ il y a dans le

monde une telle lumieÁ re nouvelle, lumieÁ re des lumieÁ res,

nouveauteÂ parmi les nouveauteÂ s; de tels enseignements, de

telles conversations, de tels contes si extraordinaires qui

n'ont pas leurs pareils; il n'est pas possible d'expliquer

jusqu'ouÁ les choses arrivent, c'est jusqu'au plus haut des

cieux; seulement, meÃ me simplement, ils raniment toutes les

aÃ mes, tout le temps, aÁ chaque instant. Nous n'avons pas de

bouche ni d'instruments pour les louer, louer leur grandeur

redoutable, expliquer jusqu'ouÁ les choses arrivent. Il n'est

pas possible d'atteindre ne serait-ce qu'un tout petit peu,

une toute petite parcelle des milliers de milliers et des

myriades de myriades de degreÂ s auxquels s'eÂ leÁ vent leurs

merveilles. Etudie-les sous tous leurs aspects, chaque

enseignement, chaque conversation, il est suÃ r que tu peux

te ranimer toujours.
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Le Juste ouvre les portes des conceptions de D.

Mon freÁ re, mon freÁ re, mon coeur et ma chair, je t'eÂ cris

le coeur rempli de larmes aÁ cause de la grande joie que j'ai

eue pour les miracles et les bienfaits extraordinaires du

Juste, lumieÁ re des lumieÁ res, nouvelle, eÂ tincelante au plus au

point, et pour le processus extraordinaire qu'a concË u pour

nous le MaõÃ tre de la miseÂ ricorde, le MaõÃ tre de la cleÂ mence et

de la graÃ ce qui a eÂ claireÂ nos yeux et ouvert notre coeur pour

deÂ sirer, avoir envie, se languir......

Le Juste deÂ voile la DiviniteÂ ; avec l'aide de D. il ouvre

les portes des conceptions du D. du Juste, la lumieÁ re des

lumieÁ res, nouvelle et eÂ tincelante au plus haut point, il

deÂ voile la DiviniteÂ et Sa RoyauteÂ aÁ toutes les creÂ atures du

monde, meÃ me aÁ ceux qui sont extreÃ mement loin; c'est cela

qui repreÂ sente l'essentiel de la grandeur du Saint beÂ ni soit-Il,

lorsque meÃ me ceux qui sont treÁ s loin et meÃ me les idolaÃ tres et

les non-juifs reconnaõÃ tront qu'il y a D. qui dirige et domine,

que tous savent qu'il y a D. qui dirige et domine.

Elever la gloire de D. et celle du Juste.

Quand une distinction nouvelle est attribueÂ e aÁ un juif,

il faut alors qu'il se donne beaucoup de mal et livre un grand

combat, avec force et puissance pour passer cette eÂ preuve
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qui est de se renforcer afin de ne pas utiliser les honneurs

pour ses besoins ou aÁ son profit, aÁ D. ne plaise. Il ne doit

rien prendre pour lui des honneurs mais seulement eÂ lever

toute la gloire acquise aÁ sa racine, c'est-aÁ -dire, aÁ D. beÂ ni soit-

Il et au Juste veÂ ritable afin de le grandir.

En effet, graÃ ce aÁ ces honneurs qu'il dirige vers le Juste

pour que soit grandie et eÂ leveÂ e la gloire de D. beÂ ni soit-Il, il y

aura, graÃ ce aÁ cela, la reÂ paration du monde dans notre

geÂ neÂ ration et dans toutes les geÂ neÂ rations, et sera eÂ galement

eÂ leveÂ e la gloire du Juste veÂ ritable, dirigeant de tout IsraeÈ l

pour toutes les geÂ neÂ rations aÁ venir.

Mensonges et confusions.

MeÃ me lorsqu'on est extreÃ mement vieux, il faut se

consideÂ rer encore tout aÁ fait jeune, comme si l'on n'avait pas

encore commenceÂ aÁ exister du tout.

...ils s'eÂ tendent et se renforcent beaucoup pour cacher

la lumieÁ re du Juste. Celui qui veut avoir pitieÂ de lui-meÃ me,

lorsqu'il voit la grande amertume de son aÃ me, lorsqu'il est

veÂ ritablement semblable aÁ un berger dans le deÂ sert, dans un

endroit de vide, de chaos et d'obscuriteÂ comme chacun peut

le comprendre de lui-meÃ me, il n'est pas possible de reÂ parer

cela autrement que par l'intermeÂ diaire du Juste, fondement
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du monde, du niveau de MoõÈ se le Messie.

Il n'est pas possible de connaõÃ tre, de faire connaõÃ tre et

de grandir le nom de D. autrement que par le Juste veÂ ritable.

Parmi les puissances impures de Aman-Amalek, il y a, dans

le monde, la confusion, ce qui fait que l'on ne sait pas ouÁ se

trouve le Juste veÂ ritable. Elle multiplie et augmente le

mensonge dans le monde jusqu'aÁ y introduire, des con-

naissances eÂ trangeÁ res et beaucoup d'atheÂ isme et de cela, elle

fait surgir des sortes de personnes qui disent vouloir la

reÂ paration des enfants d'IsraeÈ l.

ReÂussite pour ton voyage aux Etats Unis.

Sache, mon freÁ re, que tes aspirations et tes deÂ sirs

puissants de veÂ riteÂ ont eÂ teÂ la cause de ton union par un lien

unique, du corps et de l'aÃ me, au fleuve jaillissant, source de

sagesse et c'est pour cela que tu as meÂ riteÂ d'eÃ tre PreÂ sident de

l'eÂ tat d'IsraeÈ l. GraÃ ce aÁ sa force et son meÂ rite extraordinaire,

cacheÂ et dissimuleÂ de tous les mondes, D. a fait pour IsraeÈ l

des miracles merveilleux et extraordinaires aux yeux de tout

le monde. Le nom de D. a eÂ teÂ grandi et sanctifieÂ dans le

monde extraordinaire du fleuve jaillissant, notre MaõÃ tre, Na,

Na'h, Na'hma, Na'hman de Ouman. Maintenant, tu es sur

le point de partir pour les Etats Unis afin d'y rencontrer le

PreÂ sident Nixon. Prends ton envol, eÂ panouis-toi, bonne
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chance et beaucoup de succeÁ s. Que D. soit avec toi et

t'eÂ claire de la graÃ ce et de la beauteÂ du Juste, le fleuve

jaillissant, qu'Il mette dans ta bouche des paroles de graÃ ce et

qu'elles laissent une empreinte dans le coeur de Nixon pour

qu'il les accepte et que tu arrives aÁ agir de facË on parfaite en

faveur de notre peuple et de notre terre, selon ta volonteÂ .

C'est cela l'essentiel de ton voyage. Que D. beÂ nisse ton

deÂ part et ton arriveÂ e dans la vie, la paix, le bien et une

grande miseÂ ricorde.

Le message aÁ diffuser : le Juste.

Celui qui veut vraiment penser aÁ sa destination

eÂ ternelle afin de ne pas perdre aÁ cause de ses peÂ cheÂ s...

Comme tu le sais au fond de toi-meÃ me, graÃ ce aÁ ce qui a eÂ teÂ

fait pour toi, il n'y a pas d'autre stratageÁ me ou de moyen

pour s'en sortir pour un homme que d'eÃ tre zeÂ leÂ pour se

rapprocher du sage veÂ ritable qui connaõÃ t des conseils

profonds pour le sortir; mais il ne sait pas ouÁ il se trouve

aÁ cause de cet exceÁ s de veÂ heÂ mence occasionneÂ par la grande

querelle sur le Juste, c'est pourquoi toute sa reÂ paration....

Toi qui bruÃ les et t'enflammes, ton coeur est plein

d'ardeur pour le Juste veÂ ritable, vaillant et treÁ s fort qui

soumet, deÂ truit et annule la force du mal aÁ sa racine et qui

deÂ voile et extrait le bien qui s'y est cacheÂ et transforme
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l'essence du mal en bien veÂ ritable et graÃ ce aÁ cela, il

rapproche de D. tous ceux qui sont treÁ s loin. Que D.

allonge tes jours et eÂ claire ton coeur avec les lumieÁ res

eÂ tincelantes de la Torah de « Attica Stimaa ». L'Eternel a

envoyeÂ le Juste devant nous pour reÂ parer le monde aÁ la

perfection jusqu'aÁ ce que tous... Il descend et s'abaisse

beaucoup jusqu'aÁ tous ceux qui sont bas et treÁ s loin aÁ cause

des grands dommages qu'ils ont causeÂ s partout ouÁ ils se sont

trouveÂ s et il deÂ truit et annule l'essence de leur mal aÁ sa

source et deÂ voile et seÂ pare le bien. Il transforme l'essence du

mal en bien veÂ ritable, les fait revenir au bien et les rapproche

de D. beÂ ni soit- Il.

Tu t'es attacheÂ avec un treÁ s grand amour au Juste,

vaillant et treÁ s fort qui descend et s'abaisse beaucoup

jusqu'aÁ tous ceux qui sont treÁ s loin aÁ cause des grands

dommages qu'ils ont causeÂ s. Il deÂ truit et annule l'essence du

leur mal et deÂ voile et seÂ pare le bien qui y est cacheÂ et

transforme l'essence du mal en bien veÂ ritable et les fait

revenir au bien. Que D. allonge tes jours et eÂ claire ton coeur

avec les lumieÁ res eÂ tincelantes de la Torah de « Attica

Stimaa ». L'Eternel a envoyeÂ le Juste dans nos geÂ neÂ rations

preÂ sentes pour reÂ parer le monde, aÁ la perfection. Que ce soit

Sa volonteÂ que ce message soit diffuseÂ et deÂ voileÂ dans le

monde rapidement et de nos jours. Alors le monde sera

renouveleÂ compleÁ tement.
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Que tous sachent que la RoyauteÂ est aÁ D.

C'est maintenant, au moment ouÁ je reÂ dige ma lettre en

date du 17 Tamouz 5731 que m'est parvenue la tienne qui

m'a procureÂ joie et plaisir par le fait que tu as reÂ ussi aÁ

m'assister et aÁ me soutenir.

Je crie ma graÃ ce et te remercie mille fois pour la

grandeur de ton aÃ me, du fond de mon coeur. Que D. te

reÂ compense pour ta bonne action et te donne la gueÂ rison et

la deÂ livrance du corps et de l'aÃ me, pour une longue vie, avec

des anneÂ es de bonheur et que tu meÂ rites de voir le

deÂ voilement de la veÂ riteÂ dans le monde. Que tous les

habitants de la terre sachent et reconnaissent que la RoyauteÂ

appartient aÁ D. et que Son reÁ gne s'eÂ tend sur tout. Ils feront

tous une assembleÂ e unique pour accomplir Sa volonteÂ d'un

coeur entier.

Les paroles de ton ami sont les signes d'une amitieÂ

veÂ ritable. Je prie toujours pour ton bonheur et ton bien

preÂ sent et futur. J'attends et j'espeÁ re que l'on se verra la

veille de Roch Hachana saint, dans la joie. Des beÂ neÂ dictions

pour une anneÂ e bonne et heureuse.
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Servir D., c'est cela toute ma vie.

Je ne peux mesurer ni eÂ valuer la treÁ s grande joie que

mon coeur a ressentie lorsque j'ai recË u ta lettre agreÂ able,

plus douce que le miel, par le fait que j'ai eu de bonnes

nouvelles de toi. C'est pourquoi, je souhaite que D. fasse

aussi dans le futur, que je n'entende toujours de chez toi que

du bien, tous les jours de ma vie. J'ai eu aussi beaucoup de

plaisir et de satisfaction lorsque j'ai vu que tu as le meÂ rite de

reÂ aliser l'un des dix commandements, le respect du peÁ re

pour que tes jours soient augmenteÂ s.

Je suis faible et souffre de beaucoup de maux, que D.

t'en preÂ serve; que D. beÂ ni soit-Il me vienne en aide et donne

la force aÁ celui qui est fatigueÂ pour que je Le serve de tout

mon coeur et de toute mon aÃ me; c'est cela toute ma vie et

toute mon aspiration, tous les jours de ma vie.

« A l'eÂcoute du Fleuve » : un bruit de tonnerre.

L'eÂ cho du bruit occasionneÂ par ce livre preÂ cieux: « A

l'Ecoute du Fleuve » fend les cieux et on entend dans le

monde comme un bruit de tonnerre; c'est une marque treÁ s

profonde qu'il a faite dans le coeur de milliers d'hommes

eÂ lus pour leur bonteÂ , personnages importants et savants

eÂ minents en Torah et craignant D. Ils lisent ce livre avec un
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eÂ lan spirituel et un enthousiasme pareils aÁ une flamme de

feu, et meÃ me les grands zeÂ lateurs le glorifient et l'admirent

beaucoup, de facË on deÂ mesureÂ e; ils sont heureux et joyeux, et

disent: « Heureux nous sommes, heureux nous sommes

d'avoir un PreÂ sident ami, loyal et miseÂ ricordieux qui deÂ sire,

a envie et veut unir les enfants d'IsraeÈ l au Juste veÂ ritable, le

fleuve jaillissant qui a la force de ramener toutes les

creÂ atures du monde aÁ D. beÂ ni soit-Il et de les reÂ parer tous

aÁ la perfection, quels qu'ils soient, oui quels qu'ils soient. »

Ce courtier parfait sera le roi Messie qui unira et

rattachera le peuple d'IsraeÈ l avec D. beÂ ni soit-Il, avec le

fleuve jaillissant, fort et puissant d'un lien fort et puissant

qui ne se deÂ fera jamais et avec cette force, il remplira toute la

terre, les habitants de la terre, de la connaissance de D..

Dans les geÂ neÂ rations qui viendront aussi apreÁ s la venue du

Messie, on parlera beaucoup de ce livre et on mentionnera le

lien supeÂ rieur que D. a eÂ tabli entre nous, c'est le meÂ rite

attacheÂ aÁ ceux qui s'occupent du public, pour toujours.

Se reÂjouir des bonteÂs de D.

Toi qui t'es attacheÂ , ceins tes reins pour t'attacher aÁ la

mer de la sagesse du Juste, sage veÂ ritable, qui est le peÁ re de

tous les sages et ceux qui parlent au nom.... du Juste, sage

veÂ ritable, la merveille grande et extraordinaire qu'aucune
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autre pareille n'a eÂ teÂ ni entendue ni vue, d'un bout aÁ l'autre

du monde. Il transforme tout le mal en bien et les meÂ chants

accomplis en justes accomplis. Le monde devient habiteÂ ,

rempli d'hommes et de gens posseÂ dant la sagesse et la

connaissance veÂ ritable pour connaõÃ tre et reconnaõÃ tre D.. Le

Juste est venu au monde pour sauver les enfants d'IsraeÈ l. La

deÂ livrance deÂ pend principalement de cette venue. D. l'a

envoyeÂ pour nous deÂ livrer.

Heureux tu es de te souvenir du niveau de ton aÃ me

cheÁ re, d'avoir de la consideÂ ration pour elle et de la proteÂ ger

sous les ailes...Cela a eÂ teÂ pour moi, deÂ lices et plaisir, cette

flamme, ce deÂ sir et ce grand amour que tu as pour le Juste

graÃ ce auquel sont repousseÂ es et annuleÂ es l'obscuriteÂ et la

beÃ tise des heÂ reÂ sies et des croyances eÂ trangeÁ res.

... Heureux tu es d'avoir eÂ teÂ choisi par D. parmi tous

les enfants d'IsraeÈ l; Il a reÂ veilleÂ ton aÃ me et enflammeÂ ton

coeur comme un feu ardent afin d'allumer et d'enflammer

les coeurs des enfants d'IsraeÈ l pour le fleuve jaillissant qui

est la lumieÁ re du Messie, vivant meÃ me maintenant dans

notre geÂ neÂ ration, nos geÂ neÂ rations et toutes les geÂ neÂ rations

futures pour les sortir des degreÂ s les plus bas ouÁ ils sont

descendus et de l'obscuriteÂ de l'abõÃme infeÂ rieur et pour les

remonter treÁ s haut, au niveau le plus eÂ leveÂ pour qu'ils

voient, percË oivent, connaissent et reconnaissent D. et Le

servent, unanimement.

Mon coeur et ma chair chanteront pour D., dans une

joie et une alleÂ gresse grandes et intenses, pour les grandes et
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merveilleuses bonteÂ s de D. et Ses prodiges et les miracles

extraordinaires de la deÂ livrance qu'Il a faits pour moi; Il m'a

gratifieÂ de la graÃ ce, de l'amitieÂ veÂ ritable et de la grande

miseÂ ricorde de ton coeur ardent pour que tu m'aides et

luttes pour moi jusqu'au peÂ ril de ta vie; tu as meneÂ un

combat dur et treÁ s difficile pour que j'obtienne deux pieÁ ces

consacreÂ es, un espace de sainteteÂ pour que j'y exerce mon

service saint: Torah, prieÁ re, hithbodeÂ dout et dialogue avec

mon CreÂ ateur...., et bonnes actions.

Il est suÃ r que tu dois te reÂ jouir toute ta vie, aÁ chaque

moment et aÁ chaque instant quand ils auront le meÂ rite de

recevoir tout le bien que D. beÂ ni soit-Il a fait pour toi par

l'intermeÂ diaire du fleuve jaillissant qui t'a ouvert les yeux.

L'essentiel c'est de te renforcer beaucoup pour attirer

la joie sur toi, te reÂ jouir toute ta vie aÁ chaque moment et aÁ

chaque instant et il convient que nous soyons contents et

que nous nous reÂ jouissions de la bonteÂ de D. beÂ ni soit-Il.

Comme elles sont grandes les bonteÂ s que D. nous a

prodigueÂ es dans ces geÂ neÂ rations par l'intermeÂ diaire du

fleuve jaillissant qui fait venir des reÂ parations si extra-

ordinaires pour visiter et gueÂ rir toutes les aÃ mes. Il s'occupe

de la reÂ paration de tous les enfants d'IsraeÈ l, de toutes les

aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l.
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Le rapprochement du Juste : une victoire eternelle.Le rapprochement du Juste : une victoire eÂternelle.

Souviens-toi, sache-le bien et crois en la grande force

de l'Ancien en sainteteÂ , sage parmi les sages, Ancien parmi

les Anciens, qui fait venir des bonteÂ s merveilleuses,

nouvelles aÁ chaque moment. L'essentiel est de te renforcer

dans la prieÁ re et la conversation avec ton CreÂ ateur et ne pas

tomber, pour quoi que ce soit au monde, quoi qu'il arrive; il

faut uniquement te renforcer et te renouveler aÁ chaque

instant, toujours, car avec la force du fleuve jaillissant, tout

se transforme en bien et les peÂ cheÂ s commis volontairement,

en meÂ rites. Fais bien attention d'eÃ tre joyeux toujours et ne

garde pas de tristesse dans ton coeur, en aucune manieÁ re;

l'essentiel, c'est le fait « qu'Il ne m'a pas fait non-juif ».

J'espeÁ re te voir joyeux. Que D. augmente beaucoup les

anneÂ es de ta vie et de ton bonheur; qu'il eÂ leÁ ve ta force treÁ s

haut en te rapprochant du fleuve jaillissant.

La joie est un grand remeÁ de aÁ toutes sortes de

maladies, maladies du corps et de l'aÃ me; il est suÃ r qu'aucun

pas et qu'aucun mouvement pour se rapprocher du fleuve

jaillissant, redoutable et sublime, n'est jamais perdu et tout

te sera compteÂ pour le bien.

Nous sommes obligeÂ s de remercier et de louer D. beÂ ni

soit-Il toujours pour la grande bonteÂ qu'Il nous a faite, pour

avoir meÂ riteÂ d'eÃ tre dans le lot du fleuve jaillissant, lumieÁ re

nouvelle, sainte, redoutable et sublime et pour nous eÃ tre

habitueÂ s aÁ approfondir notre penseÂ e dans cette grande bonteÂ
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prodigueÂ e et cette deÂ livrance merveilleuse et extraordinaire

accomplie par D. beÂ ni soit-Il en notre faveur et en faveur de

tous les enfants d'IsraeÈ l, pour toutes les geÂ neÂ rations; graÃ ce aÁ

lui le monde entier sera reÂ pareÂ aÁ la perfection.

Celui qui recherche la veÂ riteÂ et qui se preÂ pare aÁ faire la

guerre pour la veÂ riteÂ , est toujours vainqueur. L'essentiel est

de se rattacher au Juste veÂ ritable sur lequel repose tout le

monde et ce qui le remplit car c'est lui le pont de sainteteÂ

graÃ ce auquel on traverse, sain et sauf, toutes les eaux

impeÂ tueuses. C'est cela la notion d'ouverture de la mer

rouge, les enfants d'IsraeÈ l ont marcheÂ dans la mer, aÁ pied

sec. Lorsque l'homme saisit les armes pour faire la guerre

contre ceux qui l'empeÃ chent d'arriver au point de veÂ riteÂ , en

faisant cela, il a deÂ jaÁ beaucoup gagneÂ car tout travail, tout

petit mouvement que l'homme s'efforce de faire pour se

rapprocher du Juste est treÁ s cher au yeux de D. beÂ ni soit-Il et

tout de suite, il gagne beaucoup, c'est une victoire veÂ ritable

et eÂ ternelle; elle dure toujours.

Parfois, l'homme peut tomber, aÁ D. ne plaise, aÁ cause

de la veÂ riteÂ preÂ ciseÂ ment; en effet, il sait au fond de lui-meÃ me

qu'en veÂ riteÂ , il a causeÂ beaucoup de dommages et de

souillures et en fait, maintenant, il est dans cette situation;

c'est pourquoi le Satan le seÂ duit pour le repousser

deÂ finitivement graÃ ce preÂ ciseÂ ment aÁ cette veÂ riteÂ ; mais deÂ jaÁ ,

le Juste veÂ ritable nous a deÂ voileÂ que la pure veÂ riteÂ n'est pas

comme cela, il faut que tout homme se renforce en D. beÂ ni

soit-Il, toujours et meÃ me en bas du CheÂ ol, que D. nous en

preÂ serve, il faut que l'homme sache et croit qu'il est encore

preÁ s de D. beÂ ni soit-Il et qu'il n'y a pas du tout le moindre
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deÂ sespoir dans le monde.

On peut, meÃ me de laÁ , revenir et se rapprocher de D.

beÂ ni soit-Il, vraiment, car c'est suÃ r qu'il faut se preÂ server du

peÂ cheÂ et meÃ me de la plus petite faute; mais malgreÂ cela,

meÃ me si l'on a treÂ bucheÂ , meÃ me des milliers et des myriades

de fois, aÁ D. ne plaise, malgreÂ cela, aÁ chaque moment, aÁ

chaque instant les bonteÂ s de D. ne sont pas finies et il est

possible de se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, aÁ chaque

moment et en tout endroit. La grandeur de D. n'a pas de

limite et en se rapprochant du Juste, tout peut se

transformer en bien, selon la notion des peÂ cheÂ s qui se

transforment en meÂ rites et c'est cela le principe de la pure

veÂ riteÂ .

La valeur du Juste.

Quand le Juste est dans la ville, c'est lui qui en est sa

beauteÂ , lui, sa splendeur, lui, sa majesteÂ . Lorsque le Juste

quitte la ville, la beauteÂ de la ville s'en va, sa splendeur s'en

va, sa majesteÂ s'en va. Notre vie, tel un oiseau, a eÂ teÂ deÂ livreÂ e

de la querelle sur ce point de veÂ riteÂ qui est au-dessus de tout,

rien de semblable n'a jamais existeÂ et il n'est pas possible

d'en parler; tout notre espoir, toute notre reÂ paration se fait

graÃ ce aÁ lui. Notre MaõÃ tre, de meÂ moire beÂ nie, a dit avant son

deÂ part saint de ce monde: '' Az ich gaõÈ far aõÈ ch vos hot ir tzi
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(puisque je vais devant vous, pourquoi vous inquieÂ ter ?) ''

Comme ils sont nombreux les bienfaits dont D. qui est

preÂ sent partout, nous a combleÂ s; nous avons eÂ teÂ sauveÂ s des

opposants, des railleurs et de la confusion des contestataires

et des eÂ gareÂ s.

La vraie pitieÂ .

Tu as embraseÂ ton coeur ardent pour te servir de la

force de ta langue nette et de ton grand talent afin de gagner

aÁ ta cause les grandes aÃ mes du monde scientifique et

litteÂ raire, pour enflammer leur coeur avec la lumieÁ re du

Juste, source de la sagesse, unique au monde, lui qui est

essentiellement la nouveauteÂ et la merveille de tous les

Justes, grands, redoutables et uniques dans les geÂ neÂ rations.

Le roi Messie sera le courtier qui unira et rattachera aÁ lui

tous les enfants d'IsraeÈ l, au Juste et leur fera connaõÃ tre et

leur deÂ voilera sa grandeur prodigieuse et la hauteur de son

enseignement, de ses conseils, de sa sagesse qu'il nous a

preÂ pareÂ s. Avec ses prodiges et sa force, il rapprochera tout,

tous de D. beÂ ni soit-Il et meÃ me les autres peuples du monde,

pour que tous Le servent unanimement.

Le Juste soumet et annule la vaniteÂ et le vent de folie et

de sottise des philosophies eÂ trangeÁ res et des croyances
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mensongeÁ res et avec sa force, il rapprochera tout de D. beÂ ni

soit-Il, meÃ me les autres peuples du monde et attirera le

deÂ voilement de D. dans le monde pour que tous Le servent

unanimement et il remplira la terre entieÁ re de connaissance

pour connaõÃ tre D.

Le Juste veÂ ritable est plein de miseÂ ricorde pour les

enfants d'IsraeÈ l car il a pour eux, une pitieÂ veÂ ritable; cette

pitieÂ consiste aÁ faire entrer en eux la connaissance sainte,

leur faire connaõÃ tre que D. est le CreÂ ateur et les sortir de

leurs peÂ cheÂ s; c'est cela, essentiellement, avoir pitieÂ des

enfants d'IsraeÈ l, la plus grande de toutes les pitieÂ s. En effet,

toutes les dures souffrances du monde ne sont rien par

rapport au lourd fardeau des peÂ cheÂ s, que D. nous en

preÂ serve, car les enfants d'IsraeÈ l sont un peuple saint et en

raison de la grandeur de leur sainteteÂ depuis leur racine, et la

grandeur de leur spiritualiteÂ et de leur finesse, ils ne peuvent

absolument pas supporter le lourd fardeau des peÂ cheÂ s,

meÃ me pas un jour car ils sont aux antipodes du peÂ cheÂ , le

peÂ cheÂ ne va pas du tout avec eux.

Le dirigeant veÂ ritable est treÁ s charitable car il connaõÃ t

les niveaux de la sainteteÂ des enfants d'IsraeÈ l, leur finesse et

leur spiritualiteÂ , il sait combien ils sont loin du peÂ cheÂ et que

le peÂ cheÂ n'a aucun rapport avec le juif.

En veÂ riteÂ , comment les juifs en viennent-ils aÁ peÂ cher?

Cela vient du fait que l'homme ne sait pas que c'est le

CreÂ ateur qui reÂ git la terre, car un homme ne commet un

peÂ cheÂ que si un vent de folie entre en lui et c'est pourquoi
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toute la pitieÂ que le dirigeant veÂ ritable a pour les enfants

d'IsraeÈ l c'est de faire entrer en eux la connaissance pour les

deÂ charger du lourd fardeau des peÂ cheÂ s.

Il s'efforce aussi de laisser ses connaissances aÁ toutes

les geÂ neÂ rations, pour toujours, c'est cela la notion de la

perfection du Juste apreÁ s qu'il a quitteÂ ce monde, car meÃ me

si le Juste a meÂ riteÂ de quitter ce monde et de s'eÂ lever treÁ s

haut, au niveau extreÃ me, malgreÂ cela, sa perfection n'est pas

d'eÃ tre seulement en haut, sa perfection essentiellement, c'est

qu'apreÁ s son deÂ part, il eÂ claire en bas, treÁ s bas et qu'il laisse

aussi, un fils et un eÂ leÁ ve qui recË oivent ses connaissances

saintes dans le monde, de geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration,

toujours, de facË on aÁ preÂ server les enfants d'IsraeÈ l des peÂ cheÂ s

pour toutes les geÂ neÂ rations, toujours et c'est comme si, graÃ ce

aÁ cela, c'est lui reÂ ellement qui est resteÂ dans le monde. La

caracteÂ ristique de l'homme est la connaissance et celui qui

n'a pas de connaissance n'est pas du tout un homme, c'est

une beÃ te aÁ l'aspect humain. La connaissance, c'est essen-

tiellement savoir qu'il y a le CreÂ ateur qui dirige la terre et

faire Sa volonteÂ .

La clarteÂ de la connaissance du niveau de MoõÈ se, c'est

essentiellement de deÂ livrer, garder et sortir les enfants

d'IsraeÈ l des peÂ cheÂ s provenant du vent de folie; c'est cela,

essentiellement, avoir pitieÂ des enfants d'IsraeÈ l, peuple saint,

pour celui qui connaõÃ t leur origine et sait combien ils sont

extreÃ mement loin des peÂ cheÂ s, que D. nous en preÂ serve; le

Juste veÂ ritable eÂ claire ceux qui sont en haut et ceux qui sont

en bas. Il fait connaõÃ tre aÁ ceux qui sont en bas qu'ils sont
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descendus treÁ s bas, aÁ un niveau extreÃ mement bas, dans le

CheÂ ol infeÂ rieur....mais que laÁ aussi D. est encore avec eux,

preÁ s d'eux, car Sa gloire remplit toute la terre; il les reÂ veille

et les stimule comme le dit le verset: « reÂ veillez-vous et

chantez, vous qui eÃ tes voisins de la poussieÁ re », et graÃ ce aÁ

cela, il les eÂ claire de la connaissance et les deÂ barrasse du vent

de folie, chaque fois.

En veÂ riteÂ , c'est un grand travail et une occupation

extreÃ mement merveilleuse de faire briller la connaissance

chez des gens comme ceux-laÁ qui ont transgresseÂ et en

particulier, il y a parmi eux des gens qui ont beaucoup

transgresseÂ , que D. nous en preÂ serve, qui ont commis des

peÂ cheÂ s tout aÁ fait volontairement, de grands peÂ cheÂ s, et le

Juste est tellement miseÂ ricordieux que meÃ me ceux-laÁ , ils les

eÂ claire, dans sa bonteÂ et sa pitieÂ , de la connaissance sainte,

car avec sa grande force, il leur fait savoir que D. encore est

avec eux et qu'il n'y a pas d'endroit ouÁ Il n'est pas preÂ sent, et

graÃ ce aÁ cela meÃ me, il les deÂ barrasse du vent de folie, aÁ

chaque fois, car, dans quelque situation ouÁ se trouve

l'homme, immeÂ diatement apreÁ s lui avoir fait savoir que

meÃ me laÁ ouÁ il est, D. beÂ ni soit-Il se trouve, comme il est

eÂ crit: « Qui reÂ side avec eux dans leurs impureteÂ s », car

meÃ me dans les dix spheÁ res de l'impureteÂ , D. beÂ ni soit-Il se

trouve et c'est de Lui, uniquement que vient toute leur force

vitale alors, immeÂ diatement le vent de folie quitte cet

homme;

En effet, quel est celui qui s'expose aÁ deÂ fier D. beÂ ni

soit-Il, et dans le vent de folie lui-meÃ me se trouve cacheÂ e la
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force vitale de D. beÂ ni soit-Il qui fait vivre tout le monde, car

dans tous les niveaux, meÃ me les plus infeÂ rieurs dans lesquels

sont tombeÂ s tous ceux qui ont treÂ bucheÂ et ceux qui sont

tombeÂ s dont on a parleÂ plus haut, laÁ aussi, dans cette

profondeur, dans la treÁ s grande impureteÂ et le vent de folie

lui-meÃ me se trouve cacheÂ D. beÂ ni soit-Il, car Il remplit de Sa

gloire toute la terre et graÃ ce aÁ cela, on repousse le vent de

folie et l'impureteÂ s'en va.

Tu es attacheÂ et lieÂ aÁ l'arbre saint qui posseÁ de trois

racines qui sont la foi, la crainte et l'humiliteÂ ; la veÂ riteÂ , c'est

le tronc de l'arbre qui est le Juste veÂ ritable qui marche au-

devant de nous et nous porte comme un peÁ re porte son

enfant. Heureux, tu es d'avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre le MaõÃ tre

des miracles, merveille des merveilles, dont toutes les paroles

sont des merveilles, merveilles des merveilles, sans limite, qui

soumet pour les bruÃ ler et les deÂ truire les beÃ tes sauvages qui

pieÂ tinent et deÂ chirent les enfants d'IsraeÈ l et qui sont les

croyances mensongeÁ res, l'atheÂ isme et les heÂ reÂ sies des

scientifiques, il attire et rapproche le monde entier de D.

beÂ ni soit-Il, dans toutes les geÂ neÂ rations, toujours.

Que D. deÂ verse sur toi beÂ neÂ dictions et deÂ livrance et

eÂ galement les beÂ neÂ dictions et les deÂ livrances merveilleuses

du Juste qui est la source des beÂ neÂ dictions et des deÂ livrances.
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Je suis libre : je choisis la veÂriteÂ .

Le Satan tend des pieÁ ges aÁ l'homme toujours et

principalement au moment de sa fin, maintenant, dans ces

geÂ neÂ rations qui correspondent aÁ la fin des temps et c'est

pour cela que le Satan s'introduit en chacun, en prenant

l'aspect des passions, de l'atheÂ isme et de l'heÂ reÂ sie. Il s'eÂ tend

maintenant dans le monde d'une manieÁ re dont on n'a pas

entendu parler dans le passeÂ ; et meÃ me les gens un peu

'cacher' sont tombeÂ s treÁ s bas, tout cela parce que l'on se

trouve preÁ s de la fin.

La reÂ paration finale du monde, de facË on parfaite, se

fera par l'intermeÂ diaire du Messie, notre Juste, qu'il vienne

vite et de nos jours; il nous deÂ livrera, ce sera la deÂ livrance

finale apreÁ s laquelle il n'y aura plus d'exil et c'est pourquoi,

le Satan campe de long en large et il le fait principalement au

moyen de la grande querelle sur le Juste veÂ ritable; c'est la

raison pour laquelle, chacun doit se renforcer beaucoup,

sans limite, et quel qu'il soit, oui quel qu'il soit, se raffermir

en tous cas avec force et volonteÂ pour D. beÂ ni soit-Il, car de

tout endroit on peut revenir vers D. beÂ ni soit-Il, et

l'essentiel, qui que l'on soit, c'est de se renforcer en tous

cas avec force et volonteÂ pour D. beÂ ni soit-Il, car, en tout

eÂ tat de cause, moi je veux la veÂ riteÂ , la volonteÂ est toujours

libre et c'est graÃ ce aÁ elle que se fait essentiellement, le

renforcement dans la guerre.

L'essentiel de la victoire dans la longue guerre que doit

livrer tout homme dans ce monde, c'est au moyen de la
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connaissance sainte avec laquelle le Juste veÂ ritable eÂ claire ses

eÂ leÁ ves, meÃ me apreÁ s qu'il a quitteÂ ce monde, dans toutes les

geÂ neÂ rations, et graÃ ce aÁ cela, il sauve les enfants d'IsraeÈ l des

peÂ cheÂ s. Ils ne peuvent eÃ tre eÂ claireÂ s, fondamentalement dans

cette connaissance qu'au moyen d'allusions.

Celui qui transcrit pour toi et prie toujours pour que tu

puisses profiter de la lumieÁ re de la veÂ riteÂ cacheÂ e, et vivre une

vie veÂ ritable et eÂ ternelle, pour que tu meÂ rites de bien

comprendre les paroles de veÂ riteÂ , parfaites et treÁ s profondes

qui jaillissent de la source consideÂ rablement eÂ leveÂ e et

extraordinaire.

Les jours de la vieillesse et du grand aÃ ge se sont saisis

de nous et nos forces se sont affaiblies et ont diminueÂ et nos

ennemis se sont accrus presque sans mesure.

Notre bien, maintenant, dans ces temps-laÁ , dans cette

obscuriteÂ , est veÂ ritablement pareil aÁ un coq qui picore dans

des ordures. Dans ces ordures, il trouve une moitieÂ de graine

d'orge ou de bleÂ ou quelque chose d'eÂ quivalent et il

recommence aÁ chercher toute la journeÂ e jusqu'aÁ ce qu'il

trouve, chaque fois, une petite miette de pain jeteÂ e dans les

ordures et avec cela il se maintient en vie. D. beÂ ni soit-Il,

dans sa grande miseÂ ricorde, demande aux enfants d'IsraeÈ l,

peuple qui lui est proche, de se maintenir en vie avec un peu

de bien, ce qui est eÂ quivalent aÁ ce que le coq trouve en

picorant dans les ordures, car cela aussi est cher aux yeux de

D. beÂ ni soit-Il et Il l'ajoute au compte geÂ neÂ ral. Maintenant,

apreÁ s qu'il a eÂ claireÂ nos yeux dans de telles teÂ neÁ bres pour
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nous ranimer, comme ce jour, dans ces geÂ neÂ rations, nous

avons un conseil treÁ s utile et une maison de refuge

merveilleuse...

L'eÂ corce de Aman-Amalek est laÁ dans chaque geÂ neÂ ra-

tion, aÁ tout moment et chaque jour, au devant de toute

personne pour la faire tomber aÁ D. ne plaise, et affaiblir

consideÂ rablement son esprit et D. beÂ ni soit-Il, lui-meÃ me lui

fait la guerre par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable qui,

meÃ me dans nos geÂ neÂ rations, transforme tout en bien; il

eÂ claire nos yeux avec des commentaires de la Torah

nouveaux de sorte que, nous aussi, nous pouvons trouver

et comprendre Sa grande bonteÂ , beÂ ni soit-Il, qui est sans

mesure, son affection nous proteÁ ge encore pour garder la

voie de D. et nous reÂ veiller et nous rapprocher de D. beÂ ni

soit-Il, en tout endroit ouÁ l'on se trouve, pour tout ce qui

nous arrive aÁ chaque moment.

Maintenant, il n'est pas possible de sauter et passer par

dessus l'enfer qui est ce monde, si ce n'est graÃ ce aÁ la force du

Juste veÂ ritable, ses conseils saints, parfaits et treÁ s simples,

pour chacun, quel qu'il soit, dans tout endroit, aÁ tout

moment et aÁ tout niveau.
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Le Juste est cacheÂ.

1. Sois fort, sois fort et aie confiance en D. car il ne

t'abandonnera pas avec la force du Juste qui transforme

tout en bien. Tu as aiguiseÂ ton esprit et ton savoir pour

connaõÃ tre et atteindre la pure veÂ riteÂ et tu t'y es investi au

peÂ ril de ta vie, pour l'amour et l'attachement au Juste

veÂ ritable, pur et brillant, brillant et eÂ tincelant.

2. Le Satan tend des pieÁ ges aÁ l'homme toujours, et

surtout vers sa fin, en particulier maintenant, dans ces

geÂ neÂ rations; mais il n'est pas possible de sauter et de passer

par-dessus l'enfer qui est notre monde si ce n'est graÃ ce aÁ la

force du Juste veÂ ritable, ses conseils saints et profonds,

parfaits et treÁ s simples pour chaque personne, en tout lieu et

en tout temps, jusqu'aÁ ce qu'il fasse entrer les odeurs saintes

de ses paroles saintes dans nos coeurs pour les mettre en

oeuvre et les reÂ aliser .

La dernieÁ re deÂ livrance que nous espeÂ rons et attendons

se fera uniquement graÃ ce aÁ la connaissance du Juste

veÂ ritable qui est du niveau de MoõÈ se le Messie, qui fait

venir la connaissance dans chaque geÂ neÂ ration et toujours;

mais il est cacheÂ et dissimuleÂ dans beaucoup de lieux cacheÂ s

qui sont eux-meÃ mes cacheÂ s et bien que la connaissance se

trouve en face de nos yeux, malgreÂ cela, nous ne le voyons

pas, aÁ cause du grand nombre des cachettes et des

dissimulations et la cause essentielle en est la grande querelle

et les accusations porteÂ es contre le Juste veÂ ritable et ses gens

'cacher' et veÂ ritables de la geÂ neÂ ration comme on le sait, la
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douleur de cette plaie dartreuse, due au grand nombre de

querelles, questions et eÂ garements qui sont peÂ nibles pour le

Juste veÂ ritable et ses hommes et tout cela vient d'un manque

de connaissance aÁ cause des alteÂ rations et des souillures des

vaniteÂ s de ce monde.

Sois fort et ferme dans tout ce que tu as deÂ jaÁ entendu

et souviens-toi chaque fois de la puissance, de la force

grande et redoutable de l'Ancien des Anciens en sainteteÂ

aupreÁ s duquel nous nous abritons, car avec sa force

puissante, il reÂ parera certainement tout, avec l'aide de D.

3. Les orateurs peÂ cheurs ont, dans la majoriteÂ des cas,

l'habitude de parler dans un langage eÂ loquent et imageÂ qui

est un langage voileÂ qui s'apparente au vol, car ils volent les

aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l au moyen de leur eÂ loquence, les

vendent et les font passer dans le domaine du mal qui est

l'eÂ corce de Amalek, qui correspond aÁ l'heÂ reÂ sie et aÁ

l'atheÂ isme.

Plus tard, au moment du dernier terme, viendra le

Messie pour deÂ livrer les enfants d'IsraeÈ l et il reÂ veillera cette

meÂ lodie extraordinaire dans le monde et graÃ ce aÁ elle, il

deÂ livrera les enfants d'IsraeÈ l, reÂ parera le monde entier et

deÂ voilera aux yeux de tous, D., Sa RoyauteÂ et Sa

Domination.
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La lumieÁre du Juste dans le coeur.

Toi, mes os et ma chair, homme courageux et deÂ cideÂ

qui a un coeur fort et eÂ nergique, je souhaite et deÂ sire

ardemment que tu t'habilles de courage. Notre soutien

essentiel actuellement, dans cette fin d'exil ouÁ nous errons de

place en place, ouÁ nous allons et changeons de place dans les

teÂ neÁ bres de notre ignorance, repose uniquement sur le

Juste...

Aujourd'hui dans ces grandes teÂ neÁ bres qui sont les

noÃ tres, notre vitaliteÂ et notre espoir essentiels ainsi que notre

existence reposent uniquement sur le Juste authentique qui

est notre berger veÂ ritable qui ranime et reÂ pare. Il rapproche

tous ceux qui sont loin et ceux qui sont disperseÂ s dans le

monde afin que tous reviennent vers D. beÂ ni soit-Il,

vraiment et restent sur cette position afin qu'ils ne se

deÂ couragent pas aÁ cause de tout ce qu'ils ont traverseÂ et de

ce qu'ils traversent. Quoi qu'il arrive, il faut uniquement

commencer chaque fois aÁ nouveau et se ranimer par la bonteÂ

gratuite que le Juste fait venir dans le monde. Le

deÂ voilement de D. beÂ ni soit-Il et de Sa RoyauteÂ aÁ toutes

les creÂ atures du monde se fait essentiellement au moyen du

souvenir. Il nous faut maintenir durablement les souvenirs;

cela consiste essentiellement aÁ se renforcer beaucoup pour

bien conserver dans son esprit, dans ses connaissances et

dans son coeur, la lumieÁ re sainte redoutable, sans limite que

fait briller pour nous le Juste veÂ ritable, et ne jamais l'oublier.

Chacun, aÁ cause de ses peÂ cheÂ s, entraõÃ ne le retrait de la
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lumieÁ re de D. beÂ ni soit-Il et aÁ cause de cela, on ne peut pas

Le connaõÃ tre, que D. nous en preÂ serve, et notre reÂ paration et

celle des peÂ cheÂ s de toutes les geÂ neÂ rations se fait essentielle-

ment par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable, qui ferme les

yeux pour ne pas voir du tout ce monde; il n'a pas le

moindre regard sur ce monde, bien qu'il prenne sur lui

toutes les souffrances et toutes les dures eÂ preuves, pour D.

beÂ ni soit-Il et pour la reÂ paration des aÃ mes des enfants

d'IsraeÈ l jusqu'aÁ ce qu'il arrive aÁ s'annuler totalement, dans le

but final aÁ un niveau extreÃ mement eÂ leveÂ , et il fait venir de laÁ

des reÂ parations et il deÂ voile D. beÂ ni soit-Il aux yeux de tous

et il eÂ veille au repentir meÃ me ceux qui sont extreÃ mement

loin.

Les merveilles de son travail saint, merveilleux et tout

aÁ fait extraordinaire, c'est essentiellement aÁ Roch Hachana

qu'il les accomplit, comme nous l'avons entendu de sa

bouche sainte lorsqu'il a dit que tout son travail et son

occupation, c'est Roch Hachana; le lien avec la connais-

sance (du Juste), qui repreÂ sente l'essentiel de la reÂ paration,

est de faire venir la lumieÁ re de la connaissance du Juste dans

le coeur, car tant que le lien de la connaissance du Juste n'a

pas eÂ teÂ bien ameneÂ dans le coeur jusqu'aÁ ce qu'on ne puisse

plus jamais l'oublier, alors on ne connaõÃ t encore rien du tout

de D. beÂ ni soit-Il et nous sommes tous comme un troupeau,

nous nous sommes eÂ gareÂ s, nous allons errant et vagabon-

dant, et nous avons eÂ teÂ repousseÂ s dans des endroits treÁ s

eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ jusqu'aÁ eÃ tre arriveÂ s aÁ sa frontieÁ re et aÁ

la limite d'IsraeÈ l. Malheur aÁ nous! Malheur aÁ nous pour ce

qui nous est arriveÂ dans cette geÂ neÂ ration orpheline, cette
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geÂ neÂ ration pauvre. Malheur aÁ nous pour de telles douleurs

ameÁ res! Malheur aÁ nous, car nous avons eÂ teÂ ruineÂ s! OuÁ aller?

Vers qui nous tourner pour trouver de l'aide? Qui nous

aidera? Qui se leÁ vera pour nous? Qui aura pitieÂ de nous? Qui

reÂ parera nos aÃ mes? Qui nous reÂ veillera de notre sommeil

pour revenir vers D. beÂ ni soit-Il vraiment? Mais, devant tout

cela, D. a eu pitieÂ de nous, Il nous a deÂ jaÁ envoyeÂ le Juste

authentique, dirigeant veÂ ritable, qui est l'artisan, vraiment

grand, et qui sait comment aider chacun.

Dans ces teÂneÁbres, le rayon de la deÂ livrance.

Heureux nous sommes d'avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre

celui qui s'occupe de la reÂ paration de nos aÃ mes, de

geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration, toujours.

Je me suis haÃ teÂ de satisfaire ton deÂ sir et t'eÂ crire des

paroles vraies, des paroles de veÂ riteÂ , merveilleuses et

parfaites. Certes, si en ce moment, je n'ai pas de propos

c'est que mon esprit n'est pas clair aÁ cause des dures

eÂ preuves que je traverse; cependant, je deÂ sire et souhaite

ardemment satisfaire ton deÂ sir et t'eÂ crire des paroles

veÂ ritables.

Comme ils sont grands les miracles de D. beÂ ni soit-Il

pour que, maintenant preÂ ciseÂ ment, dans cet exceÁ s de
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teÂ neÁ bres ouÁ nous vivons, nous voyons germer le rayon de la

deÂ livrance! Ce n'est pas rien ce que je viens d'eÂ crire, ce sont

des merveilles extraordinaires et lorsque D. reÂ alisera toute

Son oeuvre, nous dirons des louanges aÁ D., Sa puissance, et

les merveilles qu'Il a faites pour nous, pour nous donner la

vie aÁ jamais; mes yeux guettent toujours le moment de me

joindre aÁ toi, aie confiance en D. car Il ne t'abandonnera

pas. Que D. soit avec toi et renforce ton coeur pour

augmenter chaque jour dans ton coeur l'empreinte de la

lumieÁ re de cette bonteÂ gratuite qu'Il fait briller maintenant

dans le monde car en dehors de cela, tout est vaniteÂ . Fais

attention aÁ te souvenir toujours qu'il y a des eÂ paules larges

sur lesquelles s'appuyer.

Qu'aurions-nous fait si nous n'avions pas une telle

force, de tels conseils. Comment! Il aurait eÂ teÂ impossible de

supporter l'amertume du monde, plus ameÁ re que la mort

qu'elle aurait entraõÃ neÂ ; il n'est pas possible de l'adoucir si ce

n'est par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable. Que rendre aÁ D.

pour avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre que le Juste veÂ ritable,

fondement du monde, adoucit l'amertume de tous, et il est

eÂ vident que ceux qui s'abritent sous son ombre et qui se

rapprochent de lui, leur amertume est beaucoup plus

adoucie.

Heureux nous sommes, belle est notre part d'avoir

meÂ riteÂ cela! ReÂ jouis-toi et sois content de cela, chaque jour

et aÁ chaque instant. J'espeÁ re toujours ta grande deÂ livrance; il

est neÂ cessaire qu'il se preÂ sente beaucoup de sortes d'ob-

stacles et d'eÂ preuves aÁ quiconque veut sentir l'odeur des
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paroles des livres du Juste. Le lien qu'il y a entre nous est

une chose grande et profonde, extraordinaire aÁ l'exceÁ s.

Notre lien et tout ce que tu as entendu de chez moi ce n'est

pas quelque chose d'ordinaire. De chaque parole, tu peux

comprendre que c'est quelque chose de grand, profond et

extraordinaire aÁ l'exceÁ s et si on dit, deviens savant pour

savoir, c'est quelque chose que tu ne pourras pas trouver,

reÂ jouis-toi et sois content chaque jour et toujours du fait que

notre espoir en les bonteÂ s de D. et en Sa grande pitieÂ , n'est

pas perdu.

Le chemin veÂritable aÁ l'opposeÂ des vaniteÂs du monde.

Tu es un homme prodigieusement courageux, dont la

connaissance et l'esprit sont forts graÃ ce aÁ la pure veÂ riteÂ , qui a

un coeur fort et solide pour porter le lien que D. a eÂ tabli

entre nous; tout ce que tu as entendu de chez moi, au sujet

de la beauteÂ du secret du lien qui nous unit et tout le lien des

paroles de veÂ riteÂ que tu as entendues de chez moi sur la

beauteÂ du secret de la grandeur redoutable du Juste, ce n'est

pas quelque chose d'ordinaire, ce sont des choses redou-

tables et merveilleuses pour nous ranimer aÁ jamais comme

aujourd'hui; il faut savoir qu'il n'est pas possible d'appreÂ cier

un sujet grand, puissant et consideÂ rable et de tout cela, tu

peux comprendre qu'il s'agit de quelque chose de grand,

profond, redoutable et exceptionnel et qu'il n'est pas
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possible de mesurer par la penseÂ e; et si on dit, deviens savant

pour comprendre, c'est quelque chose que tu ne pourras pas

trouver, tu te reÂ jouiras de cela et tu seras content tous les

jours, aÁ chaque instant, en tout endroit, car notre espoir en

les bonteÂ s de D. et en Sa grande pitieÂ , n'est pas perdu.

Il faut nous renforcer toujours afin de ne jamais

tomber pour quoi que ce soit, pour tout ce qu'il arrive;

meÃ me si en veÂ riteÂ , en ce moment mon esprit n'est pas clair et

que je n'ai pas de propos aÁ cause des eÂ preuves difficiles que

je traverse, il y a cependant la force de ton deÂ sir et de tes

aspirations pour te rapprocher et te lier au Juste authentique

afin qu'il te rapproche de D. beÂ ni soit-Il et de Sa Torah, car

c'est un sujet grand, puissant, qui deÂ passe l'entendement.

Et de tout cela, tu peux comprendre des allusions afin

que ton esprit ne se trouble pas pour tout ce qui t'arrive; il

faut uniquement te souvenir de D. beÂ ni soit-Il, ouÁ que l'on

soit et quoi que l'on soit car meÃ me au plus bas du CheÂ ol, on

peut eÃ tre preÁ s de D. beÂ ni soit-Il, graÃ ce aÁ la force du Juste; et

moi, mes yeux espeÁ rent et attendent que D. fasse germer,

graÃ ce aÁ cela, ton salut et ton bien eÂ ternel parmi l'ensemble

des enfants d'IsraeÈ l. Il faut que je demande avec beaucoup

d'insistance aÁ D. beÂ ni soit-Il pour qu'il mette dans ma

bouche des mots afin que je le fasse selon ma volonteÂ , ferme

et solennelle. En ce moment, mon esprit n'est pas clair et je

n'ai pas en moi de propos aÁ cause des douleurs et des

eÂ preuves difficiles que je traverse, cependant aÁ cause de

l'affection que je te porte dans mon coeur, je me suis efforceÂ

de te parler, pour ton bien eÂ ternel, car je sais qu'au fond de

ton coeur, tu deÂ sires beaucoup te rapprocher de D. beÂ ni soit-
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Il, vraiment; ce sont seulement les vaniteÂ s du monde qui

nous seÂ parent du chemin veÂ ritable et il faut que je demande

avec beaucoup d'insistance aÁ D. beÂ ni soit-Il pour qu'il mette

dans ma bouche des mots afin que j'agisse pour que la force

de la bonteÂ merveilleuse et extraordinaire de Roch Hachana

te donne du bien toujours. Le MaõÃ tre de bonteÂ et Celui qui

multiplie le bien, deÂ versera sur toi et ta maison, uniquement

du bien et de la bonteÂ .

J'ai eÂ teÂ treÁ s peineÂ pour toi, mon freÁ re, cher et aimeÂ ,

pour ta grande souffrance et ta maladie. Je ressens ta

souffrance au fond de mon coeur, car ta douleur est ma

douleur. Je prie toujours pour ton salut et ton bien, du corps

et de l'aÃ me, et surtout maintenant, je m'efforce autant que je

le peux, de prier pour ta gueÂ rison totale et rapide. Le MaõÃ tre

de la miseÂ ricorde qui entend la prieÁ re de toute bouche

eÂ coutera ma prieÁ re et aura pitieÂ de toi. Il enverra Sa parole et

te gueÂ rira rapidement et Il renouvellera ta force et t'ajoutera

des anneÂ es de vie, bonnes, agreÂ ables et heureuses et tu

meÂ riteras de voir le deÂ voilement de la lumieÁ re du Juste

veÂ ritable, fleuve jaillissant, source de sagesse qui paracheÁ -

vera la reÂ paration du monde et rameÁ nera tous les gens au

bien.
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Heureux tu es de percevoir la veÂriteÂ .

Mes os, ma chair, tu m'es vraiment plus cher que ma

vie. Tu as eÂ veilleÂ ton aÃ me et consacreÂ ton coeur geÂ neÂ reux, et

tes faculteÂ s beÂ nies pour t'investir de toute ta vigueur et en

faisant de grands efforts pour grandir et faire connaõÃ tre le

nom du Juste, unique dans le monde, qui s'eÂ leÁ ve treÁ s haut

au-dessus de tous les Justes redoutables et choisis, uniques

dans les geÂ neÂ rations, qui nous deÂ fend et nous proteÁ ge meÃ me

actuellement dans toutes les sortes d'obscuriteÂ s et d'eÂ loigne-

ments qui existent dans ces derniers temps, de nos jours.

Heureux tu es mon freÁ re, heureux des milliers de fois, toi

qui, dans le secret de ton coeur, comprend et percË oit la plus

pure des veÂ riteÂ s qui eÂ claire maintenant tous les mondes du

deÂ but jusqu'aÁ la fin. Paix et beaucoup de salut.

A cause de la grande fatigue de mon aÃ me, aÁ cause des

nombreuses douleurs, peines et amertumes qui m'entourent,

mon esprit n'est pas clair et je n'ai pas de propos; cependant,

en raison de ton amitieÂ agreÂ able graveÂ e dans mon coeur, je

n'ai pu m'empeÃ cher de faire mon devoir et j'ai eÂ crit avec

toute ma force, D. sait et m'est teÂ moin, et ton coeur

eÂ galement le voit et le ressent car ton aÃ me est lieÂ e aÁ mon aÃ me

toujours, chaque jour et aÁ chaque instant et surtout au

moment ouÁ je m'isole et dialogue avec D. beÂ ni soit-Il, toutes

mes penseÂ es sont pour toi. Pour eÃ tre honneÃ te, mon aÃ me sait

bien que, au fond de ton coeur est enracineÂ le point de foi

sainte en D. et en Sa Torah et ton coeur bruÃ le comme un

foyer pour t'attacher avec toutes sortes de liens, au Juste

veÂ ritable et aÁ ses hommes 'cacher' authentiques de la
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geÂ neÂ ration. Avec les sources de sagesse de sa Torah, le Juste

nous eÂ claire de la foi la plus veÂ ritable, cette foi qui est la

racine et la source de la sagesse, graÃ ce aÁ laquelle on arrive

aux perceptions de D., pour voir clairement, Sa royauteÂ et

Sa domination. Mais face aÁ cela, se multiplient des obstacles

et des empeÃ chements sans mesure. C'est pourquoi, je me

tourne vers toi du fond du coeur pour t'appeler au devoir

saint qui nous incombe, d'avoir des penseÂ es profondes et de

mettre en oeuvre des stratageÁ mes puissants, avec un deÂ sir

ardent et dans un grand retour allant jusqu'aÁ la limite

extreÃ me de l'aÃ me, pour nous renforcer et nous raffermir avec

beaucoup de volonteÂ , pour eÂ tudier ses livres saints, tous les

jours afin de voir les lumieÁ res nouvelles et extraordinaires

qui s'y trouvent, jusqu'aÁ ce que peÂ neÁ trent les odeurs saintes

des paroles saintes dans ton coeur agreÂ able, pour mettre en

oeuvre et agir.

Quelques maximes.

Il faut chercher et trouver en chaque juif du meÂ rite et

du bien, « Psaumes 77, 95 et 105 ».

Celui qui entend sur lui-meÃ me des paroles humiliantes

et se tait, beÂ neÂ ficiera de l'annulation de beaucoup de maux.

Quand une personne est soumise aÁ une eÂ preuve et

qu'elle en triomphe, qu'elle sache que D. beÂ ni soit-Il, fera

pour elle un miracle.
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On annule, parfois, un deÂ cret de mort pris contre un

homme, lorsqu'il s'abaisse ou que d'autres personnes le

rabaissent,.

GraÃ ce aÁ la veÂ riteÂ , on arrive aÁ la modestie.

GraÃ ce aÁ la modestie, la prieÁ re est eÂ couteÂ e; c'est comme

si l'on avait offert tous les sacrifices.

A une personne modeste, on ajoute de la grandeur aÁ sa

grandeur.

GraÃ ce aÁ la modestie, une personne allonge sa vie.

Les actes d'une personne modeste ne sont pas scruteÂ s.

GraÃ ce aÁ la modestie, la peur de ses ennemis disparaõÃ t.

GraÃ ce aÁ la modestie, les querelles s'annulent ainsi que

les souffrances.

Une personne modeste est en paix avec tout le monde.

Avec la modestie, vient la graÃ ce.

Une personne modeste s'eÂ leÁ ve et ne descend pas de son

niveau.

D. se souvient d'une personne modeste.

D. accomplit le deÂ sir d'une personne modeste.

Le monde ne se maintient que pour celui qui se

consideÁ re comme rien.

Les eÂcrits du Juste s'adressent aÁ tous.

Me voici, dans le but de satisfaire ton deÂ sir fort, oui

ton deÂ sir puissant d'entendre des paroles de veÂ riteÂ qui
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eÂ manent du fleuve jaillissant qui ameÁ ne aÁ agir et qui est plus

eÂ leveÂ que tout autre; tu m'as obligeÂ aÁ reÂ pondre aÁ ta volonteÂ

pour te rappeler et te stimuler aÁ bien te souvenir toujours,

d'approfondir chaque jour les eÂ crits des livres de notre

MaõÃ tre - son souvenir est une beÂ neÂ diction - et de ses eÂ leÁ ves

saints, ils sont tout aÁ fait simples, ils ont tous les aspects de

la simpliciteÂ , et malgreÂ cela, ils sont treÁ s profonds, plein de

sagesse profonde, une profondeur intrinseÁ que qui va au-delaÁ

de la profondeur infinie, au-delaÁ de toute limite. En portant

ton attention sur eux, tu y trouveras toutes les saveurs

deÂ licieuses qui redonnent de la vie, des conseils veÂ ritables

pour ranimer et renforcer toute personne selon ses besoins,

des jeunes et aussi des vieux, en bonne santeÂ ou de santeÂ

deÂ licate, pour toute sorte d'assistance, des conseils qui

s'adressent aÁ tout homme. On peut y trouver des saveurs

deÂ licieuses et des connaissances veÂ ritables de sorte que

chacun peut aÁ chaque moment sauter et passer par dessus

tous ceux qui se dressent devant lui pour le chasser des deux

mondes, que D. nous en preÂ serve, car ce n'est pas une

personne seulement qui se dresse devant chaque homme,

chaque jour, pour le deÂ truire compleÁ tement, aÁ D. ne plaise,

mais beaucoup, beaucoup de gens, de tous coÃ teÂ s.

En ce qui concerne notre lien, cela vient de D., c'est

quelque chose de merveilleux, d'extraordinaire. Tout le

monde et votre geÂ neÂ ration sont eÂ tonneÂ s; ils en parlent

beaucoup, ils s'eÂ merveillent et sont treÁ s eÂ tonneÂ s de cette

chose. Ils ont vu comme ceci qui vient de D., est eÂ leveÂ ; ceci

est merveilleux aÁ nos yeux, aux yeux de JeÂ rusalem la

capitale, et des gens de JeÂ rusalem, de BneÂ Brak, de Tel Aviv
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ainsi que des gens de TibeÂ riade.

Cela vaut la peine de tout supporter.

Tu t'es tresseÂ et entrelaceÂ aux traits de la flamme de

l'amour pour le Juste veÂ ritable qui s'occupe toujours, aÁ

chaque geÂ neÂ ration, de convertir des eÂ trangers, de rapprocher

tous ceux qui sont loin et de rassembler tous les disperseÂ s de

D. beÂ ni soit-Il, graÃ ce aÁ la force de sa sagesse et de ses conseils

saints.

ApreÁ s que D. beÂ ni soit-Il nous a fait tant de bien, en

nous faisant entendre de telles nouveauteÂ s de Torah qui

n'avaient jamais eÂ teÂ entendues, qui raniment toutes les aÃ mes,

des plus grandes aux plus petites, puisque D., dans Ses

bonteÂ s, a ouvert nos yeux et nous a fait connaõÃ tre un peu de

sa veÂ ritable grandeur, il est suÃ r que pour un seul mouvement

pour se rapprocher de lui, et aÁ plus forte raison, lorsqu'on

eÂ tudie ses livres saints et qu'on reÂ alise une parole veÂ ritable

de ses paroles, c'est suÃ r que pour un seul point, cela vaut

vraiment la peine de supporter tout, et de briser tous les

obstacles du monde, dans ces geÂ neÂ rations.
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Il y a de l'espoir pour tout le monde.

Tu as meÂ riteÂ de t'attacher au Juste veÂ ritable qui a la

force de descendre treÁ s profondeÂ ment, aÁ des niveaux

extreÃ mement bas, dans les endroits les plus bas et les plus

eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ , de briser et de deÂ truire tout le mal qui

s'est accrocheÂ meÃ me chez les heÂ reÂ tiques et les atheÂ es

complets qui sont tombeÂ s au plus profond des abõÃmes

infeÂ rieurs.

Il peut les sortir de laÁ , et les remonter vers la sainteteÂ ,

au niveau le plus eÂ leveÂ , transformer toutes leurs descentes en

remonteÂ es parfaites et trier, ramasser et rassembler tous les

points positifs qu'il y a en eux. Il introduit des penseÂ es de

repentir en eux, les renforce et les reÂ veille, quels qu'ils soient,

et quel que soit l'endroit ouÁ ils se trouvent; en effet, malgreÂ

cela, ils rechercheront encore et demanderont D. beÂ ni soit-Il

jusqu'aÁ ce que, eux aussi montent et que graÃ ce aÁ cette force,

le Juste transforme toutes leurs chutes en remonteÂ es

parfaites.

Tu te conduis avec bonteÂ , modestie et amour.

Le Juste adoucit l'amertume.

Le monde est rempli de cris, de soupirs et de

geÂ missements, grands et amers, sans aucune mesure. Tous

110



reÂ clament de l'argent; chacun crie d'une manieÁ re diffeÂ rente

comme s'il lui manquait aÁ lui, plus qu'aÁ tout le monde. Leur

aÃ me est presque sur le point de les quitter aÁ cause de leur

profonde amertume et ils n'ont rien pour se ranimer. La

vitaliteÂ et l'adoucissement, essentiellement, c'est le Juste,

fondement du monde qui adoucit toujours, aÁ chaque

geÂ neÂ ration, l'amertume du monde. En veÂ riteÂ , chacun selon

le degreÂ de son rapprochement du Juste et la foi qu'il a en

lui, verra son amertume d'autant plus adoucie.

Le Juste conquerra le monde entier sans guerre.

D. t'a porteÂ et eÂ leveÂ afin de te faire meÂ riter le niveau le

plus haut, au-delaÁ duquel il n'y a pas d'autre pour que tu

portes, grandisses et glorifies avec grand bruit, dans tous les

mondes, le nom du Juste, le roi veÂ ritable, vivant aÁ jamais. Il

conquerra le monde entier sans faire aucune guerre mais,

uniquement graÃ ce aÁ la grandeur de sa sagesse extraordinaire

qu'il deÂ voile, avec sa plume seulement, graÃ ce aÁ laquelle il

attire la DiviniteÂ et Son reÁ gne pour en eÂ clairer toutes les

creÂ atures du monde, jusqu'aÁ ce que meÃ me ceux qui sont loin

de la sainteteÂ et les autres peuples du monde viennent se

convertir et donnent aÁ D. la couronne de la RoyauteÂ ; ils

accepteront le joug de Sa RoyauteÂ , pour Le servir,

unanimement.
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Le MaõÃtre pour donner la connaissance de D.

GraÃ ce aÁ l'esprit propheÂ tique du Juste veÂ ritable, on

meÂ rite d'avoir la foi en le renouvellement du monde qu'il a

mise en nous, avec des moyens si extraordinaires qu'il a

eÂ claireÂ nos yeux et ouvert nos coeurs pour deÂ sirer... le

MaõÃ tre, le Juste veÂ ritable qui voit aÁ tout moment avec une

grande douleur tous les endroits ouÁ nous sommes tombeÂ s

pour nous en remonter et nous reÂ parer.

Le Juste veÂ ritable, grand, d'un niveau treÁ s eÂ leveÂ , a la

force de gueÂ rir des malades incurables comme nous

aujourd'hui, dans ces geÂ neÂ rations; c'est pourquoi il faut

t'abaisser jusqu'aÁ ressembler au seuil de la porte que l'on

pieÂ tine et que l'on foule, pour demander avec toute ton

eÂ nergie, le Juste, dirigeant veÂ ritable. Il faut chasser le

sommeil de tes yeux et l'assoupissement de tes paupieÁ res

pour chercher, demander et multiplier les prieÁ res et les

supplications afin qu'ainsi, le Juste veÂ ritable puisse te gueÂ rir

et faire entrer en toi des perceptions de D. pour sauver ton

aÃ me de la destruction.

Quiconque a pitieÂ de son aÃ me, doit crier beaucoup afin

de meÂ riter, meÃ me maintenant, de trouver le MaõÃ tre, le

dirigeant veÂ ritable qui puisse faire entrer en lui la

connaissance de D. beÂ ni soit-Il, pour que tous ses manques

soient combleÂ s, que tous ses maux s'annulent et que tout soit

reÂ pareÂ .
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Le bon coÃ teÂ de l'oubli.

L'oubli est, parfois, treÁ s bon car il y a beaucoup de

choses que l'on doit oublier et eÂ loigner de son esprit pour ne

pas eÃ tre troubleÂ ou deÂ courageÂ compleÁ tement, aÁ D. ne plaise.

Cela est un conseil profond pour se souvenir de la Torah et

la reÂ aliser.

Si tu reÂ fleÂ chis, tu verras de facË on objective, les

merveilles extraordinaires de la grandeur des contes saints,

tu te mettras aÁ trembler et tu seras stupeÂ fait par la grandeur

du CreÂ ateur beÂ ni soit-Il et la grandeur du Juste veÂ ritable,

l'Ancien parmi les Anciens, le grand, d'un niveau plus eÂ leveÂ

que celui de tous les Justes, de tous les Justes eÂ lus, l'Ancien

parmi les Anciens qui s'est vanteÂ d'eÃ tre treÁ s vieux et d'eÃ tre

encore treÁ s jeune et de ne pas avoir encore commenceÂ aÁ

exister.

Beaucoup d'obstacles aÁ l'acquisition de la foi.

Il deÂ truit et annule les connaissances des savants de la

nature et deÂ voile que tout est dirigeÂ uniquement par la

volonteÂ de D. beÂ ni soit-Il, sans aucun deÂ terminisme lieÂ aÁ la

nature. Il deÂ truit et annule les croyances mensongeÁ res,

l'atheÂ isme et l'heÂ reÂ sie des scientifiques et deÂ voile...

Les sagesses eÂ trangeÁ res, la philosophie, l'heÂ reÂ sie par
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folie ou par vaniteÂ dressent beaucoup de pieÁ ges pour

pouvoir s'eÂ tendre et il faut s'eÂ loigner des croyances

mensongeÁ res, de l'atheÂ isme et de l'heÂ reÂ sie des scientifiques.

Les heÂ reÂ tiques avec leurs paroles doucereuses incluent

notre foi sainte et pure dans les autres croyances menson-

geÁ res de folie et de vaniteÂ . Ils se renforcent contre la foi

sainte avec leur veÂ riteÂ qui est le mensonge. Ils deÂ truisent le

monde avec leur mauvaise philosophie.

Il faut se donner beaucoup de mal pour trier et purifier

l'aÃ me de l'impureteÂ du serpent, du conseil des meÂ chants qui

cachent la veÂ riteÂ avec leurs philosophies eÂ trangeÁ res et

l'heÂ reÂ sie des savants de la nature.

Pour arriver aÁ la clarteÂ totale de la veÂ riteÂ et de la foi, aÁ

la perfection totale, pour connaõÃ tre l'authenticiteÂ de D. beÂ ni

soit-Il... il n'est possible de se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il et

de Le connaõÃ tre au moyen d'aucune autre sagesse que ce

soit, en dehors de la foi; elle est la porte, l'ouverture pour se

rapprocher de D. beÂ ni soit-Il et Le connaõÃ tre vraiment.

Enlever ses habits sales.

Chacun doit se donner beaucoup de mal avant

d'enlever ses habits sales pour se veÃ tir d'habits propres.
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Lorsque ceux qui sont loin de la sainteteÂ se repentent,

ils enleÁ vent leurs habits sales et reveÃ tent des habits propres;

graÃ ce aÁ cela, la gloire de D. grandit beaucoup.

La parole, plume du coeur.

Tu es attacheÂ avec des liens forts aÁ l'arbre merveilleux,

saint et redoutable qui est le Juste veÂ ritable, qui marche

devant nous, qui nous porte comme un peÁ re porte le

nourrisson et qui se tient devant nous pour nous donner un

abri et nous proteÂ ger, aÁ chaque geÂ neÂ ration, meÃ me dans

l'obscuriteÂ et l'eÂ loignement absolus des croyances et de

l'atheÂ isme des beÃ tes sauvages qui pieÂ tinent et laceÁ rent les

aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l. Il ranime et renforce nos aÃ mes

avec toutes sortes d'odeurs et de parfums de sa Torah

redoutable, eÂ leveÂ e et merveilleuse.

La parole est la plume du coeur; on peut comprendre

chez chacun le deÂ sir qu'il a pour le bien ou son contraire en

eÂ coutant ses paroles qui repreÂ sentent le deÂ voilement de

l'aÃ me, c'est-aÁ -dire le deÂ sir.

Le Juste, le grand, renforce les aÃ mes des enfants

d'IsraeÈ l meÃ me au plus bas de leur descente et de leur

petitesse, et les ranime. Il reÂ conforte leurs aÃ mes avec

beaucoup de sortes d'odeurs et de parfums des nouveauteÂ s

de sa Torah qui est treÁ s eÂ leveÂ e et merveilleuse.
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Tu es attacheÂ aÁ l'arbre merveilleux, treÁ s saint et treÁ s

redoutable qui est le Juste. Il te ranime et te renforce meÃ me

au plus bas de la descente et de l'eÂ loignement. Il reÂ conforte

nos aÃ mes avec les odeurs et les parfums des nouveauteÂ s de sa

Torah eÂ leveÂ e, merveilleuse et il se tient devant nous, pour

nous donner un abri et nous proteÂ ger, dans toutes les

geÂ neÂ rations, meÃ me dans l'obscuriteÂ et l'eÂ loignement absolus.

Il ranime et renforce nos aÃ mes avec toutes sortes d'odeurs et

de parfums des nouveauteÂ s de sa Torah treÁ s eÂ leveÂ e et

merveilleuse.

« Et moi, je suis un ver et pas un homme ».

Ora'h 'HaõÈm, (Recueil des Halakhot de R. Nathan,

Partie I, page 113, paragraphe 36 - « Recherches et

questions »).

Il faut puiser la sagesse et la Torah de bonteÂ du Juste

qui fait entrer des perceptions de D. chez les gens d'un

niveau bas et treÁ s loin de la sainteteÂ . Le renforcement de soi-

meÃ me dans cette obscuriteÂ ameÁ re de tous les coÃ teÂ s, on le

trouve essentiellement chez ces personnes 'cacher' et simples

qui sont treÁ s petites et meÂ priseÂ es aÁ leurs propres yeux; elles

sont, veÂ ritablement, du niveau du ver, comme le dit le verset:

« et moi, je suis un ver et pas un homme » et malgreÂ cela,

elles ont un esprit treÁ s audacieux et treÁ s fort, face aux
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opposants, aux railleurs et aux moqueurs car D. beÂ ni soit-Il

et le Juste veÂ ritable les renforcent beaucoup avec l'audace de

la sainteteÂ .

Rechercher la sainteteÂ .

« L'innocent », meÃ me lorsqu'il eÂ tait dans la difficulteÂ

et au plus bas, eÂ tait toujours plein de joie et d'alleÂ gresse; il se

suffisait de ce qu'il avait et ne manquait jamais de rien. A la

fin, il a meÂ riteÂ , graÃ ce aÁ son innocence et sa pieÂ teÂ , de se

hausser aÁ des niveaux grands et treÁ s eÂ leveÂ s, au point que le

roi le nomma premier ministre et il devint un sage, grand et

treÁ s intelligent; et malgreÂ cela, meÃ me aÁ ce moment-laÁ , il ne

cessa pas de se conduire avec droiture. Chez « le savant »,

cependant, c'eÂ tait tout le contraire.

La reÂ paration du monde deÂ pend essentiellement du

fait que disparaissent toutes les voies des connaissances

mauvaises et erroneÂ es car c'est de laÁ que viennent tout

l'atheÂ isme et les heÂ reÂ sies et eÂ galement que l'on se rattache

vraiment au Juste veÂ ritable de qui deÂ pend la perfection de la

sainteteÂ du judaõÈ sme.

Il est interdit de deÂ sespeÂ rer, il faut uniquement

rechercher le palais de la veÂ riteÂ sainte, aÁ tout moment;

meÃ me s'il semble aÁ l'homme que, selon ce qu'il sait de lui-
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meÃ me, selon les affections de son coeur et ses souffrances,

qu'il est treÁ s loin, pour arriver aÁ la sainteteÂ , malgreÂ cela, il

doit faire ce qui lui incombe, rechercher la sainteteÂ de toute

sa force et meÃ me s'il lui semble apreÁ s sa recherche, durant

des anneÂ es et des anneÂ es, beaucoup d'anneÂ es, qu'il n'a pas

encore trouveÂ et n'a pas encore atteint le moindre degreÂ de

sainteteÂ , malgreÂ cela, il doit rechercher encore sans jamais se

fatiguer ni se lasser, jamais. Il ne doit pas eÃ tre troubleÂ par

quoi que ce soit, jusqu'aÁ ce que, s'il est vraiment fort sur ce

point, tous les jours de sa vie, D. beÂ ni soit-Il ait pitieÂ de lui et

l'aide aÁ passer tout en paix et aÁ sortir la sainteteÂ des eÂ corces

et achever le travail aÁ la perfection, sans revenir en arrieÁ re ni

bouger de sa position, en aucun cas.

Ne jamais se deÂcourager.

Ce qui est essentiel et fondamental, ce dont tout

deÂ pend, c'est que l'homme ne se deÂ courage jamais, quoi

qu'il traverse. Lorsqu'un homme veut se rapprocher de D.

beÂ ni soit-Il et se repentir, il est neÂ cessaire qu'il subisse des

milliers et des milliers de chutes, sans fin et il faut qu'il soit

fort pour raffermir son coeur aÁ chaque fois, sans quitter sa

place, pour quelque chute que ce soit et quoi qu'il arrive,

c'est cela l'essentiel et le fondement dont tout deÂ pend, qu'il

ne se deÂ courage jamais et qu'il se renforce toujours, et tel

qu'il est, qu'il croie avec une foi totale qu'il n'y a pas une
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seule chute dans le monde car, dans tout endroit on peut

trouver D. beÂ ni soit-Il et meÃ me lorsqu'il tombe dans le

CheÂ ol infeÂ rieur, et plus bas encore, que D. nous en preÂ serve,

malgreÂ cela, il lui faut se renforcer toujours pour ne jamais

deÂ sespeÂ rer car meÃ me laÁ , D. beÂ ni soit-Il se trouve, comme le

dit le verset: « si je fais du CheÂ ol ma couche, Tu es laÁ ».

Tu es solidement attacheÂ aÁ l'arbre.

Bonheur, vie, grande deÂ livrance, deÂ livrance totale et

deÂ livrance merveilleuse. Moi, je ne cesse de te donner mon

affection car je sais que ton affection pour moi est totale; il

en est de meÃ me pour moi, je ne cesse de te donner mon

affection et le lien de notre affection ne se rompra jamais. Tu

es solidement attacheÂ aÁ l'arbre. Le lien de notre affection et

de notre amitieÂ ne se rompra jamais. Je sais que ton aÃ me se

consume pour les paroles du Juste, fondement du monde.

Fais attention et souviens-toi bien de tous les chants et de

toutes les paroles que nous avons prononceÂ es, car c'est notre

vie, intimement lieÂ e aÁ la grandeur extraordinaire du Juste

cacheÂ et dissimuleÂ qui est notre vie et notre espoir. Heureux

tu es d'avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre le MaõÃ tre des merveilles.

Aussi, ton amitieÂ est totale pour moi et mon aÃ me est

attacheÂ e aÁ la tienne, chaque instant, chaque jour et chaque

moment et aÁ toute heure. L'essentiel c'est que tu te renforces

le plus possible afin de reÂ aliser la grande recommandation
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du Juste dont nous avons parleÂ longuement, au sujet de ceux

qui sont descendus et tombeÂ s pendant de nombreuses

anneÂ es.

Tu as sur qui t'appuyer.

Je vois que nos propos inspireÂ s de notre MaõÃ tre, son

souvenir est une beÂ neÂ diction, te sont treÁ s profitables,

raniment et revigorent beaucoup ton aÃ me. Ceins comme

un heÂ ros tes reins, mon freÁ re, mon ami, mets une eÂ charpe aÁ

tes flancs et aie confiance en la force de l'Ancien en sainteteÂ ,

l'Ancien parmi les Anciens, car il va devant nous aÁ chaque

instant, dans le preÂ sent et le futur pour le Nom...Brider halt

zich loz dir nit op (mon freÁ re, renforce-toi, ne te relaÃ che

pas). Gloire aÁ D., tu as sur qui t'appuyer, dans Sa grande

bonteÂ , beÂ ni soit-Il, meÃ me dans les teÂ neÁ bres de l'affliction et

de l'angoisse, je me revigore uniquement graÃ ce aÁ cette bonteÂ

merveilleuse que D. beÂ ni soit-Il a mise en oeuvre pour toi,

que tu ne sois pas un opposant, aÁ D. ne plaise... Il a fait

preÂ ceÂ der pour toi et pour nous tous, un grand remeÁ de

eÂ ternel, pour nos aÃ mes tout aÁ fait incurables, d'avoir meÂ riteÂ

de connaõÃ tre une telle lumieÁ re, de tels enseignements, de

telles conversations saintes et extraordinaires.

Bien que je sois tel que je suis, malgreÂ cela, sa bonteÂ a

eÂ teÂ tellement immense en ma faveur pour le connaõÃ tre et ne

pas eÃ tre contre lui. De plus, je meÂ rite d'eÃ tre inclus et compteÂ
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parmi ses gens chers et en particulier aÁ Roch Hachana, car

notre rassemblement est excessivement cher aÁ Ses yeux, beÂ ni

soit-Il et Il se glorifie beaucoup de tous et de toi aussi,

certainement; D. beÂ ni soit-Il se glorifie beaucoup au milieu

de toute la Sainte assembleÂ e.

Nous devons remercier et louer D. pour Ses bonteÂs.

Nous sommes constamment obligeÂ s de remercier et de

louer D. beÂ ni soit-Il pour la grande bonteÂ et la deÂ livrance

qu'Il a mise en oeuvre ... qu'Il a mise en oeuvre avec les

merveilles qu'Il a faites pour nous qui avons meÂ riteÂ d'eÃ tre

avec notre MaõÃ tre, la lumieÁ re nouvelle, sainte, redoutable et

eÂ leveÂ e... pour nous habituer chaque jour aÁ approfondir nos

penseÂ es, vraiment, pour la grande bonteÂ et la deÂ livrance

merveilleuse et extraordinaire que D. beÂ ni soit-Il a reÂ aliseÂ es

pour nous et tout IsraeÈ l, pour toutes les geÂ neÂ rations, d'avoir

meÂ riteÂ d'eÃ tre avec ... de remercier et de louer D. beÂ ni soit-Il,

et d'eÂ largir notre coeur, d'ouvrir notre bouche pour exposer

devant Lui beÂ ni soit-Il, tout ce qu'Il a fait, et avec notre

coeur comme un fils qui avoue ses fautes devant son peÁ re,

reÂ ellement, car nous voyons de nos yeux, aÁ tout instant, que

nous sommes les enfants de D. reÂ ellement car Il nous

prodigue, toujours, des bonteÂ s, chaque jour, aÁ chaque

moment et aÁ chaque heure, comme un peÁ re qui a pitieÂ de ses

enfants.
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Heureux nous sommes d'avoir meÂ riteÂ d'entendre des

choses aussi extraordinaires; et si nous voulions adresser des

remerciements pour une seule de toutes les choses que nous

avons recË ues, tous nos jours ne suffiraient pas pour

remercier, louer, ceÂ leÂ brer, glorifier, exalter, honorer, grand-

ir, beÂ nir, eÂ lever et louanger Celui qui a fait pour nous et tout

IsraeÈ l, tous les miracles que nous avons meÂ riteÂ d'entendre

dans ces geÂ neÂ rations, d'entendre les deÂ voilements de choses

cacheÂ es comme celles-laÁ ; notre bouche et nos moyens ne

sont pas suffisants pour dire les louanges de ces choses

grandes et extraordinaires: non seulement pour chaque

parole d'un seul enseignement mais encore plus, pour avoir

meÂ riteÂ d'entendre tant d'enseignements, de conversations et

de contes extraordinaires; comme ils sont nombreux les

bienfaits dont D. omnipreÂ sent nous a combleÂ s; si seulement

nous n'eÂ tions venus dans ce monde que pour les entendre,

cela nous aurait suffi.

Extraire les etincelles de saintete.Extraire les eÂtincelles de sainteteÂ .

La reÂ paration se fait principalement en se rattachant

au Juste veÂ ritable qui correspond au chef de la maison. Il est

la racine et la vitaliteÂ de tout et avec sa force et son meÂ rite,

chaque enfant d'IsraeÈ l peut extraire, pour les purifier, les

eÂ tincelles de sainteteÂ du domaine du Mal, de la profondeur

des eÂ corces, des endroits exteÂ rieurs, du domaine du Mal, de
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la teÃ te de tout ce qui est en dehors et qui correspond aÁ :

« comme les pierres sacreÂ es se trouvent eÂ parpilleÂ es aÁ tous les

coins de rue » pour les faire entrer dans la maison de

sainteteÂ qui correspond au domaine de sainteteÂ du Juste

veÂ ritable, le chef de la maison.

Que D. tout puissant et fort te fortifie et raffermisse

ton coeur avec toute la force et la puissance pour amener sur

toi l'illumination du chant supeÂ rieur du Juste veÂ ritable, pour

que se deÂ voile le chant supeÂ rieur, nouveau, du Juste qui est

la racine et la vitaliteÂ de tout. Ce chant se deÂ voilera plus tard

par l'intermeÂ diaire du Messie, notre Juste. Il est la source de

toutes les joies, et graÃ ce aÁ cela, il y aura des convertis et des

gens se repentiront.

Le malheur vient des 'savants de la nature'.

Le grand malheur de ces geÂ neÂ rations, c'est que les

savants de la nature renforcent et multiplient les livres de

vaniteÂ et d'heÂ reÂ sie qui sont contre la sainte Torah et

principalement contre la loi orale; ils raillent tous les livres

veÂ riteÂ , toute la sagesse du Talmud, le Saint Zohar...

Ils veulent renverser compleÁ tement, deÂ truire, faire

oublier et annuler la Torah. En fait, le miracle et la

deÂ livrance seront apporteÂ s, essentiellement, par l'intermeÂ -

diaire du Juste veÂ ritable qui est aÁ la teÃ te de tous les Justes
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authentiques et qui deÂ racine les fondations des maisons des

scientifiques. Ses livres saints eÂ radiquent leurs ideÂ es mau-

vaises qui sont effaceÂ es du coeur des enfants d'IsraeÈ l; ils font

briller davantage la lumieÁ re de la sainte Torah graÃ ce aÁ la

multiplication de ses livres saints et de ses eÂ leÁ ves saints.

Des maximes.

Quand il y a la veÂ riteÂ , il y a la paix.

Il est bon de se rapprocher du Juste qui est

compatissant.

Il est bon de perdre beaucoup de temps pour se

rapprocher une seule heure du Juste.

Il y a de beaux preÃ cheurs qui cependant, ne

recherchent pas la veÂ riteÂ .

En contestant le Juste, on oublie la Torah.

L'attachement au Juste est un grand remeÁ de.

Ce qui est essentiel dans les commentaires mentionneÂ s

ci-dessus, c'est la puissance des merveilles extraordinaires

que repreÂ sente la grande force du Juste.
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La grande sainteteÂ du Juste.

L'occupation de cet homme humble, dans ce monde,

est extreÃ mement profonde, oui treÁ s profonde, qui la

trouvera? Heureux nous sommes des milliers et des milliers

de fois, sans aucune limite, pour avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre

une telle lumieÁ re sainte, redoutable, des enseignements, des

discussions et des contes extraordinaires qui raniment et

revigorent toutes les aÃ mes, avec les sept choses qui

tranquillisent l'esprit. Il est suÃ r que graÃ ce aÁ cela, tu peux te

ranimer toujours, oui toujours, meÃ me dans la deÂ tresse, oui

meÃ me dans toutes les deÂ tresses. Bien que nous soyons nous-

meÃ mes coupables, malgreÂ cela, la bonteÂ de D. beÂ ni soit-Il est

treÁ s grande, sans limite et sans fin et dans Sa bonteÂ , Il ne

nous abandonnera pas.

Comme elles sont grandes les bonteÂ s que D. nous a

teÂ moigneÂ es dans cette geÂ neÂ ration graÃ ce aÁ cet homme

authentiquement sage, qui a ameneÂ des reÂ parations si

extraordinaires pour ranimer toutes les aÃ mes deÂ chues qui

ont augmenteÂ aÁ ce point dans ces geÂ neÂ rations! Seulement,

malheur aÁ ceux qui s'opposent et aux adversaires de celui

qui s'occupe de la reÂ paration de leurs aÃ mes, aÁ chaque

moment, et bien qu'ils soient des opposants et des railleurs,

malgreÂ cela, il s'occupe de leur reÂ paration de loin car la

source qui sort .... arrose et abreuve la terre, laÁ ouÁ elle coule

et meÃ me sous la terre dans ses profondeurs.

Comme elle est belle notre part pour avoir meÂ riteÂ ,

graÃ ce aux bonteÂ s de D. et aÁ Sa deÂ livrance merveilleuse, de
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connaõÃ tre vraiment celui qui s'occupe de notre reÂ paration,

toujours, dans toutes les geÂ neÂ rations!

Comme la mateÂ rialiteÂ de l'homme et celle du monde

sont loin de ces sainteteÂ s extraordinaires! MalgreÂ cela, nous

devons nous reÂ jouir et danser de tout coeur, dans une

grande alleÂ gresse pour avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre « celui qui

ne se souvient de rien et qui est vieux et treÁ s jeune ».

La plus grande souffrance, voir le desespoir des gens.La plus grande souffrance, voir le deÂsespoir des gens.

Combien, oh oui combien l'homme humble doit

supporter dans ce monde, tous les jours de sa vie! Pas une

minute ne passe sans qu'il soit agresseÂ . Combien, oh oui

combien de sortes de souffrances, de vexations, de soucis,

nombreux et varieÂ s, sans nombre, arrivent aÁ chaque homme,

chaque jour et il en est ainsi depuis toujours car l'homme est

neÂ pour souffrir! Sa vie est courte et pleine de malheurs;

mais il faut croire et peu de gens peuvent voir que les actes

de bonteÂ s sont nombreux, ils sont innombrables les

changements qui sont faits chaque jour, chaque anneÂ e,

chaque mois, chaque moment; et D. beÂ ni soit-Il fait de

grandes choses sans limite et de grandes merveilles sans

nombre chaque jour, sans limite et sans mesure.

L'homme a besoin de conseils profonds chaque jour;
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aussi, doit-il crier des profondeurs, du fond du coeur,

jusqu'aÁ ce qu'il deÂ sire ardemment et fasse venir des conseils

profonds qui se renouvellent chaque jour, c'est ce moment

qui correspond au verset: « Il reÂ veÁ le des choses profondes

de l'obscuriteÂ et graÃ ce aÁ elles, vient la foi.

La plus grande de toutes les souffrances, c'est que les

gens, dans leur majoriteÂ , se sont beaucoup deÂ courageÂ s et

sont arriveÂ s aÁ un deÂ sespoir total au point qu'il ne leur est

plus possible encore de penser au but et il n'est pas possible

de les remonter pour beaucoup de raisons, la principale

eÂ tant la grande querelle que nous avons... et aÁ cause de cela,

ils ne peuvent pas recevoir et sucer le miel au rayon, c'est-aÁ -

dire tirer profit des deÂ lices de son enseignement extraordi-

naire qui ranime et apaise toutes les aÃ mes deÂ chues.

Souviens-toi bien des bonteÂ s de D. et des merveilles

qu'Il a faites pour nous car nous ne savons pas jusqu'aÁ quel

point nous devons nous renforcer, comme notre MaõÃ tre, de

meÂ moire beÂ nie, a crieÂ , d'une voix profonde et treÁ s forte:

''Gewald! ZaõÈ te aõÈ ch nit meÂ yaeÂ sh (Oye! Ne deÂ sespeÁ re pas)

Malheur aÁ celui qui deÂ sespeÁ re. KaõÈ ne iyoush iz goor nit far

handen, le deÂ sespoir n'existe pas du tout, dans le monde.
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L'unite des enfants d'Israel avec l'amour d'Israel.L'uniteÂ des enfants d'IsraeÈl avec l'amour d'IsraeÈl.

Il nous faut crier du fond du coeur afin de chercher les

eaux aÁ partir desquelles grandit la foi sainte: men mooz

deÂ beÂ vin dos vasser voos fin dort vakst eÂ mouna. Les actions

de D. sont grandes, les bonteÂ s de D. sont grandes, combien

d'actes merveilleux Il a fait pour nous dans nos geÂ neÂ rations.

Si D. n'eÂ tait pas avec nous, Lui qui nous a envoyeÂ un tel

sauveur et une si grande veÂ riteÂ , nous nous serions deÂ jaÁ

perdus dans nos difficulteÂ s. Ta bonteÂ est grande pour nous

et Tu as sauveÂ nos aÃ mes du CheÂ ol...

Examine ton chemin et arreÃ te-toi... sur les paroles du

Juste qui ont eÂ teÂ prises de l'endroit ouÁ la penseÂ e n'a pas de

prise; il renforce, maintient et revigore toutes les aÃ mes,

meÃ me celles qui sont descendues treÁ s bas, au plus bas niveau

de la descente, avec toutes sortes de paroles, profondes et

parfaites. Etudie-les sous tous leurs aspects, passe ton temps

aÁ les meÂ diter et fais-en tes deÂ lices. Ne t'en seÂ pare pas car tu

n'en as pas de meilleures pour faire venir sur toi la clarteÂ du

chant qui se reÂ veillera plus tard, source de toutes les joies et

graÃ ce auquel il y aura des convertis et des gens qui se

repentiront, ainsi que pour te rattacher vraiment au Juste

veÂ ritable jusqu'aÁ la deÂ livrance...

La grande chute et toutes les autres chutes, essentielle-

ment l'amertume des connaissances eÂ trangeÁ res et l'atheÂ isme

qui se sont tellement deÂ veloppeÂ s maintenant aÁ cause de nos

nombreuses fautes, proviennent du deÂ veloppement de la

querelle contre le Juste veÂ ritable. C'est pourquoi, la
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reÂ paration deÂ pend essentiellement du fait que tous les

enfants d'IsraeÈ l se rassemblent avec l'amour et la paix qu'il

y a chez IsraeÈ l car avec l'amour et la paix, ils ont des

reÂ cipients tout aÁ fait intacts pour recevoir la vive lumieÁ re du

chant du Juste veÂ ritable, fondement du monde, graÃ ce auquel

on meÂ rite de sortir de la vase des abõÃmes qui repreÂ sente les

passions de ce monde et on arrive aÁ faire venir sur soi la

sagesse et la connaissance avec lesquelles le Juste veÂ ritable

eÂ claire ses enfants et ses eÂ leÁ ves.

La reÂ paration et le conseil ont pour fondement la

veÂ riteÂ .

D. ne t'abandonnera pas.

Souviens-toi bien, chaque jour de ce qui a eÂ teÂ fait pour

nous dans ce monde. Nous sommes venus dans ce monde,

en cette eÂ poque ouÁ a eÂ teÂ deÂ voileÂ e la nouveauteÂ des

nouveauteÂ s, si bien que tous veulent et deÂ sirent la sainteteÂ

d'IsraeÈ l, de toujours, et au fond de leurs coeurs tous, oui

tous crient, avec beaucoup d'amertume dans l'aÃ me, aÁ cause

de leur grand eÂ loignement du but eÂ ternel. Ils sont,

cependant, comme des oiseaux pris au pieÁ ge et les torrents

des grandes eaux de toutes les passions et vices, en

particulier les soucis des biens mateÂ riels de l'argent, grand-

issent aÁ chaque instant; et si nous commencË ons aÁ dire: si ...
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cela nous aurait suffi, cela nous aurait suffi, nos jours ne

suffiraient pas pour remercier D. beÂ ni soit-Il pour l'une des

milliers de milliers et des myriades de myriades de bonteÂ s

qu'Il a faites pour nous, de nos jours. Que dirons-nous? Il a

dit et a fait selon Sa bonteÂ , Son bien, Sa miseÂ ricorde, Ses

merveilles et non selon nos peÂ cheÂ s. Heureux nous sommes,

comme notre part est belle! Que D. soit ta force pour que tu

puisses passer par dessus tout, en paix et pour que tout se

transforme en bien, afin que de cela s'eÂ leÁ vent devant D. beÂ ni

soit-Il, des deÂ lices comme cela ne s'est jamais passeÂ depuis le

deÂ but du monde. Tends l'oreille et ouvre ton coeur, entends

et comprends bien ce qui a eÂ teÂ fait dans le monde, de nos

jours.

Si cependant dans nos geÂ neÂ rations... mais les remeÁ des

qu'a fait preÂ ceÂ der D. beÂ ni soit-Il dans Sa bonteÂ sont au-

dessus de tout car il n'y a jamais eu encore des remeÁ des pour

l'aÃ me comme ceux-ci, meÃ me pour les malades incurables

dans ces temps-laÁ , les temps messianiques. Le dessein de D.

se reÂ alise toujours et c'est suÃ r que tout finira bien pour toi

aussi, Il ne t'abandonnera pas et ne se deÂ tournera pas de toi

car les bonteÂ s de D. ne sont pas finies et Sa miseÂ ricorde dure

aÁ jamais. Je ne mettrai aucune entrave aÁ ton deÂ sir

d'entendre...
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Le Juste peut agrandir la terre d'IsraeÈ l.

On ne peut appreÂ cier, deÂ crire ni estimer la grandeur de

la joie, les deÂ lices de mon aÃ me et la force de sainteteÂ que j'ai

recË ues de ta lettre du 17 Adar. Elle a eÂ claireÂ mes yeux, mon

esprit et mon coeur d'une lumieÁ re merveilleuse et extra-

ordinaire. Et meÃ me maintenant, il reste encore graveÂ , dans

mon coeur, la grande joie et les sentiments d'amitieÂ du jour

de Pourim ouÁ je t'ai vu de mes yeux, car gloire aÁ D., l'amitieÂ

veÂ ritable et l'union qu'il y a entre nous, sont parfaites et ne

sont pas du tout alteÂ reÂ es. Que D. ait pitieÂ de nous pour que

nous puissions continuer de nous voir toujours, comme des

amis, meÃ me de loin et eÂ couter des paroles de veÂ riteÂ et boire

aux eaux vives et fraõÃ ches qui coulent de la source de la

sagesse et de la bonteÂ purificatrice de toutes les impureteÂ s.

Je te remercie et te fais savoir que, gloire aÁ D., j'ai agi

aupreÁ s de mes proches et il a eÂ teÂ offert la somme de 50 livres

israeÂ liennes pour ton livre saint, et graÃ ce aÁ l'amitieÂ de

Monsieur Zalman Shazar, nous nous parlerons prochaine-

ment, en preÂ sence l'un de l'autre.

Avec des souhaits de bonheur, du fond du coeur, avec

des remerciements et de nombreuses beÂ neÂ dictions.

DernieÁ re heure.

La terre d'IsraeÈ l, dans ses frontieÁ res, peut eÃ tre eÂ tendue,

eÂ tireÂ e, eÂ largie, reÂ veÂ leÂ e, agrandie et sanctifieÂ e consideÂ rable-

ment par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable.
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Le Juste veÂ ritable a la force d'eÂ largir et d'agrandir la

terre d'IsraeÈ l dans ses frontieÁ res pour qu'elle soit beaucoup

plus eÂ tendue et eÂ largie en long et en large, comme le dit

verset, « eÂ largis l'emplacement de ta tente et qu'on deÂ ploie

les tentures de ta demeure, n'y eÂ pargne rien... car aÁ droite et

aÁ gauche tu deÂ borderas... » car sa domination s'eÂ tend sur

tout endroit et tout est aÁ nous, car le Juste transforme tous

les endroits qui sont aÁ l'exteÂ rieur pour les amener aÁ la

sainteteÂ ; « aÁ droite et aÁ gauche tu deÂ borderas »... « et tu

t'eÂ tendras aÁ l'Ouest, aÁ l'Est au Nord et au Sud » ce qui

correspond aÁ un heÂ ritage sans frontieÁ res ni limites, car le

Juste transforme tous les endroits qui sont aÁ l'exteÂ rieur et

treÁ s eÂ loigneÂ s pour les amener aÁ la sainteteÂ . Toute l'intention

de la creÂ ation eÂ tait pour le tombeau saint aÁ Ouman; dans cet

endroit, nous sommes neÂ s, uniquement pour cela, afin de

reÂ veÂ ler ta splendeur sainte et grande et nous nous sommes

lieÂ s aÁ la veÂ riteÂ dans une amitieÂ forte et noble qui n'a pas sa

pareille dans le monde afin qu'il en sorte une grande paix

dans le monde, que cesse toute querelle dans le monde, que

soit reÂ veÂ leÂ e et que tu reÂ veÁ les la splendeur de sainteteÂ de son

exil et que l'on ne courre plus apreÁ s les honneurs, mais qu'on

les fuie. Chacun respectera son prochain avec authenticiteÂ ,

amitieÂ , fraterniteÂ et dans une grande paix et nous meÂ riterons

tous, nous, nos amis et tout le peuple d'IsraeÈ l d'uniformiser

toutes nos connaissances.

Tu nous donneras un seul coeur et une seule voie pour

Te craindre, accomplir Ta volonteÂ et revenir vers Toi de

facË on absolument vraie et pure, et Tu nous aideras, nous

proteÂ geras et nous sauveras nous et tout IsraeÈ l, afin qu'il n'y
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ait pas de force...MaõÃ tre du monde, Seigneur de la paix, Roi

aÁ qui appartient la paix, Toi, Tu sais! Heureux les pieds qui

partent en voyage chez le Juste veÂ ritable aÁ Ouman en Russie

et ceux qui se joignent aÁ lui. Celui qui meÂ rite de partir en

voyage pour aller chez lui, le voyage se faisant aÁ pied,

eÂ leÁ vera graÃ ce aÁ cela, le niveau des pieds qui est le niveau de

ce monde de l'action.

Tu veux, deÂ sires, souhaites et t'appliques de toutes tes

forces aÁ deÂ voiler, grandir, eÂ tendre et reÂ pandre dans le monde

les grandes merveilles, les grandes actions redoutables, le

nom du Juste veÂ ritable, le fleuve jaillissant qui transforme

tous les endroits treÁ s eÂ loigneÂ s, et deÂ voile la DiviniteÂ .

Avec sa sagesse, il fait entrer tous les gens dans la

sainteteÂ , meÃ me ceux qui s'en sont totalement eÂ loigneÂ s, de

facË on absolue, il les ameÁ ne vers D. beÂ ni soit-Il; tant qu'ils

portent encore le nom de juifs, ils sont transformeÂ s et

introduits dans la sainteteÂ .

Que D. ait pitieÂ pour que nous meÂ ritions d'ajouter

toujours des sentiments d'amitieÂ aÁ notre amitieÂ , sans aucune

limite.

Il fait entrer dans la sainteteÂ meÃ me les aÃ mes qui s'en

sont totalement eÂ loigneÂ es, qui ont eÂ teÂ rejeteÂ es aÁ l'exteÂ rieur, aÁ

la teÃ te de ce qui est exteÂ rieur, car c'est lui qui tient les cordes

entrelacË ant notre affection.
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Celui qui veut la veÂriteÂ , voit la veÂriteÂ .

L'homme doit regarder la veÂ riteÂ et bien comprendre

que dans ce monde, il n'y a absolument pas un seul plaisir

complet, car tous les plaisirs de ce monde sont du niveau de

« aÁ la fin de la joie, c'est tristesse et amertume comme

l'absinthe ». De plus, dans ce monde, il n'est pas possible

que tout se passe comme le veut l'homme, c'est pourquoi, il

n'est possible aÁ l'homme de vivre dans ce monde ce que l'on

appellerait « sa vie », que lorsqu'il se suffit de ce qu'il a et

qu'il est content de son sort, meÃ me s'il n'a, avec parcimonie,

que du pain et de l'eau. Il faut qu'il sache aussi qu'il n'y a

pas dans le monde la moindre douleur ni la moindre

souffrance, mais uniquement des peÂ cheÂ s qui repreÂ sentent la

charge la plus lourde parmi toutes les charges des

souffrances du monde, c'est pourquoi, il est satisfait et

content meÃ me, d'avoir une vie de douleur, et toute son

aspiration, c'est de travailler durement dans ce que dit la

Torah et deÂ sirer et avoir envie de D. beÂ ni soit-Il pour

accomplir Sa volonteÂ et s'inclure en Lui. Cet homme-laÁ a

une vie veÂ ritable, il est heureux dans ce monde et dans le

monde aÁ venir.

Tous les savants du mal et les chercheurs sont attacheÂ s

aÁ toutes les mauvaises passions... et malgreÂ cela, il veulent

connaõÃ tre et comprendre les sagesses et les recherches

auxquelles ils n'ont pas le droit de s'inteÂ resser. GraÃ ce aÁ la

conviction absolue que tous les mondes tiennent, sont

dirigeÂ s, conduits et maintenus uniquement de manieÁ re tout aÁ

fait secreÁ te, graÃ ce aÁ cette conviction que meÃ me dans tous les
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endroits treÁ s eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ , relevant de la notion

'd'espace vide', que laÁ aussi, est cacheÂ e l'essence de D. beÂ ni

soit-Il, si, laÁ aussi, on recherche et demande « ouÁ est

l'endroit de Sa gloire », graÃ ce aÁ cela, il se fera une union

merveilleuse dans tous les mondes, et tous les mondes se

lieront et s'uniront aÁ la racine de leur vie, c'est-aÁ -dire aÁ D.

beÂ ni soit-Il qui donne la vie aÁ tous...

C'est pourquoi, meÃ me celui qui n'a pas meÂ riteÂ de

corriger ses actes jusqu'aÁ atteindre la perfection pendant sa

vie, mais qui a, malgreÂ tout, meÂ riteÂ de rechercher et de

demander toujours D. beÂ ni soit-Il, cela aussi est quelque

chose de merveilleux, d'extraordinaire pour son aÃ me et son

corps car, graÃ ce aÁ cela, il meÂ rite, meÃ me apreÁ s sa mort, de

chercher et de demander D. beÂ ni soit-Il, et on ne peut pas le

seÂ duire avec le monde du chaos par le fait que meÃ me laÁ , il

demande D. beÂ ni soit-Il c'est pourquoi, il peut facilement,

retourner aÁ l'endroit de son repos et tout cela graÃ ce aÁ la

force du Juste veÂ ritable qui a annuleÂ son corps quand il eÂ tait

vivant et a meÂ riteÂ de monter, alors qu'il eÂ tait vivant dans son

enveloppe corporelle, au niveau de « OuÁ est », le niveau de

la parole « hermeÂ tique » correspondant aÁ « Au commence-

ment », ce niveau eÂ leveÂ , au plus haut degreÂ , de manieÁ re aÁ

faire venir de laÁ , une vitaliteÂ nouvelle et merveilleuse pour

reÂ parer toutes les aÃ mes.

Du fait que le mensonge se deÂ veloppe par l'augmenta-

tion des intrigues et de la ruse, sans aucune mesure ni limite,

aÁ cause de tout cela, preÂ ciseÂ ment, la veÂ riteÂ apparaõÃ t aÁ la fin,

car en fin de compte, celui qui veut la veÂ riteÂ voit la veÂ riteÂ ,
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preÂ ciseÂ ment aÁ cause de cela et meÃ me encore plus que cela, le

sujet est clair pour le sage qui comprend par cela, lui qui

deÂ sire la pure veÂ riteÂ .

Les jours de notre vie sont comme le vent, et le temps

s'en va et disparaõÃ t aÁ chaque instant car l'heure et le moment

qui eÂ taient laÁ , ne reviendront plus et l'homme pense chaque

jour, chaque instant, aÁ ce qu'il fera demain et apreÁ s, jusqu'aÁ

ce qu'aÁ cause de cela, il tombe dans une servitude totale; il se

fatigue et peine beaucoup dans des travaux difficiles, dans le

labeur de ce monde, et tout le temps de ce monde n'est que

du vent car le temps court et fuit sans s'arreÃ ter du tout et, aÁ

chaque instant, l'homme meurt.

Courir vers la veÂriteÂ .

Il est certain que ce sera pour le bien veÂ ritable et

eÂ ternel, tout moment que tu auras passeÂ aÁ eÂ tudier ses livres

saints car ils ont eÂ claireÂ l'obscuriteÂ . La veÂ riteÂ supeÂ rieure a eÂ teÂ

jeteÂ e aÁ terre maintenant et il est interdit de deÂ voiler de telles

paroles aÁ celui dont le coeur y est opposeÂ pour qu'il ne s'y

oppose pas davantage, aÁ D. ne plaise. Fais bien attention,

malgreÂ cela, aux paroles du Juste, la veÂ riteÂ est ainsi, car la

veÂ riteÂ est unique et la parole de veÂ riteÂ est eÂ tablie aÁ jamais.

Selon l'eÂ tincellement de la petite quantiteÂ de veÂ riteÂ qu'il y a

dans ton coeur, il convient que tu sautes par dessus les
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montagnes pour courir vers une telle source de veÂ riteÂ et s'il y

avait un passage dans la mer, il aurait eÂ teÂ bien pour toi de

traverser la mer pour l'atteindre d'autant qu'en fait, le

chemin n'est pas loin de toi. Vois, il y aurait beaucoup aÁ dire

sur ce sujet, mais le temps ne suffirait pas.

Il faut que l'on sache...

Il faut que les geÂ neÂ rations sachent qu'en l'anneÂ e 5595,

il y a eu une treÁ s grande querelle. Elle a commenceÂ apreÁ s

Roch Hachana et a continueÂ toute l'anneÂ e; en 5596, la

querelle ne s'est pas apaiseÂ e non plus, et elle a dureÂ jusqu'en

5598. Pendant cette anneÂ e sont morts de facË on deÂ shonorante

et eÂ trange ceux qui ont calomnieÂ et meÂ dit, avec leurs langues

ils ont deÂ cocheÂ leurs fleÁ ches pour tirer en secret sur l'homme

inteÁ gre et parmi eux, il y avait le chef MoõÈ se, du village

Chaarvaatz, qui a rendu le mal pour le bien.

Courir pour servir D. sans se fatiguer.

Que D. reÂ jouisse ton aÃ me et renforce tes pieds pour

qu'ils aillent dans le chemin du Juste, sans heÂ sitation; qu'ils

marchent sans se fatiguer, qu'ils courent pour servir D. sans
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se fatiguer. Les gens de reÂ putation, les gens d'honneur qui

sont tous grands, tous choisis, tous saints, accomplissent

tous authentiquement, avec crainte et veÂ neÂ ration, la volonteÂ

de leur CreÂ ateur, dans la sainteteÂ et la pureteÂ et tous sont

vraiment aussi modestes que la terre et la poussieÁ re.

Toute mon intention et mon aspiration depuis le jour

ouÁ nous nous sommes attacheÂ s ensemble au Juste eÂ taient de

te grandir, pour l'eÂ terniteÂ , te faire meÂ riter la vie eÂ ternelle,

c'est vers cela uniquement, vers cela que tendait toute mon

aspiration, du jour ouÁ nous nous sommes attacheÂ s ensemble

avec l'amour de la veÂ riteÂ , au Juste veÂ ritable.

Le 2 Chevat 5721. TibeÂriade.

Ce que l'on desire se trouve dans les paroles du Juste.Ce que l'on deÂsire se trouve dans les paroles du Juste.

A mon cher ami, tant deÂ sireÂ , Monsieur Zalman Shazar

qui s'attache aÁ la poussieÁ re des pieds du Juste.

La vitaliteÂ , le maintien, ce qui permet aÁ tout IsraeÈ l et aÁ

tous les mondes qui en deÂ pendent, de survivre, tout se fait

essentiellement par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable que les

enfants d'IsraeÈ l peuvent demander comme il convient

jusqu'aÁ ce qu'ils le trouvent et se rapprochent de lui; graÃ ce

aÁ cela, ils vont meÂ riter la deÂ livrance totale. Heureux
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l'homme qui meÂ rite, attend et deÂ sire cela avec authenticiteÂ .

Toutes les paroles du Juste, du sage veÂ ritable, qui ont

eÂ teÂ dites avec un esprit saint d'un niveau consideÂ rablement

haut, renferment tout, oui, toutes les paroles de veÂ riteÂ , que

chacun deÂ sire et trouve selon son niveau de connaissances.

Le Juste veÂ ritable, d'un grand niveau, qui a meÂ riteÂ

d'observer la pureteÂ sexuelle avec un degreÂ de sainteteÂ

extreÃ me, treÁ s eÂ leveÂ e, a domineÂ son penchant, triompheÂ de

nombreuses eÂ preuves, meÂ riteÂ d'eÃ tre exempt de toute faute,

de facË on absolue, avec une perfection extreÃ me; il n'y a pas en

lui la moindre souillure, si fine soit-elle, pas meÃ me de la

largeur d'un cheveu, car il est arriveÂ aÁ deÂ truire et annuler le

mal compleÁ tement. Il peut deÂ voiler la bonteÂ gratuite, cacheÂ e

en tout endroit, meÃ me dans les endroits eÂ loigneÂ s de la

sainteteÂ d'IsraeÈ l, de la Torah.

La parole du Juste, comme la fleÁche d'un arc.

Les paroles de meÂ disance qui contribuent aÁ augmenter

l'orgueil, la querelle, la haine et les railleries dans le monde,

correspondent au vent violent qui rend l'air trouble et

empeÃ che de faire entendre la parole aÁ ceux qui sont loin, le

son de la parole du Juste veÂ ritable qui va au-devant de nous

afin d'explorer pour nous une voie large pour que nous
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retournions vers D. beÂ ni soit-Il, et meÃ me de tous les endroits

treÁ s eÂ loigneÂ s de la Torah ouÁ reÁ gne le mateÂ rialisme de rang

tout aÁ fait infeÂ rieur. La paix, c'est un air calme et pur qui

permet aÁ la parole du Juste d'eÃ tre entendue de loin, dans

tout le monde, ainsi, la parole sainte s'envole, comme la

fleÁ che d'un arc, vers le bien enfermeÂ dans le domaine du

Mal, alors le bien entendra, la fleÁ che fendra l'eÂ paisseur du

domaine du Mal et le bien sortira de laÁ , en paix.

A cause de la querelle sur le Juste, on oublie la Torah.

L'attachement au Juste est un grand remeÁ de. Certaines fois,

c'est preÂ ciseÂ ment lorsqu'un homme arrive aÁ un endroit bas

et treÁ s loin de la sainteteÂ d'IsraeÈ l - mais D. beÂ ni soit-Il a des

penseÂ es et aucune d'elles ne se perd - qu'alors D. lui preÂ pare

laÁ , des signes correspondant aÁ l'endroit et lui reÂ serve un

certain meÂ rite dont il pourra beÂ neÂ ficier aÁ cet endroit eÂ loigneÂ

de la sainteteÂ , preÂ ciseÂ ment et cela aÁ condition qu'il renforce

son coeur.

Il y a toujours un conseil pour s'en sortir.

Car le principe de l'eÂ loignement de D. beÂ ni soit-Il et

l'essentiel de la reÂ paration, c'est l'espoir de meÂ riter de se

repentir pour tous ceux qui sont extreÃ mement loin, qui ont

presque perdu l'espoir, qui sont, selon le verset: « et je dis:

mon attente et mon espoir sont perdus ». GraÃ ce aÁ cela, on

140



eÂ claire la face de la terre.

GraÃ ce aux livres saints du Juste, on beÂ neÂ ficie de

conseils parfaits afin que chacun puisse trouver pour lui un

conseil, ouÁ qu'il se trouve. La reÂ paration par le repentir,

c'est essentiellement que l'homme se renforce et revienne

vers D. beÂ ni soit-Il, ouÁ qu'il se trouve, meÃ me s'il lui semble

qu'il est perdu compleÁ tement, aÁ cause des nombreux peÂ cheÂ s

qu'il a commis, car il n'y a pas un seul endroit au monde ouÁ

ne se trouvent pas le conseil et l'espoir d'en sortir;

seulement, le conseil est cacheÂ aÁ la vue de l'homme aÁ cause

des nombreux dommages qu'il a causeÂ s en lui mais, graÃ ce aÁ

la foi des sages pour le Juste, le grand, nous avons un conseil

dans tout endroit du monde.

Le Juste descend et s'abaisse jusqu'aÁ un niveau treÁ s bas

pour ceux qui sont treÁ s loin, afin de leur apporter la sainteteÂ

de la Torah, dans tous les endroits ouÁ ils sont, et il s'efforce

de trouver en eux quelques points positifs. Il descend et

s'abaisse jusqu'aÁ eux, laÁ ouÁ ils sont, et leur apporte la

lumieÁ re de la sainteteÂ de la Torah aÁ leur endroit et graÃ ce aÁ

cela, il rapproche tous ceux qui sont treÁ s loin, de D. beÂ ni

soit-Il; graÃ ce aÁ sa grande modestie et sa sagesse profonde,

quand il voit en eux un point positif, quel qu'il soit, meÃ me

s'ils sont treÁ s loin de la sainteteÂ de la Torah, il descend vers

eux pour les reÂ veiller et les rapprocher de D. beÂ ni soit-Il.

C'est en IsraeÈ l, laÁ ouÁ se trouve le Temple et le Saint des

Saints, que se trouve essentiellement la reÂ paration par le

conseil.
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Savoir de qui recevoir les conseils.

L'essentiel des merveilles reÂ aliseÂ es par le Juste, qui est

extraordinaire, c'est qu'il sait renforcer tout homme selon ce

qu'il est, ouÁ qu'il soit, chaque jour, avec des conseils

profonds et veÂ ritables qu'il n'est pas possible d'alteÂ rer, en

aucune facË on, car ils sont reÂ ellement adapteÂ s aÁ l'alteÂ ration

du conseil que le Satan veut dominer avec ses ruses. En effet,

les penseÂ es du Juste sont treÁ s profondes et ses conseils sont

les conseils de D., qui dure aÁ jamais, car Toi D., Tu es eÂ leveÂ ,

toujours.

Nous les enfants d'IsraeÈ l, nous devons prendre garde aÁ

ne pas accepter les conseils des sorciers et magiciens qui sont

les gens ceÂ leÁ bres du mensonge. Il nous faut seulement eÃ tre

inteÁ gres avec D. et ne recevoir de conseils que du sage

veÂ ritable, le fleuve jaillissant car la deÂ livrance deÂ pend

essentiellement de la perfection du conseil, lorsque D. beÂ ni

soit-Il, eÂ claire les yeux de l'homme et lui donne un conseil

pour eÃ tre sauveÂ de ce qu'il faut eÃ tre sauveÂ , corps et aÃ me,

comme il est eÂ crit, « le salut reÂ side dans la multitude des

conseils » et de meÃ me, dans les livres de Kabalah, les

conseils sont appeleÂ s saluts.

C'est en IsraeÈ l qu'il y a essentiellement la reÂ paration

par le conseil, car c'est laÁ que se trouve le Temple et le Saint

des Saints et c'est laÁ que se fait essentiellement la reÂ paration

avec le conseil; c'est alors que s'accomplira ce verset: il y

aura un berger unique pour tout le monde, et mon serviteur

David qui est le fleuve jaillissant, sera leur roi.
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Je suis souilleÂ ... mais mon aÃme se reÂjouit en D.

Notre aÃ me se reÂ jouit en D.; elle prend plaisir aÁ Sa

deÂ livrance et Sa bonteÂ grande et extraordinaire, et notre aÃ me

comme un oiseau, a eÂ teÂ preÂ serveÂ e de la querelle et de

l'opposition aÁ la veÂ riteÂ pure bien que nous soyons tellement

souilleÂ s par rapport aÁ la sainteteÂ de la Torah; je suis souilleÂ

et loin de la sainteteÂ ; malgreÂ cela, mon aÃ me se reÂ jouit en D.

et prend plaisir aÁ Sa deÂ livrance. Le sommeil nous a quitteÂ s aÁ

cause de l'amertume de notre aÃ me; nous sommes, je suis

tellement souilleÂ et loin de la sainteteÂ de la Torah.

Je suis tombeÂ dans des endroits tellement infamants et

reÂ pugnants et malgreÂ cela mon aÃ me se reÂ jouit en D. et prend

plaisir aÁ Sa deÂ livrance et Sa bonteÂ grande et extraordinaire

qui a fait que notre aÃ me comme un oiseau a eÂ teÂ sauveÂ e de la

querelle et de l'opposition au Juste veÂ ritable, le fleuve

jaillissant graÃ ce auquel il y a un espoir, aÁ notre fin. GraÃ ce aÁ

sa grande force, il adoucit toute l'amertume et reÂ pare tout.

On peut, oui, on peut sauter et passer par-dessus tout et

danser de joie chaque jour; et les anges ceÂ lestes trottineront.

Notre MaõÃ tre, de meÂ moire beÂ nie, a dit avant sa mort

extraordinaire, puisque je vais devant vous, pourquoi eÃ tes-

vous inquiets?
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La joie, remede a toutes les maladies.La joie, remeÁde aÁ toutes les maladies.

Il faut te renforcer le plus possible pour fuir la tristesse

et n'eÃ tre que joyeux toujours, du fait que tu as meÂ riteÂ de

connaõÃ tre un peu de la lumieÁ re des lumieÁ res, cacheÂ e et

tellement dissimuleÂ e de tout le monde. Et ceci constitue un

remeÁ de pour toutes les maladies car toutes les maladies

viennent aÁ cause de la tristesse et de la meÂ lancolie. Na, Na'h,

Na'hma, Na'hman de Ouman.

Nous devons louer le MaõÃ tre de tout, pour tout le bien

et la bonteÂ qu'Il t'a teÂ moigneÂ s et qu'Il t'a laisseÂ en vie et n'a

pas donneÂ .....Que D. soit avec nous pour que nous meÂ ritions

deÁ s aÁ preÂ sent de nous mettre aÁ rechercher, faire des efforts et

nous engager avec veÂ riteÂ et amour, toute notre vie, tout le

temps, aÁ introduire dans notre coeur l'enseignement du

fleuve jaillissant; c'est cela, essentiellement, notre espoir,

notre consolation et la reÂ paration de nos aÃ mes et celle de

tout le monde; beÂ ni celui qui est Bon et qui fait le Bien, beÂ ni

celui qui gueÂ rit les malades. Je remercie D. de tout mon

coeur. Nous sommes obligeÂ s de remercier et louer D. pour

tout le bien qu'Il fait pour toi et pour tout IsraeÈ l. Il t'a laisseÂ

avec les vivants et ne t'a pas fait treÂ bucher.

D. connaõÃ t les secrets. Il sait combien, combien je

souffre lorsque tu souffres, les prieÁ res que je fais et les pleurs

que je verse pour toi devant le MaõÃ tre de la miseÂ ricorde et du

pardon pour qu'Il soit compatissant et qu'Il ait pitieÂ de toi et

de Son peuple IsraeÈ l; qu'Il envoie Sa parole, qu'Il te gueÂ risse

et te donne une santeÂ parfaite pour une vie longue et bonne,
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une vie veÂ ritable de foi et de repentir avec un coeur entier,

graÃ ce aÁ la force et au meÂ rite de tous les saints, uniques dans

leurs geÂ neÂ rations et aÁ leur teÃ te, le dirigeant veÂ ritable de notre

geÂ neÂ ration et de toutes les geÂ neÂ rations futures, notre MaõÃ tre,

merveilleux, supeÂ rieur, redoutable aÁ l'exceÁ s, le fleuve

jaillissant, source de sagesse, notre MaõÃ tre Na, Na'h,

Na'hma, Na'hman de Ouman. Il nous conduira.

L'eÂ leÁve-eÂrudit et l'ignorant.

La force de coercition qui arreÃ te, correspond aÁ la

notion de beÃ te, d'absence de connaissance et sa reÂ duction se

fait essentiellement avec justement cela: que l'homme sache

que de toute facË on, il n'a aucune connaissance et qu'il se

consideÁ re comme une beÃ te; car la force des opposants et des

adversaires qui correspondent aÁ la force de coercition, vient

principalement des philosophies de vaniteÂ - c'est le sot qui

veut eÃ tre sage. Il semble aÁ ces gens qu'ils sont de grands

sages, qu'ils connaissent des voies dans le service de D. beÂ ni

soit-Il et ils veulent, avec les philosophies du mensonge,

priver les gens du Juste veÂ ritable et du chemin veÂ ritable.

C'est pourquoi, lorsque nous arrivons aÁ savoir nous

consideÂ rer comme n'ayant pas la moindre connaissance,

comme une beÃ te, que nous nous annulons compleÁ tement et

que nous reconnaissons vraiment notre bassesse, alors nous

meÂ riterons de connaõÃ tre la grandeur du Juste veÂ ritable, de
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nous rapprocher de lui et d'eÃ tre attireÂ vers lui, graÃ ce aÁ la

force d'attraction.

Mon ami, mon freÁ re, toi qui es mon coeur et ma vie,

puisque tes yeux voient les actions de D. grand et

redoutable, qui a fait pour toi des choses grandes,

extraordinaires, sans mesure, que tu as meÂ riteÂ avec une

grande miseÂ ricorde et beaucoup de graÃ ce du CreÂ ateur beÂ ni

soit-Il, d'entendre, de gouÃ ter et de comprendre, au fond de

ton coeur ardent et d'y introduire des paroles de veÂ riteÂ qui

eÂ clairent, sont merveilleuses, cacheÂ es et dissimuleÂ es comme

celles-laÁ , qui eÂ clairent tous les mondes, et malgreÂ cela, sont

cacheÂ es et dissimuleÂ es.

Loin de toi l'ideÂ e d'arreÃ ter de faire connaõÃ tre et de

diffuser avec grand bruit, et jusqu'au coeur des cieux, la

veÂ riteÂ sur le Juste veÂ ritable aÁ tous les enfants d'IsraeÈ l,

d'enflammer et d'enthousiasmer leurs coeurs avec son feu

bruÃ lant, saint, qui ne s'eÂ teindra jamais, de sorte que tout le

monde saura et reconnaõÃ tra les merveilles de la grande force,

la puissance et la magnificence du Juste veÂ ritable. C'est lui,

uniquement et preÂ ciseÂ ment, qui est le principe de la source et

la racine de leur vitaliteÂ , leur espoir, leur deÂ livrance,

toujours, pour toutes les geÂ neÂ rations.

Plus l'homme vieillit, plus il a besoin d'ajouter des

connaissances supeÂ rieures, car plus il vieillit, plus il doit se

rapprocher de sa source et de sa reÂ paration qui est une

notion de sagesse supeÂ rieure, beaucoup plus eÂ leveÂ e, sagesse

supeÂ rieure au-dessus de tout et qui est la racine de tout.
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Celui qui n'est pas proche du sage et du Juste veÂ ritable

fait partie des ignorants. Le titre de 'eÂ leÁ ve-eÂ rudit' s'adresse

essentiellement aÁ celui qui est proche du sage et du Juste

veÂ ritable, et c'est pour cette raison qu'il est appeleÂ 'eÂ leÁ ve-

eÂ rudit'; il est l'eÂ leÁ ve du savant, qui est le Juste veÂ ritable. A

l'inverse, le nom 'd'ignorant' s'adresse aÁ celui qui n'a pas

servi le sage, car lorsqu'il n'est pas proche du sage et du

Juste veÂ ritable, il est vraiment un ignorant, car il n'a pas la

force de recevoir la sagesse qui est la perception de la

DiviniteÂ .

Un commandement au-dessus des autres.

Tu as fourni de gros efforts pour eÃ tre inscrit avec les

gens du palais du roi veÂ ritable qui peut eÂ clairer, qui eÂ claire

de la connaissance de D. beÂ ni soit-Il, toutes les creÂ atures du

monde. C'est cela, tout aÁ fait, le fondement de la judaõÈ citeÂ et

cela deÂ passe tous les commandements. Il n'est pas possible

d'expliquer et de dire les meÂ rites de ce commandement, car il

n'existe pas de commandement parmi tous ceux de la Torah

comme celui de se joindre et de s'attacher au Juste veÂ ritable

qui peut rapprocher le monde entier de D. beÂ ni soit-Il, car

sans le Juste veÂ ritable, il n'y a ni judaõÈ citeÂ , ni foi, ni

authentique reÂ alisation de la Torah.
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Le bon conseil.

La perfection chez les enfants d'IsraeÈ l, c'est principale-

ment lorsqu'ils sont tous unis, d'une union parfaite au Juste

veÂ ritable qui est l'esprit geÂ neÂ ral, supeÂ rieur qui est la teÃ te et le

sage de tous les enfants d'IsraeÈ l. Il eÂ leÁ ve et grandit la teÃ te et

l'esprit de chacun et tous sont inclus dans l'esprit geÂ neÂ ral,

supeÂ rieur et graÃ ce aÁ cela, tous les jugements rigoureux sont

adoucis dans le monde; s'il se trouve un jugement rigoureux

ou une « limitation », tout est adouci graÃ ce aÁ cela, le coÃ teÂ de

la « mort » est annuleÂ car dans l'esprit geÂ neÂ ral qui est du

niveau du « saint des saints », laÁ , D. a ordonneÂ la

beÂ neÂ diction, la vie.

Toi, tu as ceint tes reins pour t'attacher au Juste qui a

la force d'attirer le monde entier vers D. beÂ ni soit-Il. Il faut

savoir que le conseil veÂ ritable qui peut toujours faire gagner,

c'est qu'il faut se repentir beaucoup, demander et supplier

beaucoup, beaucoup D. beÂ ni soit-Il pour meÂ riter d'avoir des

conseils parfaits et d'obtenir graÃ ce aÁ eux, un bon avenir,

c'est cela, essentiellement le vrai conseil, que l'homme

reconnaisse ses fautes et n'ait pas honte de demander

toujours aÁ D. beÂ ni soit-Il, miseÂ ricorde et pitieÂ afin qu'Il lui

pardonne et lui donne un bon conseil pour qu'il sache

comment revenir vers Lui, beÂ ni soit-Il.

Le Juste veÂ ritable fait venir de tels conseils profonds aÁ

tous les niveaux treÁ s bas dans le monde, jusqu'aÁ ce que tous

reviennent vers D. beÂ ni soit-Il, graÃ ce aÁ eux. Le conseil, on en

a besoin essentiellement au moment de l'obscuriteÂ , au
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moment ouÁ l'on ne sait pas se donner de conseil; alors, il

faut demander beaucoup aÁ D. beÂ ni soit-Il qu'Il nous favorise

en mettant aÁ notre disposition un bon conseil, c'est-aÁ -dire,

que le conseil ne soit pas partageÂ en deux, soit une chose soit

son contraire, mais c'est de meÂ riter uniquement le veÂ ritable

conseil, que le coÃ teÂ mensonger du conseil soit compleÁ tement

repousseÂ et qu'on connaisse le coÃ teÂ vrai du conseil, comment

se comporter afin de repousser la partie sombre du conseil,

c'est-aÁ -dire, la partie du conseil qui n'est pas la veÂ riteÂ et qui

assombrit le conseil vrai, et que se deÂ voile aÁ l'homme la

veÂ riteÂ et qu'elle l'eÂ claire.

Que D. nous montre le chemin de la verite!Que D. nous montre le chemin de la veÂriteÂ!

Pour enflammer et allumer les coeurs des enfants

d'IsraeÈ l pour le Roi supreÃ me, il y a la lumieÁ re du Messie, le

fleuve jaillissant qui est seul, vraiment le seul, par essence, la

racine de notre vitaliteÂ , notre maintien et notre reÂ paration et

celle de tous les mondes supeÂ rieurs et infeÂ rieurs pour

toujours.

Que la volonteÂ de D. soit qu'Il nous donne de meÂ riter

rapidement de nous repentir veÂ ritablement. Que D. ait pitieÂ

de nous et qu'Il nous montre le chemin de la pure veÂ riteÂ ,

rapidement, Amen, ainsi soit-Il. Je me dis que, certainement,

au fond de son coeur, l'homme ressent la douleur de ce

malheur, venant de ces difficulteÂ s.

149



Et du fond des profondeurs, allons ce Roch Hachana

pour rejoindre l'assembleÂ e sainte aÁ Ouman. Que D. ait pitieÂ

de nous et de son peuple IsraeÈ l, que la descente se

transforme en monteÂ e parfaite et que nous meÂ ritions

d'imprimer encore beaucoup de livres afin de reÂ veiller les

coeurs des enfants d'IsraeÈ l pour le dirigeant veÂ ritable, le

fleuve jaillissant. Dresse-toi de toute ta taille, raffermis ta

main, ta vigueur, pour te renforcer par lui, comme un

vaillant guerrier et reÂ veille les sentiments anciens d'amour

que tu lui portes pour ton bien et ta deÂ livrance eÂ ternelle et

pour l'amour d'IsraeÈ l que tu as dans ton coeur, leÁ ve-toi pour

les sauver et les deÂ livrer de l'obscuriteÂ peÂ nible et redoutable

qui existe dans cette geÂ neÂ ration qui est la noÃ tre.

Que tu recË oives une beÂ neÂ diction de D. pour qu'Il

t'inscrive dans le livre des Justes pour une vie bonne et

longue et lorsque j'irai mieux et que D. me soulagera de mes

tourments et de mes douleurs, mes yeux et mon coeur te

reÂ jouiront toujours avec les paroles du fleuve jaillissant. Ne

t'irrite pas contre moi si je ne t'ai pas eÂ crit jusqu'aÁ preÂ sent,

car D. connaõÃ t la veÂ riteÂ ; de mes yeux coulent des larmes pour

tes grandes douleurs, je n'ai pas pu jusqu'aÁ maintenant

t'eÂ crire des paroles de veÂ riteÂ , car depuis longtemps mes

maux et mes souffrances se sont deÂ veloppeÂ s dans tout mon

corps, les entrailles, les mains et les pieds, que D. t'en

preÂ serve. Ma force va en s'affaiblissant, de jour en jour, et

lorsque D. me rendra la santeÂ dans Sa grande bonteÂ et me

soulagera de mes tourments, mes yeux et mon coeur te

reÂ jouiront toujours avec les treÂ sors que nous a deÂ voileÂ s le

fleuve jaillissant. Je suis alleÂ quelques fois dans ta nouvelle
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reÂ sidence pour voir ton visage agreÂ able, mais on ne me l'a

pas permis, en aucune facË on.

Des gens se reÂveillent graÃce aÁ ce livre.

Il y a une heure de bienveillance dans le monde pour

savoir que D. est le CreÂ ateur; redresse-toi... et sache que

beaucoup de gens proches, des jeunes gens excellents en

Torah, des grands de la Torah, et aussi des gens qui en sont

treÁ s loin se sont rapprocheÂ s, se sont reÂ veilleÂ s et sont venus

chez notre MaõÃ tre, de meÂ moire beÂ nie, avec une forte prise de

conscience, graÃ ce au livre saint « IbeÂ Hanakhal, (A l'eÂ coute

du Fleuve) » qui appelle et enflamme. Il indique aÁ celui qui

deÂ sire la vie et la Torah, de se rattacher au fleuve jaillissant,

source de sagesse.

« L'espace vide ».

Il existe deux sortes d'atheÂ isme: l'atheÂ isme qui vient

des philosophies eÂ trangeÁ res et aÁ son sujet il est dit: « sache

quoi reÂ pondre aÁ l'atheÂ e »; en effet, aÁ cet atheÂ isme, il y a une

reÂ ponse et c'est pourquoi, celui qui tombe dans cet atheÂ isme,

bien qu'en veÂ riteÂ , il faille fuir et se sauver de laÁ , malgreÂ tout,
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celui qui y tombe peut s'en deÂ livrer et en sortir, car laÁ , il peut

trouver D. beÂ ni soit-Il, s'il Le demande et Le recherche. En

effet, il y a laÁ , une essence divine, c'est-aÁ -dire, un esprit

venant des lettres qui sont tombeÂ es laÁ et s'y sont briseÂ es et

c'est pourquoi, pour cet atheÂ isme, il y a une reÂ ponse. Mais il

existe aussi, un atheÂ isme qui vient des sagesses qui en fait ne

sont pas des sagesses; seulement, par le fait qu'elles sont

profondes et qu'on ne les atteint pas, aÁ cause de cela, elles

apparaissent comme des sagesses.

En effet, il y a beaucoup de confusion et de questions

chez les chercheurs. C'est, comme par exemple, lorsque

quelqu'un eÂ met une ideÂ e fausse sur la GueÂ mara, les

DeÂ cisionnaires ou les Commentaires du Talmud, par le fait

qu'il n'y a pas quelqu'un d'eÂ rudit pour reÂ pondre aÁ la

question susciteÂ e par ce raisonnement, il semble qu'il a

exprimeÂ une grande ideÂ e et une grande sagesse; en veÂ riteÂ , ce

n'est pas du tout un raisonnement, car il y a beaucoup de

confusion et de questions chez les chercheurs. Mais en

veÂ riteÂ , il n'y a pas du tout de sagesse et les questions n'ont

aucune valeur depuis le deÂ but; cependant, eÂ tant donneÂ qu'il

n'est pas possible aÁ l'esprit humain d'y reÂ pondre, elles

ressemblent aÁ des sagesses et des questions. En veÂ riteÂ , il n'est

pas possible de reÂ pondre aÁ ces questions, car les questions de

cet atheÂ isme proviennent de « l'espace vide » qu'il y a laÁ , et

elles correspondent aÁ l'espace vide. Il est absolument

impossible d'y trouver des reÂ ponses, c'est-aÁ -dire, de trouver

laÁ , D. beÂ ni soit-Il, par le fait qu'il n'y a pas d'esprit ni de

lettres pour reÂ pondre aÁ ces questions car s'il y en avait,

l'espace n'aurait pas eÂ teÂ vide, et tout aurait eÂ teÂ « Infini ».
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C'est pourquoi, au sujet de cet atheÂ isme, il est dit « tous

ceux qui y vont, n'en reviennent pas » car il n'y a pas de

reÂ ponse aÁ cet atheÂ isme, parce qu'il vient de « l'espace vide »,

car laÁ , D. a limiteÂ sa parole, si l'on peut dire. Il n'y a pas laÁ

d'esprit ni de lettres pour y reÂ pondre.

Cependant, le Juste, le grand qui est du niveau de

MoõÈ se, lui, preÂ ciseÂ ment doit eÂ tudier les propos de ces

heÂ reÂ sies, et graÃ ce aÁ l'eÂ tude qu'il va effectuer laÁ , il va faire

remonter de laÁ , de nombreuses aÃ mes qui y sont tombeÂ es et

qui s'y sont noyeÂ es; c'est pourquoi, il faut assureÂ ment faire

eÂ normeÂ ment attention aÁ cette deuxieÁ me sorte d'atheÂ isme,

fuir et se sauver de laÁ , ne pas eÂ tudier ni consideÂ rer leurs

paroles, car aÁ D. ne plaise, l'homme assureÂ ment se noierait

laÁ , et aÁ son sujet il est dit: « tous ceux qui y vont, n'en

reviennent pas »; en effet, il n'y a pas pour cet atheÂ isme, la

moindre reÂ ponse.

Il y a beaucoup de gens qui sont loin de la sainteteÂ et

qui arrivent graÃ ce aÁ la force du Juste, aÁ avoir une certaine

prise de conscience les amenant aÁ commencer aÁ se

rapprocher de lui et alors, le Juste eÂ claire ces gens qui sont

loin, si bien que, quels qu'ils soient aÁ ce moment, ils

recherchent et demandent D. beÂ ni soit-Il et graÃ ce aÁ cela, le

Juste les fait monter du plus profond des eÂ corces, ce qui

correspond aÁ la chute totale en vue de la remonteÂ e. Tout cela

a lieu graÃ ce aÁ la force du Juste et aÁ la force de ses

enseignements, ses conseils et ses signes saints, profonds et

extreÃ mement eÂ leveÂ s, jusqu'aÁ l'infini; heureux celui qui les fait

siens.
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Tu te reÂ chauffes aÁ la lumieÁ re du Juste qui posseÁ de un

instrument merveilleux qui, poseÂ sur une beÃ te sauvage ou

domestique de ce monde, commence immeÂ diatement aÁ jouer

la meÂ lodie.

Lorsque D. beÂ ni soit-Il a voulu creÂ er le monde, il n'y

avait pas de place pour le faire car tout eÂ tait infini, c'est

pourquoi Il a limiteÂ la lumieÁ re et l'a placeÂ e sur les coÃ teÂ s.

GraÃ ce aÁ cette limitation, il s'est fait un « espace vide » et

dans cet espace vide, a eu lieu la creÂ ation du monde, ainsi

que les jours et les reÁ gles caracteÂ ristiques de la creÂ ation du

monde. Cet espace vide eÂ tait neÂ cessaire aÁ la creÂ ation du

monde, car en dehors de cet espace, il n'y avait pas la

moindre place pour la creÂ ation du monde. Cette limitation

de l'espace vide, il n'est pas possible de la comprendre ni de

l'appreÂ hender car il est neÂ cessaire de dire aÁ son sujet deux

choses contradictoires: « il y a » et « il n'y a pas » car

l'espace libre a pris naissance graÃ ce aÁ cette limitation ce qui

signifie, si l'on peut dire, que D. a quitteÂ cet endroit et donc,

que dans cet endroit il n'y a pas D. et si ce n'eÂ tait pas le cas,

l'espace ne serait pas vide et tout serait « Infini » et il n'y

aurait pas du tout d'endroit pour la creÂ ation du monde.

Cependant, en veÂ riteÂ , il est certain que D. se trouve aussi

dans cet espace, car rien n'existe sans son Essence; et c'est

pourquoi, il ne sera possible de comprendre la notion de

« l'espace vide » que plus tard.
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Les conseÂquences de la souillure de la sainteteÂ du Brit.

En geÂ neÂ ral ceux qui ont souilleÂ la sainteteÂ du Brit

aboutissent aÁ de grandes heÂ reÂ sies et aÁ des croyances

mensongeÁ res. De laÁ viennent tous les atheÂ es, les heÂ reÂ tiques

et aussi tous ceux qui s'opposent au Juste veÂ ritable et aÁ ses

gens 'cacher' et authentiques. Les opposants au Juste sont

aussi du niveau des atheÂ es car, en veÂ riteÂ , tout est lieÂ , lorsque

l'on croit en le Juste, on croit en D. beÂ ni soit-Il car il n'est

pas possible de croire en D. beÂ ni soit-Il sans avoir foi en le

Juste veÂ ritable et les Justes comme il est eÂ crit: « et ils crurent

en D. et en MoõÈ se, Son serviteur », car l'un deÂ pend de

l'autre.

Quiconque veut veÂ ritablement eÂ pargner son aÃ me, la

sauver des profondeurs du CheÂ ol et de plus bas encore, peut

la reÂ parer essentiellement en rejetant et abandonnant

vraiment son esprit compleÁ tement, faire comme s'il n'avait

vraiment pas le moindre esprit ou la moindre connaissance

et il doit se renforcer dans une foi totale uniquement en D.

beÂ ni soit-Il et en les Justes veÂ ritables, aÁ un niveau extreÃ me de

simpliciteÂ , sans reÂ fleÂ chir du tout et alors, il est suÃ r qu'il va

meÂ riter, sans le moindre doute, de reÂ parer toutes ses

souillures, et il arrivera aÁ un repentir total, Amen.

En effet, un homme qui souille le Brit va entraõÃ ner que

sa connaissance se souille, sa foi se brise et s'alteÁ re aÁ cause de

cette souillure du Brit, la souillure « des gouttes du

cerveau » et de la connaissance elle-meÃ me. Il va alors en

arriver aÁ nier l'existence de D. et du Juste veÂ ritable et il lui
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semble qu'il est treÁ s sage. Il ne veut pas rejeter son esprit

confus, souilleÂ et entacheÂ par l'impureteÂ de ses pulsions

sexuelles, il pose des questions sur D. beÂ ni soit-Il ou sur le

Juste veÂ ritable et les gens 'cacher' authentiques et tout cela,

aÁ cause de la souillure du Brit.

Que D. prolonge ta vie dans ce monde, jusqu'aÁ ce que

tu meÂ rites tout ce qu'un homme juif doit meÂ riter, que tu

obtiennes le fil de la splendeur de l'infini avec la

connaissance surnaturelle, sans limite, la lumieÁ re de la veÂ riteÂ

dans ce monde et que tu ressentes cela dans ton coeur.

Le poids du peÂcheÂ pour l'aÃme juive.

MaõÃ tre du monde, mon PeÁ re, mon PeÁ re, Toi que mon

coeur deÂ sire, ma vie et mon deÂ lice eÂ ternel... toutes les

lamentations profondes, tous les pleurs et les cris d'afflic-

tion, de douleur et d'amertume, ne suffiraient pas du tout

pour un seul peÂ cheÂ ou une seule transgression ameÁ re et triste

pour l'aÃ me, pour l'aÃ me juive, plus encore que tous les

meurtres, toutes les morts et tous les enfers du monde.

MeÃ me le plus grand des peÂ cheurs.... une chose limiteÂ e, si

grande soit-elle, n'est rien, elle est vraiment consideÂ reÂ e

comme zeÂ ro par rapport aÁ quelque chose qui n'a pas de

limite.
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Tu deÂ sires et tu as envie du fond du coeur de t'attacher

avec des liens solides au Juste veÂ ritable qui est le dirigeant de

tous les dirigeants, qui s'occupe de nous purifier, d'amener

et d'introduire maintenant dans nos coeurs des perceptions

de la DiviniteÂ , alors que notre existence et notre situation

maintenant, dans la boue des abõÃmes qui eÂ garent et

trompent, dans la puissante recrudescence de l'obscuriteÂ

de l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res, tiennent

essentiellement graÃ ce aÁ lui. En effet, il n'y a pas un seul

coeur de pierre au monde qu'il ne pourrait transformer en

coeur de chair et il n'y a pas un seul coeur eÂ gareÂ au monde

d'ouÁ il ne pourrait extraire tous les eÂ garements pour le

transformer en coeur droit et de chair et en fin de compte, il

accomplira toute sa volonteÂ .

Les bonteÂs de D. ne sont jamais finies.

Bien que les eaux profondes, plus impeÂ tueuses que les

lames de l'oceÂ an, se renforcent eÂ normeÂ ment contre tout

homme, ceci correspondant aÁ la notion « toutes les lames et

les vagues ont passeÂ sur moi », malgreÂ cela, plus que tout,

« D. est puissant dans les hauteurs » et Sa main est toujours

en haut et Il accomplira tout comme Il le veut et Il ameÁ nera

tout vers le but, bon, veÂ ritable, eÂ ternel car deÂ jaÁ , Il a donneÂ ,

par anticipation, aux enfants d'IsraeÈ l, la sainteteÂ de la

lumieÁ re du Juste graÃ ce aÁ qui D. beÂ ni soit-Il sera deÂ voileÂ aux
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yeux de tous. Tout sera reÂ pareÂ , toujours, meÃ me dans les

dernieÁ res geÂ neÂ rations ouÁ les endroits secrets, cacheÂ s eux-

meÃ mes dans d'autres endroits secrets se sont multiplieÂ s aÁ

l'infini, malgreÂ cela la reÂ paration se fera essentiellement par

l'intermeÂ diaire du Juste, le grand qui peut mettre en

eÂ vidence les points positifs qu'il y a chez les enfants d'IsraeÈ l,

meÃ me chez ceux qui sont aÁ un niveau infeÂ rieur, plein de

peÂ cheÂ s; chez eux aussi le Juste recherche et trouve des points

positifs, jusqu'aÁ ce qu'il introduise en eux l'ideÂ e que ces

points positifs aussi reÂ jouiront leurs aÃ mes, et graÃ ce aÁ cela, ils

les sortent des peÂ cheÂ s, des souillures et les ameÁ nent aÁ se

repentir.

Le Juste reÂ veille la miseÂ ricorde de D. pour qu'Il voie

seulement les points positifs qu'il y a chez les enfants d'IsraeÈ l

et qu'Il ne consideÁ re pas notre mal, afin qu'Il mette dans nos

coeurs Sa puissante miseÂ ricorde et qu'une grande joie soit

attireÂ e sur nous, et c'est graÃ ce aÁ cela que se fait essentielle-

ment la reÂ paration par le repentir.

L'eÂ corce de Aman-Amalek tend des pieÁ ges aÁ l'homme

pour l'arracher deÂ finitivement des deux mondes, aÁ D. ne

plaise. Amalek, que son nom soit effaceÂ , fait la guerre en

s'eÂ tendant devant l'homme en long et en large, en se

renforcË ant beaucoup et en utilisant de treÁ s grandes ruses,

pour augmenter la querelle contre le Juste veÂ ritable qui

posseÁ de une treÁ s grande force; pour cela il introduit dans le

coeur de nombreuses questions sur le Juste, faisant que les

enfants d'IsraeÈ l s'eÂ loignent de lui, ce qui est la pire des

choses.
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Il faut que l'homme ameÁ ne, de chez le Juste, la sagesse

et une grande compreÂ hension de sorte qu'il meÂ rite de rester

toujours sur sa position, tous les jours de sa vie, sans se

laisser abattre par quoi que ce soit, jamais; car, bien que

l'essentiel soit l'inteÂ griteÂ et la simpliciteÂ totale, malgreÂ cela,

l'inteÂ griteÂ authentique, il n'est possible de la recevoir qu'en

s'attachant beaucoup, beaucoup aux portes de la salle

d'eÂ tudes du Juste veÂ ritable qui est treÁ s sage et treÁ s intelligent.

Parfois, l'homme peut tomber, aÁ D. ne plaise,

preÂ ciseÂ ment, aÁ cause de la veÂ riteÂ car il sait vraiment en lui-

meÃ me qu'il a causeÂ beaucoup de dommages, et maintenant,

tel qu'il est, le Satan le tente avec cette veÂ riteÂ pour le

repousser totalement, aÁ D. ne plaise, comme on l'entend dire

explicitement que beaucoup de personnes sont compleÁ te-

ment sorties de leur monde aÁ cause de cette veÂ riteÂ ;

cependant, le Juste veÂ ritable nous a, deÂ jaÁ , deÂ voileÂ la veÂ riteÂ :

la pure veÂ riteÂ n'est pas ainsi.

En effet, meÃ me dans les profondeurs du CheÂ ol, on est

preÁ s de D. beÂ ni soit-Il et il n'y a pas du tout de deÂ sespoir

dans le monde; bien qu'assureÂ ment, il faille se garder de la

faute et meÃ me de la moindre souillure, cependant, malgreÂ

cela, meÃ me si on a treÂ bucheÂ comme on l'a fait, et meÃ me des

milliers et des milliers de fois, aÁ chaque moment et aÁ chaque

minute, les bonteÂ s de D. ne sont pas finies.... et l'on peut aÁ

chaque instant se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, quel que soit

l'endroit ouÁ l'on se trouve, car D. est treÁ s grand et aÁ Sa

grandeur, il n'y a pas de mesure.....et il est justifieÂ que tout se

transforme en bien et c'est cela le principe de la pure veÂ riteÂ .
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Car toute la querelle sur le Juste, oui, cette querelle de ceux

qu'on appelle les gens pieux et 'cacher' et en particulier la

querelle de toutes sortes de chercheurs qui penchent vers

l'atheÂ isme et l'heÂ reÂ sie, tout cela provient de leur veÂ riteÂ aÁ eux,

car de la veÂ riteÂ on a fait des petits tas, et chacun dit qu'il la

deÂ tient; ainsi, celui qui regarde parfois dans les livres des

chercheurs, verra que le mot veÂ riteÂ n'a pas quitteÂ leurs leÁ vres

et ils ne crient que « veÂ riteÂ ». Malheur aÁ eux et aÁ leur fausse

veÂ riteÂ ! C'est pourquoi, la veÂ riteÂ elle-meÃ me a besoin que l'on

soit vigilant et tout cela se fait graÃ ce aÁ la force du Juste

veÂ ritable et de ses eÂ leÁ ves qui sont du niveau de JosueÂ et c'est

par eux que se reÂ alise essentiellement le maintien de la Torah

chez les enfants d'IsraeÈ l ainsi que l'acceÁ s aux voies du

repentir.

La meÂlodie du Juste gueÂrira la fille du Roi.

Tu as affineÂ tes oreilles et ton coeur pour entendre les

merveilles extraordinaires du chant et de la meÂ lodie du Juste

veÂ ritable; tu bruÃ les et tu t'enflammes; c'est avec cela qu'il

nous gueÂ rira, qu'il gueÂ rira la fille du Roi, de manieÁ re

absolument parfaite, elle qui repreÂ sente l'ensemble des aÃ mes

des enfants d'IsraeÈ l.

Plus tard, le roi Messie jouera cet air et, graÃ ce aÁ lui, il

reÂ veÂ lera la source de la lumieÁ re de D. aÁ toutes les creÂ atures et
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reÂ parera le monde entier de manieÁ re absolument parfaite.

Le Messie. Recueil de PrieÁ res:

1e Partie: Në 2, 3, 15, 16, 66, 80, 81, 112, 142.

2e Partie: Në 1, 2, 26, 42.

Que D. fasse venir sur toi une gueÂ rison totale, te donne

une vie longue, bonne et en bonne santeÂ et qu'Il deÂ verse sur

toi la beÂ neÂ diction de la source des beÂ neÂ dictions et des

deÂ livrances, la sagesse, et l'intelligence de la source de la

sagesse et de la beÂ neÂ diction.

Il est minuit, je t'adresse mon amitieÂ et mon affection

fideÁ le aÁ jamais; de la source de la sagesse et graÃ ce aÁ elle, il fait

sortir toutes les aÃ mes qui sont tombeÂ es dans les erreurs, les

eÂ garements, les questions, les grandes heÂ reÂ sies et l'atheÂ isme.

Heureux tu es, mon freÁ re, d'avoir meÂ riteÂ de connaõÃ tre

les merveilles du mendiant dont toutes les paroles et les voies

parfaites et profondes sont toutes merveilleuses; ce sont des

merveilles de merveilles, sans limite, qui raniment; elles nous

raniment, nous et tous les mondes, dans toutes les

geÂ neÂ rations.

Le roi Messie reÂ veillera cette meÂ lodie dans le monde, aÁ

jamais, et graÃ ce aÁ cela, il reÂ veÂ lera et eÂ clairera car il soumet,

bruÃ le et annule la tempeÃ te, le vent de l'impureteÂ .
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Le Juste, principe et racine de tout.

Tout a eÂ teÂ creÂ eÂ pour le Juste et la vie de tous les

mondes, du deÂ but jusqu'aÁ la fin, tout n'est ameneÂ que graÃ ce

au Juste veÂ ritable qui est le principe et la racine de tout. Plus

l'obscuriteÂ est grande, plus il faut faire venir une grande

bonteÂ pour l'adoucir et l'annuler. La forte recrudescence de

l'obscuriteÂ de notre geÂ neÂ ration, il n'est possible de l'annuler

qu'au moyen de beaucoup de bonteÂ venant de la source de la

sagesse du Juste veÂ ritable. En effet, la vie de tous les

mondes, du deÂ but aÁ la fin, tout n'est ameneÂ que par le Juste

veÂ ritable, preÂ ciseÂ ment, car il est le principe et la racine de

tout.

Lettre adresseÂ e aÁ Ch. Ephrati - 14, Rue Deganin -

GuivataõÈm

Comprendre et ressentir la veÂriteÂ la plus pure.

Hochana Raba, Jour ouÁ s'acheÁ ve la confirmation,

5723.

Monsieur Zalman Shazar a consacreÂ son coeur

geÂ neÂ reux et ses grandes faculteÂ s et toute sa vitaliteÂ pour

grandir, glorifier et faire connaõÃ tre le nom du Juste veÂ ritable,

unique au monde, qui s'eÂ leÁ ve treÁ s haut, au-dessus de tous les

Justes veÂ ritables eÂ lus, uniques dans les geÂ neÂ rations. Il est
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notre abri et notre protecteur dans toutes les geÂ neÂ rations,

meÃ me au milieu de toutes les obscuriteÂ s profondes et

l'eÂ loignement de chacun, l'obscuriteÂ qui traverse nos

geÂ neÂ rations, les dernieÁ res.

Heureux tu es mon freÁ re, heureux, des milliers de fois

de ce que le fond de ton coeur comprend et ressent la veÂ riteÂ

la plus pure qui eÂ claire maintenant le monde. Bonheur et

grande deÂ livrance.

A cause de la grande fatigue et de la faiblesse de mon

aÃ me causeÂ es par des maux cruels qui me harceÁ lent, je n'ai

pas de connaissances ni de propos; cependant aÁ cause de

l'amitieÂ agreÂ able, logeÂ e au fond de mon coeur, que j'ai pour

toi, je n'ai pu m'empeÃ cher de t'eÂ crire. En tout cas, j'ai eÂ crit

avec toute ma force; tu ne quittes pas mon esprit, pas le

moins du monde; D. sait et est teÂ moin et ton coeur aussi le

sait et sent que ton aÃ me est lieÂ e aÁ la mienne toujours, tous les

jours, aÁ chaque instant, toujours, oui toujours. Pour ce que

je sais, oui, je sais qu'il est enracineÂ au fond de ton coeur le

point de foi sainte en D. et en Sa Torah et en le Juste

veÂ ritable parmi les Justes eÂ lus qui est la source de toutes les

deÂ livrances et avec ses paroles nous pouvons nous consoler

et ranimer nos aÃ mes, toujours. Tu as meÂ riteÂ de te renforcer

pour venir en aide et participer fideÁ lement en faisant un don

pour la reÂ alisation de l'eÂ difice nouveau et magnifique, la

grande salle d'eÂ tudes de notre MaõÃ tre, le souvenir du Juste

est une beÂ neÂ diction.
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L'heÂritage laisseÂ par le Juste.

MeÃ me celui qui s'est eÂ carteÂ , treÁ s loin, jusqu'au bout de

la terre et de la mer et qui est sorti compleÁ tement de la limite

et de la frontieÁ re de la sainteteÂ d'IsraeÈ l et de la Torah, malgreÂ

cela, cet homme peut toujours, ouÁ qu'il se trouve, meÃ me aÁ

l'extreÂ miteÂ de la terre, s'il le veut, se ranimer par les

nouveauteÂ s de la Torah merveilleuse qu'il nous a deÂ voileÂ e. Il

nous a laisseÂ un si bon heÂ ritage, une transmission

merveilleuse et extraordinaire comme celle-laÁ , et c'est avec

elle seulement, que nous nous consolons.

Le maõÃ tre de la maison, dans cette puissante obscuriteÂ ,

longue et ameÁ re, le Juste veÂ ritable qui correspond aÁ la

notion de chef de la maison, nous n'avons de lui aucune

compreÂ hension et ne pouvons pas nous nourrir ni puiser de

la vitaliteÂ de son esprit saint si ce n'est par sa bouche sainte,

par laquelle sort, jaillit, de l'inteÂ rieur de son esprit vers nous

ce qu'il nous deÂ voile de D. beÂ ni soit-Il et de Sa grandeur, au

moyen de la clarteÂ merveilleuse qu'il nous a reÂ veÂ leÂ e dans la

Torah qu'il nous laisseÂ e. Il sort de sa bouche comme une

goutte de la mer, venant de l'inteÂ rieur de son esprit, afin

qu'il en fasse pour nous de grandes choses, extraordinaires

et merveilleuses, jusqu'aÁ ce que nous soyons rassasieÂ s de sa

bonteÂ .
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La lumieÁre du Juste ne s'eÂteindra pas.

J'ai dans le coeur beaucoup de choses aÁ t'eÂ crire, mais aÁ

cause de la fatigue de mon aÃ me, je ne peux le faire comme je

le voudrais; et meÃ me ceci, je l'ai eÂ crit avec toute ma force, aÁ

cause de l'amitieÂ agreÂ able, logeÂ e dans mon coeur que j'ai

pour toi. J'eÂ cris, alors que je suis treÁ s fatigueÂ , en espeÂ rant

une deÂ livrance totale, et je me console avec ce que je sais de

toi, qu'il est enracineÂ au fond de ton coeur un point de veÂ riteÂ

et de foi en D., en Sa Torah et en le Juste veÂ ritable, eÂ lu

parmi les Justes eÂ lus, qui a propheÂ tiseÂ pour les geÂ neÂ rations, aÁ

chacune tout ce qui lui arrivera. On peut avec ses paroles se

consoler et ranimer son aÃ me, toujours.

Ton coeur ainsi que le mien dans leurs treÂ fonds, savent

et ressentent qu'ils gouÃ tent la saveur et les connaissances des

sources des sagesses des enseignements saints et agreÂ ables du

Juste, le sage veÂ ritable. Sa lumieÁ re ne s'eÂ teindra pas, meÃ me

dans toutes les obscuriteÂ s et l'eÂ loignement que traverse

chacun. Il n'y a pas lieu d'allonger pour quelqu'un

d'intelligent et de senseÂ comme toi, qui a des penseÂ es

profondes et qui a consacreÂ son coeur geÂ neÂ reux, ses grandes

faculteÂ s et ses moyens puissants pour grandir, glorifier et

faire connaõÃ tre le nom du Juste veÂ ritable qui est notre abri et

notre protecteur, chaque jour, aÁ chaque instant, dans toutes

les geÂ neÂ rations, toujours, meÃ me dans toutes les obscuriteÂ s et

l'eÂ loignement par lesquels chacun passe chaque jour, aÁ

chaque instant. Heureux tu es, mon freÁ re, heureux, oui

heureux des milliers de fois, heureux nous sommes, oui

heureux nous sommes des milliers de fois de ce que le fond
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de ton coeur comprend et ressent la veÂ riteÂ la plus pure qui

brille maintenant dans tous les mondes, de nos jours

preÂ ciseÂ ment.

Tu as, en toi, la force de reÂaliser toute la Torah.

1) Tant que tu es en vie, tant que ton aÃ me est en toi, tu

es obligeÂ d'eÂ clairer et de faire connaõÃ tre le niveau eÂ leveÂ de

l'authenticiteÂ du Juste veÂ ritable, aÁ tous les enfants d'IsraeÈ l

jusqu'aÁ ce que leur coeur s'enflamme avec ardeur et bruÃ le

d'enthousiasme pour revenir vers D. beÂ ni soit-Il, vraiment.

Il faut reÂ chauffer et enflammer les coeurs des enfants

d'IsraeÈ l avec la flamme de sainteteÂ qui est en toi.

Tu inhales les vapeurs et l'air de la connaissance du

Juste, le sage veÂ ritable qui, d'un bout aÁ l'autre du monde,

n'a pas son pareil pour eÂ tancher la soif de ton aÃ me deÂ licate.

Tu t'efforces avec des conseils et des stratageÁ mes nombreux

de faire en sorte que tous les hommes du monde respirent

ces vapeurs laÁ , que tous les enfants d'IsraeÈ l les respirent, eux

qui se trouvent aÁ tous les coins des rues et qui sont rejeteÂ s

dans l'impureteÂ du vent de folie et dans les erreurs de

l'heÂ reÂ sie et des croyances fausses du mensonge et du vide qui

se renforcent et qui sont du niveau des eaux du deÂ luge qui

s'accroissent pour deÂ truire le monde. Le remeÁ de essentiel et

la deÂ livrance de leurs impureteÂ s, c'est uniquement par

l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable.

166



Ce verset: « Que chacun marche au nom de son D. et

nous, nous marcherons au nom de l'Eternel, notre D.,

toujours » qui a eÂ teÂ exprimeÂ sagement par ta bouche et ton

coeur ardent, avec ferveur et grand enthousiasme, a laisseÂ

une trace et a fait beaucoup de bruit dans tous les mondes.

2) Tous ces mauvais deÂ crets, ce sont eux qui les

entraõÃ nent, ce sont eux qui ont entraõÃ neÂ l'obscuriteÂ et les

teÂ neÁ bres de la foi sainte et le deÂ veloppement de l'atheÂ isme et

c'est aÁ cause d'eux que se sont deÂ veloppeÂ s l'atheÂ isme, tous

ces deÂ crets et ces malheurs et la Shoah de Hitler - Amalek,

que son nom soit effaceÂ .

J'ai recË u une bonne nouvelle, - c'est le temps de notre

liberteÂ aujourd'hui - j'ai meÂ riteÂ d'apprendre que tu as reÂ aliseÂ

le commandement de la feÃ te de Pessah sainte comme il se

doit et avec joie, et que tu eÂ tais avec Rabbi Chalom

Na'hman aÁ la belle synagogue. Que D. te prenne en pitieÂ et

te sauve pour que tu meÂ rites de connaõÃ tre, graÃ ce aÁ tes

grandes faculteÂ s qui sont sans mesure, que tu as en toi la

force de prendre conscience et de te renforcer deÁ s aÁ preÂ sent,

pour reÂ aliser toute la Torah et les commandements avec

authenticiteÂ et une foi totale, comme il convient aÁ tout juif.

Tu deÂ sires et tu as envie de connaõÃ tre le mendiant

redoutable qui a des eÂ paules larges, qui livre nos combats et

nous releÁ ve de tous les endroits ouÁ nous sommes, jusqu'au

niveau de « au-dessus de l'espace ». Heureux tu es d'avoir

attacheÂ ton coeur au Juste et d'avoir eÂ teÂ sauveÂ de la plus

grande impureteÂ , celle de l'heÂ reÂ sie et des croyances fausses
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des menteurs et des effronteÂ s qui courent apreÁ s les honneurs

et servent leur orgueil et qui combattent avec effronterie

pour eÂ loigner et seÂ parer les enfants d'IsraeÈ l de la source et de

la racine de leur vitaliteÂ qui est le Juste, le berger veÂ ritable,

qui rassemble les disperseÂ s des enfants d'IsraeÈ l et les

rapproche de D. beÂ ni soit-Il. A cause de cela, ils entraõÃ nent

toutes les heÂ reÂ sies et les malheurs du monde qui s'abattent

sur les enfants d'IsraeÈ l et empeÃ chent la deÂ livrance.

Tu fais pencher ton coeur vers le mendiant qui a

attacheÂ ton coeur.

Un ange de veÂriteÂ aÁ celui qui recherche la veÂriteÂ .

A cause de toutes les souillures porteÂ es aÁ la sainteteÂ du

Brit, on arrive aÁ de grandes heÂ reÂ sies et des croyances

mensongeÁ res et c'est de laÁ que viennent tous les heÂ reÂ tiques et

les atheÂ es, ainsi que ceux qui s'opposent au Juste veÂ ritable;

quiconque veut eÂ pargner son aÃ me, sauver son aÃ me des

profondeurs du CheÂ ol et de plus bas encore, sa reÂ paration

consiste essentiellement aÁ rejeter et eÂ carter son esprit

compleÁ tement, comme s'il n'avait pas le moindre esprit ni

la moindre connaissance du tout et aÁ se renforcer dans la foi

totale en D. beÂ ni soit-Il et en le Juste veÂ ritable avec la plus

grande simpliciteÂ , et rester sans aucun savoir; alors,

certainement, il arrivera aÁ reÂ parer toutes ses souillures et aÁ
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se repentir totalement.

La querelle sur le Juste veÂ ritable participe, dans son

essence, de la guerre que livre Amalek et la reÂ paration

consiste principalement aÁ se conduire avec inteÂ griteÂ ,

simpliciteÂ et authenticiteÂ et demander aÁ D., en criant treÁ s

fort, qu'Il montre la pure veÂ riteÂ .

On envoie un ange de veÂ riteÂ aÁ celui qui recherche la

veÂ riteÂ , et il va alors meÂ riter de connaõÃ tre la veÂ riteÂ .

Il arrive parfois qu'un homme, qui s'eÂ leÁ ve par la

richesse ou la sagesse, va, aÁ cause de cela preÂ ciseÂ ment,

s'eÂ loigner de la veÂ riteÂ , lui faire vraiment changer son ordre et

s'opposer au Juste veÂ ritable, en personne; en veÂ riteÂ , celui qui

recherche la veÂ riteÂ pure, qui annule compleÁ tement sa propre

digniteÂ et ne veut pas se tromper, celui-laÁ , peut alors

connaõÃ tre et bien comprendre la veÂ riteÂ ; ceci arrive aussi

parfois aÁ l'homme qui, aÁ cause de la grande descente qu'il

subit dans l'exil, celui des grands eÂ changes, chacun selon sa

descente.

PrieÁre pour se comporter comme dans le monde futur.

MaõÃ tre du monde, plein de miseÂ ricorde, sois compa-

tissant et aie pitieÂ de moi, deÂ livre-moi, aide-moi aÁ renforcer
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mon coeur et aÁ commencer deÁ s aÁ preÂ sent, aÁ m'habituer aÁ eÃ tre

dans le monde aÁ venir, que je me retire et me deÂ tache des

passions de ce monde et de ses vaniteÂ s; que je m'habitue aÁ

eÃ tre comme dans le monde aÁ venir ouÁ il n'y a pas la moindre

passion des passions de ce monde.

DeÂ jaÁ , ma vie s'est consumeÂ e dans la tristesse, beaucoup

de mes anneÂ es sont passeÂ es et je suis deÂ jaÁ bien avanceÂ en aÃ ge.

Les jours du changement vont et viennent et chaque jour me

rapproche du jour de la mort; il est neÂ cessaire d'aller dans ce

chemin, ce chemin de tout le monde. Fais-moi meÂ riter de

commencer aÁ me comporter comme on se comporte dans

l'endroit ouÁ plus tard je devrai aller, sans aucun doute, que

ce jour soit proche ou lointain, que je vive encore peu ou

beaucoup; mais en tous cas, tout passe comme une ombre et

je suis obligeÂ d'aller laÁ -bas, laÁ ouÁ il n'y a aucune passion,

deÂ faut ou habitude de ce monde, aucun honneur ni eÂ leÂ vation

fondeÂ e sur le mensonge; laÁ -bas, c'est le monde de la veÂ riteÂ , le

monde authentique, et l'homme n'est accompagneÂ ni par

l'argent, ni par l'or, ni par la moindre passion ou le plus

petit honneur de ce monde-ci; au contraire, laÁ -bas il n'est

possible de meÂ riter et de reÂ ussir que si l'on est propre et pur

de toutes les passions, en eÂ tat de sainteteÂ et de grande pureteÂ .

Comme je suis loin de cela! et malgreÂ le fait qu'il est

passeÂ sur moi ce qui est passeÂ et que j'ai fait ce que j'ai fait,

fais-moi meÂ riter en tous cas, deÁ s aÁ preÂ sent, par pure

miseÂ ricorde de commencer aÁ prendre soin de moi et aÁ avoir

pitieÂ de moi. Je commencerai aÁ preÂ parer ma marche et mes

pas pour le monde aÁ venir ouÁ je suis obligeÂ d'aller, sans
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aucun doute. Et meÃ me si je vivais mille ans, ce ne serait pas

suffisant pour constituer des provisions pour ce voyage si

lointain, meÃ me si je n'avais pas, tous les jours de ma vie fait

la moindre souillure! Mais j'ai tellement souilleÂ ! Je suis plein

de fautes, de peÂ cheÂ s faits volontairement et involontaire-

ment, de mauvaises passions, de grands deÂ fauts et j'ai causeÂ

beaucoup de dommages, sans mesure, estimation ni nombre.

Aie pitieÂ de moi et fais-moi meÂ riter en tous cas, deÁ s aÁ

preÂ sent, d'arriver aÁ eÂ pargner ma vie, vraiment! Oui Toi, aie

pitieÂ de moi, du haut des cieux, aide-moi et deÂ livre-moi en

un instant afin que je ne retourne pas aÁ mes folies, que

j'arrive aÁ commencer deÁ s aÁ preÂ sent aÁ m'habituer aÁ eÃ tre dans

le monde aÁ venir, aÁ m'habituer aÁ m'abstenir de nourriture,

de boisson, de relations sexuelles et de toutes les autres

passions.

PrieÁre pour revenir vers D.

Aie pitieÂ de moi selon Ta grande miseÂ ricorde, eÂ prouve

de la compassion pour moi, moi qui suis souilleÂ , deÂ truit et

corrompu, moi au coeur briseÂ et broyeÂ , meÂ priseÂ aÁ mes yeux,

reÂ pugnant, comme je le suis; je suis encore treÁ s loin du but,

je ne me suis pas encore eÂ carteÂ du profane pour le sacreÂ ,

d'une distance correspondant aÁ l'eÂ paisseur d'un cheveu et

Toi, Tu connais ton serviteur et tout ce qui est passeÂ sur moi

et tout ce que j'ai traverseÂ jusqu'aÁ preÂ sent; et maintenant
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apreÁ s tout cela, je crois encore vraiment qu'il n'y a pas le

moindre deÂ sespoir dans le monde, et c'est sur cela que je

m'appuie encore, graÃ ce aÁ la force des Justes veÂ ritables, pour

chercher des ouvertures. Peut-eÃ tre, trouverai-je encore la

porte de l'espoir pour retourner vers Toi, pour me ranimer,

pour sauver et deÂ livrer mon aÃ me de ce qu'il faut pour la

sauver et la deÂ livrer.

Heureux tu es de t'attacher au Juste.

Le CreÂ ateur beÂ ni soit-Il, moi et toi connaissons les

profondes aspirations de ton coeur, bon et droit, qui deÂ sire,

a envie et se languit d'annuler et de mettre de coÃ teÂ ton esprit

de manieÁ re totale et de faire venir sur toi et sur tous les

enfants d'IsraeÈ l, un souffle de sagesse, un souffle de

propheÂ tie du Juste veÂ ritable, unique au monde, qui eÂ claire

et deÂ voile D., Son uniciteÂ et Sa domination aux yeux de

toutes les creÂ atures, de facË on eÂ vidente; il est unique au

monde, descend au fond de l'abõÃme pour faire remonter des

aÃ mes du puits de la destruction, et les eÂ leÁ ve au-dessus des

cieux. Qui pourra estimer combien il faut le louer? Qui

racontera sa grandeur redoutable? Il n'a pas son pareil.

Ton penchant et ton deÂ sir pour la veÂ riteÂ puissante,

cacheÂ e et dissimuleÂ e au fond de ton coeur, ont reÂ veilleÂ en

retour dans mon coeur, ma puissante affection pour toi,
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sans fin ni limite, une affection vraie comme celle-laÁ qui n'a

pas sa pareille au monde, une affection sainte, nette et pure,

sans aucun souci de prestige, d'argent ou de quelque besoin

de ce monde. A cause de cette amitieÂ puissante, tu ne quittes

pas ma penseÂ e et mon coeur, pas meÃ me une heure et je deÂ sire

et souhaite et prie toujours pour la deÂ livrance de ton aÃ me,

pour faire entrer dans ton coeur la lumieÁ re du Juste

veÂ ritable; c'est cela qui est essentiellement la deÂ livrance et

la gueÂ rison du corps et de l'aÃ me, pour le preÂ sent et le futur.

Heureux tu es d'avoir meÂ riteÂ cela, de fuir et te sauver

de l'opposition et des questions sur le Juste qui proviennent

des gens chargeÂ s d'honneurs, orgueilleux, hypocrites, qui

s'opposent et disent sur lui des mensonges, avec orgueil et

meÂ pris, afin d'eÂ loigner les enfants d'IsraeÈ l du Juste veÂ ritable

qui est du niveau de MoõÈ se le Messie et aÁ cause de cela, ils

deÂ truisent et ruinent le monde qui a eÂ teÂ creÂ eÂ uniquement

pour le Juste qui a la force de rapprocher, et qui rapproche,

de manieÁ re parfaite, le monde entier de D. beÂ ni soit-Il et de

sa Torah. Le Juste veÂ ritable, prince de la paix, qui a deÂ voileÂ

des nouveauteÂ s merveilleuses, extraordinaires et treÁ s eÂ leveÂ es,

une lumieÁ re nouvelle dont aucune langue au monde ne peut

raconter la hauteur consideÂ rable de son niveau, sa grandeur,

sa sainteteÂ et sa force, graÃ ce aÁ laquelle il rassemble et fait

entrer meÃ me tous ceux qui sont loin et les meÂ chants

accomplis chez D. beÂ ni soit-Il. Il attire et deÂ voile D. et

Son royaume, de facË on eÂ vidente aÁ toutes les creÂ atures

jusqu'aÁ ce que le monde arrive aÁ sa reÂ paration, de manieÁ re

parfaite.
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Tu deÂ sires louer, glorifier, honorer, grandir et faire

connaõÃ tre le nom du Juste.

Accepter les conseils du Juste

Tu te tiens aÁ la teÃ te de ceux qui croient en le Juste

veÂ ritable qui domine et reÁ gne sur tous les enfants d'IsraeÈ l, de

geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration. Il jaillit et deÂ verse sur eux

toujours, aÁ chaque moment, les eaux de sa sagesse qui sont

des remeÁ des et des pansements preÂ cieux et merveilleux qui

n'ont encore jamais eÂ teÂ deÂ voileÂ s. Heureux tu es d'avoir

meÂ riteÂ de fuir, de te sauver et de chercher avec deÂ vouement,

les conseils, toutes sortes de conseils et de moyens nombreux

pour faire connaõÃ tre, glorifier, honorer et grandir le nom du

Juste veÂ ritable dans tout le monde, dans tous les mondes.

Heureux tu es d'avoir meÂ riteÂ cela, de fuir et te sauver de

l'atheÂ isme et de l'opposition, des recherches et des questions

sur le Juste, le sage veÂ ritable. Tout cela provient des gens

honoreÂ s, des orgueilleux qui recherchent l'honneur et

l'orgueil, des hypocrites et des menteurs, qui deÂ truisent et

ruinent le monde compleÁ tement et ameÁ nent le vide, le chaos,

l'obscuriteÂ , les teÂ neÁ bres, que D. nous preÂ serve de tout cela.

Ils seront deÂ couverts compleÁ tement plus tard, par l'intermeÂ -

diaire du Messie, notre Juste. ProspeÂ riteÂ , vie et tout le bien.

C'est pourquoi, l'essentiel c'est de reÂ parer sa foi en les
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sages veÂ ritables dont les conseils sont du niveau des eaux

profondes, conseils qui vont au coeur de l'homme, qu'il n'est

pas possible d'alteÂ rer, en aucune manieÁ re, car ils reÂ sistent aÁ

toutes les alteÂ rations; il a un conseil pour chacun, et ses

penseÂ es sont treÁ s profondes, car le conseil du Juste c'est le

conseil de D. qui dure aÁ jamais, car tu es eÂ leveÂ D., aÁ jamais.

La reÂ paration se fait essentiellement au moyen de la paix,

qui est la reÂ paration de la querelle et qui correspond aÁ la

reÂ paration d'une alteÂ ration de la foi en les sages.

L'essentiel de la reÂ paration c'est le conseil pour les

reÁ gles aÁ mettre en pratique en vue de la reÂ alisation de la

Torah. Nous, les enfants d'IsraeÈ l, avons eÂ teÂ mis en garde de

ne pas recevoir les conseils des dirigeants ceÂ leÁ bres du

mensonge qui sont du niveau des magiciens et des sorciers

qui corrompent et endommagent l'esprit, et aÁ cause d'eux,

toute la Torah est alteÂ reÂ e, car la perfection de la Torah c'est

essentiellement par l'intermeÂ diaire du sage veÂ ritable. Il faut

eÃ tre inteÁ gre avec D. et accepter les conseils du sage veÂ ritable

et de ses eÂ leÁ ves saints.

Les conseils du Juste.

Que D. ait pitieÂ de toi et que les paroles du Juste

entrent bien dans tes oreilles et dans ton coeur, car la

compreÂ hension deÂ pend de la miseÂ ricorde divine et tu feras
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bien ton attention aÁ ce qui a eÂ teÂ fait pour nous, dans ce

monde, et qu'Il nous donne un conseil qui convienne aÁ

chacun de nous, de sorte que nous pourrons nous preÂ server

de ce qu'il faut nous preÂ server, que notre espoir ne soit pas

perdu, aÁ D. ne plaise. Celui qui veut avoir pitieÂ de lui-meÃ me,

vraiment, doit demander aÁ D. beÂ ni soit-Il et au Juste

veÂ ritable, avec de treÁ s nombreuses supplications, afin qu'ils

portent bien leur attention aÁ ce qui lui a eÂ teÂ fait et qu'ils lui

donnent un conseil veÂ ritable et durable qui lui permette de

reÂ ussir toujours, vraiment, jusqu'aÁ ce que nous arrivions,

chaque fois, aÁ obtenir un conseil parfait venant du Juste

veÂ ritable graÃ ce auquel l'homme peut reÂ sister aÁ tous les

conseils alteÂ reÂ s que le Satan ameÁ ne dans son coeur, tous les

jours et aÁ chaque instant.

De bons conseils graÃ ce auxquels on peut connaõÃ tre le

CreÂ ateur beÂ ni soit-Il: l'essentiel c'est de recevoir les conseils

du Juste veÂ ritable; graÃ ce aÁ eux, on reÂ siste chaque fois aÁ

l'alteÂ ration et aux dommages des conseils de l'impureteÂ qui

se renforce avec ses ruses. Il faut se repentir et se renforcer

pour rester sur sa position afin de se raffermir avec le Juste

par lequel vient, essentiellement, le conseil parfait.

Sache, mon freÁ re, que l'essentiel des actions merveil-

leuses du Juste, car il est extraordinaire, c'est qu'il connaõÃ t et

renforce tout homme, tel qu'il est, laÁ ouÁ il est, chaque jour

avec des conseils profonds et veÂ ritables qui sont tout aÁ fait

adapteÂ s au dommage du conseil que veut causer le Satan, en

se renforcË ant contre lui avec ses artifices et ses ruses.
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La foi en le renouveau du monde

La fin de la deÂ livrance deÂ pend essentiellement des

conseils profonds et treÁ s grands du sage veÂ ritable; ils sont

treÁ s profonds et personne ne peut les atteindre, ni propheÁ te,

ni voyant, aÁ l'exception du Juste veÂ ritable. Plus le niveau est

bas, si l'on tombe dans l'exil, l'obscuriteÂ et les endroits

eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ et plus il faut des conseils profonds et

grands pour sortir de laÁ , afin de revenir d'endroits aussi

reÂ pugnants.

Le maintien du monde, pour qu'il ne s'affaiblisse pas,

qu'il ne se deÂ truise pas et ne soit pas vide et chaos, ce qui

correspond aÁ l'atheÂ isme et aux croyances mensongeÁ res,

deÂ pend essentiellement du Juste veÂ ritable qui deÂ voile et

purifie, dans le monde, la foi en le renouveau du monde; ce

renouveau deÂ pend uniquement de l'esprit propheÂ tique et de

l'esprit saint du Juste veÂ ritable, graÃ ce auquel l'imagination

est purifieÂ e et on meÂ rite alors la foi en le renouveau du

monde, car c'est cela essentiellement le fondement du

monde, le monde et son maintien.

Le bon conseil

Le mensonge n'est pas du tout dans la nature juive,

mais dans celle d'EsauÈ , comme il est eÂ crit: « et EsauÈ prit

177



Jacob en haine ». Alors que le mensonge cause beaucoup de

mal, la veÂ riteÂ est beaucoup loueÂ e. En effet, le mensonge

entraõÃ ne des souffrances nombreuses et peÂ nibles et

l'atheÂ isme et l'heÂ reÂ sie, et beaucoup de gens se sont fait

prendre aÁ son pieÁ ge, c'est pourquoi, l'homme devra eÃ tre

geÂ neÂ reux meÃ me pour les autres.

L'essentiel de la reÂ paration qu'apporte le conseil, c'est

lorsque l'on a reÂ aliseÂ , en suivant le conseil, ce qu'il fallait

faire. En effet, si quelqu'un suit un conseil, dans un combat,

gagne un moment et apreÁ s cela, la roue tourne et il est battu,

il est eÂ vident que ce n'eÂ tait pas un bon conseil; le bon

conseil, c'est essentiellement lorsqu'on arrive, graÃ ce aÁ lui, aÁ

une bonne fin.

C'est pourquoi, tous les conseils des idolaÃ tres sont des

conseils stupides, car bien qu'ils gagnent un moment en les

suivant, et dominent les juifs, ils iront finalement aÁ leur

perte, et aÁ leur sujet, il est dit: « D. aneÂ antit les conseils des

paõÈ ens, il deÂ tourne les penseÂ es des idolaÃ tres » ce qui

correspond aÁ : « ils deÂ cident un conseil, et le conseil est

annuleÂ » car chaque fois, ils prennent conseil pour deÂ truire

compleÁ tement les enfants d'IsraeÈ l, aÁ D. ne plaise, comme il

est eÂ crit: « contre ton peuple, ils complotent et ils prennent

une deÂ cision secreÁ te et disent, allons et exterminons ce

peuple et que le nom d'IsraeÈ l ne soit plus rappeleÂ »! Mais D.

beÂ ni soit-Il nous sauve de leurs mains, et ne les laisse pas

reÂ aliser leur conseil. Ce sont des conseils qui inversent le sens

de la veÂ riteÂ , car eux rassemblent des conseils contraires aÁ la

veÂ riteÂ .
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La reÂ paration qu'apporte le conseil, c'est essentielle-

ment au moyen de l'union, de la paix et de l'amitieÂ ; graÃ ce aÁ

cela, on arrive aÁ la perfection du conseil, et alors, des

conseils profonds du Juste sont deÂ voileÂ s, ils brillent et

arrivent « jusqu'aux pieds », aÁ tous les niveaux treÁ s

infeÂ rieurs et graÃ ce aÁ cela, les enfants d'IsraeÈ l reviendront

vers D. beÂ ni soit-Il.

L'obscuriteÂ de la nuit correspond aÁ l'obscuriteÂ du

conseil et la lumieÁ re du jour correspond au deÂ voilement de

choses profondes aÁ partir de l'obscuriteÂ , c'est le niveau du

deÂ voilement de la profondeur du conseil, car le conseil est

surtout neÂ cessaire aÁ un moment d'obscuriteÂ , moment ouÁ l'on

ne sait pas se donner un conseil, alors il faut prier beaucoup

D. beÂ ni soit-Il, pour qu'Il nous favorise en nous inspirant un

bon conseil.

D. a deÂ creÂ teÂ pour toi, deÁ s le deÂ but de ton existence

dans le ventre de ta meÁ re, que tu 'sois' afin de hisser le

drapeau de notre MaõÃ tre - son souvenir est une beÂ neÂ diction -

dans le monde. Tu ouvriras les yeux et le coeur des enfants

d'IsraeÈ l afin qu'ils voient et comprennent cette reÂ veÂ lation et

tu feras savoir et deÂ voileras aÁ tout le peuple que c'est avec

cela que viendra toute notre deÂ livrance et le rachat de nos

aÃ mes, qu'il soumettra et annulera le mensonge dans notre

geÂ neÂ ration actuelle afin que tous voient et comprennent la

veÂ riteÂ qui brille.
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Etre delivre du mauvais penchant.Etre deÂlivreÂ du mauvais penchant.

L'homme doit toujours offrir son aÃ me, sa vie, tous ses

gestes et sa vitaliteÂ en sacrifice aÁ D. beÂ ni soit-Il; graÃ ce aÁ cela,

D. se comporte avec lui avec miseÂ ricorde et le sauve et sauve

son aÃ me du mauvais penchant et le fait connaõÃ tre au Juste

veÂ ritable qui sauve son aÃ me etc.. du mauvais penchant qui

opprime les creÂ atures car il veut leur voler et emporter, aÁ D.

ne plaise, le peu de bien de leur aÃ me qui y reste et changer le

bien en mal. Il dresse continuellement des pieÁ ges aÁ l'aÃ me de

l'homme aÁ qui il faut beaucoup de miseÂ ricorde et un grand

renforcement pour eÃ tre deÂ livreÂ de lui, de sorte qu'il sauve

son aÃ me du CheÂ ol et la remette aÁ sa place, aÁ l'endroit ouÁ elle

repose.

Il faut bien te souvenir du niveau eÂ leveÂ d'ouÁ eÂ mane

ton aÃ me preÂ cieuse et croire que ton aÃ me aÁ sa racine est

grande, cheÁ re et extreÃ mement eÂ leveÂ e et que des milliers et des

milliers de mondes, sans nombre, deÂ pendent d'elle; il faut te

raffermir de toute ta force pour avoir pitieÂ de toi afin de ne

pas perdre les treÂ sors preÂ cieux et deÂ sirables qu'il y a dans ton

aÃ me et la sauver du pillage et des palais des eÂ changes ouÁ l'on

permute et abõÃme, et te conduire selon l'usage de la royauteÂ ,

cette royauteÂ de la sainteteÂ de l'enfant du roi authentique qui

a eÂ teÂ eÂ changeÂ , qui est le roi de tout IsraeÈ l, de geÂ neÂ ration en

geÂ neÂ ration, toujours.

.... Tu prends soin de la splendeur de ton aÃ me deÂ licate

qui a eÂ teÂ extraite d'un endroit saint, haut et treÁ s eÂ leveÂ pour

l'orner, l'embellir, la rendre brillante avec les lumieÁ res
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eÂ leveÂ es, grandes et supeÂ rieures du Juste veÂ ritable graÃ ce

auquel viendra la deÂ livrance pour nous, tout IsraeÈ l et le

monde entier. Ta part est belle dans le preÂ sent et le futur.

ProspeÂ riteÂ , vie et tout le bien.

Les paroles du Juste... une source intarissable.

Le Juste, du niveau de MoõÈ se, eÂ claire tout IsraeÈ l, meÃ me

ceux qui sont treÁ s bas et qui sont treÁ s loin de la sainteteÂ , car

la gloire de D. remplit tout le monde, et il les renforce

toujours jusqu'aÁ ce qu'il les purifie de tout. Heureux

l'homme qui s'attache aÁ lui.

Sache, mon freÁ re, que toutes les paroles de notre

MaõÃ tre - son souvenir est une beÂ neÂ diction - font partie des

sources de la deÂ livrance. Comme une source qui ne tarit

jamais, ainsi sont ses paroles; elles sont vivantes aÁ jamais,

agreÂ ables et authentiques aÁ tout jamais; ses conseils et ses

deÂ livrances ne finissent jamais et on peut toujours se

renforcer avec ses paroles extraordinaires, qui que l'on soit,

car sa lumieÁ re nous eÂ claire; c'est en la grandeur de D. beÂ ni

soit-Il, en Ses bonteÂ s et Sa miseÂ ricorde grande et multiple

que nous nous reÂ jouissons, que nous sommes joyeux dans

tous les endroits ouÁ nous nous trouvons.

Plus je connais ma bassesse, et aÁ fortiori, plus grande

et eÂ leveÂ e sera ma joie, en voyant que quelqu'un d'aussi
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infeÂ rieur que moi connaõÃ t une telle sainteteÂ , de tels deÂ lices et

de telles merveilles; ce n'est pas quelque chose de neÂ gligeable

la merveille que D. beÂ ni soit-Il a faite en notre faveur dans

ces geÂ neÂ rations, en la personne du Juste veÂ ritable; on ne peut

ni eÂ valuer ni expliquer ce sujet, car il est extreÃ mement

profond et par cela je vois sa bonteÂ et sa deÂ livrance, meÃ me

avec moi, dans mon extreÃ me petitesse, car j'aurais pu eÃ tre,

bien suÃ r, vu ma bassesse, occupeÂ aÁ deÂ chirer et meÂ priser ses

livres saints, aÁ D. ne plaise, alors que maintenant je

m'occupe aÁ enseigner et faire connaõÃ tre de tels deÂ lices qui

me raniment, moi aussi, en tout endroit ouÁ je me trouve. On

peut ainsi se ranimer et se reÂ jouir tout le temps, quoi qu'il

nous arrive, aÁ D. ne plaise.

Tout notre espoir, c'est le Juste.

Ton coeur est ardent; inteÂ rieurement, tu bruÃ les et

t'enflammes pour te rattacher et te lier au Juste qui a la force

de rapprocher le monde entier de D. beÂ ni soit-Il et tu es

comme une braise ardente et tu as la force de te rattacher.

Chacun selon son approche du Juste, recË oit sur lui cette

clarteÂ afin qu'il ne tombe pas et ne s'eÂ loigne jamais, malgreÂ

tout ce qu'il peut traverser; tant qu'il est attacheÂ au Juste,

alors le Juste le saisit par la main et lui fait savoir, chaque

fois, que D. est encore avec lui et preÁ s de lui... Il le secoue et

le reÂ veille, chaque fois, afin qu'il ne deÂ sespeÁ re jamais, en
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aucun cas, et ceci correspond au verset: « ReÂ veillez-vous et

chantez, vous qui seÂ journez dans la poussieÁ re »...

Maintenant dans cet exil et cette obscuriteÂ ameÁ re, tout

notre espoir, toute notre deÂ livrance et le rachat de nos aÃ mes

que nous espeÂ rons et que nous nous occupons de faire venir

sur nous chaque jour, tout cela se fait graÃ ce aÁ la force de ce

Juste veÂ ritable qui est du niveau de MoõÈ se le Messie et lui-

meÃ me maintenant, se trouve avec nous dans notre exil aÁ

chaque geÂ neÂ ration, et il nous eÂ claire car D. est encore avec

nous et avec chacun en particulier, quel qu'il soit. Le Juste

nous eÂ claire de loin car D. est encore avec nous ... mais il est

interdit d'entamer un processus de questions et de reÂ ponses,

en particulier lorsque l'on deÂ bute son rapprochement... et

tant qu'on est preÁ s de lui, dans la peÂ riode du deÂ but, apreÁ s le

retour qu'on a effectueÂ , en sachant au fond de soi tous les

dommages qu'on a causeÂ s, il est suÃ r qu'il faut juste revenir et

commencer aÁ nouveau..... comme on le voit dans nos

nombreux propos aÁ ce sujet. C'est pourquoi, compte tenu de

son niveau qui est bas, il est suÃ r qu'il est impossible aÁ cet

homme de savoir tout cela; on l'eÂ claire seulement de manieÁ re

aÁ ce qu'il puisse se renforcer dans la foi car D. est encore

avec lui, mais aÁ D. ne plaise, qu'il n'entre pas dans des

questions et des reÂ ponses qui sont par rapport aÁ son niveau,

au-dessus du temps, c'est-aÁ -dire, que le temps ne suffirait

pas pour expliquer les questions et les reÂ ponses qu'il y a laÁ .
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Notre consolation, la connaissance du Juste.

Tu as des eÂ gards pour la splendeur de ton aÃ me, cheÁ re et

treÁ s eÂ leveÂ e aÁ sa racine supeÂ rieure pour la nettoyer et la laver,

pour l'orner et l'embellir et la faire briller. Tu approfondis ta

penseÂ e et enflammes ton coeur, ton esprit et ton intelligence

pour amender ton avenir. Le fond de ton coeur bruÃ le, il est

ardent comme une flamme pour te rattacher et te lier au

Juste veÂ ritable qui nous renforce et reÂ veille notre coeur, quel

qu'il soit, quoi que nous soyons; il eÂ claire notre coeur avec

une clarteÂ merveilleuse car D. est encore chez nous, avec

nous, preÁ s de nous et treÁ s proche et il n'y a pas le moindre

deÂ sespoir dans le monde, en aucun cas, qui que l'on soit,

oui, qui que l'on soit,... il nous secoue et nous reÂ veille

chaque fois afin que nous ne deÂ sespeÂ rions pas, en aucune

manieÁ re, jamais.

Tous les jours de ta vie, il faut que tu fasses bien

attention aux signes afin que tu te renforces pour faire partie

de manieÁ re fixe, aÁ Roch Hachana, de l'assembleÂ e sainte du

Juste, de ne pas la quitter ni te seÂ parer d'elle, jamais, tous les

jours de ta vie. Tant que tu te trouves dans l'assembleÂ e que

reÂ unit le berger veÂ ritable, tu as un espoir eÂ ternel. La

consolation et l'espoir, c'est essentiellement, la connaissance

du Juste et c'est cela: « consolez, consolez mon peuple »

c'est-aÁ -dire, qu'il donne aux enfants d'IsraeÈ l des instructions

pour se consoler entre eux comme il est dit: Vous les enfants

d'IsraeÈ l, mon peuple, consolez-vous vous-meÃ mes, l'un

l'autre, c'est-aÁ -dire, qu'ils s'occupent d'eÂ tudier la connais-

sance sainte du MaõÃ tre veÂ ritable, du niveau de MoõÈ se et que
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chacun parle aÁ son ami, et introduise en lui la connaissance

sainte; c'est cela, essentiellement, la consolation et l'espoir.

9 Sivan 5732.

Lettre aÁ un ami.

A mon ami, mon freÁ re, qui m'est aussi cher que mon

aÃ me, le Rav D. Perez. Que D. te gueÂ risse rapidement et te

preÂ serve de tout mal, de toute maladie et de toute

souffrance. Une longue vie et de bonnes anneÂ es.

Ce jour, D. l'a fait, pour que je puisse voir l'eÂ criture de

ta main. Les paroles saintes, sorties de ton coeur, ont

vraiment eu une action bienfaisante et laisseÂ une marque

dans mon coeur et cela a eÂ teÂ pour moi, une satisfaction et

une grande joie de savoir que D. beÂ ni soit-Il, t'a favoriseÂ et

t'a donneÂ un coeur qui comprend les choses et en tire les

conseÂ quences et des moyens excellents, plus chers que l'or

pur, afin que tu puisses recevoir, graÃ ce aÁ eux, la lumieÁ re

cacheÂ e et dissimuleÂ e qui est au-dessus de toutes les lumieÁ res,

qui se trouve maintenant dans le monde et qui est notre

MaõÃ tre redoutable, le fleuve jaillissant qui nous a fait savoir

qu'il est le dirigeant veÂ ritable de nos geÂ neÂ rations et de toutes

les geÂ neÂ rations aÁ venir. Il peut sortir et relever le monde
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entier des profonds abõÃmes ouÁ il est descendu, des teÂ neÁ bres

et des souillures, reÂ parer tout d'une manieÁ re parfaite et

ramener tous les gens aÁ D. et aÁ Sa Torah, meÃ me ceux qui

sont tout aÁ fait loin de la sainteteÂ de la Torah et meÃ me les

autres peuples, pour que tous reconnaissent D. et Le

servent, unanimement.

Toutes les paroles du fleuve jaillissant descendent au

plus profond des abõÃmes infeÂ rieurs pour en faire remonter

les aÃ mes et elles les eÂ leÁ vent extreÃ mement haut, au-dessus du

haut des cieux. Qui peut estimer leur valeur? Qui peut dire

leur grandeur redoutable? Elles n'ont pas leurs pareilles.

L'eÂ lan et le deÂ sir de ton coeur pour la veÂ riteÂ pure a entraõÃ neÂ

chez moi la naissance d'une treÁ s forte amitieÂ pour toi, sans

limite, car c'est une amitieÂ vraie, une amitieÂ nette et pure,

sans deÂ faut ni souci d'honneur, d'argent ou de quoi que ce

soit des occupations de ce monde. Crois-moi, tu ne quittes

pas ma penseÂ e et mon coeur, et toujours je souhaite et je

voudrais te voir et je prie pour la deÂ livrance de ton aÃ me afin

que tu meÂ rites rapidement de faire entrer dans ton coeur la

lumieÁ re du dirigeant veÂ ritable, le fleuve qui jaillit, chaque

jour, chaque instant, aÁ nouveau, et c'est cela essentiellement

la deÂ livrance et la gueÂ rison, mateÂ riellement et spirituelle-

ment, toujours.

Avec ma beÂ neÂ diction constante et profonde pour ta

gueÂ rison et ta deÂ livrance totale, et mon amitieÂ vraie, pure et

nette.
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Les aÃmes sorties du domaine du Mal.

1) Ton puissant deÂ sir et ta grande envie, c'est treÁ s bon

pour toi et tout est inscrit laÁ haut pour le bien et il n'existe

pas de bonnes intentions qui soient perdues.

2) Les gens qui se convertissent le font graÃ ce aÁ la force

du Juste qui oblige le domaine du Mal aÁ rendre toute la

sainteteÂ , toute la connaissance et toutes les aÃ mes qu'il a

englouties et meÃ me l'essence de sa vitaliteÂ ; tout cela

contribue aÁ augmenter et aÁ grandir la gloire de D. beÂ ni

soit-Il, comme le dit le verset: « CeÂ leÂ brez D., familles des

peuples, ceÂ leÂ brez Sa gloire et Sa puissance » et il se fait

beaucoup de bruit et une grande ceÂ leÂ bration lorsque la

gloire de D. beÂ ni soit-Il, est propageÂ e par l'intermeÂ diaire des

convertis.

GraÃ ce au fait que des gens se convertissent par la force

du Juste, le MaõÃ tre de la force - en effet, au deÂ but, quand les

aÃ mes eÂ taient englouties dans le domaine du Mal, il est suÃ r

qu'elles eÂ taient treÁ s loin de D. beÂ ni soit-Il; maintenant qu'il

les a sorties du domaine du Mal, elles se rapprochent de la

sainteteÂ et se joignent aÁ l'assembleÂ e sainte du Juste qui

s'occupe de prieÁ res, de hitbodeÂ dout avec concentration et

elles deviennent ses voisines - ainsi, les maisons se multi-

plient aÁ l'infini si bien que rentrent et s'assemblent dans ces

maisons toutes les autres aÃ mes qui sont disperseÂ es et treÁ s

loin de la sainteteÂ .
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Le sceptre de la puissance du Juste.

1) Le Juste rassemble ceux qui sont disperseÂ s aux

quatre coins du monde.

Le Juste qui posseÁ de une grande force soumet l'eÂ corce

de Amalek; il correspond au sceptre de la puissance et le

domaine du Mal veut l'avaler, mais, il lui reste en travers de

la gorge comme il est dit: « dans son cou, restera la force »,

c'est-aÁ -dire, que le Juste qui a la force correspondant au

sceptre de puissance se tient dans la gorge du domaine du

Mal, au niveau du pharynx, et alors, le domaine du Mal est

obligeÂ de vomir, c'est-aÁ -dire de faire sortir toutes les

sainteteÂ s de la connaissance et de la miseÂ ricorde qu'il a

avaleÂ es, venant des mers de la connaissance de la sainteteÂ et

ceci correspond aÁ « la force, il a avaleÂ , et il l'a vomie », et

non seulement il vomit et fait sortir toute la sainteteÂ et les

prieÁ res qu'il a avaleÂ es mais encore, il est obligeÂ de vomir et

de faire sortir l'essence de sa vitaliteÂ , sa vitaliteÂ aÁ lui

reÂ ellement, et c'est cela qui correspond aux gens qui se

convertissent; ceux-laÁ faisaient reÂ ellement partie, au deÂ but,

de la vitaliteÂ du domaine du Mal, et maintenant, ils

reviennent aÁ la sainteteÂ , car le domaine du Mal est obligeÂ

de vomir, de sortir l'essence de sa vitaliteÂ . En effet, la force

du Juste descend vraiment, dans ses entrailles et aÁ cause de

cela, le domaine du Mal fait sortir et vomit vraiment

l'essence de sa vitaliteÂ de ses entrailles et de son ventre et le

Juste va briser les teÃ tes du domaine du Mal et le serpent qui

se nourrissait de la miseÂ ricorde et de la connaissance.
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2) Pour ce qui concerne les teÃ tes des chapitres du conte

extraordinaire du sixieÁ me des sept jours du festin, eÂ tudie

avec attention le conte des sept mendiants extraordinaires, aÁ

la fin du conte.

Les paroles de notre MaõÃ tre descendent jusqu'au fond

de l'abõÃme pour en faire remonter des aÃ mes de la fosse de la

ruine et elles montent au-dessus des cieux. Qui peut estimer

les louanges aÁ leur faire? Qui peut raconter leur grandeur

redoutable? Elle n'ont pas leurs pareilles.

Il n'y a pas le moindre deÂ sespoir dans le monde, et de

toutes les descentes et de toutes les chutes, il est possible de

remonter; le but de la descente est la remonteÂ e et tout cela se

fait graÃ ce aÁ la force du Juste qui est le maõÃ tre de la grande

force; il se tient dans la gorge du domaine du Mal et aÁ cause

de cela, ce dernier est obligeÂ de sortir et de vomir toutes les

sainteteÂ s, la sainteteÂ d'IsraeÈ l qu'il a avaleÂ e, et alors, non

seulement le domaine du mal vomit tout ce qu'il a avaleÂ de

sainteteÂ , mais encore il est obligeÂ de vomir l'essence de sa

vitaliteÂ ; c'est cela qui correspond aux gens qui se con-

vertissent; ils faisaient partie au deÂ but de l'essence du

domaine du Mal et maintenant graÃ ce aÁ la force du Juste, ils

retournent aÁ la sainteteÂ et graÃ ce aÁ cela, la gloire de D. beÂ ni

soit-Il grandit, la propheÂ tie est attireÂ e et avec elle,

l'imagination est purifieÂ e et on meÂ rite une foi totale.

Lorsqu'on eÂ tudie et que l'on parle des nouveauteÂ s qu'a

apporteÂ es le sage veÂ ritable, on reÂ veille et on deÂ voile la mer

de la sagesse qui est la source de la crainte et alors, la
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crainte, la crainte de D., tombe sur celui qui parle et qui

eÂ tudie les nouveauteÂ s.

Mon D. aide-moi aÁ bien feÃter Pourim.

... Et que chaque anneÂ e, nous meÂ ritions de nous reÂ jouir

beaucoup pendant les jours de Pourim, que nous ayons une

grande joie et beaucoup d'intense alleÂ gresse. Que nous

meÂ ritions de reÂ aliser le commandement de la lecture de la

MeÂ guila avec sainteteÂ , grande pureteÂ et une joie forte et

intense. Que nous meÂ ritions de comprendre la grande force

de ce miracle merveilleux et cette deÂ livrance extraordinaire

et puissante et de faire connaõÃ tre le miracle aÁ l'ensemble du

peuple et aÁ la communauteÂ . Que nous meÂ ritions de reÂ aliser le

commandement d'envoyer des preÂ sents, chacun aÁ son ami et

des dons aux pauvres ainsi que le commandement du festin

de Pourim de facË on tout aÁ fait parfaite et avec une joie

grande et intense et que nous meÂ ritions de reÂ aliser le

commandement de s'enivrer aÁ Pourim.

Que Tu nous aides et nous proteÁ ge pour que la boisson

et l'ivresse de Pourim ne nous causent aucun mal, ni dans le

corps ni dans l'aÃ me et que nous ne causions aucun dommage

aÁ aucun homme et aÁ aucune chose, aÁ cause de notre ivresse;

que nous meÂ ritions seulement graÃ ce aÁ l'ivresse de Pourim

d'arriver aÁ une grande joie et une alleÂ gresse forte et
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puissante dans la joie de Pourim, qui fera briller une lumieÁ re

merveilleuse et forte, celle du Juste qui n'a pas sa pareille,

pendant toute l'anneÂ e et que je meÂ rite d'eÃ tre joyeux de tout

mon coeur et de reÂ jouir aussi les autres, reÂ jouir tout IsraeÈ l,

Ton peuple, avec la joie de Pourim, dans une alleÂ gresse forte

et intense. Nous nous reÂ jouirons et nous serons contents de

Ta deÂ livrance dans une joie veÂ ritable pour que ceci soit pour

Toi, deÂ lices et agreÂ ment; que Tu ressentes beaucoup de

plaisir aÁ notre boisson et aÁ notre joie du Saint Pourim.

Que nous meÂ ritions deÁ s aÁ preÂ sent, chaque anneÂ e, par le

grand miracle et la deÂ livrance merveilleuse de Pourim, de

deÂ truire, renvoyer, arracher et annuler en nous l'eÂ corce de

Aman-Amalek et sa grande souillure et d'effacer son nom et

son souvenir du monde, de nous purifier de sa souillure,

pour une grande sainteteÂ et une grande pureteÂ et de faire

venir sur nous la sainteteÂ de MardocheÂ e et d'Esther, avec

joie et danses. Que nous meÂ ritions d'eÂ tendre la joie de

Pourim aÁ toute l'anneÂ e, de nous reÂ jouir vraiment toujours en

Toi avec joie et beaucoup d'alleÂ gresse; que graÃ ce aÁ cela, nous

arrivions vraiment aÁ la sainteteÂ et la pureteÂ de la vache

rousse et aÁ la sainteteÂ de Pessah et que nous meÂ ritions d'eÃ tre

joyeux toujours. Que se reÂ alise pour nous le verset: « car en

Toi, notre coeur se reÂ jouira, car en Ton saint Nom nous

espeÂ rons; que les paroles de ma bouche et mes penseÂ es les

plus intimes Te soient agreÂ ables Eternel, mon protecteur et

mon libeÂ rateur ».
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Mon D. aide-nous aÁ nous purifier.

1) Nous devons beaucoup parler devant D. beÂ ni soit-Il

pour que notre corps n'existe plus, qu'il soit comme rien et

neÂ ant. MaõÃ tre du monde, Seigneur des merveilles, Toi qui

fais des miracles et des merveilles aÁ chaque geÂ neÂ ration, qui

combats pour nous et juges pour nous, qui nous venges et

fais payer leurs actions aÁ tous nos ennemis, aie pitieÂ de nous

dans Ta grande miseÂ ricorde et aide-nous par Ta deÂ livrance

et Tes merveilles extraordinaires, pour que nous meÂ ritions

de recevoir et d'observer les jours de Pourim saints comme il

se doit, que nous meÂ ritions de reÂ aliser tous les commande-

ments saints fixeÂ s aÁ Pourim, dans une grande sainteteÂ , avec

joie et de tout coeur, avec plaisir, avec des chants, dans la

gaieteÂ et beaucoup d'alleÂ gresse intense.

MaõÃ tre du monde, Tu nous as deÂ jaÁ reÂ veÂ leÂ que tous les

miracles et les merveilles que Tu as faits en faveur de nos

anceÃ tres, se reÂ alisent tous, se deÂ voilent et brillent dans toutes

les geÂ neÂ rations, pour tout homme et en tout temps et il nous

appartient de faire venir la sainteteÂ de Pourim, de tous les

jours de feÃ te et la splendeur des miracles et des merveilles qui

ont eÂ teÂ faits alors, il nous appartient de les faire venir chaque

anneÂ e et aÁ chaque geÂ neÂ ration et cela concerne chacun en

particulier; c'est pourquoi, je suis venu devant Toi, qui fais

des miracles et des merveilles aÁ chaque geÂ neÂ ration, chaque

jour, aÁ chaque moment et aÁ chaque heure, enseigne-moi,

montre-moi, favorise-moi et fais-moi meÂ riter d'arriver aÁ la

joie de Pourim de manieÁ re vraiment parfaite, afin que

j'arrive aÁ me reÂ jouir beaucoup, de tout mon coeur et de
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toute mon aÃ me, pendant les jours de Pourim saints, chaque

anneÂ e, dans une joie sans limite de sorte que je meÂ rite graÃ ce

aÁ la joie et la sainteteÂ de Pourim de faire venir sur moi la

lumieÁ re du Juste qui purifie de l'impureteÂ des cadavres.

2) MaõÃ tre du monde, Toi qui rameÁ nes aÁ la vie, aie pitieÂ

de nous, ranime-nous, preÂ serve-nous, sanctifie-nous et

purifie-nous de l'impureteÂ des cadavres qui est la source

de toute impureteÂ et qui correspond aux penseÂ es d'adulteÁ re

qui se sont beaucoup renforceÂ es et eÂ tendues dans le monde

au point que nous avons sombreÂ dans la boue des abõÃmes et

nous n'avons pas d'endroit ouÁ poser le pied; nous avons eÂ teÂ

ameneÂ s dans des eaux profondes et le courant nous a

submergeÂ s. Fais-nous meÂ riter, graÃ ce aÁ la force et la sainteteÂ

de Pourim, d'arriver aÁ recevoir et aÁ faire venir sur nous la

sainteteÂ et la pureteÂ de la vache rousse parfaite qui

correspond aÁ la lumieÁ re du Juste veÂ ritable pour nous

purifier vraiment de l'impureteÂ des cadavres, aide-nous et

deÂ livre-nous pour que nous puissions observer les comman-

dements de Pourim, dans la sainteteÂ et une joie si grande que

nous arriverons, graÃ ce aÁ cela, aÁ faire vraiment attention aÁ la

plus petite quantiteÂ de « 'Hametz » aÁ Pessah et aÁ observer

tous les commandements redoutables de Pessah dans une

grande sainteteÂ et une joie extraordinaire et intense et que je

meÂ rite graÃ ce aÁ la force du Juste veÂ ritable de rejeter et

d'annuler en moi et en tout IsraeÈ l, l'eÂ corce d'Aman-Amalek,

que leurs noms soient effaceÂ s, et de faire venir la sainteteÂ du

miracle et de la deÂ livrance de Pourim. Aie pitieÂ de nous aÁ

chaque geÂ neÂ ration.
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Saisir la vie eÂternelle.

1) Toi, prunelle de mes yeux et mon coeur, tu as meÂ riteÂ

graÃ ce aÁ une grande miseÂ ricorde et de grands miracles de D.,

de reconnaõÃ tre et de croire en le Juste veÂ ritable, unique au

monde qui est le seigneur de la miseÂ ricorde et des sages et aÁ

la teÃ te de tous les eÂ lus, des Justes uniques dans les

geÂ neÂ rations. Tu penses et cherches jusqu'au sacrifice en te

donnant beaucoup de peine, du fond de ton coeur, aÁ

grandir, glorifier et faire connaõÃ tre dans tout le monde le

nom du Juste veÂ ritable qui est le proprieÂ taire du monde;

c'est lui la graÃ ce, la splendeur et la beauteÂ de tout le monde.

Toute la deÂ livrance qui se deÂ voilera essentiellement plus tard

par le Messie notre Juste se fera par lui et la reÂ paration du

monde deÂ pend de lui.

Que D. soit avec toi et qu'Il acheÁ ve ce qu'Il a

commenceÂ pour toi. Que D. acheÁ ve ce qu'Il a commenceÂ aÁ

faire en ta faveur, de telles merveilles de merveilles de sorte

que tu meÂ rites de voir les deÂ lices de D.... au cours d'une

longue vie.

Tout le monde sait qu'il n'y a rien de fixe dans ce

monde et qu'il est neÂ cessaire de partir d'ici en un court

instant car tout le temps ne vaut pas meÃ me une petite minute

pour celui qui porte bien son attention et son esprit au temps

qui fuit, plus rapide que le vol d'un oiseau, et il est neÂ cessaire

de se renforcer beaucoup pour ne pas oublier sa propre

personne. Fais bien attention et garde-toi d'oublier aÁ chaque

instant la treÁ s grande bonteÂ et la miseÂ ricorde que D. t'a
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teÂ moigneÂ es, qu'Il soit beÂ ni, en te rapprochant du Juste

veÂ ritable. Tous nos jours ne suffiraient pas pour Le

remercier et Le louer pour cela.

2) Fais attention et renforce-toi pour ne pas oublier ta

propre personne. Renforce-toi malgreÂ toutes tes affaires et

tes occupations pour saisir la vie eÂ ternelle, la vie veÂ ritable,

saisis et nourris-toi, saisis et nourris-toi des aliments du

Juste veÂ ritable, chaque jour, autant que tu peux.

A Pourim, on s'occupe aÁ soumettre le vent violent, le

souffle de l'impureteÂ issu du prince de l'eÂ corce et aÁ grandir et

faire venir, le souffle de vie de sainteteÂ issu du Juste

veÂ ritable, graÃ ce auquel tous les manques sont combleÂ s et

tous les peÂ cheÂ s sont transformeÂ s. Tout le monde sait qu'il

n'y a rien de fixe.

Veille du 26 Tamouz.

Ton aÃme deÂsire les lumieÁres du Juste.

C'est toi qui divulgueras l'enseignement de notre saint

MaõÃ tre dans le monde pour faire connaõÃ tre que doit eÃ tre

reÂ pandue aupreÁ s des hommes la grandeur de son enseigne-

ment extraordinaire afin de rapprocher, graÃ ce aÁ cela,
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beaucoup de gens de D. beÂ ni soit-Il et que les princes des

peuples de la terre Le reconnaissent.

Tu as porteÂ ta vie et ton aÃ me, ton coeur et ton esprit

vers le Juste. Tu as fait disparaõÃ tre de toi la connaissance

elle-meÃ me, toute ta sagesse et ton savoir totalement face au

Juste comme si tu n'avais pas le moindre esprit. Tu crois

seulement en les paroles du Juste, le sage veÂ ritable dans tout

ce qu'il dit, car c'est ainsi, avant lui il n'y a pas eu quelqu'un

comme lui, et apreÁ s lui il n'y en aura pas. Ton aÃ me ardente

deÂ sirera les lumieÁ res de ses treÂ sors cacheÂ s car il peut ramener

au bien, meÃ me...il peut rapprocher tout de D. beÂ ni soit-Il.

Je te souhaite une longue vie, des beÂ neÂ dictions et tout

le bien. Que D. reÂ jouisse ton aÃ me et te donne une longue vie,

des beÂ neÂ dictions et tout le bien ainsi que la santeÂ , la reÂ ussite

et la prospeÂ riteÂ , tous les jours de ta vie.

Avec force et puissance tu deÂ voiles et fais briller dans

le monde la source de la sagesse, la source de la vie, pour

instruire et rapprocher tous les coeurs et les lier tous

ensemble au Juste, afin de faire connaõÃ tre celui qui a creÂ eÂ

tout aÁ partir du NeÂ ant. Que D. t'eÂ leÁ ve de plus en plus haut

vers cette seÂ reÂ niteÂ et cet heÂ ritage qui n'ont ni frontieÁ re, ni

limite, ni terme. Toutes mes penseÂ es et mes deÂ sirs vont

toujours vers toi et ta deÂ livrance, toujours, aÁ chaque instant.

Mes yeux et mes penseÂ es attendent avec impatience, ils

sont leveÂ s et espeÁ rent ta deÂ livrance aÁ chaque instant, sans

cesse avec la force des prieÁ res et des supplications que
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j'adresse pour toi aÁ chaque moment, toujours, de toute mon

aÃ me et de tout mon coeur.

Le Juste peut ramener au bien meÃ me les enfants

d'IsraeÈ l qui ont peÂ cheÂ volontairement et n'ont en eux ni

Torah, ni commandements; il peut les rattacher aÁ la sainteteÂ ,

les eÂ lever et les faire tous remonter de leurs chutes vers la

sainteteÂ , les rattacher aÁ la sainteteÂ , aÁ D. beÂ ni soit-Il et aÁ sa

Torah.

Une chute pour remonter

Quand l'homme va dans le deÂ sert, particulieÁ rement

dans ces endroits tout aÁ fait marginaux et qu'il meÂ rite alors

de trouver D. beÂ ni soit-Il, alors preÂ ciseÂ ment D. beÂ ni soit-Il

l'abrite et le proteÁ ge pour le garder et l'empeÃ cher d'y tomber,

que D. nous en preÂ serve. Il l'aide pour qu'il puisse deÂ truire

laÁ le domaine du Mal et trier de laÁ , preÂ ciseÂ ment, la sainteteÂ .

Il meÂ rite alors de remonter treÁ s haut, ce qui correspond aÁ

une chute dont le but est la remonteÂ e.

Quand un homme est au niveau de la « chute », au

niveau de la « sortie », c'est-aÁ -dire, qu'il est sorti de la

frontieÁ re de la sainteteÂ compleÁ tement, alors preÂ ciseÂ ment, il y

a laÁ , aÁ cet endroit, cacheÂ e et dissimuleÂ e une sainteteÂ treÁ s

eÂ leveÂ e; et s'il a alors le meÂ rite de demander D. beÂ ni soit-Il, et
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de Le trouver laÁ , il va arriver preÂ ciseÂ ment au niveau de

sainteteÂ treÁ s eÂ leveÂ e qui preÂ serve et proteÁ ge toujours aÁ tout

moment de danger, quand il faut alors une protection, alors

qu'il est au niveau de « la sortie de la maison de sainteteÂ ».

GraÃ ce aÁ la force du Juste, les enfants d'IsraeÈ l seront

plus tard au-dessus de tous les peuples; nous les soumettrons

tous et la justice sera alors rendue aupreÁ s des peuples selon

notre volonteÂ .

PrieÁre pour ceux qui sont malades d'un manque de foi.

MaõÃ tre du monde, Toi qui es plein de miseÂ ricorde, Toi

qui fais des prodiges et des merveilles aÁ chaque moment, Tu

as deÂ jaÁ fait en faveur des enfants d'IsraeÈ l des miracles et des

merveilles grands et prodigieux dans toutes les geÂ neÂ rations.

Aie pitieÂ de nous dans cette geÂ neÂ ration, dans cette eÂ poque de

miseÁ re ouÁ la foi sainte est treÁ s alteÂ reÂ e aÁ cause de nos peÂ cheÂ s

nombreux et ouÁ beaucoup de personnes de ton peuple IsraeÈ l

ont treÂ bucheÂ . Fais pour nous des merveilles et fais-nous

meÂ riter de chercher et de deÂ couvrir les eaux profondes qui

sont les conseils profonds, conseils veÂ ritables graÃ ce aux-

quels, grandit la foi sainte. Que nous meÂ ritions de rechercher

en nous-meÃ mes toujours, aÁ chaque moment, le degreÂ de foi

sainte que nous avons et de nous renforcer dans une foi plus

grande, aÁ chaque moment, avec un coeur vraiment inteÁ gre,
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selon Ta volonteÂ qui est bonne et que nous meÂ ritions

d'eÂ lever la foi deÂ chue et de reÂ parer les alteÂ rations de la foi.

Que grandisse et se raffermisse la foi sainte avec toute la

force et la puissance et que nous meÂ ritions de croire en Toi

et en les Justes veÂ ritables avec une foi forte, sinceÁ re, avec une

foi totale et sainte, pure et inteÁ gre, claire, droite et nette,

sans le moindre trouble ni penseÂ e eÂ trangeÁ re; que nous

meÂ ritions de faire venir la gueÂ rison totale pour tous les

malades de ton peuple IsraeÈ l, et en particulier..... De graÃ ce,

mon D. gueÂ ris-le, gueÂ ris son aÃ me et gueÂ ris son corps, gueÂ ris-

le et qu'il se reÂ tablisse de toutes ses maladies et toutes ses

douleurs, de tous ses tourments, deÂ truis et enleÁ ve les

tourments extraordinaires et les maladies malignes qui

proviennent d'un manque de foi, lui et tous les malades de

Ton peuple IsraeÈ l; envoie lui une gueÂ rison totale du ciel ainsi

qu'aÁ tous ceux que Tu as frappeÂ s de maux surprenants et

chez qui sont venus des tourments extraordinaires, pour

lesquels rien ne sert, ni les remeÁ des, ni les prieÁ res, ni les

meÂ rites des peÁ res, ni les cris ou les geÂ missements, car tout

cela provient d'une alteÂ ration de la foi. De graÃ ce, mon D.,

aie pitieÂ de lui, pour Toi, et pour tous les Justes veÂ ritables et

fais pour lui de grandes merveilles selon Ta grande bonteÂ et

Tes merveilles extraordinaires et enleÁ ve la maladie qui est en

lui, car Tu es D. Roi et meÂ decin digne de confiance et

compatissant. Envoie-lui ainsi qu'aÁ tous les malades d'IsraeÈ l

une gueÂ rison totale du ciel, car Tu es D. Roi, et meÂ decin

digne de confiance et compatissant, Toi, MaõÃ tre du monde.
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Notre Loi n'est pas comparable aÁ d'autres lois.

En nous rapprochant du Juste veÂ ritable, nous annu-

lons la connaissance des atheÂ es et des heÂ reÂ tiques qui veulent

mettre au meÃ me niveau notre sainte Torah et les autres

eÂ tudes sur les lois, aÁ D. ne plaise, qui ne sont que des

produits de l'esprit humain. C'est pourquoi, ils donnent des

raisons vides de sens pour expliquer les commandements de

notre Sainte Torah comme si ceux-ci venaient d'un esprit

humain, aÁ D. ne plaise. C'est la vaniteÂ qui leur ouvre la

bouche car notre Loi n'est pas comparable aÁ leurs lois, et

notre Sainte Torah ne fait qu'un avec D. beÂ ni soit-Il, Lui

dont l'intelligence n'a pas de limite et Ses paroles nous les

avons entendues... elles sont vivantes et durent aÁ jamais.

Elles animent aÁ chaque moment et aÁ chaque minute tous les

mondes et ils se renouvellent chaque jour et aÁ chaque

moment graÃ ce au Juste veÂ ritable qui y fait entrer la

reÂ alisation de la Torah, et c'est cela qui est essentiel.

Le Juste fait venir sur chacun, ouÁ qu'il soit, une clarteÂ

eÂ manant de la racine de son aÃ me dans la Torah, afin de

l'ameÂ liorer et lui enseigner un chemin et une facË on de se

conduire, pour savoir comment arriver aÁ sortir de son mal et

se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, car le Juste fait des

ouvertures et des portes nouvelles et ouvre les anciennes

portes qui ont eÂ teÂ pratiqueÂ es par les Justes preÂ ceÂ dents pour

se rapprocher, graÃ ce aÁ elles, de D. beÂ ni soit-Il et atteindre Sa

DiviniteÂ de sorte que, meÃ me ceux qui sont eÂ loigneÂ s de la

sainteteÂ et les atheÂ es accomplis se rapprochent de Lui, beÂ ni

soit-Il.
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En se rapprochant du Juste veÂ ritable, on arrive aÁ voir

les portes pour sortir de toutes les sortes d'obscuriteÂ s et

graÃ ce aÁ cela, on s'ameÂ liore. Le rapprochement du Juste

veÂ ritable ameÁ ne l'homme aÁ l'action, aÁ reÂ aliser la Torah, c'est

cela qui est essentiel, et non l'interpreÂ tation, car on eÂ tudie

essentiellement pour eÂ tudier, enseigner, observer, et reÂ a-

liser... et par le fait que cette eÂ tude est destineÂ e aÁ introduire

la reÂ alisation de la Torah dans le monde, elle est

extreÃ mement profonde, qui pourra atteindre? C'est pour

cela qu'il faut recueillir et rassembler toutes les paroles du

Juste et suivre ses voies de facË on preÂ cise et non selon les

philosophies eÂ trangeÁ res, aÁ D. ne plaise, et meÃ me pas selon

leur morale car ils n'ont pas la force d'amener l'homme aÁ

reÂ aliser la Torah mais c'est l'inverse qui est vrai, comme on

le voit. Le fait de se rapprocher du Juste est en soi une

grande reÂ paration qui vaut mieux que tous les repentirs car

graÃ ce au Juste, on reÂ pare toutes les fautes du monde, de la

manieÁ re la plus parfaite, jusqu'aÁ en faire des meÂ rites.

Les paroles du Juste renforcent, reÂ veillent et enflam-

ment beaucoup le coeur des enfants d'IsraeÈ l pour qu'ils

reÂ alisent les commandements, simplement, comme il le faut,

ainsi qu'on le voit dans la Torah eÂ crite, que cela apparaisse

explicitement ou implicitement, selon les commentaires de

nos sages, de meÂ moire beÂ nie, transmis par nos MaõÃ tres, leur

souvenir est une beÂ neÂ diction, et tous leurs commentaires et

explications ont pour source la Torah eÂ crite.
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Trouver des meÂrites chez tout juif.

Force-toi aÁ bien tendre l'oreille, et avec beaucoup

d'attention eÂ coute la voix du Juste. Toutes les douleurs et les

souffrances que D. envoie aÁ l'homme, que D. nous en

preÂ serve, tout cela, c'est uniquement pour briser la dureteÂ de

son corps et le reÂ veiller pour qu'il se repente afin que l'aÃ me

puisse se rapprocher de lui et l'eÂ clairer. Tu viens d'un

endroit saint et treÁ s eÂ leveÂ et tu as meÂ riteÂ de puiser et tu

puises les exhalaisons et les vapeurs de la mer de la sagesse

qui sort de l'esprit saint et redoutable du Juste veÂ ritable -

d'un bout du monde aÁ l'autre, il n'y a pas eu quelqu'un de

semblable aÁ lui - qui bruÃ le et deÂ truit le mensonge et la vaniteÂ

de la folie des heÂ reÂ tiques et des croyances mensongeÁ res qui

se renforcent et grondent pour deÂ truire le monde, aÁ D. ne

plaise.

Je te souhaite une vie bonne, une vie de veÂ riteÂ , une vie

de foi veÂ ritable, une vie de joie veÂ ritable, vie de veÂ riteÂ et de

foi claire, pure et sainte; que de ton vivant soient deÂ livreÂ s

Juda et JeÂ rusalem et que la ville de D. soit construite et

eÂ difieÂ e sur sa colline.

Celui que D. a favoriseÂ pour lui faire comprendre et

renouveler les commentaires d'une chose juste, est obligeÂ de

deÂ voiler et d'introduire cette compreÂ hension chez le peuple

de preÂ dilection et de donner de son bien aux autres. Le Juste

a la force de sortir l'homme meÃ me des peÂ cheÂ s, et meÃ me celui

qui a eÂ teÂ bien pris au pieÁ ge, que D. nous en preÂ serve, quoi

qu'il arrive, il parviendra aÁ sortir de ses mauvaises actions
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graÃ ce aÁ la grande force du Juste, son enseignement saint et

ses paroles saintes.

Quand tu eÂ tudies avec sinceÂ riteÂ les livres du Juste

authentique il faut bien porter ton attention et ton regard

pour comprendre les merveilles de leur lumieÁ re eÂ tincelante et

merveilleuse et la grande profondeur et les deÂ lices qui y sont

cacheÂ es et dissimuleÂ es et cela est essentiel pour meÂ riter d'en

ressentir la douceur et les deÂ lices et alors, tu peux voir les

choses nouvelles et merveilleuses qu'il y a en elles et aussi,

graÃ ce aÁ cela on est preÂ serveÂ d'eÃ tre veuf; cela on le meÂ rite par

l'amendement relatif aux honneurs; il faut que l'homme ne

recË oive pas le moindre honneur pour lui-meÃ me, mais que

tout cet honneur il le fasse remonter aÁ D. beÂ ni soit-Il. Il faut

aussi faire attention de ne dire du mal d'aucun juif, au

contraire il faut s'efforcer de trouver, de tout son possible,

du meÂ rite et du bien chez tout juif, et meÃ me, s'il semble, aÁ D.

ne plaise, que c'est un meÂ chant accompli; on s'efforcera de

trouver en lui des points positifs montrant qu'il n'est pas un

meÂ chant jusqu'aÁ ce que chaque juif devienne bien et

agreÂ able aÁ ses yeux. Quand on ressent la douceur des

paroles du Juste, on est preÂ serveÂ d'eÃ tre veuf.

Mon D. aide-moi aÁ Te connaõÃtre.

Mon PeÁ re, source de toute miseÂ ricorde, source de toute

bonteÂ , eÂ pargne-moi et aie pitieÂ de moi dans Ta grande pitieÂ
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et dans Ta graÃ ce veÂ ritable, dans Ta puissante miseÂ ricorde et

Ta graÃ ce, enseigne-moi et montre-moi par quel chemin, de

quelle manieÁ re, avec quel meÂ rite, conseil ou stratageÁ me,

j'arriverai moi aussi, mon PeÁ re, source de toute miseÂ ricorde

et de toute bonteÂ aÁ atteindre des conceptions de Ta DiviniteÂ ,

ce pour quoi j'ai eÂ teÂ creÂ eÂ , comme Tu le sais Toi, car je n'ai

eÂ teÂ creÂ eÂ dans ce monde infeÂ rieur que pour poursuivre ce but,

pour atteindre les conceptions de Ta DiviniteÂ .

MaõÃ tre du monde, Tu connais la grande distance qui

me seÂ pare de la conception de la DiviniteÂ , car non seulement

je n'ai pas fait attention aÁ reÂ aliser toutes les paroles de Ta

Torah et Tes commandements graÃ ce auxquels on meÂ rite de

T'atteindre, mais encore j'ai fait avec meÂ pris ce que j'ai fait,

j'ai souilleÂ ce que j'ai souilleÂ , j'ai abõÃmeÂ ce que j'ai abõÃmeÂ , j'ai

fait avec meÂ pris ce qui est mal aÁ Tes yeux. Fais-moi meÂ riter

de m'efforcer de me rapprocher preÂ ciseÂ ment du Juste du

niveau le plus grand, qui a la force de descendre treÁ s bas,

dans les endroits infeÂ rieurs et treÁ s distants de la sainteteÂ , et

de deÂ truire toutes les eÂ corces et le domaine du mal qui sont

accrocheÂ s meÃ me aux heÂ reÂ tiques et aux atheÂ es accomplis, et

de sortir toutes les aÃ mes qui sont tombeÂ es laÁ , au plus

profond des eÂ corces, pour les faire monter au niveau le plus

eÂ leveÂ .

Le Juste veÂ ritable peut descendre treÁ s bas, treÁ s

profondeÂ ment, dans les endroits infeÂ rieurs et treÁ s distants

de la sainteteÂ et de rassembler le bien de tous ceux qui sont

treÁ s loin et de les remonter vers la sainteteÂ , au niveau le plus

eÂ leveÂ .
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GraÃ ce aÁ l'amour qu'il y a entre les aÃ mes des enfants

d'IsraeÈ l, chacun aimant son prochain comme lui-meÃ me,

graÃ ce aÁ cela, ils sont tous agreÂ geÂ s au Juste veÂ ritable qui est

l'esprit renfermant la sagesse supeÂ rieure, par lequel s'enra-

cine l'adoucissement de toutes les limitations et rigueurs.

Quand un homme voit qu'il y a des tortuositeÂ s dans

son coeur et en particulier quand il en a beaucoup, il lui faut

se consideÂ rer comme une beÃ te, se deÂ faire de son esprit

compleÁ tement comme s'il n'avait aucune connaissance,

s'appuyer uniquement sur la foi et se conduire uniquement

avec simpliciteÂ et inteÂ griteÂ ; il va alors arriver, aÁ ce moment-

laÁ , aÁ une connaissance supeÂ rieure et aÁ rejeter les tortuositeÂ s

de son coeur.

Tu as donneÂ ton aÃ me et engageÂ toute ta force pour

nager et planer sur les eaux de la connaissance du Juste

veÂ ritable qui a la force de descendre treÁ s bas, treÁ s

profondeÂ ment, dans les endroits infeÂ rieurs et treÁ s eÂ loigneÂ s,

de briser et de deÂ truire toutes les eÂ corces et le domaine du

mal qui sont accrocheÂ s meÃ me chez les heÂ reÂ tiques et les atheÂ es

accomplis qui sont tombeÂ s dans les abõÃmes les plus profonds

des eÂ corces et il peut les remonter au niveau le plus eÂ leveÂ ,

rassembler le bien existant chez tous, les sortir de laÁ et les

remonter vers la sainteteÂ , au niveau le plus eÂ leveÂ .
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Le Juste, seul, peut annuler le domaine du Mal.

L'essentiel, c'est que tu te raffermisses de toutes tes

forces, pour saisir et ravir pour toi une heure chaque jour

afin de t'occuper des livres du Juste entre toutes tes

multiples occupations et tracas.

MeÃ me celui qui a de multiples occupations et tracas,

malgreÂ cela, il n'est pas possible qu'il ne puisse saisir et ravir

pour lui une heure dans la journeÂ e pour s'occuper de Torah.

... Tout cela vient du fait que le Juste veÂ ritable est

cacheÂ aÁ notre entendement, c'est pourquoi le Satan a semeÂ la

confusion dans le monde au point que nous sommes arriveÂ s

laÁ ouÁ nous sommes. Maintenant, le renforcement du

domaine du mal est si grand qu'il n'existe aucune force

pour l'annuler si ce n'est la force du Juste veÂ ritable lui-meÃ me

qui est du niveau de MoõÈ se le Messie et alors preÂ ciseÂ ment, le

Satan a le pouvoir de se renforcer avec des confusions et des

heÂ reÂ sies telles que celles-ci de sorte qu'il n'y a plus du tout de

force capable de le deÂ truire, si ce n'est le Juste qui est du

niveau de MoõÈ se, notre MaõÃ tre lui-meÃ me, ce Juste qui est le

dirigeant veÂ ritable de nos geÂ neÂ rations et de toutes les

geÂ neÂ rations aÁ venir. Mais, deÁ s que le Juste se deÂ voilera, il

soumettra, brisera et deÂ truira l'atheÂ isme, il renforcera et

purifiera chez les enfants d'IsraeÈ l la foi sainte en fonction du

jour et du moment preÂ sents. Et si les enfants d'IsraeÈ l sont

meÂ ritants, car quoiqu'ils aient meÂ riteÂ et que nous ayons

meÂ riteÂ la foi deÂ jaÁ , graÃ ce aÁ MoõÈ se, notre MaõÃ tre... et par la

suite graÃ ce aux Justes et aux propheÁ tes de chaque geÂ neÂ ra-
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tion, par lesquels la foi a eÂ teÂ purifieÂ e aÁ chaque fois

davantage, malgreÂ cela, il nous faut maintenant dans cette

geÂ neÂ ration nous rapprocher du Juste veÂ ritable pour qu'il

purifie notre foi en fonction des temps actuels, car la foi a

besoin d'eÃ tre purifieÂ e aÁ nouveau, chaque jour.

Le renforcement de l'effronterie est du a nos peches.Le renforcement de l'effronterie est duÃ aÁ nos peÂcheÂs.

A la fin des ces temps, ces temps-laÁ , aÁ la fin de ce

dernier exil amer ouÁ nous sommes descendus de manieÁ re

stupeÂ fiante, chacun eÂ tant tombeÂ , descendu laÁ ouÁ il est

tombeÂ , et chacun le sait au fond de lui-meÃ me et D. beÂ ni soit-

Il voit la raison essentielle du renforcement de l'effronterie;

c'est aÁ cause de nos peÂ cheÂ s nombreux que se renforcent les

gens effronteÂ s de la geÂ neÂ ration..

J'ai causeÂ beaucoup de dommages.

... j'ai eÂ teÂ arrogant et trompeur au point que je me suis

eÂ loigneÂ de Toi de manieÁ re absolue, comme cela s'est passeÂ

car, aÁ cause de chaque peÂ cheÂ , faute et souillure, j'ai abõÃmeÂ la

voie, le chemin et le sentier de la sagesse et de l'intelligence

par lesquels j'aurais pu avoir une perception de Ta DiviniteÂ
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et maintenant, mes peÂ cheÂ s s'eÂ tant multiplieÂ s de manieÁ re

illimiteÂ e, sans mesure ni fin, ils sont devenus plus nombreux

que le sable des mers et ils se sont multiplieÂ s plus que la

poussieÁ re de la terre de sorte que j'ai abõÃmeÂ , deÂ moli et

deÂ truit tous les conduits, les voies, et les sentiers de la

sagesse sainte et j'ai ainsi deÂ truit les chemins par lesquels, je

pouvais T'atteindre.

Que je meÂrite d'annuler ma conduite.

MaõÃ tre du monde, MaõÃ tre de la miseÂ ricorde, MaõÃ tre de

la cleÂ mence et de la graÃ ce, aie pitieÂ de moi et donne-moi un

conseil que je puisse suivre afin de commencer, deÁ s aÁ

preÂ sent, aÁ me preÂ parer pour le chemin lointain dans lequel il

me faudra aller, sans aucun doute, qui est le chemin de tout

le monde, et qu'aucun homme ne peut eÂ viter. Le chemin est

loin et treÁ s dangereux et je n'ai pas encore commenceÂ aÁ me

preÂ parer. Malheur, que ferai-je? Non seulement je n'ai pas

de provisions pour ce chemin qui est loin et redoutable, et

que je deÂ sire si ardemment, mais encore je suis un grand

deÂ biteur vis-aÁ -vis de ce chemin, j'ai des dettes nombreuses et

treÁ s eÂ leveÂ es et les surveillants se pressent laÁ , ils se tiennent

preÃ ts aÁ tout moment aÁ les reÂ clamer et aÁ me perseÂ cuter, et

pour tous mes actes il faudra que je rende laÁ , des comptes

pour tout moment, instant, pour chaque chose petite ou

grande, pour toute penseÂ e, parole ou acte. Malheur! Que
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ferai-je? Qui me soutiendra? Qui m'assistera? Malheur!

Malheur! Que dire, que parler, que faire lorsque se leÁ vera D.

et qu'Il m'interrogera; que Lui reÂ pondre? C'est pourquoi,

que ce soit Ta volonteÂ , Toi qui es plein de miseÂ ricorde, de

m'aider et de me deÂ livrer. Que je meÂ rite deÁ s aÁ preÂ sent, en

tous cas, d'ameÂ liorer ma conduite et de me repentir

compleÁ tement devant Toi, vraiment, et de me rapprocher

de Toi, d'un rapprochement consideÂ rable tout aÁ fait

authentique, jusqu'aÁ ce que je meÂ rite...

Ce qui touche le pur est pur.

L'occupation principale du Juste veÂ ritable consiste aÁ

rapprocher ceux qui sont treÁ s loin de la sainteteÂ et les

meÂ chants accomplis, c'est pourquoi notre soutien principal

c'est uniquement le Juste, grand, unique qui sait s'occuper

de cela, comme il convient.

Tous ceux qui suivent le Juste veÂ ritable qui juge aÁ

Roch Hachana, il est certain que le Juste les eÂ leÁ vera jusqu'aÁ

l'esprit de sainteteÂ pour la vie eÂ ternelle meÃ me s'il y a en eux

de nombreux deÂ fauts et alteÂ rations, que D. nous en preÂ serve;

malgreÂ tout cela, du fait qu'ils deÂ sirent et cherchent aÁ revenir

vers D. beÂ ni soit-Il et aÁ se rapprocher de la veÂ riteÂ et qu'ils

s'unissent et se rapprochent du Juste veÂ ritable, eux aussi

sont inclus dans l'ensemble des Justes car ce qui touche le
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pur est pur. L'occupation du Juste consiste essentiellement aÁ

rapprocher ceux qui sont loin de la sainteteÂ et les meÂ chants

accomplis en particulier aÁ Roch Hachana saint, c'est la

raison pour laquelle notre soutien principal c'est unique-

ment le Juste, grand, qui sait s'occuper de cela comme il

convient.

En conseÂ quence, c'est essentiellement aÁ Roch Hachana

que se tiennent la reÂ union et l'assembleÂ e du Juste veÂ ritable.

Les gens se reÂ unissent et viennent chez lui aÁ Roch Hachana

pour s'inclure dans l'assembleÂ e sainte qui s'occupe de l'eÂ tude

sainte de la foi.

A 'Hanoucah, chacun fait venir dans sa maison, la

sainteteÂ des lumieÁ res du chandelier qui correspondent aÁ la

clarteÂ du deÂ sir puissant de sainteteÂ , ameneÂ par le Juste

veÂ ritable, du niveau de MoõÈ se, qui enflamme et eÂ claire toutes

les aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l avec une grande lumieÁ re, dans

toutes les obscuriteÂ s et teÂ neÁ bres, et qui les sauve des grandes

eaux envahissantes de l'atheÂ isme et des croyances menson-

geÁ res qui correspondent aux eaux du deÂ luge qui se

renforcent pour deÂ truire le monde

Ceux qui stimulent la querelle contre le Juste.

Plus le jugement est seÂ veÁ re plus il faut faire venir une

grande bonteÂ pour l'adoucir et l'annuler. La grande rigueur
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et l'obscuriteÂ de notre eÂ poque, en cette geÂ neÂ ration, il n'est

possible de les annuler qu'en augmentant la bonteÂ ameneÂ e

par la force du Juste veÂ ritable; et il n'est pas de reÂ paration

possible sans sa grande force.

Tout a eÂ teÂ creÂ eÂ pour le Juste et toute la vitaliteÂ de tous

les mondes du deÂ but jusqu'aÁ la fin, n'est ameneÂ e que par

l'intermeÂ diaire du Juste qui est le principe et la racine de

tout. Le mauvais penchant et l'atheÂ isme se renforcent

essentiellement par les querelles, et les occupations et les

efforts des deÂ mons juifs atheÂ es tendent essentiellement aÁ

troubler et aÁ pervertir le coeur des enfants d'IsraeÈ l, pour

augmenter les querelles. Eux-meÃ mes s'habillent de nom-

breux commandements qu'ils font entrer dans le coeur de

celui qui leur preÃ te attention, cet ami qui se deÂ tourne de la

veÂ riteÂ qu'il hait; et diffeÂ rentes erreurs de ce genre sont faites,

aÁ cause de leurs penseÂ es fausses; c'est pourquoi, c'est un

devoir important de les repousser et de les poursuivre

jusqu'aÁ la fin... En fait, ils se renforcent ces deÂ mons juifs, les

eÂ tudiants et les eÂ rudits qui ne sont pas encore accomplis

jusqu'aÁ ce qu'ils pervertissent leur coeur au sujet des gens

« cacher » authentiques. Ils se permettent et se font un

devoir de les repousser et de les poursuivre, car ils cherchent

aÁ trouver en eux des manques et des souillures... jusqu'aÁ ce

que cela devienne chez eux une obligation de les poursuivre

gratuitement; aÁ qui sont dues ces querelles, c'est bien aÁ ces

deÂ mons juifs, de qui viennent toutes les disputes, les

querelles et les contestations.
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Avoir pitieÂ de son corps.

Mes os et ma chair, le Juste comme une cuirasse;

proteÁ ge et sauve de toutes les fleÁ ches de l'impureteÂ de

l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res, tu planes et nages

sur les eaux de la connaissance la plus vraie du Juste

veÂ ritable et tu affines tes oreilles pour entendre les merveilles

extraordinaires du chant et de la meÂ lodie du Juste veÂ ritable

graÃ ce aÁ laquelle il gueÂ rit la fille du roi, c'est-aÁ -dire,

l'ensemble des aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l. Le Juste proteÁ ge

et sauve de toutes les fleÁ ches de l'impureteÂ et il deÂ voile aÁ

chacun la connaissance grande et merveilleuse de la

grandeur du CreÂ ateur beÂ ni soit-Il.

Ton amitieÂ agreÂ able est logeÂ e dans mon coeur car je

sais qu'il est enracineÂ au fond de ton coeur le point de foi

veÂ ritable en D., en sa Torah et en le Juste, l'eÂ lu des Justes

veÂ ritables, source de la sagesse et de la foi. Oui je sais, le

fond de ton coeur et mon coeur savent et ressentent un peu

ce point de foi sainte et droite, et nous avons meÂ riteÂ de nous

rapprocher de la lumieÁ re des lumieÁ res, du Juste eÂ lu parmi les

Justes eÂ lus, source de la sagesse qui s'habille et s'enveloppe

dans la foi la plus veÂ ritable.

Il faut que tout homme ait beaucoup pitieÂ de la chair

de son corps pour le purifier de facË on aÁ pouvoir lui montrer

toutes les lumieÁ res et les conceptions que l'aÃ me percË oit, car

l'aÃ me de tout homme voit et percË oit toujours des choses treÁ s

eÂ leveÂ es mais le corps n'en sait rien; c'est pourquoi, il faut

que tout homme ait beaucoup pitieÂ de la chair de son corps
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pour le purifier, de sorte que l'aÃ me puisse lui faire connaõÃ tre

tout ce qu'elle voit et percË oit toujours.

Il faut que tout homme ait beaucoup pitieÂ de la chair

de son corps pour lui faire voir toute clarteÂ , toute perception

que l'aÃ me ressent pour que le corps, aussi, ressente cette

perception et ceci correspond au verset: « et de ta chair, ne

te deÂ robe pas », de ta chair preÂ ciseÂ ment, ne deÂ tourne pas les

yeux de la pitieÂ envers ta chair, c'est-aÁ -dire, la chair de ton

corps. Il faut avoir beaucoup pitieÂ de son corps pour le

purifier de manieÁ re aÁ pouvoir lui faire connaõÃ tre toutes les

clarteÂ s et toutes les perceptions que l'aÃ me ressent car l'aÃ me

de tout homme voit et ressent toujours des choses treÁ s

eÂ leveÂ es mais le corps n'en sait rien car quand le corps est

effronteÂ , semblable aÁ ce que dit le verset: « et les chiens

sont effronteÂ s de nature », c'est-aÁ -dire qu'il est dur et fort

dans ses passions, alors l'aÃ me ne peut pas s'appuyer sur le

corps et se rapprocher de lui pour lui faire connaõÃ tre ce

qu'elle percË oit.

Tu es intelligent, tu es veÂ neÂ reÂ , tu reÂ fleÂ chis et penses aux

stratageÁ mes pour grandir et faire connaõÃ tre le nom du Juste

qui est du niveau de l'aÃ me du Messie, qui brise et soumet,

rabaisse et annule tout l'orgueil et la domination des

dirigeants ceÂ leÁ bres du mensonge, qui cachent et dissimulent

la lumieÁ re du Juste veÂ ritable et seÂ parent l'assembleÂ e d'IsraeÈ l

du Juste. Ils disent du mal du Juste et de ceux qui le suivent

et aÁ cause de cela, le monde manque de foi et se multiplient

les livres des heÂ reÂ tiques et des chercheurs qui penchent du

coÃ teÂ de l'heÂ reÂ sie et de l'atheÂ isme et qui reÂ pandent haine et
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inimitieÂ entre les enfants d'IsraeÈ l et leur PeÁ re qui est aux

cieux.

La reÂparation par le conseil du Juste.

Plus on s'eÂ loigne de la sainteteÂ de la reÂ alisation de la

Torah, plus il faut des conseils profonds et importants du

fleuve jaillissant pour revenir d'endroits reÂ pugnants. Lors-

qu'on parvient aÁ le faire, cette remonteÂ e est preÂ cieuse et

supeÂ rieure aux yeux de D. beÂ ni soit-Il, plus que le niveau

atteint par les Justes accomplis.

L'essentiel est de reÂ veiller le peuple afin qu'il se repente

de l'alteÂ ration provoqueÂ e par la querelle contre le Juste

veÂ ritable, le fleuve jaillissant, de sorte qu'il s'eÂ loigne de toute

la Torah, et que toute la Torah est souilleÂ e.

La reÂ alisation parfaite de la Torah se fait essentielle-

ment graÃ ce au fleuve jaillissant; le terme de la dernieÁ re

deÂ livrance, apreÁ s laquelle il n'y a pas d'autre exil, deÂ pend

essentiellement des conseils treÁ s profonds du fleuve jail-

lissant. Ils seront deÂ voileÂ s graÃ ce au Messie qui est appeleÂ

conseilleur merveilleux, et aÁ leur sujet il est dit: « D. des

armeÂ es donnera des conseils et qui pourra les annuler ».

GraÃ ce aÁ cela, viendra la fin.
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L'essentiel du fondement de la reÂ paration par le

conseil, qui ameÁ nera la fin, c'est que meÃ me s'il y aura uniteÂ ,

amitieÂ et paix entre les enfants d'IsraeÈ l, ils devront se reÂ unir

affectueusement chez le fleuve jaillissant et parler entre eux

du but final et graÃ ce aÁ cela, ils arriveront au conseil parfait;

selon le degreÂ de paix et d'union, ils atteindront la perfection

du conseil. Plus le niveau est bas et que les gens tombent

dans des endroits loin de la sainteteÂ , plus il faut des conseils

profonds pour sortir de l'obscuriteÂ .

La vie splendide de Rabbi Na'hman.

Le Juste veÂ ritable, graÃ ce auquel tout le monde entre

chez D. beÂ ni soit-Il et Le reconnaõÃ t a dit: comment serait-il

possible qu'ils ne se querellent pas aÁ mon sujet puisque je

vais dans un chemin nouveau que personne n'a encore

emprunteÂ , jamais, pas meÃ me le BaaÃ l Chem Tov ni aucune

autre creÂ ature? Bien que ce soit un chemin treÁ s ancien

malgreÂ cela, il est compleÁ tement nouveau.

Notre MaõÃ tre de meÂ moire beÂ nie, a parleÂ de la

splendeur prodigieuse de sa vie et de la vie infamante du

monde qui ne pense pas aÁ son but. Le principe c'est que la

vie soit essentiellement une vie authentique, c'est-aÁ -dire,

empreinte de sagesse veÂ ritable et l'essentiel de la sagesse c'est

de s'efforcer de connaõÃ tre D. beÂ ni soit-Il et de Le
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reconnaõÃ tre, lui qui est vivant aÁ jamais. Chacun selon son

rapprochement de ce but aura une vie qui sera veÂ ritablement

une vie, et ce sera le contraire pour la deÂ marche inverse.

C'est la raison pour laquelle les meÂ chants quand ils sont

vivants sont appeleÂ s morts et, aÁ l'inverse, les Justes quand ils

sont morts sont appeleÂ s vivants; en effet, ils sont toujours

relieÂ s aÁ la vie authentique ce qui correspond au verset: « et

vous qui eÃ tes resteÂ s fideÁ les aÁ l'Eternel votre D., vous eÃ tes

tous vivants aujourd'hui ».

C'est pour cette vie que nous prions beaucoup aÁ Roch

Hachana et le jour de Kippour: « Souviens-toi de nous pour

la vie », « Inscris-nous pour la vie ». car en dehors de cela,

tout est vaniteÂ et il n'existe pas du tout de vie et au sujet de

cette vie, il est dit: « de facË on aÁ ce que vous viviez », « pour

que vos vies s'allongent », « et pour la vie ». Mais la vie

qu'a meÂ riteÂ notre MaõÃ tre de meÂ moire beÂ nie, eÂ tait d'un

niveau eÂ leveÂ et extreÃ mement merveilleuse et que personne

encore n'a connue.

Heureux l'homme qui meÂ rite de ressentir, un peu, les

eÂ tincelles des deÂ lices de sa vie, lui qui a veÂ cu une vie

absolument veÂ ritable, une vie longue, une vie vraiment

bonne comme on le voit dans le conte des sept mendiants.

Etudie cela dans ce conte.
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On peut trouver D. toujours et partout.

Pour la majoriteÂ des gens dont le caracteÁ re n'est pas

assez fort, le repentir est treÁ s difficile. En effet, leur mauvais

penchant a deÂ jaÁ pris le dessus sans qu'ils aient reÂ agi pour le

dominer. C'est pourquoi, comme ils ont deÂ jaÁ eÂ teÂ vaincus, il

est eÂ vident qu'il leur est difficile de se repentir, surtout qu'il

y a parmi eux certains qui sont descendus et tombeÂ s et qui se

sont beaucoup eÂ loigneÂ s au point que leur coeur est du

niveau de: « mon coeur est pris de vertige ». L'eÂ corce qui

s'est colleÂ e aÁ eux, aÁ cause de leurs peÂ cheÂ s, peÂ neÁ tre

profondeÂ ment dans leur coeur et l'entoure en faisant de

nombreux meÂ andres, et en usant de ruses et de confusions

nombreuses, es far draõÈ t dos hartz. C'est pourquoi, les

conseils et les reÂ parations qu'il leur faut, c'est de passer leurs

jours aÁ rechercher, demander et reÂ clamer le MaõÃ tre veÂ ritable

et l'ami authentique qui leur montrent et leur enseignent,

dans tout endroit ouÁ ils sont, les moyens et les conseils

authentiques, les conseils profonds, pour se rapprocher de

D. beÂ ni soit-Il quel que soit l'endroit ouÁ ils se trouvent, y

compris tous les endroits reÂ pugnants ouÁ ils sont tombeÂ s.

L'essentiel, dans le repentir, c'est que bien qu'ils soient

tombeÂ s dans des endroits reÂ pugnants, laÁ ouÁ la gloire de D.

est treÁ s cacheÂ e, malgreÂ cela, il faut qu'ils recherchent et

demandent D. beÂ ni soit-Il toujours. Il faut qu'ils interrogent

et cherchent tout le temps « ouÁ est l'endroit de Sa gloire »...

comme le dit le verset: « Et de laÁ vous demanderez l'Eternel

D. et tu Le trouveras ». Et vous demanderez de laÁ , de laÁ

preÂ ciseÂ ment, dans tout endroit ouÁ l'homme est descendu et
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tombeÂ , meÃ me dans des endroits reÂ pugnants de laÁ preÂ ciseÂ -

ment, il faut demander avec tout son coeur et toute son aÃ me

D. beÂ ni soit-Il et graÃ ce aÁ cela, il est suÃ r qu'en fin de compte,

ils meÂ riteront de Le trouver beÂ ni soit-Il, et alors la grande

chute se transformera en monteÂ e, ce qui correspond aÁ une

« chute dont le but est de remonter ». Il faut s'efforcer de se

mettre en route pour venir aÁ Roch Hachana afin de faire

partie de la sainte assembleÂ e des gens 'cacher', craignant D.,

authentiques, rattacheÂ s au Juste, le grand, veÂ ritable qui est

du niveau du Messie, de qui deÂ pend la deÂ livrance, la

dernieÁ re, et qui a la force par sa voix de reÂ veiller et de

ramener le monde entier au bien par le repentir.

Attache-toi a D. toujours.Attache-toi aÁ D. toujours.

Que les beÂ neÂ dictions se posent sur ta teÃ te, mon ami,

mon cher. Commence chaque fois, aÁ nouveau, et fais tout

ton possible pour que rien au monde ne te deÂ courage car il y

a un espoir pour ta fin. N'oublie pas tous Ses bienfaits,

consideÁ re- toi aÁ chaque moment, comme une creÂ ature

nouvelle, reÂ ellement. VoilaÁ quelques anneÂ es, Il t'a prodigueÂ

un veÂ ritable bienfait perpeÂ tuel, celui de meÂ riter d'eÃ tre

compteÂ aÁ Roch Hachana avec les gens de veÂ riteÂ du Juste,

dirigeant veÂ ritable. Je veux espeÂ rer en D., qu'Il te prodigue

encore plus Ses bonteÂ s et qu'Il fasse que ton futur soit

meilleur que ton deÂ but et que, cette anneÂ e aussi, tu meÂ riteras
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sans aucun doute de t'efforcer de venir aÁ Roch Hacha-

na......Alors, tu reÂ ussiras dans ce que tu entreprendras et tu

comprendras....

Heureux nous sommes! Comme elle est belle notre

part pour chaque parole que nous avons meÂ riteÂ e de recevoir

des sources de la deÂ livrance qui sortent et jaillissent du

fleuve jaillissant, source de sagesse qui purifient de toutes les

impureteÂ s du monde! Fais bien attention et regarde tous les

signes que D. beÂ ni soit-Il t'envoie aÁ chaque moment pour

que tu te rapproches de Lui, de quelque endroit ouÁ tu te

trouves, des paroles qui te mettent en garde et qui te

stimulent pour ton bien, perpeÂ tuellement. Sois fort et ferme,

mon cher, mon ami, mon aÃ me, mon coeur pour t'attacher aÁ

D. beÂ ni soit-Il, de quelque endroit ouÁ tu te trouves, et en

faisant tout ce que tu peux, de tout endroit ouÁ tu te trouves.

Tu ne quittes pas mes penseÂ es et je deÂ sire toujours ta

deÂ livrance, ta reÂ ussite veÂ ritable, et je reÂ veille toujours la

miseÂ ricorde du MaõÃ tre de la miseÂ ricorde pour qu'Il ait pitieÂ

de toi et reÂ jouisse ton aÃ me par Sa deÂ livrance jusqu'aÁ ce que

tout devienne bon et que tout se transforme en bien.

D. aime qu'on Le recherche.

Il est eÂ vident que celui qui ne veut pas revenir vers D.

et qui ne prend pas conscience de sa fin et de sa place dans

l'eÂ terniteÂ , il est suÃ r qu'aucun conseil ni stratageÁ me ne lui
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serviront; mais celui qui a de la jugeote et qui fait un peu

attention aÁ ce qu'il a fait et ce qui a eÂ teÂ fait dans le monde,

comment il passe et avance dans la tristesse et la meÂ lancolie,

l'angoisse, la coleÁ re et les souffrances... que sa fin est de

retourner aÁ la poussieÁ re, et aÁ ce qu'il fera le jour du

jugement »... il lui semble cependant qu'il ne lui est plus

encore possible de revenir car son mauvais penchant l'en

empeÃ che, mais eÂ galement les obstacles venant du fait qu'il

faut gagner sa vie, des opposants, des railleurs, de sa femme,

de ses enfants... qui se sont multiplieÂ s beaucoup. Que les

paroles de mon propos atteignent ces gens-laÁ ; nous nous

adressons aÁ eux pour leur dire ces paroles en toute sinceÂ riteÂ .

Le conseil principal c'est que l'homme croie que sa demande

et la recherche qu'il fait en lui-meÃ me sont treÁ s cheÁ res aux

yeux de D. beÂ ni soit-Il, c'est-aÁ -dire, qu'il consideÁ re son

grand eÂ loignement par rapport aÁ la sainteteÂ d'IsraeÈ l au point

qu'il est alleÂ dans des endroits si eÂ loigneÂ s... qu'on appelle

endroits reÂ pugnants, ouÁ , si l'on peut dire, il n'est pas

possible de trouver la gloire de D. comme le dit le verset:

« et Ma gloire, aÁ un autre je ne la donnerai pas »; mais

malgreÂ cela, il doit demander, reÂ clamer et rechercher « ouÁ

est l'endroit de Sa gloire » et graÃ ce aÁ cela, il s'eÂ leÁ ve au niveau

le plus eÂ leveÂ .

La gueÂ rison se fait principalement au moyen de la joie,

car la joie est neÂ cessaire deÁ s le deÂ but, du deÂ but jusqu'aÁ la fin;

deÁ s qu'un homme veut revenir, c'est un grand peÂ cheÂ d'eÃ tre

dans la tristesse et l'amertume, que D. nous en preÂ serve; il

faut qu'il se reÂ jouisse en se disant chaque jour, aÁ chaque

instant « que D. ne m'a pas fait non-juif »... et l'essentiel
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c'est de demander et de rechercher le MaõÃ tre veÂ ritable et le

camarade authentique qui lui montreront et lui enseigneront

les chemins et les conseils authentiques, des conseils

profonds, des chemins de repentir, pour se rapprocher de

D. beÂ ni soit-Il et alors, c'est suÃ r que la fin sera bonne.

Ne jamais regarder les obstacles.

Tout homme qui veut sortir de son impureteÂ et de ses

souillures doit suivre cette voie et penser toujours qu'il est

tout aÁ fait seul dans le monde et ne consideÂ rer aucun

obstacle ni empeÃ chement ni trouble... comme cela est

rapporteÂ dans le conte no 9 du « Savant et de l'Innocent »

(les Contes). On voit que l'innocent eÂ tait cordonnier... et

qu'il ne pouvait pas effectuer le travail convenablement et

que le soulier qu'il fabriquait eÂ tait plein de deÂ fauts, avait

trois extreÂ miteÂ s, mais lui, en eÂ tait treÁ s fier, il disait: ''comme

il est eÂ leÂ gant et beau ce soulier! c'est comme du miel ce

soulier ! Kama tziker...vos far azis vos far sokardik shichaleÂ

dos is!

Sa femme lui demandait, « s'il en est ainsi, pourquoi

les autres cordonniers prennent-ils 3 pieÁ ces d'or pour une

paire de chaussures et toi, une pieÁ ce et demie seulement »? Il

lui reÂ pondait « qu'est-ce que cela peut-il bien me faire? c'est

leur travail, et ceci est le mien, dos iz yeÂ nims maasseÂ in dos iz

maõÈ ne maasseÂ . Et le fils innocent eÂ tait cordonnier... il ne
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pouvait pas faire son travail convenablement, et le soulier

qu'il avait fini, apreÁ s tant de jours et avec beaucoup de

fatigue...

Savoir attendre la deÂlivrance.

Mais celui qui veut vraiment avoir pitieÂ de sa vie

veÂ ritable, il lui faut espeÂ rer, observer et attendre D. toujours,

avec des espoirs renouveleÂ s sans cesse, car «l'Eternel est

accompagneÂ par la graÃ ce et chez lui abonde le salut », car il

y a chez D. beÂ ni soit-Il, de nombreuses sortes de deÂ livrances;

il est suÃ r qu'Il nous deÂ livrera de tous nos peÂ cheÂ s, seulement il

nous faut espeÂ rer, observer, attendre, avec des espoirs

renouveleÂ s sans cesse, jusqu'aÁ ce que D. consideÁ re et regarde

du ciel. Il faut redonner vie aÁ ses jours, c'est du ciel que l'on

recË oit la vitaliteÂ qui redonne la vie aÁ ses jours, chaque jour

de sa vie, car D. remplit de Sa gloire toute la terre, et de

toutes les impureteÂ s et souillures du monde, on peut revenir

vers D. beÂ ni soit-Il. Mais il n'est pas possible de sauter d'un

seul coup dans la sainteteÂ , de manieÁ re parfaite, car il faut

attendre longtemps, chacun selon son cas, jusqu'aÁ ce qu'on

meÂ rite de revenir vers D. beÂ ni soit-Il, de manieÁ re conven-

able.

Il faut se renforcer, sans se deÂ courager en aucune

facË on, car de la meÃ me manieÁ re qu'un homme doit reÂ sister aÁ

la tentation, sans suivre ses passions, tant pour ce qui est
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permis que pour ce qui est interdit, aÁ D. ne plaise, de la

meÃ me manieÁ re, il faut qu'il se renforce pour reÂ sister aÁ la

tentation, s'il lui est deÂ jaÁ arriveÂ de treÂ bucher, aÁ D. ne plaise,

afin qu'il ne succombe pas aÁ cette tentation, car toutes les

chutes qu'il fait ce n'est que l'oeuvre du Satan qui veut

l'attraper dans ses filets, aÁ D. ne plaise; et aÁ cause de cela

preÂ ciseÂ ment, les proceÂ deÂ s et les preÂ textes que le Satan trouve

pour chacun afin de le seÂ parer de D., aÁ D. ne plaise, sont treÁ s

nombreux. A chacun il trouve des preÂ textes, des preÂ textes

speÂ cifiques et dans la majoriteÂ des cas, c'est aÁ cause du souci

de gagner sa vie, l'argent et les empeÃ chements.

ConsideÂrer ses points positifs pour ne pas tomber.

Le Juste renforce et raffermit l'aÃ me du juif et deÂ voile

tout le bien qu'il y a en lui, dans l'obscuriteÂ profonde du mal

qui se deÂ veloppe et qui l'entoure. Il deÂ couvre tout le bien qui

reste encore en lui, dans sa grande bassesse et sa noirceur,

dans l'obscuriteÂ profonde du mal qui se deÂ veloppe et qui

l'entoure. Il fait briller en lui les eÂ tincelles de la DiviniteÂ

jusqu'aÁ ce qu'il meÂ rite, meÃ me s'il est vil parmi les plus vils,

de trouver un conseil, un stratageÁ me, un chemin, une voie

ou un sentier pour revenir vers D. beÂ ni soit-Il.

Le Satan veut deÂ courager compleÁ tement l'homme en

lui rappelant, aÁ chaque endroit ouÁ il se trouve, le grand
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nombre de ses peÂ cheÂ s graves, commis volontairement ou

involontairement, et comment il est, aÁ chaque instant, plein

de taches et de souillures et jusqu'aÁ quel point il s'est eÂ loigneÂ

de D. beÂ ni soit-Il jusqu'aÁ ce qu'il lui semble qu'il n'y a plus

d'espoir. Il lui montre, chaque fois, que tout se passe comme

s'il n'y avait plus d'espoir, aÁ D. ne plaise. C'est pourquoi, cet

homme s'abstient de chercher aÁ nouveau des moyens pour

revenir vers D. beÂ ni soit-Il, que D. nous en preÂ serve, et tout

cela, c'est l'oeuvre du Satan.

En effet, ceci n'est pas une manifestation speÂ cifique de

la modestie, c'est uniquement le Satan qui agit avec ruse

pour le faire tomber deÂ finitivement, aÁ D. ne plaise, et c'est

pourquoi il faut se donner beaucoup de mal ... et aÁ cause de

la grande obscuriteÂ , il est treÁ s difficile aÁ l'homme de se

ranimer pour trouver les points positifs qu'il y a en lui qui le

ranimeront; c'est la raison pour laquelle il faut qu'il se

donne beaucoup de peine pour trier ce qui est bon, c'est-aÁ -

dire, se souvenir de chaque point positif qu'il y a en lui,

participant de la sainteteÂ d'IsraeÈ l et en particulier le meÂ rite

qu'il a eu avec les points positifs qu'il a trouveÂ s en lui pour

reÂ jouir son aÃ me. Il doit se souvenir que: « malgreÂ tout cela,

je suis d'origine juive, et D. ne m'a pas fait non-juif... et

j'accomplis parfois quelque commandement et ce comman-

dement eÂ tant ce qu'il est, n'est-ce pas, en tout eÂ tat de cause,

qu'il contient quelque point positif; or, un seul point positif

d'un petit commandement, meÃ me un petit commandement

parmi les plus petits, le monde entier ne peut l'eÂ galer ».

Quand un homme voit qu'il est treÁ s eÂ loigneÂ de D. beÂ ni
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soit-Il, que ses actions sont reÂ pugnantes et que le Satan veut

le faire tomber deÂ finitivement... il meÂ rite alors de se reÂ jouir

toujours et il se rapproche de D. beÂ ni soit-Il.

Tu as sanctifieÂ le nom de D. dans tous les mondes.

.. dans tous les points positifs qu'il y a en toi, dans tous

les points positifs.

Comme un vaillant guerrier, tu t'es habilleÂ d'une force

et d'un courage supreÃ mes, pour sanctifier et honorer la

sainteteÂ du jour de Chabbat aux yeux de tout le monde et

graÃ ce aÁ cela, le Nom de D. a eÂ teÂ grandi et s'est eÂ leveÂ treÁ s haut

dans tous les mondes et tous les enfants d'IsraeÈ l te glorifient

et te distinguent par des louanges et toutes sortes de

marques de graÃ ce et d'affection, du fait que tu as meÂ riteÂ cela.

... tous les enfants d'IsraeÈ l te glorifient et te distinguent

par des eÂ loges parce que tu t'es habilleÂ de force et d'un esprit

de courage, comme un vaillant guerrier, pour sanctifier D. et

rehausser le prestige du jour de son saint Chabbat et celui de

son peuple IsraeÈ l, aux yeux de toutes les nations. Belle est ta

part d'avoir meÂ riteÂ cela!
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Tout homme saura que c'est Toi qui l'as creÂeÂ .

La veÂ riteÂ fleurit, s'eÂ panouit et grandit chaque jour

dans toutes les geÂ neÂ rations et elle ne s'arreÃ te pas avant

d'avoir fini ce qu'elle doit faire; elle ne reste jamais au meÃ me

stade, mais elle bourgeonne, fleurit et monte de niveau en

niveau, et elle donne des fleurs et des bourgeons... jusqu'aÁ ce

qu'elle se deÂ voile car en fin de compte elle apparaõÃ tra de

manieÁ re parfaite aux yeux de toutes les creÂ atures, par

l'intermeÂ diaire du Messie.

Le roi Messie eÂ loignera tout le monde des peÂ cheÂ s et

ainsi il deÂ livrera tout le monde des peÂ cheÂ s provenant du

mensonge; il deÂ truira la force du mauvais penchant qui se

nourrit du mensonge et alors tous les enfants d'IsraeÈ l

reviendront vers D. beÂ ni soit-Il et la deÂ livrance, la dernieÁ re

viendra; elle sera totale et apreÁ s elle, il n'y aura plus d'exil

graÃ ce au Messie, notre Juste. Tout le monde reconnaõÃ tra

alors D. et le verset: « Tout homme saura que c'est Toi qui

l'as creÂ eÂ » se reÂ alisera.

Chaque juif englobe tous les mondes.

Il faut proteÂ ger la chair du corps et ne pas l'alteÂ rer, ne

pas alteÂ rer la forme du corps humain, syntheÁ se de tous les

mondes. Le corps a la possibiliteÂ dans chacun de ses

membres, de la teÃ te aux pieds, et dans chaque partie de sa
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chair, d'attirer le monde vers D. beÂ ni soit-Il; en effet, chaque

partie du corps a sa contrepartie en chaque partie du monde

et en beaucoup d'aÃ mes, car il n'y a pas un seul cheveu chez

l'homme, de meÃ me qu'il n'y a pas un seul nerf, un seul

morceau de chair et de peau dont ne deÂ pendent eÂ normeÂ ment

d'aÃ mes et de mondes et c'est pourquoi, il faut se garder

d'alteÂ rer l'image de son corps, graÃ ce auquel on peut ramener

tout le monde aÁ D. beÂ ni soit-Il, dans la mesure ouÁ on arrive

aÁ eÂ clairer la veÂ riteÂ , avec les lumieÁ res de Torah, graÃ ce aÁ son

corps.

Chaque juif a la possibiliteÂ d'amener le monde entier

au repentir et de rattacher et d'eÂ lever tous les mondes vers

D. beÂ ni soit-Il, car il englobe tous les mondes; en effet, son

aÃ me vient des mondes supeÂ rieurs et son corps des mondes

infeÂ rieurs et graÃ ce aÁ l'union de son aÃ me et de son corps il

peut rattacher tous les mondes et les rapprocher de D. beÂ ni

soit-Il. Lorsque l'homme meurt, que son aÃ me monte et que

son corps reste ici-bas, enterreÂ , cela correspond aÁ la

deÂ teÂ rioration de l'harmonie qu'il y avait entre son aÃ me et

son corps, lorsqu'il eÂ tait en vie; en effet, l'union de l'aÃ me et

du corps correspond aÁ l'harmonie car le principe de

l'harmonie c'est de relier deux contraires, et le corps et

l'aÃ me, l'aÃ me et le corps sont deux contraires et quand ils sont

unis dans la vie, cela correspond aÁ l'harmonie; par contre

quand l'aÃ me quitte le corps, cela correspond aÁ la rupture de

l'harmonie.
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On arrive au repentir par la veÂriteÂ .

1) Nous ne pouvons nous appuyer, actuellement dans

cette geÂ neÂ ration, aÁ la fin de ces temps, que sur la force de

l'Ancien parmi les Anciens en sainteteÂ qui s'est eÂ normeÂ ment

appliqueÂ aÁ penser aÁ notre devenir. Sans son enseignement,

qui est pour nous un deÂ lice, il s'en est fallu de peu que...

2) Dans l'obscuriteÂ profonde de nos bassesses, dans

cette geÂ neÂ ration orpheline, dans le profond abõÃme ouÁ nous

sommes descendus, dans l'atheÂ isme et les croyances

mensongeÁ res qui sont l'essence de l'eÂ corce de Amalek, au

degreÂ le plus bas ouÁ nous sommes en ce moment eÂ tendus, au

point d'eÃ tre arriveÂ s preÁ s de l'extreÂ miteÂ et de la fin d'IsraeÈ l, aÁ

un endroit ouÁ la limite d'IsraeÈ l finit, et aÁ partir duquel, la

sainteteÂ d'IsraeÈ l ne s'eÂ tend plus, mais malgreÂ cela...., en fin

de compte, la force du Juste va se deÂ velopper pour faire

remonter et sortir aussi toutes les aÃ mes qui sont tombeÂ es

dans ces souillures, ces impureteÂ s qui sont l'essence de

l'eÂ corce de Amalek; et bien qu'aÁ cause de la treÁ s grande

heÂ reÂ sie, de l'obscuriteÂ et des teÂ neÁ bres presque sans limite qui

existent de nos jours, on en arrive presque aÁ ne plus savoir

du tout quelle est la veÂ riteÂ ; cependant, immeÂ diatement apreÁ s

que viendra le moment et l'heure ouÁ le Juste veÂ ritable se

deÂ voilera dans le monde - personne comme lui n'a jamais

existeÂ - le verset: « alors, il se leÁ vera ... » se reÂ alisera.

3) Toi qui es cher aÁ mon coeur, tu as meÂ riteÂ de gouÃ ter aÁ

la douceur de la veÂ riteÂ et tu t'es dresseÂ , le coeur bruÃ lant d'un

feu ardent, pour grandir, glorifier et faire connaõÃ tre dans
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tout le monde, le nom du Juste veÂ ritable qui fait venir sur

nous la lumieÁ re du Messie et qui brise et deÂ truit d'une

manieÁ re totale ...

4) Le repentir, on y arrive principalement par la veÂ riteÂ ;

de meÃ me l'eÂ veil et le renforcement pour le repentir, on les

acquiert principalement par la veÂ riteÂ . La querelle qu'il y a

sur le Juste veÂ ritable qui, par essence, est du niveau de la

guerre contre Amalek, on obtient principalement sa reÂ para-

tion en se conduisant avec simpliciteÂ , inteÂ griteÂ et veÂ riteÂ et en

criant beaucoup devant D. beÂ ni soit-Il, pour qu'Il montre la

pure veÂ riteÂ ... A celui qui deÂ sire la veÂ riteÂ , on envoie un ange

de veÂ riteÂ ; il meÂ rite alors de connaõÃ tre la veÂ riteÂ . La veÂ riteÂ

germe de la terre, de ces personnes 'cacher' et veÂ ritables qui

s'abaissent et s'eÂ tendent jusqu'aÁ terre, c'est d'elles principa-

lement que germe la veÂ riteÂ , pour toutes les creÂ atures.

5) Tu t'agrippes de toutes tes forces au Juste veÂ ritable:

que D. renforce ton coeur et te donne la grande envie et le

grand deÂ sir de demander aÁ avoir une grande part dans cette

occupation de faire meÂ riter le public, pour toujours.

Grand est celui qui s'agrippe de toute ses forces au

Juste qui s'occupe encore de nous pour nous reÂ parer

eÂ ternellement. PluÃ t aÁ D. que nous meÂ ritions de nous occuper

toute notre vie de ses paroles saintes, d'eÂ tudier pour reÂ aliser

ses paroles saintes et ses conseils extreÃ mement profonds et

tout aÁ fait inteÁ gres qui conviennent aÁ tout homme, de tout

niveau, que ce niveau soit supeÂ rieur ou infeÂ rieur.

Tous nos jours s'envolent et s'en vont comme une

229



ombre qui passe, comme un nuage qui se dissipe. MeÃ me

dans les endroits reÂ pugnants, il est possible de chercher et de

demander D. beÂ ni soit-Il, jusqu'aÁ ce que la chute se

transforme en remonteÂ e tout aÁ fait parfaite.

Mon D., fais-moi une faveur pour la vie.

Et moi je vais dans le monde, tel un vagabond, je n'ai

pas le moindre repos ni la moindre tranquilliteÂ , car la

tempeÃ te se deÂ chaõÃ ne de plus en plus et je suis troubleÂ et treÁ s

tirailleÂ plus qu'un bateau perdu au milieu de la mer. Parfois,

le bien se reÂ veille en moi et il m'arrive de penser aÁ me

repentir et je commence aÁ m'habituer aÁ suivre les chemins de

la Torah sainte et aÁ deÂ sirer me repentir compleÁ tement,

seulement ce moment est treÁ s court et entre temps se reÂ veille,

que D. nous en preÂ serve, le feu des passions, et alors, je

m'eÂ gare, je monte et je descends, je descends et je monte; je

ne peux pas me reposer; comme une pierre au creux de la

fronde, ainsi est mon aÃ me, tirailleÂ e dans la vase de l'abõÃme,

la boue des ternissures des passions de ce monde et ses

vaniteÂ s et en veÂ riteÂ , je n'ai aucun exemple, aucune image

pour qualifier et comparer la grande pitieÂ que j'inspire

depuis que j'existe jusqu'aÁ preÂ sent; je ne me suis pas reposeÂ ,

tranquilliseÂ , apaiseÂ , et la coleÁ re viendra.

En raison de la grande affection authentique que j'ai
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pour toi et qui est attacheÂ e et graveÂ e au fond de mon coeur,

jour et nuit, toujours, oui jour et nuit, j'ai la grande envie de

me promener avec toi dans le jardin d'Eden supeÂ rieur,

extraordinaire. D. fort et puissant sera ta force et raffermira

ton coeur treÁ s vigoureusement pour faire venir sur toi la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable qu'a deÂ voileÂ e le fleuve jaillissant.

Il a deÂ voileÂ des deÂ livrances et des bonteÂ s nouvelles,

merveilleuses et extraordinaires qui n'ont jamais eÂ teÂ

deÂ voileÂ es, merveilleuses, nouvelles qui appellent, proclament

et deÂ voilent la DiviniteÂ , aÁ toutes les geÂ neÂ rations, aÁ chacun,

ouÁ qu'il se trouve, afin qu'il puise la sagesse et la

connaissance du fleuve jaillissant qui a reÂ veÂ leÂ de facË on

absolue des merveilles, grandes et nouvelles.

Malheur aÁ moi, car j'ai peÂ cheÂ ! malheur, qu'ai-je fait!

Malheur aÁ moi! comment n'ai-je pas eu pitieÂ de mon aÃ me

treÁ s preÂ cieuse? Comment ai-je eÂ teÂ cruel envers mon aÃ me plus

que tous les meurtriers et les gens cruels du monde? Ils

n'auraient pas pu me faire en mille ans ce que moi-meÃ me je

me suis fait avec un seul peÂ cheÂ et une seule souillure dont je

me suis rendu coupable vis aÁ vis de Toi, d'autant que mes

fautes se sont multiplieÂ es de facË on illimiteÂ e, Malheur!

Malheur! Malheur aÁ moi, Malheur aÁ moi! PluÃ t au ciel que

ma teÃ te soit de l'eau et mes yeux une source de larmes,

j'aurais pleureÂ jour et nuit sur ce que j'ai profaneÂ car j'ai

souilleÂ ma sainteteÂ , j'ai deÂ chireÂ mon aÃ me dans ma coleÁ re et

l'ai perseÂ cuteÂ e de toutes sortes de souffrances ameÁ res et

dures du monde. Me voici devant Toi qui es plein de

miseÂ ricorde, fais-moi une faveur exceptionnelle pour la vie,

afin que vivant, je ne sois pas comme mort, aÁ D. ne plaise.
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Fais ce que Tu fais habituellement dans Ta grande

miseÂ ricorde afin que je meÂ rite de me repentir totalement

devant Toi, de facË on authentique.

La reÂussite eÂternelle, s'attacher aÁ la veÂriteÂ .

J'adresse aÁ D. de nombreuses prieÁ res, supplications,

demandes bruÃ lantes du fond de mon coeur et de mon aÃ me

ardents pour qu'Il te donne une vie bonne, longue, qu'Il

renouvelle pour toi une vie pleine de nouveauteÂ s, bonne et

longue. Que D. te fasse reÂ ussir partout ouÁ tu te tournes,

l'essentiel de la reÂ ussite eÂ ternelle, eÂ tant que tu t'attaches aÁ la

veÂ riteÂ de toute ta force, aÁ la teÃ te de la veÂ riteÂ , la meilleure, qui

se trouve maintenant dans le monde, de sorte que tu arrives

aÁ ce que, par toi, soit annonceÂ e et deÂ voileÂ e la veÂ riteÂ dans tout

le monde. La reÂ paration du monde de manieÁ re parfaite

deÂ pend uniquement de cela.

Avec le Juste, on passe tous les obstacles.

Tout le travail du Juste veÂ ritable consiste aÁ rapprocher

tout le monde de D. beÂ ni soit-Il, meÃ me ceux qui en sont treÁ s
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loin, parce qu'il sait reconnaõÃ tre les chemins de la

miseÂ ricorde et du bien de D. beÂ ni soit-Il. Il fait connaõÃ tre

aÁ tous qu'il y a pour tous, l'espoir de se rapprocher de D.

beÂ ni soit-Il.

En effet, Sa miseÂ ricorde et Son bien sont encore sur

eux et celui qui meÂ rite de se rapprocher de ce Juste qui a

vraiment cette force, il est suÃ r qu'il meÂ ritera tout le bien

eÂ ternellement. Heureux, il est. MeÃ me s'il a causeÂ des

souillures et qu'il s'est beaucoup eÂ loigneÂ , malgreÂ cela, tout

sera reÂ pareÂ certainement par l'intermeÂ diaire du Juste

veÂ ritable car il a la force de reÂ parer toutes les alteÂ rations

du monde, d'amener au repentir tout le monde, de

transformer tous les peÂ cheÂ s en meÂ rites, et de faire expier

tous les peÂ cheÂ s car il fait venir de telles lumieÁ res supeÂ rieures

que tout est reÂ pareÂ graÃ ce aÁ elles.

Avec la force du Juste, on peut passer et sauter par

dessus tous les obstacles et entraves qui empeÃ chent les gens

de se rapprocher de D. beÂ ni soit-Il. Pour une telle lumieÁ re

nouvelle, fais maintenant attention aÁ reÂ jouir ton aÃ me par le

fait que tu sais qu'une telle lumieÁ re brille dans le monde, qui

adoucit et reÂ pare tout et graÃ ce aÁ elle, il y a un espoir aÁ notre

devenir comme notre MaõÃ tre, de meÂ moire beÂ nie, l'a dit avant

de quitter ce monde. Az ich gaõÈ far aõÈ ch vos hot ir tzi

(puisque je vais devant vous, pourquoi vous inquieÁ ter ?) ''
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Le Juste s'occupe meme des mechants accomplis.Le Juste s'occupe meÃme des meÂchants accomplis.

Quant aÁ ceux qui sont loin de la sainteteÂ et qui sont

treÁ s bas, qui ont deÂ jaÁ vieilli dans leur impieÂ teÂ et qui ont pris

de l'embonpoint et sont devenus treÁ s mateÂ rialistes, il est

interdit aÁ celui qui n'est pas treÁ s fort et treÁ s grand, de

s'occuper de leur reÂ paration car ils peuvent lui causer

beaucoup de mal.

Il n'y a que le Juste veÂ ritable qui est le MaõÃ tre et le

dirigeant veÂ ritable de toutes les geÂ neÂ rations, dont la force est

grande et treÁ s puissante qui puisse les rapprocher et les

reÂ parer; les reÂ parer et les eÂ lever, les amener au bien final car

ce Juste s'attache meÃ me aÁ l'homme le plus petit et le plus

insignifiant; il les eÂ leÁ ve tous et les innocente et trouve du

meÂ rite et du bien meÃ me chez les meÂ chants accomplis car la

DiviniteÂ se trouve meÃ me au niveau le plus bas et graÃ ce aÁ cela,

il les eÂ leÁ ve et les innocente veÂ ritablement, les reÂ pare et les

ameÁ ne aÁ se repentir. Il rassemble, trie, eÂ leÁ ve et reÂ unit les

points positifs qu'il y chez chacun d'entre eux, et graÃ ce aÁ

cela, il les eÂ leÁ ve et eÂ leÁ ve tout et les innocente veÂ ritablement.

Le Juste est le conduit par lequel passent tous les bienfaits.

Se souvenir chaque jour du monde aÁ venir.

Le Juste nous a fait deÂ jaÁ savoir qu'il n'y a pas le
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moindre deÂ sespoir au monde, car D. beÂ ni soit-Il, est plein de

miseÂ ricorde et deÂ sire le repentir de tous les meÂ chants,

toujours. Il a des penseÂ es et aucune d'elle n'est eÂ carteÂ e; c'est

pourquoi, chacun, selon ce qu'il a fait, le niveau ouÁ il est

descendu et l'endroit ouÁ il s'est eÂ gareÂ , preÂ ciseÂ ment, aÁ ce

niveau, aÁ cet endroit, D. beÂ ni soit-Il se fait tout petit et lui

fait des signes selon ce qui lui convient, laÁ ouÁ il est et aÁ son

heure. Celui qui n'a pas d'esprit pour approfondir cela par

la penseÂ e, doit en tous cas y croire avec une foi totale; il peut

alors se souvenir de D. chaque jour et ne pas repousser cela

au lendemain, aÁ D. ne plaise, aÁ tout endroit et aÁ tout

moment et aÁ tous les niveaux du monde, en haut ou en bas, aÁ

D. ne plaise; car D. beÂ ni soit-Il se fait tout petit, chaque

jour, en chaque lieu et il envoie des signes...

Il faut se souvenir de cela chaque jour, preÂ ciseÂ ment, et

ne pas repousser la chose au lendemain car la perfection du

souvenir, c'est essentiellement de se souvenir chaque jour,

preÂ ciseÂ ment, du monde aÁ venir, car chaque jour comporte

des signes speÂ cifiques pour se rapprocher de Son service,

signes qui se manifestent dans la penseÂ e, la parole et l'acte de

ce jour preÂ ciseÂ ment; il faut s'en souvenir chaque jour, aÁ

nouveau, car il n'y a pas un seul jour qui ressemble aÁ un

autre, et chaque jour, le mauvais penchant de l'homme se

renouvelle chez lui, mais les bonnes actions se trouvent en

grand nombre car les bonteÂ s de D. ne finissent pas. Elles se

renouvellent chaque matin et graÃ ce aÁ cela, D. beÂ ni soit-Il ne

nous abandonne pas aÁ notre mauvais penchant. C'est

pourquoi, il faut chaque jour, se renforcer aÁ nouveau,

espeÂ rer et attendre que D., beÂ ni soit-Il, aide l'homme et le
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deÂ livre aÁ nouveau vraiment, dans toutes les situations, les

peines, les tourments, les confusions et les obstacles.... qu'il

traverse; il semble aÁ l'homme chaque jour et aÁ chaque

instant qu'il n'a pas veÂ cu un moment semblable et parfois

cela est un peu vrai, mais il n'a pas les connaissances

neÂ cessaires pour comprendre que les bonteÂ s qui se renou-

vellent maintenant, sont encore plus nombreuses.

Mon D., ne T'eÂ loigne pas de nous.

... Car voilaÁ Tes ennemis, nos ennemis se concertent et

deÂ cident, ils s'agitent en tumulte; nos ennemis leÁ vent la teÃ te

contre Ton peuple, ils ourdissent des complots et se

renforcent contre nous pour nous deÂ truire; ils disent:

« allons, rayons-les du nombre des nations et que le nom

d'IsraeÈ l ne soit plus mentionneÂ ». Fais que pour eux se

reÂ alise le verset : « comme du chaume emporteÂ par le vent,

comme une flamme qui embrase des montagnes »; aussi

pourchasse-les par Tes tempeÃ tes et par Ton ouragan, et de

Ta puissance eÂ pouvante-les. Couvre leur visage d'opprobre,

qu'ils aient honte et soient effrayeÂ s et soient perdus aÁ jamais.

Tous les peuples reconnaõÃ tront que Toi seul est D. et que Tu

es le MaõÃ tre de toute la terre.

D. fera une couronne de graÃ ce, d'honneur, de

grandeur et de victoire aÁ ceux qui marchent dans l'inteÂ griteÂ ,
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de tout leur coeur, dans le feu et l'eau et se sacrifient avec

leurs familles pour le peuple d'IsraeÈ l et la terre d'IsraeÈ l avec

lesquels D. beÂ ni soit-Il se pare et fait pour eux des miracles.

Montre leur mon D. Ta bonteÂ , et gratifie-les de ta deÂ livrance

pour les sauver des mains de leurs ennemis. Il les aime dans

chacun de leurs membres et les deÂ livre.

Pourquoi mon D., nous abandonnes-Tu, nous caches-

Tu ton visage? Ils m'entourent comme des eaux.....Ensemble

ils ont fait cercle autour de moi ... Ton peuple, Eternel, ils

l'eÂ crasent et ils oppriment Ton heÂ ritage. L'Eternel ne

repousse pas Son peuple et ne deÂ laisse pas Son heÂ ritage.

Que D soit pour nous un rempart. Ne T'eÂ loigne pas de nous,

viens vite aÁ notre secours. Qu'ils soient confondus, reÂ duits aÁ

neÂ ant, ceux qui nous vouent de la haine; qu'ils soient

enveloppeÂ s de honte et d'ignominie ceux qui cherchent notre

malheur.

Mon D., souviens-Toi de nous.

Dans mon hitbodeÂ dout (isolement), j'ai souhaiteÂ

m'adresser aÁ D. avec des supplications, des demandes et

des cris, et mon aÃ me a deÂ sireÂ voir, avec beaucoup de joie, ton

visage lumineux et agreÂ able; mon coeur est toujours avec toi

et je saisis ta main pour t'introduire devant D. au moment

de mon hitbodeÂ dout et de l'eÂ panchement de mon coeur
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devant Lui. La sagesse, la grandeur et la pure lumieÁ re de ton

aÃ me, situeÂ e aÁ cet endroit eÂ leveÂ et supeÂ rieur dans les terres de

vie de l'homme vivant, le fleuve jaillissant, vivant aÁ jamais,

de geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration, ton aÃ me qui a eÂ teÂ ameneÂ e d'une

source eÂ leveÂ e pour racheter et deÂ livrer IsraeÈ l, toutes les aÃ mes

de chacune des entrailles du CheÂ ol, du fin fond des abõÃmes

infeÂ rieurs pour les relever au niveau le plus eÂ leveÂ ; jusqu'aÁ

quand, mon D. nos adversaires nous feront-ils honte et nos

ennemis nous outrageront-ils? Pourquoi mon D. as-tu

abandonneÂ le troupeau que tu conduis? LeÁ ve toi, mon D.

et combats pour nous, et tout le pouvoir de nos ennemis, des

ennemis d'IsraeÈ l, brise-le et eÂ leÁ ve celui d'IsraeÈ l.

Les dernieÁ res geÂ neÂ rations diront les louanges de D.,

elles chanteront Sa puissance et les merveilles qu'Il a

reÂ aliseÂ es en notre faveur aux yeux de tous les peuples.

Envoie-leur, chez eux, le feu de Ta coleÁ re, le courroux, la

fureur, les fleÂ aux... Fais disparaõÃ tre de notre vue nos

adversaires, qu'ils tombent et ne se releÁ vent plus jamais.

Rends aÁ nos voisins les hontes qu'ils nous ont fait subir et

donne-leur une humiliation eÂ ternelle.

ReÂ pands Ta coleÁ re sur les peuples qui ne Te

reconnaissent pas, sur les empires qui n'invoquent pas Ton

nom, sur ceux qui veulent nous deÂ truire et nous exterminer.

Ne rappelle pas nos peÂ cheÂ s, et que rapidement Ta

miseÂ ricorde prenne les devants, car nous sommes dans un

grand malheur. Rends aÁ nos voisins l'opprobre qu'ils nous

ont infligeÂ car nous sommes Ton peuple, Tu nous a choisis

d'entre tous les peuples, Tu nous a donneÂ Ta Torah. Nous
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Te remercions aÁ jamais, de geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration, nous

raconterons Tes louanges. Devant nous, oui devant nous

reÂ veille Ta puissance et deÂ livre-nous pour Toi et pour les

Justes veÂ ritables et en particulier pour Ton bien aimeÂ , le

fleuve jaillissant. Fais resplendir sur nous Ton visage et nous

serons deÂ livreÂ s rapidement. Regarde-nous des cieux et vois.

Souviens-toi de nous, mon D., ne reste pas insensible; ne sois

pas sourd et ne garde pas le silence..

La clarteÂ du Juste aÁ 'Hanouca et Pourim.

Les jours de 'Hanouca et de Pourim, une clarteÂ

merveilleuse brille, c'est la clarteÂ du Juste, le grand qui peut

eÂ clairer meÃ me ceux qui sont tombeÂ s treÁ s bas, et les grands

malades.

La faute du veau d'or qui correspond aÁ l'atheÂ isme et

aux croyances mensongeÁ res provient principalement du fait

qu'ils ont souilleÂ l'honneur du Juste veÂ ritable; mais meÃ me

apreÁ s cela, ses paroles sont vivantes aÁ jamais et il est

neÂ cessaire de reÂ aliser les paroles de son enseignement

toujours, car ses paroles sont veÂ ritablement les paroles de

D. et elles sont vivantes aÁ jamais, comme il est eÂ crit: « et la

parole de D. dure aÁ jamais ».
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Se renforcer contre son mauvais penchant.

Tu as reÂ veilleÂ ton aÃ me et consacreÂ ton coeur geÂ neÂ reux

et tes nombreuses faculteÂ s pour grandir et faire connaõÃ tre le

nom du Juste veÂ ritable, unique au monde, qui s'eÂ leÁ ve treÁ s

haut, bien au dessus de tous les Justes veÂ ritables, les eÂ lus,

uniques dans les geÂ neÂ rations. Il est notre abri et notre

protecteur, meÃ me maintenant, meÃ me dans toutes les

obscuriteÂ s et les eÂ loignements de chacun, de nos jours, aÁ la

fin des temps. Heureux, tu es mon freÁ re, heureux des milliers

de fois, toi qui au fond de ton coeur comprends et percË ois la

plus pure des veÂ riteÂ s qui brille maintenant dans le monde.

A cause de l'augmentation de la fatigue de mon aÃ me

due aux maux et aux peines qui m'entourent, je n'ai pas de

savoir et n'ai pas de propos, et ce n'est qu'en raison de la

grande et agreÂ able amitieÂ , graveÂ e au fond de mon coeur, que

je n'ai pu me retenir de faire mon devoir et j'ai eÂ crit en

faisant appel aÁ toute ma force, D. sait et est teÂ moin et ton

coeur aussi voit et ressent, que ton aÃ me est lieÂ e aÁ la mienne

toujours, chaque jour, en particulier au moment de

hitbodeÂ dout (isolement) et de mon dialogue avec D. beÂ ni

soit-Il; et je sais, oui je sais qu'il est enracineÂ au fond de ton

coeur, un point de foi sainte en D. et en sa Torah et en le

Juste veÂ ritable, choisi parmi les eÂ lus des Justes, qui avec les

sources de son enseignement de sagesse, nous eÂ claire avec

une foi absolument authentique, cette foi qui est la racine et

la source de la sagesse, par laquelle on atteint des

perceptions de la DiviniteÂ et que l'on voit clairement D.,

Sa royauteÂ et Sa domination. Le Satan tend toujours des
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pieÁ ges aÁ l'homme et l'essentiel.., c'est pourquoi je me tourne

vers toi, du fond de mon coeur, pour te placer devant le

devoir saint qui t'incombe, afin que tu aies des penseÂ es

profondes, pour te renforcer et te raffermir avec une volonteÂ

treÁ s puissante, pour meÂ diter ses livres saints chaque jour et y

voir des lumieÁ res nouvelles et extraordinaires de sorte

qu'entrent dans ton coeur les bonnes odeurs qui s'y

trouvent, pour garder et accomplir leurs enseignements.

C'est cela qui repreÂ sente l'essentiel et le but et l'essentiel

pour son devenir et sa fin, car le Satan dresse toujours des

pieÁ ges aÁ l'homme, et plus l'homme vieillit, plus il lui faut se

rapprocher de sa racine et de sa reÂ paration; c'est pourquoi,

la guerre contre son mauvais penchant se renforce contre lui

davantage et il n'est possible de sauter et de passer par

dessus l'enfer qui est ce monde, qu'avec la force du Juste

veÂ ritable, ses livres saints, ses conseils profonds, inteÁ gres et

treÁ s simples pour chacun. Tu rattaches ton aÃ me aÁ D. beÂ ni

soit-Il comme un sceau sur ton coeur, comme l'a dit notre

MaõÃ tre, le souvenir du Juste est une beÂ neÂ diction, en des

termes mentionneÂ s plus haut.

La foi deÂpend de la paix.

D. a reÂ veilleÂ ton aÃ me et enflammeÂ ton coeur et l'a

rendu comme un feu ardent pour qu'il allume, enflamme, et

embrase les coeurs des enfants d'IsraeÈ l pour le fleuve
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jaillissant qui sauve et deÂ livre IsraeÈ l, dans cette geÂ neÂ ration et

toutes les geÂ neÂ rations.

Tous les jours de ma vie ne suffiraient pas pour

chanter des louanges et ceÂ leÂ brer D. toute la journeÂ e et toute

la nuit pour cette possibiliteÂ qui nous a eÂ teÂ donneÂ e de puiser

des eaux vives du fleuve jaillissant, source de sagesse de la

source de la sagesse.

Ton coeur bruÃ le en toi, il deÂ sire et il est avide

d'abreuver de ces eaux les aÃ mes du peuple d'IsraeÈ l, car elles

sont l'essentiel de la gueÂ rison et de la reÂ ussite, et repreÂ sentent

des remeÁ des pour les aÃ mes aÁ toutes les fleÁ ches et les drogues

empoisonneÂ es de l'atheÂ isme et de l'heÂ reÂ sie, du mensonge et

de la tromperie.

La foi deÂ pend essentiellement de la paix civile.

Le Juste a deÂ voileÂ dix sortes de meÂ lodies qui

constituent le fondement de la gueÂ rison et de la deÂ livrance

pour toutes les dix sortes de fleÁ ches et des drogues

empoisonneÂ es des heÂ reÂ sies et des croyances mensongeÁ res.

GraÃ ce aÁ cela, la paix s'eÂ tablit entre les enfants d'IsraeÈ l et leur

PeÁ re qui est au Cieux, et l'heÂ reÂ sie et l'atheÂ isme sont deÂ truits

dans leur coeur.
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L'enseignement du Juste guerit des dix sortes de fleches.L'enseignement du Juste gueÂrit des dix sortes de fleÁches.

MaõÃ tre du monde, Toi seul connais tout ce que nous

traversons maintenant dans ces geÂ neÂ rations; Toi seul

connais tout ce que tout le monde traverse, pour ce qui

concerne la foi sainte qui est le fondement de tout.

Celui qui ameÁ ne a deÂ voileÂ des nouvelles merveilleuses

et extraordinaires aÁ l'exceÁ s, pour lesquelles il n'y a pas de

langue au monde qui puisse dire la grande eÂ leÂ vation de leurs

niveaux supeÂ rieurs et leur sainteteÂ et leur force; il ameÁ ne et

deÂ voile la foi sainte, de facË on treÁ s claire, aÁ toutes les

creÂ atures.

Tu puises les eaux de la connaissance de l'enseigne-

ment du Juste veÂ ritable qui a deÂ voileÂ des lumieÁ res nouvelles,

merveilleuses et extraordinaires, treÁ s eÂ leveÂ es; il n'est pas au

monde de langue capable de dire la grande eÂ leÂ vation de leurs

degreÂ s, leur hauteur, leur sainteteÂ et leur force. Elles sont le

principe de la gueÂ rison et de la deÂ livrance de toutes les dix

sortes de fleÁ ches et de drogues empoisonneÂ es des heÂ reÂ sies et

des croyances mensongeÁ res et graÃ ce aÁ cela, la paix s'eÂ tablit;

elles ameÁ nent et deÂ voilent la foi sainte aÁ toutes les creÂ atures.
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Viens te joindre aÁ l'assembleÂe de Roch Hachana.

Mon cher fils,

L'essentiel de la reÂ paration que l'on obtient aÁ Roch

Hachana tient au fait que l'on se joint aÁ l'assembleÂ e du Juste

veÂ ritable, merveilleux, qui est le principal berger veÂ ritable en

lequel sont inclus tous les bergers veÂ ritables qui ont veÂ cu

dans toutes les geÂ neÂ rations. Et cela d'autant plus maintenant

qu'il s'occupe de facË on permanente de rassembler IsraeÈ l,

comme le fait un berger pour son troupeau. Il est

veÂ ritablement compatissant, il rassemble ceux des enfants

d'IsraeÈ l qui sont disperseÂ s qui sont des meÂ chants accomplis,

extreÃ mement loin de D. beÂ ni soit-Il pour les amener aÁ la

sainteteÂ , et il eÂ claire le coeur de chacun, quel qu'il soit et

quelque soit l'endroit ouÁ il est pour qu'il se renforce afin

qu'il revienne de tous les mauvais endroits ouÁ l'on veut le

repousser; il sauve des peÂ cheÂ s les enfants d'IsraeÈ l et introduit

en eux la reÂ alisation de la Torah, tous les jours de leur vie,

quoi qu'ils traversent; c'est cela l'essentiel de la pitieÂ pour les

enfants d'IsraeÈ l.

Mon freÁ re, mon ami aussi cher que mon coeur et ma

chair, ne trouve pas le moindre preÂ texte au monde pour te

seÂ parer de l'assembleÂ e sainte de Roch Hachana. Il faut

uniquement te renforcer en D., te dresser de toute ta

puissance et te saisir de toute ta force; expose ta vie pour

l'assembleÂ e sainte du Juste veÂ ritable; l'essentiel c'est aÁ Roch

Hachana, car toute ta vie deÂ pend de cela et graÃ ce aÁ cela, tu

ne treÂ bucheras jamais. Viendra le moment ouÁ sera deÂ voileÂ e

et brillera la lumieÁ re de la connaissance authentique du Juste
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veÂ ritable, meÃ me parmi tous les non-juifs et les peuples; ils se

rassembleront et se reÂ uniront tous chez le Juste veÂ ritable

pour eÂ couter la parole de D. et alors tous reconnaõÃ tront D.

et ils l'appelleront tous par son Nom.

Celui qui veut rapprocher des meÂ chants et des gens qui

sont treÁ s loin, de D. beÂ ni soit-Il, se met dans une situation de

treÁ s grand, d'infini danger, et il faut pour cela beaucoup,

d'innombrables stratageÁ mes, pour qu'il reÂ ussisse aÁ faire ce

rapprochement, compleÁ tement.

Se consideÂrer comme la poussieÁre.

L'essentiel pour se repentir de tous ses peÂ cheÂ s, c'est la

modestie et l'humiliteÂ ; il faut revenir de sa grandeur et

s'abaisser, se consideÂ rer comme la poussieÁ re qu'on eÂ crase,

ressentir sa bassesse et son eÂ loignement de D. beÂ ni soit-Il et

briser son coeur devant D. beÂ ni soit-Il; graÃ ce aÁ cela, D.

pardonne comme il est eÂ crit: « un coeur briseÂ et contrit, D.

tu ne meÂ prises pas ». Car graÃ ce aÁ la modestie et l'humiliteÂ ,

on devient comme rien, comme un zeÂ ro et graÃ ce aÁ cela, tous

les jugements rigoureux sont annuleÂ s, eux qui sont la

sanction des peÂ cheÂ s.
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Nos meilleurs voeux.

A mon cher parent par alliance, cher aÁ mon coeur,

actif et zeÂ leÂ , qui s'implique beaucoup dans la Torah et

craignant D., distingueÂ par ses vertus, cher aÁ mon coeur,

honoreÂ , aimable, deÂ sireÂ et cher aÁ tout le monde et aÁ sa

femme treÁ s honoreÂ e, craignant D. et digne de louanges.

Je suis honoreÂ de vous envoyer par la preÂ sente notre

beÂ neÂ diction ardente et cordiale en mon nom et au nom de

toute la famille, c'est une beÂ neÂ diction de meilleurs voeux de

succeÁ s pour le mariage, dans la joie totale, de votre fille

honoreÂ e et loueÂ e, qui aura lieu le jour...

Que la volonteÂ de Notre PeÁ re qui est aux cieux soit que

leur union reÂ ussisse sur les plans mateÂ riel et spirituel et qu'ils

meÂ ritent de baÃ tir une maison fideÁ le pour le nom et la gloire

de la maison d'IsraeÈ l et que leur vie soit longue et bonne et

qu'ils donnent naissance aÁ des geÂ neÂ rations droites et 'cacher'

selon votre deÂ sir et que leurs descendants vous donnent

beaucoup de bonheur et de deÂ lices et que D. fixe rapidement

une union assortie et 'cacher' aÁ votre fille honoreÂ e, qu'elle

vive pour le nom et la gloire de votre famille de haut rang et

treÁ s honoreÂ e.
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Sois fort, D. est avec toi.

Tu comprends de toi-meÃ me la grande douleur que cela

me donnerait; malgreÂ cela, je me renforcË ais beaucoup en

pensant jusqu'aÁ preÂ sent que j'attendais ta venue, mais il est

suÃ r que tout est pour le bien sauf si, on fait obstacle aÁ la

reÂ alisation de choses saintes; mais il est aussi possible que tu

ne te renforces pas comme il faut, face aux obstacles. MalgreÂ

cela, il ne faut pas te deÂ courager aÁ cause de cela, car les

chemins de D. sont de treÁ s grande eÂ leÂ vation et le Juste nous

a deÂ jaÁ fait savoir explicitement, que meÃ me si on ne met pas

en exeÂ cution ce que l'on veut dans le domaine de la sainteteÂ ,

malgreÂ cela, la seule volonteÂ est treÁ s bonne. PluÃ t aÁ D. que

nous consideÂ rions que la volonteÂ soit en tous cas treÁ s forte

pour D. beÂ ni soit-Il et sa Torah, comme nous en avons deÂ jaÁ

beaucoup parleÂ . Gloire aÁ D., ta volonteÂ est bonne et treÁ s

forte pour te rapprocher du Juste et aller selon les voies

traceÂ es par ses conseils; les corps sont eÂ loigneÂ s mais les aÃ mes

sont proches et nous sommes lieÂ s tous deux, par la racine de

nos aÃ mes, au Juste veÂ ritable et c'est cela tout notre espoir,

toujours.

Il n'y a pas d'endroit pour se sauver des souillures et de

tous les manques en dehors de D. beÂ ni soit-Il, de la Torah et

de la prieÁ re; sois fort, mon fils, sois fort, car D. est encore

avec toi et pense aÁ ta reÂ paration et il est suÃ r qu'Il ne

t'abandonnera pas. Habitue-toi aÁ eÂ tudier treÁ s souvent les

livres de notre MaõÃ tre, le souvenir du Juste est une

beÂ neÂ diction; consideÁ re les processus extraordinaires que le

MaõÃ tre de la miseÂ ricorde a provoqueÂ s en notre faveur, pour
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eÂ clairer nos yeux et ouvrir nos coeurs afin de deÂ sirer,

demander et rechercher le Juste veÂ ritable; la reÂ paration

totale se fait essentiellement par le Juste veÂ ritable qui peut

descendre aÁ la racine de nos aÃ mes, jusqu'aÁ l'endroit le plus

bas, et rassembler le bien de tous ceux qui sont treÁ s loin et les

remonter vers la sainteteÂ supreÃ me.

La force de l'uniteÂ , de la paix et de l'amour.

Lorsque les aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l se renforcent

ensemble dans l'uniteÂ , la paix, et l'amour comme si elles ne

faisaient qu'un seul homme, sans la moindre seÂ paration

causeÂ e par une quelconque haine ou querelle, aÁ D. ne plaise,

elles ont, graÃ ce aÁ cela, davantage de force pour recevoir la

lumieÁ re de la perception de D. beÂ ni soit-Il et elles se fondent

dans une seule penseÂ e et une volonteÂ forte, pour accomplir

la volonteÂ de D. beÂ ni soit-Il.

Le 10 Sivan 5723. JeÂrusalem. Ville Sainte

L'obligation de comprendre les voies de D.

A Monsieur le PreÂ sident de l'eÂ tat d'IsraeÈ l, Monsieur

ChneÂ or Zalman Shazar qui grandit et s'eÂ panouit, preÁ s de
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celui qui fait attention aÁ comprendre.

C'est une obligation pour nous de faire attention aÁ

comprendre les voies de D., la facË on dont il se comporte et

les merveilles qu'Il fait en notre faveur, chaque jour et

chaque instant. Ses bonteÂ s merveilleuses et extraordinaires

nous sont reÂ veÂ leÂ es par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable, lui

qui nous fait connaõÃ tre et nous deÂ voile la DiviniteÂ , avec les

nouvelles explications de son enseignement, qui se renou-

vellent; il les renouvelle avec des moyens merveilleux, de

geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration et cette obligation incombe aÁ

chacun.

Causes et consequences de la querelle sur le Juste.Causes et conseÂ quences de la querelle sur le Juste.

Au sujet de la modestie, elle comporte un aspect de

petitesse et un aspect de grandeur; en effet, il faut eÃ tre

modeste jusqu'au niveau le plus extreÃ me de la modestie, eÃ tre

reÂ ellement rien du tout, sans aucune faute, aucun inteÂ reÃ t et

malgreÂ cela, il faut eÃ tre un homme vaillant, fort et treÁ s ferme

qui ne ceÁ de ni ne tombe pour quoi que ce soit... Il faut

beaucoup prier D. beÂ ni soit-Il qui, dans Sa miseÂ ricorde,

montrera la pure veÂ riteÂ .

La souillure de l'eÂ corce de Aman-Amalek qui est le

deÂ faut d'orgueil d'ouÁ vient le sentiment d'orgueil dans le
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monde, se renforce beaucoup pour eÂ loigner les gens du Juste

veÂ ritable et veut seÂ parer les aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l du

Juste veÂ ritable, graÃ ce auquel on arrive aÁ l'essence de la vie

eÂ ternelle.

C'est de laÁ que vient toute la querelle sur le Juste

veÂ ritable et aÁ cause de cela, on eÂ carte les aÃ mes des enfants

d'IsraeÈ l et on les empeÃ che de se rapprocher du Juste

veÂ ritable, ce qui fait que la royauteÂ et l'autoriteÂ ont eÂ teÂ

retireÂ es aÁ IsraeÈ l et ont eÂ teÂ attribueÂ es aux idolaÃ tres, aux non-

juifs et aux meÂ chants qui prennent la royauteÂ et nous

gouvernent, aÁ D. ne plaise.

Tout cela provient de la querelle sur le Juste veÂ ritable;

aÁ cause de cela, ils entachent leur reÂ putation ce qui entraõÃ ne

principalement l'exil; mais D. ne nous abandonne pas entre

leurs mains, au contraire aÁ cause de cela meÃ me, Il les deÂ truit,

Il les deÂ truira compleÁ tement et fera sortir les enfants d'IsraeÈ l

de leur domination car, plus l'eÂ corce est dure et forte, plus il

faudra que descende laÁ une sainteteÂ eÂ leveÂ e, et elle sera laÁ

davantage en exil jusqu'aÁ ce qu'elle se renforce et se dote de

toute sa grande puissance et elle soumettra preÂ ciseÂ ment cette

eÂ corce et la fera tomber comme Esther a fait tomber Aman

le meÂ chant et sa compagnie, preÂ ciseÂ ment par le fait qu'elle a

eÂ teÂ ameneÂ e dans la maison de AssueÂ rus, ce qui correspond

au verset: « le moment ouÁ l'homme domine l'homme, c'est

pour son malheur ».

Le Juste fait tomber et annule l'orgueil des menteurs

qui s'opposent, et cet orgueil repreÂ sente l'eÂ corce de Aman-
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Amalek. Toute la querelle contre le Juste veÂ ritable provient

entieÁ rement de l'orgueil des dirigeants ceÂ leÁ bres du men-

songe, qui sont des opposants.

Parfois, le Satan et le domaine du Mal forment de

mauvais desseins contre l'homme et pervertissent son coeur,

l'amenant aÁ avoir un d'esprit de petitesse et veulent ainsi

l'eÂ loigner de D. beÂ ni soit-Il, c'est-aÁ -dire, que l'homme se dit

en lui-meÃ me et pense: « est-ce que je meÂ rite que D. beÂ ni soit-

Il fasse pour moi de tels miracles? Est-ce que je ne connais

pas mes peÂ cheÂ s et les nombreuses transgressions que j'ai

commises volontairement » et aÁ cause de cela, il ne croit pas

en les paroles du Juste qui veut le deÂ livrer et le ramener

vraiment vers D. beÂ ni soit-Il.

On voit effectivement que beaucoup de personnes se

sont eÂ loigneÂ es aÁ cause de cela, par le fait qu'elles connaissent

leurs vilenies et leurs souillures causeÂ es par les peÂ cheÂ s, que

D. nous en preÂ serve, et elles ne croient pas en la force du

Juste qui peut les deÂ livrer et en particulier, lorsqu'il leur

arrive des souffrances et de l'amertume sur les plans mateÂ riel

et spirituel, elles se disent en elles-meÃ mes, n'est-ce pas que

nous voyons que D. beÂ ni soit-Il ne veut pas nous rapprocher

de Lui, car en veÂ riteÂ , il n'est pas possible de rapprocher des

gens aussi souilleÂ s que nous!
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D. se pare de nous, quand nous faisons la Torah.D. se pare de nous, quand nous faisons la Torah.

Toi qui es cher aÁ mon coeur et aÁ mes yeux, tu t'es

entrelaceÂ et tresseÂ avec les fils des cordons de l'amour pour

le Juste qui est une nouveauteÂ merveilleuse, extraordinaire

comme il n'y en a pas eu de semblable et il n'y en aura pas

non plus. Il a dans les paroles de son enseignement, la force

de transformer tout le monde du mal en bien, de le relever et

de le reÂ parer de la manieÁ re la plus parfaite. C'est lui la

nouveauteÂ principale et la merveille de toute la creÂ ation. Il

acheÁ vera tout selon sa volonteÂ , pour amener tout vers la fin

bonne et authentique. L 'essentiel de la reÂ paration se situe

au niveau de la querelle qu'il y a sur le Juste veÂ ritable et ses

gens dans chaque geÂ neÂ ration et c'est cela qui correspond

essentiellement aÁ la guerre contre Amalek. L'essentiel pour

cette reÂ paration c'est de se comporter avec inteÂ griteÂ ,

simpliciteÂ et veÂ riteÂ , de crier beaucoup vers D. beÂ ni soit-Il

pour qu'Il montre la pure veÂ riteÂ , et celui qui veut la veÂ riteÂ ,

on lui envoie un ange de veÂ riteÂ avec le Juste qui est le

meilleur de la veÂ riteÂ , parmi tous les Justes veÂ ritables choisis,

uniques dans les geÂ neÂ rations, qui a deÂ voileÂ une veÂ riteÂ telle

dans le monde qu'il est impossible de l'alteÂ rer, en aucune

manieÁ re.

L'essentiel du commandement de la lampe de 'Ha-

noucah c'est d'allumer et de faire briller dans le monde la

lumieÁ re de la veÂ riteÂ pour que tous les gens arrivent aÁ savoir

ouÁ est la veÂ riteÂ ; c'est pourquoi, il faut penser lors de

l'allumage de la lampe de 'Hanoucah, de meÂ riter par cela, de

faire venir la clarteÂ de la veÂ riteÂ et de se rapprocher du Juste
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veÂ ritable qui est le meilleur de la veÂ riteÂ parmi tous les Justes

veÂ ritables choisis, uniques dans les geÂ neÂ rations. Il allume et

eÂ claire et il annule toutes les obscuriteÂ s et tous les amours de

mauvais aloi et rattache le coeur de toutes les aÃ mes d'IsraeÈ l aÁ

D. beÂ ni soit-Il avec une grande lumieÁ re, dans toutes les

obscuriteÂ s et teÂ neÁ bres, il les sauve de la noyade dans les

grandes eaux qui correspondent aux eaux du deÂ luge qui se

renforcent chaque fois pour deÂ truire le monde, aÁ D. ne

plaise. Avec cette clarteÂ , graÃ ce aÁ laquelle est allumeÂ e et brille

la lampe de 'Hanoucah sainte, nous faisons venir sur nous la

grande lumieÁ re du Juste veÂ ritable qui est du niveau de la

deÂ livrance parfaite qui se fera par l'intermeÂ diaire du Messie,

notre Juste; c'est pourquoi, il faut penser aÁ tout cela en

allumant la lumieÁ re de 'Hanoucah.

Il faut te souvenir treÁ s bien, tous les jours de ta vie,

chaque jour, de la grandeur des bonteÂ s de D. et des miracles

et des merveilles qu'Il a faits en ta faveur; Il t'a distingueÂ et

rapprocheÂ du Juste veÂ ritable, qui fait connaõÃ tre, qui te fait

connaõÃ tre que D. est encore avec toi et qu'Il ne s'arreÃ tera pas

d'eÃ tre bon pour Toi, jamais, et bien que tu puisses traverser

tant et tant de choses, malgreÂ cela, il est suÃ r que la bonteÂ et le

bien que D. beÂ ni soit-Il t'a montreÂ s, il est suÃ r que ce n'est pas

pour rien, aÁ D. ne plaise, et en fin de compte, D. beÂ ni soit-Il

acheÁ vera ce qu'Il a aÁ faire et tu meÂ riteras de retourner aÁ ta

source, de te rapprocher de Son Service et de retrouver tout

ce que tu as perdu, car le dessein de D. dure aÁ jamais.

La purification des « mauvais sangs », que sont les

passions mauvaises et la souillure du serpent accrocheÂ e aÁ
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nous, se fait essentiellement en supportant le meÂ pris.

Lorsque l'on verse abondamment le sang d'un homme et

qu'il se tait et reste muet pour meÂ riter le repentir et se

rapprocher vraiment du Juste veÂ ritable, graÃ ce aÁ cela, il va

transformer « sang » en « silence », restant muet pour D...

Chacun doit s'efforcer de rechercher et de demander

avec insistance ce qu'il a perdu, les eÂ tincelles de sainteteÂ qui

ont eÂ teÂ perdues aÁ l'endroit ouÁ elles ont eÂ teÂ perdues et

repousseÂ es aÁ cause des mauvaises passions. D. beÂ ni soit-Il,

dans Sa miseÂ ricorde, va provoquer avec Ses stratageÁ mes des

occasions pour que graÃ ce aÁ la force du Juste veÂ ritable et les

gens 'cacher' qui deÂ pendent de lui dans chaque geÂ neÂ ration,

soient trieÂ es et retrouveÂ es par eux aÁ chaque moment,

beaucoup de ces eÂ tincelles perdues.

D. dans Sa miseÂ ricorde, gouverne avec Sa bonteÂ , dans

chaque geÂ neÂ ration, par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable, le

grand, l'eÂ lu et les gens 'cacher' de chaque geÂ neÂ ration qui

parfois vont ravir des gens et les faire sortir des endroits

eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ et qui sont tout aÁ fait repoussants; ils

commencent par les eÂ clairer avec de grandes lumieÁ res, dans

une grande clarteÂ pour les purifier et les rapprocher de D.

beÂ ni soit-Il. Bien qu'il y en ait beaucoup qui, par la suite,

tombent de leur niveau, que D. nous en preÂ serve, malgreÂ

cela, ils s'efforcent de les rapprocher chaque fois davantage,

« car D., Tu es eÂ leveÂ aÁ jamais et Ta main est toujours en

haut » jusqu'aÁ ce qu'en fin de compte tout soit reÂ pareÂ de

manieÁ re parfaite.

254



La venue du Messie aura principalement pour but de

deÂ voiler la veÂ riteÂ dans le monde car maintenant la veÂ riteÂ se

trouve dans un grand exil et chacun dit qu'elle se trouve chez

lui. Le mensonge, c'est le coÃ teÂ de la mort, et la veÂ riteÂ est un

remeÁ de de vie, c'est pourquoi, la seÂ paration de la veÂ riteÂ du

mensonge est du niveau de la reÂ surrection des morts.

La veÂ riteÂ correspond aÁ l'ordre, c'est-aÁ -dire, que l'on dit

les choses telles qu'elles sont, c'est cela la notion « selon

l'ordre » mais le mensonge c'est « l'absence d'ordre » par le

fait que l'on change le sujet et le reÂ cit de son ordre veÂ ritable.

Le domaine du Mal est treÁ s jaloux de la gloire avec

laquelle D. beÂ ni soit-Il se pare avec nous, quand nous

observons la Torah et les commandements; c'est pourquoi, il

se renforce aÁ chaque geÂ neÂ ration pour annuler la Torah, aÁ D.

ne plaise, pour nous faire oublier Ta Torah afin que, aÁ cause

de cela, disparaisse cette gloire.

Le Juste veÂ ritable, lui seul, s'occupe aÁ chaque

geÂ neÂ ration, de rapprocher les enfants d'IsraeÈ l de leur PeÁ re

qui est aux cieux et de deÂ velopper et d'augmenter aÁ chaque

fois, la splendeur de cette gloire. Il se tient devant le

domaine du Mal pour le soumettre et graÃ ce aÁ la manifesta-

tion de cette gloire, s'allument et brillent toutes les lampes et

les lumieÁ res supeÂ rieures et c'est de laÁ que nous faisons venir

la lumieÁ re de la lampe de 'Hanoucah. Par le fait que la gloire

de D. beÂ ni soit-Il deÂ pend essentiellement du rapprochement

de ceux qui sont loin et qui commencent aÁ s'initier au service

de D., pour cette raison le mot 'Hanoucah comporte

255



preÂ ciseÂ ment dans son appellation, le sens de 'eÂ ducation'.

Les jours de 'Hanoucah sont des jours de remercie-

ments et correspondent aux deÂ lices du monde aÁ venir; nous

faisons venir la joie de la fin dernieÁ re qui est du niveau de la

deÂ livrance parfaite qui se fera par l'intermeÂ diaire du Messie

notre Juste.

La lumieÁ re de toutes les lumieÁ res du monde vient

essentiellement du Juste, le grand qui est du niveau du

Messie, qui s'occupe dans chaque geÂ neÂ ration de remonter les

aÃ mes des enfants d'IsraeÈ l des palais des eÂ changes et des

eÂ corces dont le renforcement vient principalement de la

tristesse. Ce Juste fait venir la joie de la source de la joie,

meÃ me sur les aÃ mes treÁ s faibles et qui sont descendues treÁ s

bas et ceci correspond aÁ l'allumage de la lampe de

'Hanoucah aÁ moins de 10 palmes.

Amalek, ennemi de la paix.

Je ne te quitte pas en penseÂ e et tu ne sors jamais des

preÂ occupations de mon coeur; mon cher freÁ re, sache et sois

convaincu que je suis preÃ t aÁ sacrifier ma vie sur l'autel de

notre amitieÂ veÂ ritable qui n'a pas de limite. D. connaõÃ t mon

coeur, car je deÂ sire ardemment, de toute mon aÃ me, me

promener avec toi, chaque jour, dans le Jardin d'Eden du
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Juste veÂ ritable qui va devant nous toujours et qui s'occupe

de nous, dans chaque geÂ neÂ ration pour nous rapprocher de

D. beÂ ni soit-Il, nous reÂ parer, nous faire revenir vraiment

vers D. beÂ ni soit-Il et sa Torah sainte.

Toutes les erreurs et les mensonges viennent de l'eÂ corce

de Amalek qui est essentiellement le niveau du mensonge, du

mal, de l'impureteÂ , du Satan, du mauvais penchant, et des

ressemblances mensongeÁ res. Elle est la racine de toutes les

erreurs et fautes du monde; c'est pourquoi, on nous a

ordonneÂ de nous souvenir de l'eÂ veÂ nement de Amalek et

d'effacer son nom et son souvenir du monde car cela

repreÂ sente l'essentiel de la deÂ livrance totale, la glorification

de Son Nom, beÂ ni soit-Il, par l'annulation du mensonge et

de l'erreur et par le deÂ voilement de la veÂ riteÂ dans le monde.

L'eÂ corce de Amalek, c'est le grand ennemi qui ne

deÂ sire pas la paix; il est toujours aux aguets pour alteÂ rer la

paix et reÂ veiller les querelles en particulier celle contre le

Juste veÂ ritable et ses gens 'cacher '; c'est par le Juste que

tout le monde aurait pu eÃ tre reÂ pareÂ et revenir vers D. beÂ ni

soit-Il de manieÁ re parfaite, seulement aÁ cause de cette

querelle, les gens n'eÂ coutent pas du tout les paroles du Juste

et meÃ me lorsqu'ils les eÂ coutent, elles ne rentrent pas dans

leur coeur de manieÁ re convenable; au contraire, ils cherchent

seulement aÁ les deÂ truire et aÁ les sortir de leur coeur.

L'homme est venu dans ce monde essentiellement pour

seÂ parer la veÂ riteÂ du mensonge preÂ ciseÂ ment, et la perfection

de la veÂ riteÂ , c'est essentiellement lorsqu'on la seÂ pare de
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l'obscuriteÂ du mensonge. En fin de compte, la veÂ riteÂ sera

deÂ voileÂ e aux yeux de tous, de sorte que chaque parcelle

d'honneur accompagnera la veÂ riteÂ , car le langage de veÂ riteÂ

sera fixeÂ aÁ jamais et alors, certainement, tout le monde

s'empressera de servir D. vraiment et de se rapprocher du

Juste veÂ ritable.

La veÂ riteÂ et le mensonge correspondent respectivement

aÁ la lumieÁ re et aÁ l'obscuriteÂ .

Plus tard, tout le monde sera Breslev.

Nous sommes maintenant dans cette geÂ neÂ ration preÁ s

de l'extreÂ miteÂ et de la fin d'IsraeÈ l, aÁ l'endroit ouÁ la limite

d'IsraeÈ l finit, laÁ ouÁ s'arreÃ te la sainteteÂ d'IsraeÈ l; aÁ partir de laÁ

et au-delaÁ , la sainteteÂ d'IsraeÈ l ne s'eÂ tend plus; c'est pourquoi,

il faut eÃ tre treÁ s vigilant pour ne pas treÂ bucher, aÁ D. ne plaise.

Mais, malgreÂ cela, on ne peut pas nous deÂ placer, aÁ D. ne

plaise, de notre sainteteÂ , car nous sommes forts dans notre

esprit et nos penseÂ es. Il est suÃ r qu'ils ne peuvent pas nous

faire bouger, aÁ D. ne plaise, de notre sainteteÂ , troubler notre

esprit avec leurs ideÂ es folles, et il est certain qu'ils

n'arriveront pas aÁ nous troubler du tout car, s'agissant de

notre aÃ me, c'est-aÁ -dire, de notre esprit, il est certain que

nous sommes forts et ils ne nous feront pas du tout de mal, aÁ

D. ne plaise.
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Quelques sentences de notre MaõÃ tre, le souvenir du

Juste est une beÂ neÂ diction.

- Plus tard, le monde entier sera constitueÂ de gens

Breslev.

- Mon feu bruÃ lera jusqu'aÁ la venue du Messie.

- Moi, je n'ai rien aÁ faire dans ce monde, rien, car, pour

ce qui me concerne je n'ai rien aÁ faire du tout. Je suis venu

dans ce monde, uniquement, pour rapprocher les aÃ mes des

enfants d'IsraeÈ l de D. beÂ ni soit-Il, faire venir la lumieÁ re du

Messie et en eÂ clairer les enfants d'IsraeÈ l afin de les

rapprocher de D. beÂ ni soit-Il.

Nous errons parmi les beÃtes sauvages.

Tous, comme du beÂ tail, nous errons parmi les ours, les

lions et les beÃ tes sauvages treÁ s nombreuses et nous avons eÂ teÂ

rejeteÂ s dans des endroits treÁ s loin de la sainteteÂ et aussitoÃ t,

nous nous eÂ loignons de la sainteteÂ .

Tous, comme du beÂ tail, nous nous eÂ garons et nous

allons, errants et vagabonds, et nous sommes repousseÂ s dans

des endroits treÁ s loin de la sainteteÂ jusqu'aÁ ce que nous

soyons eÂ puiseÂ s.

Mais, face aÁ cela, D. beÂ ni soit-Il a eu pitieÂ de nous Il a

fait en notre faveur des merveilles et des miracles grands et
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extraordinaires pour que nous ne treÂ buchions jamais et Il

nous a envoyeÂ le dirigeant veÂ ritable, le fleuve jaillissant,

source de sagesse - quelqu'un qui lui ressemble n'a jamais

existeÂ - pour nous sauver et nous renforcer par le

deÂ voilement de ses enseignements extraordinaires, qu'il a

fait venir pour nous, d'un endroit eÂ leveÂ , supeÂ rieur et

redoutable... ce sont les sources de la deÂ livrance veÂ ritable,

compleÁ tement nouvelles, comme il n'en a encore jamais

existeÂ dans le monde.

Se renforcer dans la Torah.

Le mauvais penchant stimule l'homme, chaque fois,

pour qu'il aille vers ses folies et ses vaniteÂ s en lui faisant

croire que maintenant, elles sont nouvelles tandis que les

conseils merveilleux de la Torah il veut les rendre suranneÂ s,

comme s'ils eÂ taient passeÂ s, aÁ D. ne plaise.

En veÂ riteÂ , c'est le contraire, ce sont les passions, les

folies et les troubles qui sont deÂ jaÁ vieux car il n'y a rien de

nouveau sous le soleil, mais au dessus du soleil, qui est la

Torah du Juste veÂ ritable, laÁ , il y a des choses compleÁ tement

nouvelles aÁ chaque instant, et les conseils de sa Torah sont

treÁ s profonds et ils se renouvellent chaque fois. C'est

pourquoi, il faut se renforcer aÁ nouveau, chaque fois, et

chaque jour, ils faut qu'ils soient aÁ tes yeux comme

nouveaux et tout cela on le meÂ rite graÃ ce au Juste veÂ ritable.
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Il faut se renforcer beaucoup dans la Torah de D. et

appliquer les lois de la Torah dans toute leur inteÂ griteÂ et se

preÂ server meÃ me de la plus petite souillure, aÁ D. ne plaise. Et

meÃ me, si quelqu'un preÂ sente des souillures nombreuses, que

D. nous en preÂ serve, il faut qu'il renforce beaucoup son

esprit et qu'il ait confiance en la miseÂ ricorde de D. et en Ses

bonteÂ s, innombrables aÁ l'infini, et graÃ ce aÁ cela, cet homme

peut aussi se rapprocher et revenir vers Lui vraiment.

Que D. soit ton rocher.

Que D. fort et puissant soit ton rocher et qu'Il renforce

ton coeur et lui donne toute sa vigueur et sa puissance pour

que tu te sacrifies pour sauter par dessus ce qu'il faut sauter,

sauter sur tout, afin de faire venir sur ton esprit, ta sagesse et

ta connaissance, la clarteÂ de la meÂ lodie et le chant de bonteÂ

du Juste veÂ ritable qui se deÂ voilera plus tard au moment du

dernier terme, par l'intermeÂ diaire du Messie notre Juste;

graÃ ce aÁ lui, tout le monde se transformera du mal en bien et

il deÂ voilera aÁ tous sa DiviniteÂ , aux yeux de tous.

Mon freÁ re, cher et bien aimeÂ , D. connaõÃ t mon coeur,

j'ai ardemment deÂ sireÂ , de tout mon coeur et de toute mon

aÃ me, me promener avec toi dans le Jardin d'Eden des Justes,

chaque jour; cependant, je n'ai pas de force et je n'ai pas

l'esprit clair aÁ cause des fortes tempeÃ tes treÁ s peÂ nibles, des
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malheurs et des peines qui passent sur moi chaque jour mais,

malgreÂ cela, je ne te quitte pas en penseÂ e et tu es toujours

riveÂ au fond de mon coeur et je pense et souhaite ta

deÂ livrance eÂ ternelle, comme tu le sais de manieÁ re treÁ s claire.

Lorsque l'on dit du mal du Juste et de son entourage, aÁ

D. ne plaise, on seÂ pare l'assembleÂ e d'IsraeÈ l qui repreÂ sente le

point infeÂ rieur, du Juste veÂ ritable qui repreÂ sente le point

supeÂ rieur et qui s'occupe aÁ chaque geÂ neÂ ration de rapprocher

tout de D. beÂ ni soit-Il, meÃ me ceux qui sont treÁ s loin et c'est

la raison pour laquelle, « les calomniateurs causent de

grandes divisions » et leurs punitions sont treÁ s grandes.

Les prodiges d'Egypte pour croire en D. et en le Juste.Les prodiges d'Egypte pour croire en D. et en le Juste.

1) Tu t'agrippes, avec les liens de l'amour, au Juste qui

fait venir sur nous des bonteÂ s nouvelles qui n'ont jamais

encore eÂ teÂ deÂ voileÂ es. GraÃ ce aÁ lui seront annuleÂ es l'obscuriteÂ

et les teÂ neÁ bres qui sont la souillure de l'esclave, et la royauteÂ

reprendra sa place et graÃ ce aÁ lui, la veÂ riteÂ sera deÂ voileÂ e dans

le monde.

Mon freÁ re bien aimeÂ , souviens-toi treÁ s bien de toutes

les bonteÂ s merveilleuses qu'a faites D. beÂ ni soit-Il en notre

faveur, dans cette geÂ neÂ ration. Nous avons meÂ riteÂ d'eÃ tre

distingueÂ s, dans notre grande bassesse, oui, nous avons
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meÂ riteÂ d'eÃ tre compteÂ s avec les aÃ mes qui se sont agrippeÂ es au

Juste veÂ ritable, graÃ ce auquel sera deÂ truit le mensonge de

l'eÂ change et la royauteÂ reviendra aÁ sa place, comme le dit le

verset: « et la RoyauteÂ sera aÁ D. ».

Tu deÂ sires et cherches aÁ nager et flotter sur les eaux de

la connaissance de la vie compleÁ tement nouvelle, tout aÁ fait

merveilleuse et extraordinaire qui transforme et eÂ leÁ ve du

profane au sacreÂ , de l'impur au sacreÂ .

2) L'essentiel de la sortie d'Egypte et du don de la

Torah et tous les signes et prodiges redoutables que D. a

faits avec nos anceÃ tres et avec nous, depuis le jour de la

sortie d'Egypte jusqu'aÁ preÂ sent, aÁ chaque geÂ neÂ ration, tout

cela c'est pour reÂ veÂ ler Sa DiviniteÂ , pour faire connaõÃ tre et

que tout le monde sache que c'est Lui le MaõÃ tre, Lui qui

forme, Lui qui creÂ e et que son Nom s'eÂ leÁ ve aÁ tout jamais, de

facË on aÁ ce que nous arrivions vraiment aÁ la foi totale en le

Juste veÂ ritable qui est le fondement de tous les Justes

veÂ ritables.

La foi en D. et en Ses serviteurs.

La foi correspond aÁ un « reÂ cipient » qui recË oit la

lumieÁ re de la sagesse et qui la contient; et la lumieÁ re de D.

beÂ ni soit-Il, il est impossible de la recevoir, si l'on peut dire,

aÁ cause de sa grande quantiteÂ et il n'est possible de la

263



recevoir qu'au moyen de nombreux « reÂ cipients » et le

principe geÂ neÂ ral, c'est que tous les reÂ cipients de sainteteÂ se

font uniquement avec la foi, car avec la foi, c'est-aÁ -dire par

le fait que l'on croit en D. beÂ ni soit-Il, sans avoir aucune

connaissance ni aucun esprit, il se fait un reÂ cipient et lorsque

l'on meÂ rite d'eÃ tre fort et puissant dans sa foi, alors on meÂ rite

apreÁ s cela, qu'il se forme, selon le niveau de la foi un

reÂ cipient qui va recevoir et contenir le niveau de lumieÁ re

jusqu'aÁ ce que l'homme atteigne une certaine perception et

tout cela deÂ pend de la force de la foi qu'il posseÂ dait.

L'essentiel, c'est la foi en les sages, car aÁ cause de la

puissance de Sa grandeur et de Son eÂ leÂ vation, beÂ ni soit-Il, il

n'est possible d'arriver au niveau de la foi, que graÃ ce au

Sage, au Juste veÂ ritable qui a pu graÃ ce aÁ sa peine, son travail

et sa foi totale atteindre une conception de son D. beÂ ni soit-

Il; les sages peuvent faire venir sur nous de Sa lumieÁ re et de

Son bien, beÂ ni soit-Il, pour faire entrer en nous la foi sainte.

MeÃ me de la part des Justes veÂ ritables, il n'est possible

de recevoir qu'au travers de la foi, c'est-aÁ -dire, la foi en les

Justes, et il faut croire en eux avec la foi seulement, car

meÃ me la lumieÁ re des Justes veÂ ritables est loin de nous et treÁ s

eÂ leveÂ e pour nous et nous n'avons pas la moindre perception

ni compreÂ hension des sages et du Juste et il n'est pas

possible pour nous de nous rapprocher de lui et de recevoir

de lui si ce n'est graÃ ce aÁ la foi seulement, c'est-aÁ -dire, la foi

en les sages; en effet, il faut beaucoup de reÂ cipients de

sainteteÂ pour recevoir la lumieÁ re sainte et les reÂ cipients se

font essentiellement avec la foi en les sages comme le dit le
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verset: « ils crurent en D. et en MoõÈ se, Son serviteur », car il

n'est possible de croire en D. que si l'on croit en MoõÈ se Son

serviteur, c'est-aÁ -dire, que c'est du meÃ me niveau que la foi en

les sages et c'est cela, essentiellement la seÂ paration et la

diffeÂ rence qui existe entre les enfants d'IsraeÈ l et les non-juifs,

car meÃ me les sages des idolaÃ tres croient en D. beÂ ni soit-Il.

L'endroit ouÁ nous sommes neÂ s c'est celui ouÁ nous nous

sommes lieÂ s aÁ la veÂ riteÂ , aÁ la lumieÁ re de la veÂ riteÂ , avec un

amour puissant, eÂ leveÂ et extraordinaire, qui n'a pas son

pareil au monde.

Il nous appartient de louer et de glorifier D. avec la

voix, les chants et les remerciements pour la bonteÂ grande,

merveilleuse et extraordinaire, infinie et sans limite, que D.

beÂ ni soit-Il a teÂ moigneÂ e en notre faveur, en ta faveur et en

faveur de tout IsraeÈ l pour nous rapprocher, te rapprocher de

cette lumieÁ re sainte et redoutable dont il n'est pas du tout

possible de parler, qui rassemble tous ceux qui sont disperseÂ s

et eÂ gareÂ s comme nous aujourd'hui, dans cette geÂ neÂ ration

obscure, et les fait entrer dans la sainteteÂ supreÃ me, tout ce

qu'il y a d'eÂ leveÂ et supeÂ rieur aÁ tout; heureux tu es, et c'est

bien pour toi d'avoir meÂ riteÂ cela.
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DeÂsirer toujours D.

Le Juste, dans sa grande sainteteÂ et sa sagesse eÂ leveÂ e et

extraordinaire, eÂ carte tout et se conduit avec inteÂ griteÂ et

simpliciteÂ et il diffuse la lumieÁ re du Juste; tu deÂ sires le point

de pure veÂ riteÂ .

A cause de ma grande amitieÂ et de la forte envie que

j'ai de deÂ voiler, de faire connaõÃ tre et d'eÂ clairer le coeur de

celui qui deÂ sire la gueÂ rison de son aÃ me avec la veÂ riteÂ , j'ai

tenu, malgreÂ ma treÁ s grande deÂ tresse et mon amertume qu'il

n'est pas possible d'expliquer - que D. beÂ ni soit-Il ait

rapidement pitieÂ - aÁ t'eÂ crire des paroles de veÂ riteÂ cheÁ res et

merveilleuses, qui n'ont pas leurs pareilles, qui sont des

conseils et des remeÁ des pour la gueÂ rison de l'aÃ me et du corps

et des bonheurs eÂ ternels pour toute personne qui cherche et

creuse avec beaucoup de peine dans son coeur pour trouver

les eaux vives et profondes que le Juste veÂ ritable a creuseÂ es

et trouveÂ es, des puits d'eaux vives pour la gueÂ rison des

maladies des enfants d'IsraeÈ l.

Sois fort, renforce-toi et souviens-toi de ton CreÂ ateur aÁ

chaque moment, pour tout ce que tu traverses, attache-toi

au but veÂ ritable car tout est vaniteÂ de vaniteÂ s, vain et vide.

ConsideÁ re combien D. beÂ ni soit-Il a montreÂ Sa grande bonteÂ

en notre faveur.

Il nous a fait connaõÃ tre dans Sa miseÂ ricorde de tels

enseignements extraordinaires, merveilleux et eÂ leveÂ s qui

n'ont jamais eÂ teÂ entendus, qui sont des remeÁ des merveilleux
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pour nos blessures incurables. De plus, dans ces derniers

temps, sois fort et ferme, et espeÁ re en D., car Il ne

t'abandonnera pas, car D. est avec toi, preÁ s de toi. N'aie

pas peur et ne crains rien. Nous devons, il faut nous

renforcer et porter bien notre attention sur toutes les bonteÂ s

et sur tout le bien eÂ ternels, merveilleux et extraordinaires

qu'Il nous a teÂ moigneÂ s, dans Sa miseÂ ricorde et Sa grande

bonteÂ par l'intermeÂ diaire du Juste, le fleuve jaillissant,

source de sagesse.

Nous devons eÃ tre treÁ s obstineÂ s dans notre volonteÂ , nos

deÂ sirs et envies pour souhaiter et deÂ sirer toujours, avec une

volonteÂ forte, D. beÂ ni soit-Il, Sa Torah, quoi qu'il arrive, et

quoi que je traverse. Ce que je deÂ sire, malgreÂ cela, c'est la

pure veÂ riteÂ qui est D. beÂ ni soit-Il et sa Torah, qui est

l'essence de la veÂ riteÂ . Celui qui espeÁ re voir ton bien veÂ ritable.

Je suis tres joyeux de ta flamme pour la verite.Je suis treÁs joyeux de ta flamme pour la veÂriteÂ .

Mon coeur et ma chair, cher Monsieur Ch. Ephrati qui

a mis toute sa force pour s'attacher au Juste veÂ ritable qui a

la force de descendre treÁ s bas, au plus profond des abõÃmes et

treÁ s loin de la sainteteÂ et de briser et de deÂ truire tout le mal

accrocheÂ meÃ me aux heÂ reÂ tiques et aux atheÂ es accomplis qui

sont sortis compleÁ tement du cadre de la sainteteÂ d'IsraeÈ l. Il

recherche, ramasse et rassemble tous les points positifs qu'il
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y a en eux, il les renforce et les reÂ veille, quels qu'ils soient, ouÁ

qu'ils soient; mais il faut, malgreÂ tout, qu'ils deÂ sirent et

demandent encore D. de sorte que, avec cette force, il les

fasse monter de l'abattement aÁ la volonteÂ , en direction de la

sainteteÂ et transforme leur descente dans l'abõÃ me en

remonteÂ e vers les sommets.

J'ai eÂ teÂ joyeux, j'ai eu une joie grande et sans limite

pour toutes ces paroles saintes que tu as eÂ crites, en voyant

l'eÂ criture de ta main et la flamme de ton coeur pour la veÂ riteÂ .

Heureux tu es d'avoir meÂ riteÂ de briser tous les obstacles et

les empeÃ chements; tu m'as eÂ crit et tu m'as fait connaõÃ tre le

numeÂ ro de teÂ leÂ phone et j'ai vu la flamme de ton coeur pour

la veÂ riteÂ , qui a meÂ riteÂ de s'attacher au Juste veÂ ritable qui a la

force de descendre treÁ s bas, au plus profond des abõÃmes et

treÁ s loin de la sainteteÂ , de briser et de deÂ truire tout le mal qui

y est accrocheÂ et de remonter les gens vers la sainteteÂ

supeÂ rieure, heureux nous sommes, comme notre part est

belle! Que ta lumieÁ re perce comme l'aube et que ta gueÂ rison

arrive rapidement. BeÂ neÂ diction, vie et prospeÂ riteÂ toujours

dans la joie, la seÂ reÂ niteÂ et une joie grande et sans limite.

J'ai recË u ta lettre qui m'est plus cheÁ re que toute les

richesses pour les paroles qu'elle renferme, paroles saintes,

paroles d'amitieÂ et d'affection veÂ ritable et j'espeÁ re que

bientoÃ t nous meÂ riterons de nous voir dans la joie, le

Chabbat, comme des freÁ res vivant dans une eÂ troite union

pour recevoir l'un de l'autre. J'ai recË u tes paroles saintes

avec affection, mon amitieÂ eÂ tant solide et authentique.
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D. a creÂeÂ le monde pour Sa gloire.

... et l'honneur du Juste veÂ ritable aÁ qui il convient que

reviennent tout l'honneur et le prestige, et que tous les

enfants d'IsraeÈ l viennent l'honorer et se rapprocher de lui

afin qu'il puisse les conduire dans le chemin saint et qu'il

fasse briller la connaissance dans le monde; c'est cela

essentiellement la perfection et la reÂ paration de la gloire et

c'est de laÁ que deÂ pend essentiellement la deÂ livrance, que tous

les gens soient reÂ veilleÂ s et ameneÂ s vers D. beÂ ni soit-Il.

Le fondement de toute la creÂ ation, c'est la gloire car,

tout ce qu'a creÂ eÂ D. beÂ ni soit-Il dans son monde, Il ne l'a

creÂ eÂ que pour Sa gloire; c'est pourquoi lorsqu'il vient aÁ un

homme un honneur nouveau, il faut qu'il fasse attention aÁ le

remonter au D. des armeÂ es, qui est le roi de la gloire, et quel

est le fou qui veut la gloire, dans le palais du roi.

... et pour le Juste veÂ ritable pour qu'il ait tout

l'honneur et le prestige, et que viennent tous les enfants

d'IsraeÈ l l'honorer et se rapprocher de lui afin qu'il puisse les

conduire dans le chemin saint et qu'il fasse briller dans le

monde la connaissance afin que tous reconnaissent D.

Il acheÁ vera, sans aucun doute, ce qu'il a commenceÂ ,

nous rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, enlever le coeur de pierre

de notre chair et nous donner un coeur de chair. D.

paracheÁ vera par son serviteur, pour le bien, de toute facË on.
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Le Juste peut sauver tous les « pauvres » du monde.

Lorsque D., beÂ ni soit-Il, veut avoir pitieÂ de l'homme et

le sauver, sa deÂ livrance se fait essentiellement par le Juste

veÂ ritable qui est d'un niveau treÁ s eÂ leveÂ , celui de David le

Messie, qui adoucit les angles de tous les esprits de petitesse,

meÃ me ceux qui sont aux niveaux extreÃ mes de la petitesse, aÁ

la dernieÁ re limite. Il adoucit tout aÁ la racine supeÂ rieure, treÁ s

eÂ leveÂ e et extraordinaire, cette racine supeÂ rieure de tous les

esprits qui est du niveau de « AõÈ n », qui est au-dessus de

tous les esprits de grandeur et de petitesse, laÁ ouÁ tout est un

et tout est adouci aÁ ce niveau.

Ce Juste preÂ ciseÂ ment peut aider et sauver tous les gens

pauvres et humbles du monde, et la pauvreteÂ c'est

essentiellement, comme il est eÂ crit: « il a pitieÂ du pauvre et

de l'indigent et il sauve les aÃ mes des indigents »; donc la

pauvreteÂ et l'indigence, c'est essentiellement la pauvreteÂ

dans la connaissance de la Torah et des commandements, et

ceci est loin de D. beÂ ni soit-Il, que D. nous en preÂ serve; et

lorsque ce pauvre en actes voit sa petitesse et sa bassesse, en

particulier, quand il a conscience des dettes dont il est

redevable envers D. aÁ cause de ses nombreux peÂ cheÂ s commis

involontairement et volontairement, lorsqu'il commence aÁ

les regretter devant D. beÂ ni soit-Il, le coeur briseÂ et contrit et

qu'il expose sa souffrance et sa prieÁ re devant D. beÂ ni soit-Il,

il est certain que sa prieÁ re est cheÁ re et treÁ s importante pour

D. beÂ ni soit-Il et elle ouvre toutes les portes... Mais, malgreÂ

cela, elle n'a pas encore la force d'agir de manieÁ re parfaite aÁ

cause de la puissance de la rigueur qui correspond aÁ l'esprit
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de petitesse, car cet homme est pauvre en connaissance et

c'est pourquoi sa deÂ livrance se fait essentiellement par le

Juste grand, veÂ ritable, qui est du niveau du Messie, qui

s'associe aÁ ces pauvres.

En fait, bien qu'ils aient beaucoup souilleÂ et fait ce

qu'ils ont fait, malgreÂ cela, sa miseÂ ricorde l'emporte sur

tout, et il descend jusqu'aÁ eux et se met aÁ leur niveau et

meÃ me plus bas qu'eux, car il est le plus modeste des hommes

sur terre, mais malgreÂ cela, il ne descend pas au niveau de

l'esprit de petitesse, aÁ D. ne plaise, qui est le niveau extreÃ me

de la modestie, de MoõÈ se le Messie, et cela nous ne pouvons

pas le comprendre, et c'est aÁ cause de cela que la plupart des

gens se trompent au sujet de la modestie.

Se renforcer dans tout et fuir la tristesse.

Tu as mis tout ton esprit et ton coeur pour t'attacher

au Juste veÂ ritable qui a la force de descendre treÁ s bas, treÁ s

profondeÂ ment meÃ me dans les endroits infeÂ rieurs et eÂ loigneÂ s

compleÁ tement du cadre de la sainteteÂ d'IsraeÈ l; il brise et

deÂ truit tout le mal qui y est accrocheÂ , et ramasse, rassemble,

recherche et ajoute tous les points positifs qu'il y a chez

chacun, meÃ me chez les heÂ reÂ tiques et les atheÂ es accomplis, et

il les renforce et les reÂ veille, quoi qu'ils soient et ouÁ qu'ils

soient; mais il faut, malgreÂ tout qu'ils recherchent et

demandent D. de sorte que, avec cette force, il les eÂ leÁ ve au
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niveau supeÂ rieur de la sainteteÂ et transforme leur descente en

remonteÂ e parfaite.

... tu eÂ tais destineÂ aÁ eÃ tre le troisieÁ me PreÂ sident de l'eÂ tat

d'IsraeÈ l; il faut que l'homme demande beaucoup aÁ D. beÂ ni

soit-Il, qu'il fasse des efforts et se donne beaucoup de peine

pour se rapprocher du Juste veÂ ritable, car le Juste veÂ ritable a

l'esprit propheÂ tique, l'esprit saint graÃ ce auquel se fait

essentiellement la purification de l'imagination dont deÂ pend

essentiellement la foi, mais il n'est pas facile de se

rapprocher du Juste veÂ ritable, car il faut bien revenir vers

lui, le demander et le rechercher beaucoup. Lorsqu'on se

rapproche d'un dirigeant qui n'est pas veÂ ritable, alors, au

contraire, l'imagination va s'alteÂ rer davantage et on risque

d'arriver aÁ des croyances mensongeÁ res et aÁ l'heÂ reÂ sie, c'est

pourquoi, il faut chercher..

... toutes tes paroles sont cheÁ res aÁ mes yeux plus que

toutes les grandes richesses; je m'en reÂ jouis et j'en suis

heureux, plus que de toutes les grandes richesses, et ce sont

des deÂ lices pour mon aÃ me.

L'essentiel, c'est de te renforcer dans la croyance en la

providence et dans la confiance en D. beÂ ni soit-Il pour tout,

et que tu consideÁ res toujours, les grandes ouvertures et les

bonteÂ s qu'Il nous teÂ moigne chaque jour, aÁ chaque heure, et

que tu eÂ loignes de toi la tristesse et les soucis le plus possible,

sans regarder les manques. Les manques et l'amertume

passent sur toutes les creÂ atures et celles-ci ne savent pas

comment se ranimer; leur vie n'est pas une vie du tout car la
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richesse et les choses que l'on peut convoiter en ce monde

sont treÁ s ameÁ res, plus ameÁ res que la mort et elles rendent

ameÁ re la vie de ceux qui les posseÁ dent, mais la foi et la

confiance vraie annulent l'amertume et apportent toujours

une vie tranquille et une vie paisible.

Croire en l'omnipreÂsence de la Providence.

Tu n'as pas faim de pain ni soif d'eau, mais tu cherches

uniquement aÁ eÂ couter la voix du sage veÂ ritable, peÁ re de tous

les sages, la merveille unique parmi tous ceux qui sont

uniques dans les geÂ neÂ rations, qui descend au niveau le plus

bas ouÁ chacun est arriveÂ et le fait monter au point le plus

haut, mais il n'est possible d'arriver laÁ ...

Il s'occupe de toi, en utilisant des moyens merveilleux,

grands et extraordinaires, pour te ranimer et te rapprocher

de D. beÂ ni soit-Il.

Celui qui est deÂ jaÁ arriveÂ dans des endroits infeÂ rieurs et

treÁ s eÂ loigneÂ s de la sainteteÂ et qui s'est seÂ pareÂ de D. beÂ ni soit-

Il, lorsqu'il meÂ rite apreÁ s cela, de se repentir compleÁ tement et

de retourner vers D. beÂ ni soit-Il, alors il revient, rend et

eÂ leÁ ve tout vers D. beÂ ni soit-Il, oui, il rend tous les endroits,

et c'est cela essentiellement la perfection de la mission; c'est

pourquoi, son niveau est plus eÂ leveÂ que celui d'un Juste

parfait.
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...Celui qui s'est deÂ jaÁ eÂ loigneÂ aÁ cause de ses peÂ cheÂ s, il

est suÃ r qu'il lui est difficile de revenir et en particulier si deÂ jaÁ ,

aÁ D. ne plaise, il a multiplieÂ les peÂ cheÂ s commis volontaire-

ment, alors, sa reÂ paration, s'il veut eÂ pargner sa vie, consiste

essentiellement aÁ sauver son aÃ me de toutes les destructions...

... pour ceux qui se roulent et se noient dans les eaux

torrentielles, les eaux de l'arrogance que sont les folies et les

erreurs de l'atheÂ isme, des heÂ reÂ sies et des croyances

mensongeÁ res, il leur est possible de revenir uniquement en

se rapprochant du Juste veÂ ritable, qu'ils consideÁ rent

uniquement la pure veÂ riteÂ , qu'ils choisissent uniquement la

veÂ riteÂ et qu'ils ne se trompent pas, aÁ D. ne plaise, et graÃ ce aÁ

la veÂ riteÂ , ils vont meÂ riter de savoir que meÃ me laÁ , aÁ la place

ouÁ ils se trouvent, brille la Providence divine. Par cette foi en

la Providence, on peut revenir vers D. beÂ ni soit-Il, de tout

endroit.

Il faut purifier son corps.

Que D. eÂ claire nos yeux et les yeux de tous les enfants

d'IsraeÈ l pour que peÂ neÁ trent ses paroles, les paroles du Juste

dans nos coeurs, car ce sont des paroles tout aÁ fait

merveilleuses qu'on ne peut eÂ valuer. L'homme ne peut

comprendre quoi que ce soit car les penseÂ es de D. sont treÁ s

profondes.
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De ta chair ne te deÂ tourne pas, c'est-aÁ -dire, ne

deÂ tourne pas tes yeux d'avoir pitieÂ de ta chair, c'est par

toi que la chair de ton corps peut eÃ tre dans une bonne

situation car il faut avoir beaucoup de pitieÂ pour le corps,

faire en sorte de le purifier afin qu'on puisse lui faire

connaõÃ tre toutes les lumieÁ res et les perceptions que l'aÃ me

ressent; en effet, l'aÃ me de tout homme voit et percË oit

toujours des choses treÁ s eÂ leveÂ es, mais le corps n'en sait rien

car lorsque le corps est effronteÂ comme cela apparaõÃ t dans le

verset: « et les chiens sont de nature effronteÂ e » c'est-aÁ -dire,

qu'il est impudent et fort dans les passions, l'aÃ me ne peut

pas s'appuyer sur lui et se rapprocher de lui pour lui faire

connaõÃ tre ses perceptions; il faut que tout homme ait

beaucoup de pitieÂ pour la chair de son corps, qu'il fasse

en sorte de le purifier...

Il faut chercher et prier beaucoup D. beÂ ni soit-Il pour

que tu meÂ rites de te rapprocher du Juste veÂ ritable qui a

l'esprit propheÂ tique de manieÁ re aÁ purifier ton imagination et

meÂ riter ainsi une foi totale; on arrive alors aÁ la foi en le

renouveau du monde, aÁ croire que D. beÂ ni soit-Il a creÂ eÂ le

monde aÁ partir du neÂ ant absolu et cela, l'esprit ne peut le

saisir en aucune manieÁ re, si ce n'est avec la foi seulement. Le

roi Messie fera venir et deÂ voilera dans le monde, dans tout le

monde, la lumieÁ re de la connaissance du Juste veÂ ritable,

dans un deÂ voilement merveilleux et une intelligence mer-

veilleuse et une authenticiteÂ tout aÁ fait parfaite et graÃ ce aÁ

cela, tous les gens iront dans la voie du repentir et ils

reviendront tous vers D. beÂ ni soit-Il et meÃ me tous les

heÂ reÂ tiques et les atheÂ es accomplis qui sont sortis compleÁ te-
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ment du cadre de la sainteteÂ d'IsraeÈ l, retourneront vers D.

beÂ ni soit-Il et se conduiront selon ses lois, toujours.

Lorsqu'un homme recË oit un honneur nouveau, il faut

qu'il fasse treÁ s attention aÁ ne pas courir apreÁ s les honneurs, aÁ

ne pas recevoir les honneurs pour s'en servir pour ses

besoins, pour son propre prestige, aÁ D. ne plaise, il faut qu'il

fuie les honneurs aÁ titre personnel compleÁ tement et qu'il

garde un coeur authentique, car en recherchant les honneurs

pour lui-meÃ me, il va occasionner une alteÂ ration dans ce

principe « Il remplit toute la terre de Sa gloire, car Moi et

lui, nous ne pouvons pas demeurer ensemble ».

Efforce-toi vraiment de ne recevoir les honneurs que

pour la gloire de D. beÂ ni soit-Il et de les eÂ lever vraiment vers

le Roi de gloire.

La Torah du Juste gueÂrit notre aÃme.

Le Juste veÂ ritable qui est le chef authentique de la

maison, nous n'avons de lui aucune compreÂ hension et nous

ne pouvons pas nous nourrir ni puiser la vitaliteÂ de son

esprit saint si ce n'est par sa bouche sainte; c'est par laÁ qu'il

nous deÂ voile D. beÂ ni soit-Il et Sa grandeur, par les

commentaires nouveaux de la Torah qu'il nous deÂ voile.

En effet, le Juste fait venir et deÂ voile ses commentaires

nouveaux avec un esprit tel qu'ils peuvent atteindre tout
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homme dans le monde, quel que soit son niveau, qu'il soit

au plus haut, ou au plus bas, que D. nous en preÂ serve. Tous

peuvent se ranimer avec ses commentaires toujours, s'ils

veulent les recevoir, et meÃ me apreÁ s le deÂ part du Juste de ce

monde, notre consolation et notre espoir c'est encore

essentiellement graÃ ce aÁ ses commentaires nouveaux de la

Torah qu'il nous a laisseÂ s; leur sainteteÂ est eÂ ternelle et graÃ ce

aÁ eux nous pouvons nous ranimer toujours, en tout temps,

dans tout endroit, aÁ tous les niveaux du monde pour

distinguer et comprendre de manieÁ re claire et totale la pure

veÂ riteÂ afin de combler, gueÂ rir et reÂ parer les fractures de nos

aÃ mes et de celles des enfants d'IsraeÈ l qui se roulent, se noient

et s'enfoncent dans les eaux tumultueuses de l'arrogance que

sont l'atheÂ isme, l'heÂ reÂ sie et les croyances mensongeÁ res de

folie et de vaniteÂ . Heureux tu es, toi qui, par la grande

miseÂ ricorde et la graÃ ce de D. beÂ ni soit-Il, as eÂ teÂ placeÂ dans le

lot du Juste veÂ ritable qui s'occupe de toi avec des moyens

merveilleux, grands et extraordinaires pour te ranimer et te

rapprocher de D. beÂ ni soit-Il, vraiment.

Se rapprocher du Juste pour eÂpurer son imagination.

Les chutes et les descentes de ceux qui sont loin de D.

beÂ ni soit-Il, viennent essentiellement d'une confusion de

l'imagination et inversement, graÃ ce aÁ l'eÂ puration et la

reÂ paration de l'imagination, on arrive aÁ la foi totale et aÁ
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s'eÂ lever jusqu'au coeur de l'esprit et de la connaissance, qui

est l'essence de l'aÃ me et graÃ ce aÁ cela, on meÂ rite beaucoup de

bien cacheÂ , que l'oeil n'a pas vu... En se rapprochant du

Juste veÂ ritable, on arrive aÁ l'eÂ puration parfaite de l'imagina-

tion et aÁ la reÂ paration de la foi sainte.

Celui qui veut penser aÁ son but final, doit bien faire

attention aÁ ne jamais eÃ tre vieux et faible aÁ ses propres yeux,

c'est-aÁ -dire, aÁ ne pas tomber dans la vieillesse et l'affai-

blissement du domaine du mal, aÁ D. ne plaise, mais il doit

commencer, chaque fois, uniquement aÁ vivre une vie

nouvelle de sainteteÂ et chaque fois, comme un aigle,

renouveler sa vie, commencer chaque fois aÁ s'occuper de

servir D. avec un deÂ but veÂ ritablement nouveau comme s'il

n'avait encore jamais commenceÂ aÁ le faire.

Parfois, un Juste qui est grand, se transforme en un

autre homme parce que l'aÃ me d'un homme, meÂ chant, s'est

empareÂ e de lui et aÁ cause de cela, il tombe dans des peÂ cheÂ s et

des souillures, aÁ D. ne plaise; et parfois, chez un homme

meÂ chant, s'incarne une aÃ me sainte et graÃ ce aÁ cela, il va se

reÂ veiller et se repentir; chacun, se conduira selon son libre

arbitre, ses deÂ sirs, son renforcement et sa foi en D. beÂ ni soit-

Il, et en fonction de cela, D., dans Sa miseÂ ricorde, se

comportera avec lui.

Les mauvaises passions tendent toujours des pieÁ ges aÁ

l'aÃ me de l'homme et plus l'aÃ me est cheÁ re et grande, plus elles

vont se renforcer davantage contre lui et il faut beaucoup de

miseÂ ricorde et de grands efforts pour s'en deÂ livrer.
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L'homme intelligent, quand il voit que le mauvais

penchant et les passions se renforcent beaucoup contre lui,

et qu'il lui semble qu'il lui est difficile de les vaincre, il faut

qu'il sache et qu'il soit convaincu que, certainement son aÃ me

aÁ sa racine est grande, cheÁ re et extreÃ mement eÂ leveÂ e et que

des milliers et des milliers, des myriades de myriades de

mondes, sans nombre, deÂ pendent d'elle. Il lui faut se

renforcer pour avoir pitieÂ d'elle, pour qu'il ne perde pas

les treÂ sors et les vertus treÁ s cheÁ res qui deÂ pendent d'elle et il

doit le faire avec tous ses moyens pour la sauver de toutes les

destructions et des oppressions, et l'essentiel, c'est de se

rapprocher du Juste veÂ ritable.

Il n'est pas habituel pour quelqu'un de veÂ ritablement

modeste, de s'affirmer comme un meÂ chant accompli et

d'abaisser le niveau de son aÃ me sainte. Il faut, au contraire,

qu'il eÂ leÁ ve son coeur et son esprit dans les voies de D.

comme le dit le verset: « son coeur s'eÂ leva dans les voies de

D. », c'est-aÁ -dire, pour ce qui concerne son aÃ me, qu'il ne lui

est pas agreÂ able de faire de tels actes, des actes bestiaux car

elle est treÁ s eÂ leveÂ e.

Paroles de satisfaction.

Celui ou celle qui deÂ sire boire avec aviditeÂ les paroles,

les paroles de veÂ riteÂ , paroles de foi et de crainte de D., qui
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jaillissent du Juste veÂ ritable, le fleuve jaillissant, source de

sagesse, Rabbi Na'hman de Breslev, le souvenir du Juste est

une beÂ neÂ diction.

Comme cela m'est agreÂ able! Ceins tes reins et renforce-

toi pour revenir aÁ la sainteteÂ du judaõÈ sme, croyez-moi.

Comme cela m'a eÂ teÂ agreÂ able! Les paroles douces de ta

langue qui sortent de ton coeur avec veÂ riteÂ , cette langue qui

dit la veÂ riteÂ ; aie foi en D. et fais le bien. D., de manieÁ re

parfaite, fera percer, comme l'aube, votre lumieÁ re.

Ta lettre que j'ai recË ue vendredi dernier, m'a tranquil-

liseÂ ainsi que la lettre preÂ ceÂ dente. Comme cela m'est

agreÂ able, les paroles douces de ta langue claire, cette langue

qui dit la veÂ riteÂ venant du fond du coeur, oui, du fond de ton

coeur, et dans lesquelles mon aÃ me se deÂ lecte.

De toutes ces paroles, je me reÂ jouis et je suis heureux

plus que de toutes les richesses qui te sont cheÁ res, plus que

tout ce qui peut eÃ tre vu et atteint.

.... Qui nous sort de toutes les erreurs et les eÂ garements

de l'atheÂ isme et des croyances mensongeÁ res et qui bruÃ le et

deÂ truit.
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La verite finira par triompherLa veÂriteÂ finira par triompher

Que D. fort et puissant soit ton rocher, qu'Il

raffermisse ton coeur et te donne toute la force et la

puissance pour que tu passes tous les obstacles meÃ me

jusqu'au sacrifice, et au peÂ ril de ta vie. Quant aux

aspirations de ton coeur qui est bon et droit, c'est le fond

de ton coeur droit et bon qui deÂ sire et souhaite.

D. beÂ ni soit-Il, moi et toi connaissons le fond et les

aspirations de ton aÃ me, ton coeur droit et bon qui deÂ sire,

souhaite et a envie, aÁ en perdre l'aÃ me, d'annuler et de faire

disparaõÃ tre ton esprit et ta connaissance compleÁ tement, de

manieÁ re absolue, et de faire venir chez toi et chez tous les

enfants d'IsraeÈ l, la lumieÁ re de la connaissance du Juste

veÂ ritable, du niveau de MoõÈ se le Messie, qui s'occupe de

reÂ parer nos aÃ mes et deÂ voile D. beÂ ni soit-Il, Son uniciteÂ et Sa

domination aux yeux de tout le monde et c'est pour cette

raison que mon amitieÂ pour toi a augmenteÂ ; c'est une amitieÂ

veÂ ritable, sans limite, avec pour dessein de revenir vers D.

beÂ ni soit-Il et d'eÃ tre comme Il le veut; c'est ceci qui a

provoqueÂ dans mon coeur, mon amitieÂ pour toi, une amitieÂ

veÂ ritable qui n'a pas sa pareille au monde, car vraiment, tu

ne quittes ni mon coeur ni ma penseÂ e, meÃ me pas une heure

et toujours, aÁ chaque moment, je deÂ sire aÁ en perdre l'aÃ me, la

deÂ livrance de ton aÃ me, graÃ ce au meÂ rite et aÁ la force du Juste

veÂ ritable qui repreÂ sente essentiellement la deÂ livrance et le

salut.

L'eÂ veil et le deÂ sir du bien qui eÂ tait cacheÂ au fond de ton
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coeur a entraõÃ neÂ l'eÂ veil dans mon coeur de mon amitieÂ

solide, fideÁ le, authentique, amitieÂ qui n'a pas sa pareille au

monde, car vraiment, tu ne quittes ni mon coeur ni ma

penseÂ e, et toujours, aÁ chaque moment je deÂ sire principale-

ment eÂ clairer ton coeur avec la lumieÁ re du Juste veÂ ritable qui

est essentiellement notre deÂ livrance et notre espoir, la

reÂ paration de nos aÃ mes et la reÂ paration de tout le monde,

de geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration.

Le mensonge se deÂ veloppe et s'eÂ tend maintenant de

tous coÃ teÂ s et sans limite, pour induire en erreur tout le

monde sur D. et sa sainte Torah, et beaucoup de gens ont

deÂ jaÁ eÂ teÂ pieÂ geÂ s. Ils ont bel et bien eÂ teÂ pris par le mensonge,

mais malgreÂ cela, le mensonge n'est pas encore arriveÂ aÁ son

terme et n'est pas arriveÂ aÁ son point d'eÂ quilibre et de repos;

c'est pourquoi il se deÂ veloppe et s'eÂ tend chaque fois avec

d'autres mensonges et des ruses nouvelles, sans nombre,

comme nous le voyons; le groupe des heÂ reÂ tiques et des

opposants au point de veÂ riteÂ cherche toujours aÁ attraper

tout le monde avec de treÁ s nombreux appaÃ ts, seÂ ductions et

paroles flatteuses car avant qu'il n'arrive aÁ son but ultime, il

n'a pas de repos ni de tranquilliteÂ et c'est la raison pour

laquelle, il se deÂ veloppe et s'eÂ tend chaque fois avec des

mensonges et des ruses nouvelles, sans nombre. Ce groupe

cherche toujours aÁ attraper tout le monde, aÁ D. ne plaise,

avec ses mensonges, un treÁ s grand nombre d'appaÃ ts et de

seÂ ductions et des paroles flatteuses, jusqu'aÁ la fin, mais aÁ

cause du deÂ veloppement du mensonge, qui exceÂ dera meÃ me

la mesure, quand viendra le moment et le temps ouÁ le

mensonge s'eÂ tendra tellement qu'il arrivera presque aÁ son
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point de stabiliteÂ et de repos, aÁ D. ne plaise, et que presque

tout le monde se trompera par ses mensonges et ses vaines

intrigues, alors preÂ ciseÂ ment, se deÂ voilera la veÂ riteÂ et tout le

monde se rapprochera de D. beÂ ni soit-Il, vraiment, et une

langue de veÂ riteÂ s'instaurera pour toujours.... car preÂ ciseÂ -

ment l'augmentation du mensonge jusqu'aÁ un point si

important fera qu'il se transformera en veÂ riteÂ ; tous les

peuples se tourneront vers la veÂ riteÂ pour appeler D. par son

Nom et c'est cela que dit le verset : « car alors Je

transformerai tous les peuples... ».

Les sots et les ignorants ne savent pas et ne

comprennent pas cela, ce qu'a fait D. dans ce que dit le

verset : « si les meÂ chants croissent comme l'herbe, et que

fleurissent tous les artisans d'iniquiteÂ , c'est pour encourir

une ruine irreÂ parable ». Pourquoi les fait-il croõÃ tre pour les

deÂ truire aÁ jamais ? En veÂ riteÂ les voies de D. sont droites et il

n'y a pas en Lui d'injustice, seulement aucun esprit humain

ne peut comprendre cela.

Des maximes, des conseils.

L'homme, en servant le Juste, est sauveÂ de la mort.

Se rapprocher du Juste est bon dans ce monde et dans

le monde aÁ venir.

Lorsque le Juste dit une parole, tant que cette parole
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ne s'est pas reÂ aliseÂ e, c'est que son temps n'est pas venu. La

parole est graveÂ e dans le monde supeÂ rieur mais elle ne brille

pas, lorsque le moment de sa reÂ alisation vient, alors la

parole commence aÁ briller.

Il est bien de perdre beaucoup de temps pour passer

une seule heure aÁ se rapprocher du Juste.

Les paroles du Juste, le sage, sont plus cheÁ res que

celles de la Torah et des propheÁ tes, et il faut l'eÂ couter et

l'entendre bien que l'on n'en voie aucune preuve.

La nature d'un homme est reconnaissable par son

rapprochement, quand on voit de qui il est proche.

Parfois, graÃ ce aÁ une seule petite chose que l'on fait

pour le Juste et qui lui apporte la tranquilliteÂ , on meÂ rite le

monde futur.

A celui qui veut faire un bienfait au Juste, le Saint beÂ ni

soit-Il lui en donne la force.

Tous les recouvrements d'argent que les autres peuples

font chez les enfants d'IsraeÈ l ont pour cause une souillure aÁ

l'honneur du Juste, quand ils parlent contre le Juste ou

s'opposent aÁ lui.

Le Juste indique au Saint beÂ ni soit-Il comment Il doit

se comporter avec nous.

Quand on adresse des louanges au Juste, c'est comme

si on les adresse au Saint beÂ ni soit-Il.

La venue du Messie deÂ pend du rapprochement du

Juste.

GraÃ ce aux louanges que l'on fait au Juste, on

provoque une grande chute aÁ ses opposants.

Celui qui apporte des cadeaux au Juste, le Saint beÂ ni

soit-Il lui donne la tranquilliteÂ et annule le mauvais esprit
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qui reÂ side chez l'homme.

A l'homme modeste, on ajoute de la grandeur aÁ sa

grandeur.

GraÃ ce aÁ la modestie, on allonge sa vie.

On ne scrute pas les actions de celui qui est modeste.

GraÃ ce aÁ la modestie, on annule la peur que l'on a de

ses ennemis.

Tout le monde est en paix avec la personne modeste.

GraÃ ce aÁ la modestie, vient la graÃ ce.

D. se souvient de celui qui est modeste.

Parfois, lorsqu'un homme se rabaisse ou que les autres

le rabaissent, graÃ ce aÁ cela, on annule un deÂ cret de mort pris

contre lui.

La peur n'atteint pas une homme modeste.

A cause de la tristesse, l'homme s'affaiblit.

Celui qui est triste doit freÂ quemment donner un

cadeau au Juste.

A cause de la tristesse, un homme est meÂ priseÂ .

Celui qui n'est pas triste et qui est toujours joyeux, il

est suÃ r qu'il se mariera.

A cause de la tristesse vient le meÂ pris.

Le rapprochement du Juste reÂ jouit le coeur.

Lorsqu'un homme deÂ sire des choses qui sont contre

D., il lui vient des geÂ missements.

Celui qui est triste ameÁ ne sur lui des souffrances.

En alteÂ rant sa joie, une personne tombe malade.

Lorsque tu prends un conseil chez le Juste, tu meÂ rites

la deÂ livrance.

Quand tu aides les enfants d'IsraeÈ l, un conseil te sera

utile.
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Celui qui suit les conseils de sa femme, va en enfer.

Quand on voit que les gens sont effronteÂ s devant le

Juste, il faut savoir que de grandes guerres naõÃ tront contre

cet eÂ tat.

Quand IsraeÈ l est uni, les nations auront peur de lui.

La peur vient aÁ cause de l'hypocrisie.

On a peur des peuples lorsqu'on oublie D. beÂ ni soit-Il,

et aÁ cause de cela, on ne s'appuie pas sur Lui.

La nuit ouÁ tu as peur au moment de dormir, ne te mets

en chemin, le jour.

Avec ma chair, je regarde D.

De ta chair ne te deÂ sinteÂ resse pas, de ta chair

preÂ ciseÂ ment, ne deÂ tourne pas les yeux, il faut avoir

beaucoup de pitieÂ pour elle car tout homme doit avoir

beaucoup pitieÂ de la chair de son corps pour lui montrer

toute la clarteÂ et toutes les perceptions que l'aÃ me ressent,

pour que le corps aussi ait connaissance de cette perception.

En effet, l'aÃ me de tout homme voit et percË oit toujours des

choses tout aÁ fait supeÂ rieures mais le corps n'en a pas

connaissance car, lorsque le corps est effronteÂ , et qu'il est

pareil aux chiens qui sont de nature effronteÂ e, il est fort et

effronteÂ dans les passions et l'aÃ me ne peut pas s'appuyer et

se rapprocher du corps, pour lui faire savoir ce qu'elle

percË oit; c'est pourquoi, il faut avoir beaucoup de pitieÂ pour
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le corps, faire en sorte de le purifier jusqu'aÁ ce que l'aÃ me

puisse lui faire savoir tout ce qu'elle voit et ressent toujours

et c'est ce que veut dire le verset: « avec ma chair, je regarde

D. » c'est-aÁ -dire, les perceptions de D.. Lorsque l'homme va

briser l'effronterie et la dureteÂ de son corps, l'aÃ me va

pouvoir alors se rapprocher du corps et c'est la raison pour

laquelle il faut avoir une grande pitieÂ pour le corps, faire en

sorte de le purifier, jusqu'aÁ ce que l'aÃ me puisse lui faire

connaõÃ tre tout ce qu'elle voit et ressent toujours, et c'est cela:

« avec ma chair, je regarde D. » avec ma chair preÂ ciseÂ ment...

c'est-aÁ -dire avec la chair de mon corps, il regarde D... c'est-

aÁ -dire j'ai des perceptions de D.; l'homme voit et regarde

avec son corps, les perceptions supeÂ rieures que l'aÃ me ressent

toujours.

Dans le son de ma plainte, mon essence est lieÂ e aÁ ma

chair, mon essence c'est l'aÃ me qui est l'essence de l'homme,

car l'essentiel chez l'homme, ce qui est appeleÂ chez l'homme

« moi » c'est l'aÃ me qui est l'essence et qui dure aÁ jamais,

mais aÁ cause de l'effronterie du corps dans sa passion, l'aÃ me

qui est l'essence de l'homme est loin de la chair de son corps

et par le bruit de la plainte qui correspond aÁ : « l'audace de

sainteteÂ », graÃ ce aÁ cela, l'effronterie du corps va eÃ tre briseÂ e

et alors l'essence va se rapprocher et se coller aÁ la chair,

c'est-aÁ -dire, l'aÃ me au corps et c'est cela: « par le bruit de ma

plainte, se colle mon essence aÁ ma chair » et c'est ainsi en

geÂ neÂ ral chez les hommes, il y a la notion d'essence et de

chair, c'est-aÁ -dire, que le sage veÂ ritable est eÂ quivalent aÁ l'aÃ me

pour le peuple qui est au-dessous de lui.
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Etre fort dans sa connaissance.

Sache mon freÁ re que par les sciences, il n'est vraiment

pas possible d'atteindre D. beÂ ni soit-Il et de connaõÃ tre quoi

que ce soit de Lui car l'homme peut se tromper beaucoup

dans sa connaissance, comme se sont trompeÂ s et se sont

eÂ gareÂ s les chercheurs et les philosophes jusqu'aÁ eÃ tre arriveÂ s aÁ

l'heÂ reÂ sie totale, aÁ cause des erreurs de leurs connaissances

qui ont fait fausse route; c'est pourquoi l'essentiel c'est la

foi; il faut limiter son esprit et ne pas se vanter d'eÃ tre un

homme savant aÁ ses yeux, qui veut s'eÂ lever plus haut que son

intelligence. L'homme doit donner des limites aÁ son esprit et

s'abaisser comme l'hysope et le ver et s'appuyer sur la foi,

car la foi est la porte et l'ouverture pour entrer et avoir une

perception de la DiviniteÂ .

Les gens 'cacher' authentiques de la geÂ neÂ ration qui

sont proches du Juste veÂ ritable et qui vont dans ses voies,

sont humbles et petits et meÂ prisables aÁ leurs yeux; ils se

consideÁ rent vraiment comme un ver, comme on le voit dans

le verset: « et moi, je suis un ver et pas un homme,

l'opprobre des gens, objet de meÂ pris pour le peuple; tous

ceux qui me voient se moquent de moi... » et malgreÂ cela ils

sont audacieux et forts dans leur esprit, ils sont treÁ s forts

comme un poteau de fer et une muraille d'airain face aux

gens effronteÂ s, aux menteurs et aÁ ceux qui s'opposent avec

orgueil et deÂ dain au Juste veÂ ritable et aÁ ses gens; ils veulent

empeÃ cher les gens de s'approcher de la veÂ riteÂ ; il ne faut pas

preÃ ter attention aÁ leurs confusions ou aÁ leurs railleries et ne

pas avoir honte d'eux. Celui qui alteÁ re l'audace de sainteteÂ ,
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c'est-aÁ -dire, qui n'est pas audacieux comme un leÂ opard face

aux opposants railleurs dont la force essentielle vient de

l'effronterie et du mensonge, aÁ cause de cela, il ne meÂ ritera

pas de se rapprocher du dirigeant veÂ ritable et de recevoir de

chez lui des perceptions de D. et de pouvoir faire en sorte

« d'eÂ loigner d'eux ta coleÁ re » car la foi a eÂ teÂ souilleÂ e chez lui,

jusqu'aÁ ce qu'il arrive aÁ l'heÂ reÂ sie totale, que D. nous en

preÂ serve.

Sans le Juste, nous n'aurions pas pu nous maintenir.

Je me suis deÂ jaÁ entretenu beaucoup avec vous, avec

l'aide de D. beÂ ni soit-Il, et tous ses livres saints sont devant

vous. PluÃ t au ciel que vous en fassiez votre occupation

toujours et que vous alliez dans ses voies saintes, aÁ tout

moment. Il nous faut dire des milliers de fois: « Heureux,

nous sommes » pour chaque enseignement et pour toute

nouvelle explication que nous avons meÂ riteÂ s de recevoir de

chez lui; si ce n'est son enseignement qui est notre deÂ lice,

nous n'aurions pas pu nous maintenir maintenant en cette

fin des temps, dans la deÂ tresse de ces moments ouÁ les eaux

ont submergeÂ chacun, et D. merci, dans Sa grande bonteÂ , il a

fait des merveilles avec nous en nous deÂ voilant de tels

enseignements et des conseils aussi profonds sur toute chose,

dans des chemins tout aÁ fait merveilleux, de manieÁ re inteÁ gre

et simple, et ils sont les meÃ mes pour chacun et malgreÂ cela,
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tout provient des sources de la deÂ livrance, des eaux

profondes, conseils... profonds, treÁ s profonds et meÃ me celui

qui est arriveÂ dans des eaux profondes ou qui est emporteÂ

par des courants d'eaux, peut trouver laÁ aussi, D. beÂ ni soit-

Il, et se rapprocher de Lui, ouÁ qu'il soit, pour D. et pour D.,

et ils ne seront pas deÂ passeÂ s ou vieux aÁ vos yeux, aÁ D. ne

plaise. Ils se renouvellent et jaillissent chaque jour, heureux

l'homme qui y preÃ te attention. (Mir hoben zich mer nit

meÂ hayeÂ tzi zaõÈ ne nor mit deim vos mir vaõÈ ssen fin azoõÈ a

amessen rabbi - nous n'avons rien d'autre pour nous

ranimer si ce n'est que nous connaissons un tel maõÃ tre,

que son meÂ rite nous proteÁ ge, sur sa force nous nous

appuyons et jamais nous n'aurons honte.

Sache, aÁ nouveau, que nous avons meÂ riteÂ d'appartenir

au peuple d'IsraeÈ l et dans Sa bonteÂ merveilleuse, notre aÃ me

comme un oiseau a eÂ teÂ preÂ serveÂ e du filet des oiseleurs, du

secret et de la dissimulation du point de veÂ riteÂ qui brille

maintenant dans tous les mondes, et encore plus dans ce

monde ouÁ , aÁ cause de la grande obscuriteÂ des actions et de la

beÃ tise de l'esprit, la lumieÁ re a eÂ teÂ obscurcie et a eÂ teÂ bien

cacheÂ e au point que beaucoup des gens non seulement ne

profitent pas de la grande lumieÁ re du Juste mais en plus, ils

le contestent et s'opposent aÁ lui fortement, et moi, je te

demande de faire attention et de mettre tout ton zeÁ le aÁ t'en

souvenir chaque jour, quoi que tu traverses, qu'il ne t'a pas

fait meÂ riter toi seulement. D. beÂ ni soit-Il, dont la

miseÂ ricorde nous a aideÂ s jusqu'aÁ preÂ sent, puisque nous

avons eÂ teÂ appeleÂ s par Son grand Nom, de meÃ me Il

augmentera Sa bonteÂ pour nous, dans le preÂ sent et le futur,
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pour nous inclure en le Juste et notre aÃ me sera toujours

incluse dans l'ensemble de toutes les aÃ mes appeleÂ es par son

nom, son souvenir est une beÂ neÂ diction, et tu continueras

toujours, sans deÂ sespeÂ rer de la prieÁ re et de la joie.

La paix mais avec l'amertume

De toute facË on, D. merci, nous avons de quoi nous

reÂ jouir, nous avons ... nous avons... gloire aÁ D., vivant, qui

nous a seÂ pareÂ s de ceux qui s'eÂ garent et de ceux qui se

trompent aÁ tous les niveaux. Chaque jour, je Te beÂ nirai pour

cela, Toi qui es plein de miseÂ ricorde. Le renforcement du

Satan n'a pas de mesure, mais tout notre espoir reÂ sidera en

la force de l'Ancien en sainteteÂ qui est au-dessus de tout et il

n'est pas possible de parler de ce sujet... Sois fort et ferme et

reÂ jouis ton aÃ me, chaque jour, aÁ nouveau pour ce que nous

avons meÂ riteÂ , Il nous a creÂ eÂ s pour Son honneur et nous a

seÂ pareÂ s de ceux qui se trompent aÁ tous les niveaux; en raison

du grand bruit et des obstacles placeÂ s devant ceux qui

veulent nous atteindre, nous comprenons combien de

bonteÂ s, D. omnipreÂ sent a eues pour nous: nous avons eÂ teÂ

sauveÂ s d'eÃ tre, comme eux, des opposants et des railleurs; s'Il

nous avait rapprocheÂ s de lui sans que nous soyons opposeÂ s aÁ

une telle lumieÁ re... et sans recevoir de nouveauteÂ de lui, cela

nous aurait suffi, et pour toutes les nouveauteÂ s, paroles, et

conversations que nous avons recË ues de lui, il nous faut dire
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que, si nous n'eÂ tions venus au monde que pour eÂ couter cela,

cela nous aurait suffi et aÁ plus forte raison...Veille aÁ reÂ jouir

ton aÃ me de ce que tu sais, qu'une telle lumieÁ re brille dans le

monde, et elle est aÁ ce point cacheÂ e et dissimuleÂ e de tous,

alors que pour nous elle eÂ tincelle, graÃ ce aÁ sa bonteÂ , et en tous

cas, nous ne sommes pas opposeÂ s aÁ lui, aÁ D. ne plaise.

Le fondement de la paix veÂ ritable qui est un remeÁ de

permanent pour le corps et pour l'aÃ me c'est lorsque l'on

n'est pas opposeÂ au point de veÂ riteÂ , cette lumieÁ re du Juste

veÂ ritable aupreÁ s de qui nous nous abritons toujours, car en

dehors de cela, il n'y a pas la moindre paix dans le monde; et

il y a, aÁ ce sujet beaucoup aÁ dire, au point que le rouleau du

parchemin ne suffirait pas. De meÃ me, notre MaõÃ tre nous a

reÂ veÂ leÂ qu'il est neÂ cessaire de supporter de l'amertume pour

avoir la paix veÂ ritable et si l'amertume atteint l'aÃ me... mais

la paix, la gueÂ rison, les deÂ livrances merveilleuses et toutes les

beÂ neÂ dictions... qui viennent par l'intermeÂ diaire d'un tel

homme complet adoucissent, reÂ parent tout et font la paix

entre les enfants d'IsraeÈ l et leur PeÁ re qui est au cieux et dans

tous les mondes et il n'est possible de recevoir cette paix

qu'avec l'amertume. Souviens-toi bien de ce qu'a dit notre

MaõÃ tre, son souvenir est une beÂ neÂ diction, avant qu'il ne

quitte ce monde: '' Az ich gaõÈ far aõÈ ch vos hot ir tzi , puisque

je vais devant vous, pourquoi vous inquieÁ ter? '' Et bien que

moi je sois tellement, tellement souilleÂ , malgreÂ cela, je ne

m'oppose pas aÁ cela, car c'est cela l'homme, apreÁ s une telle

querelle, de telles railleries et un tel deÂ sordre... tout ton

espoir et ta reÂ paration se font par son intermeÂ diaire.
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L'Ancien qui fait sortir les dix fleches.L'Ancien qui fait sortir les dix fleÁches.

« Les uns se fient aux chars, les autres aux chevaux... »

et notre aÃ me se reÂ jouit en D., elle est contente de sa

deÂ livrance; notre aÃ me, comme un oiseau, a eÂ teÂ sauveÂ e d'une

telle querelle sur le point de veÂ riteÂ .

Dans l'amertume de tes cris, tu eÂ voques des choses

extraordinaires qui n'ont jamais eÂ teÂ entendues, comment tu

te ranimes avec la force de l'Ancien qui peut faire sortir

toutes les fleÁ ches meÃ me apreÁ s qu'elles ont eÂ teÂ lanceÂ es... et

avec la force des dix sortes de meÂ lodies... c'est cela que je

deÂ sire, car c'est cela ta deÂ livrance, et ton deÂ sir. Ses paroles

saintes peÂ neÁ trent le coeur comme des fleÁ ches lanceÂ es par la

main d'un heÂ ros, et tu te ranimes graÃ ce aÁ elles, dans cette

obscuriteÂ profonde et ces teÂ neÁ bres, pour transformer la

tristesse et la meÂ lancolie en joie et alleÂ gresse.

Gloire aÁ D., nous avons, oui, nous avons sur qui nous

appuyer, quoi qu'il arrive, quoi qu'il arrive, car Sa bonteÂ est

extreÃ mement grande pour nous, du fait que nous avons eÂ teÂ

preÂ serveÂ s de nous opposer aÁ lui, aÁ D. ne plaise; deÁ s aÁ preÂ sent,

habitue-toi aÁ t'attacher aux livres de son enseignement saint

que D., dans Sa graÃ ce m'a permis de renouveler et qui sont

les livres de recueils de Halakhot. Etudie-les bien chaque

jour, aÁ chaque moment, et en particulier les Halakhot que

j'ai eÂ crites ces dernieÁ res anneÂ es et j'espeÁ re en D. qu'elles te

serviront beaucoup. Nous avons deÂ jaÁ parleÂ et nous nous

sommes beaucoup entretenus de la grande force de l'Ancien

en sainteteÂ , qui a dit lui-meÃ me que, meÃ me s'il faisait un
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grand peÂ cheÂ mentionneÂ dans la Torah, il ne tomberait pas

du tout et il serait apreÁ s cela, un homme cacher comme

auparavant; seulement, apreÁ s la transgression, il devrait se

repentir. Que Ta bonteÂ est preÂ cieuse, mon D., nous avons

entendu le conte de celui qui dit avoir dans les mains le

pouvoir de gueÂ rir la fille du Roi et de lui retirer toutes les

fleÁ ches. Toute cette gueÂ rison, c'est la joie qu'il lui procure,

au moyen des dix sortes de meÂ lodies. Heureux tu es de ne

pas t'opposer aÁ une telle merveille...

L'homme doit consideÂrer que le soleil se couche.

On doit bien graver, dans son coeur, la penseÂ e du jour

de la mort et du jour de l'enterrement, eÃ tre preÃ t et les

attendre aÁ chaque moment et aÁ chaque minute. Tous les

jours de l'homme sont compteÂ s, calculeÂ s et leur nombre est

fixeÂ aupreÁ s de D. beÂ ni soit-Il et toute heure passeÂ e sans que

'la bonne marchandise' ait eÂ teÂ acheteÂ e est une perte

deÂ finitive, une perte irreÂ cupeÂ rable, une perte et une

destruction de beÂ neÂ fice eÂ pouvantable et extraordinaire,

que l'oeil n'a pas vu... et que l'homme aurait pu acqueÂ rir

pendant ce temps-laÁ ; il faut se deÂ peÃ cher et eÃ tre extreÃ mement

zeÂ leÂ pour revenir vers D. beÂ ni soit-Il.

Tu deÂ sires et bruÃ les au fond de ton coeur dans le secret

de ton coeur. Il faut deÂ velopper ton esprit, approfondir ta
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penseÂ e et que ton esprit se promeÁ ne, s'eÂ tende et vole dans la

sainteteÂ de la connaissance du Juste qui est l'essence de la

reÂ paration.

L'impureteÂ veut, aÁ D. ne plaise, cacher et dissimuler

compleÁ tement la lumieÁ re de D. beÂ ni soit-Il,. L'homme doit,

tout le temps, consideÂ rer que le jour deÂ cline, que le soleil se

couche et deÂ cline et il doit en eÃ tre ainsi, pour tous ses jours

qui sont comme une ombre qui passe et en particulier quand

il voit et comprend ce qui a eÂ teÂ fait avec lui; il voit que la

connaissance qui correspond aÁ la lumieÁ re du soleil, le quitte

aÁ cause de la multiplication de ses peÂ cheÂ s... avant que le jour

ne deÂ cline, avant que le soleil ne se couche, lorsque le jour

commence aÁ s'obscurcir et aÁ finir...

A tout homme, ouÁ qu'il soit dans le monde, meÃ me

celui qui est extreÃ mement eÂ loigneÂ , et jusque dans l'abõÃme,

meÃ me laÁ , parvient la reÂ paration, preÂ ciseÂ ment parce qu'il est

descendu dans des endroits bas et treÁ s eÂ loigneÂ s; et plus il est

descendu et s'est eÂ loigneÂ , lorsqu'il va meÂ riter de se raffermir

avec la force du Juste veÂ ritable pour remonter de laÁ , et plus

des reÂ cipients merveilleux sont ameÂ nageÂ s pour recevoir une

lumieÁ re nouvelle, merveilleuse et encore plus extraordinaire.

En effet, le Juste veÂ ritable, grand et redoutable, qui n'a

jamais gouÃ teÂ au plus petit peÂ cheÂ , aÁ D. ne plaise, descend

intentionnellement dans les endroits loin de la sainteteÂ et

extreÃ mement bas, afin d'en remonter les aÃ mes, les amener aÁ

se repentir et avec la force de ce Juste, il y a un espoir, pour

quiconque se saisit de lui, de remonter du plus profond de sa

chute aÁ un niveau supeÂ rieur...
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Le propre du juif, connaõtre la Torah.Le propre du juif, connaõÃtre la Torah.

Il faut soumettre l'esprit bestial qui est du niveau de la

science de la nature, et qui correspond aÁ la sottise, aÁ la beÃ te

qui n'a pas de savoir, face aÁ la sagesse de la Torah qui est le

fondement de la sagesse veÂ ritable et qui est du niveau de

l'homme.

Les philosophies eÂ trangeÁ res face aÁ la sagesse de la

Torah, c'est la beÃ te face aÁ l'homme; c'est pourquoi les

enfants d'IsraeÈ l qui sont lieÂ s aÁ la Torah sont appeleÂ s

hommes mais les autres peuples de la terre qui s'occupent

des sciences eÂ trangeÁ res que sont les sciences de la nature,

sont appeleÂ s beÃ tes.

Toutes les beÃ tes sauvages et domestiques, les oiseaux et

les autres animaux qui n'ont pas la connaissance de

l'homme, sont tous du niveau des sciences de la nature, ce

qui correspond aÁ la bestialiteÂ et aÁ la sottise, car le rempart

chez l'homme c'est la connaissance qui est la Torah, car

seule la sagesse de la Torah repreÂ sente la sagesse et la

connaissance veÂ ritables et toutes les autres sciences eÂ tran-

geÁ res des savants de la nature, sont toutes sottises totales, et

sont du niveau de la bestialiteÂ face aÁ la sagesse de la Torah.

L'essence de la vie, c'est la sagesse comme il est eÂ crit :

« la sagesse donne la vie aÁ ceux qui la posseÁ dent » et la vie

de sainteteÂ , qui correspond aÁ la vie de l'homme, c'est le

niveau des sagesses de la Torah, et la vitaliteÂ animale est du

niveau de la science de la nature ».
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Le corps et l'aÃ me correspondent respectivement aux

sciences eÂ trangeÁ res et aÁ la sagesse de la Torah car les sciences

eÂ trangeÁ res, c'est-aÁ -dire les sciences de la nature, correspon-

dent au corps animal, aÁ la sottise, face aÁ la sagesse de la

Torah qui est eÂ quivalente aÁ l'aÃ me, niveau de l'homme,

niveau de la connaissance, la connaissance veÂ ritable et il faut

que chacun soumette le corps et la matieÁ re aÁ l'aÃ me, c'est-aÁ -

dire, soumette et annule la science de la nature devant la

sagesse de la Torah et rattache tout aÁ la sainte Torah..

L'homme a la force de soumettre la nature

Tu as un coeur fort et puissant pour t'habiller d'un

esprit vigoureux et mener le combat de D. afin de soumettre

et deÂ truire la racine de la souillure du mensonge, de l'heÂ reÂ sie

et des croyances mensongeÁ res et faire connaõÃ tre la lumieÁ re

du Juste veÂ ritable dans le monde afin de deÂ truire la souillure

du mensonge.

Comme des oiseaux pris au pieÁ ge, comme des poissons

dans un filet, sont les aÃ mes opprimeÂ es. Le Juste sauve les

aÃ mes opprimeÂ es et saintes, des beÃ tes sauvages, afin qu'elles

ne soient pas leurs captives, aÁ D. ne plaise.

GraÃ ce au Juste, ceux qui sont treÁ s loin viennent et se

rapprochent de D. beÂ ni soit-Il, et par cela la gloire de D. est
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eÂ leveÂ e et rehausseÂ e; c'est cela l'essentiel de Sa gloire, lorsque

les gens les plus eÂ loigneÂ s se rapprochent de Lui.

GraÃ ce aÁ la Torah de bonteÂ du Juste, le sage veÂ ritable,

ceux qui sont treÁ s loin viennent et se rapprochent de D. beÂ ni

soit-Il.

( il sauve) les aÃ mes opprimeÂ es des beÃ tes sauvages, des

pieÁ ges et des filets et de toutes les mauvaises situations

devant lesquelles il aurait eÂ teÂ impossible de tenir, mais, D.

beÂ ni soit-Il, est plus fort que tout, Il a fait avec nous des

miracles et des merveilles, grands et extraordinaires, et Il

aide et assiste le Juste pour soumettre « l'eÂ corce » d'Aman le

meÂ chant et toute la descendance de Amalek et pour le faire

tomber, lui et sa descendance dans tout endroit ouÁ

l'impureteÂ se renforce aÁ l'extreÃ me. Il est certain qu'il y a laÁ

une sainteteÂ cacheÂ e, dissimuleÂ e et secreÁ te, une sainteteÂ

extreÃ mement eÂ leveÂ e, pour soumettre l'impureteÂ et cette

eÂ corce. Crois-moi et sache que, chaque jour et chaque

instant, dans tout endroit, nous avons encore la force, quoi

que nous soyons, de nous renforcer partout ouÁ il faut se

renforcer, en ce meÃ me jour et preÂ ciseÂ ment en ce lieu.

L'homme a en lui la force d'annuler en lui-meÃ me, le

domaine de la mort, soumettre le corps et la matieÁ re qui

correspondent aÁ la mort.

298



Tout homme peut revenir de tous ses peÂcheÂs.

Tout homme peut, meÃ me s'il a commis tous les peÂ cheÂ s

mentionneÂ s dans la Torah, aÁ D. ne plaise, faire venir sur lui

la sainteteÂ de la lumieÁ re de la connaissance pour connaõÃ tre,

reconnaõÃ tre et croire en D. beÂ ni soit-Il, revenir aÁ Lui et

reÂ parer, de manieÁ re parfaite, les souillures causeÂ es par toutes

les transgressions, car le Juste veÂ ritable proteÁ ge, meÃ me

maintenant, tout peÂ cheur.

L'essentiel de la dernieÁ re deÂ livrance que nous atten-

dons, se fera uniquement par l'intermeÂ diaire du Juste

veÂ ritable, du niveau de MoõÈ se le Messie, qui fait venir la

lumieÁ re de la connaissance sur tout homme, meÃ me s'il a

commis toutes les transgressions de la Torah, des milliers de

fois, aÁ D. ne plaise, pour connaõÃ tre, reconnaõÃ tre et croire en

D. beÂ ni soit-Il, revenir aÁ Lui et reÂ parer, de manieÁ re parfaite,

la souillure causeÂ e par tous ses peÂ cheÂ s, mais lui meÃ me est

treÁ s cacheÂ et dissimuleÂ , dans beaucoup d'endroits cacheÂ s qui

sont eux-meÃ mes cacheÂ s.

Le Juste est l'honneur, la beaute, l'ornement...Le Juste est l'honneur, la beauteÂ, l'ornement...

L'essentiel, c'est le Juste veÂ ritable, qui est l'ornement,

la graÃ ce et la beauteÂ du monde entier et qui correspond aÁ ce

que dit le verset: « comme elle se dresse, magnifique, la joie

de toute la terre » qui s'eÂ leÁ ve et pousse aÁ partir des sources.
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Sache, mon freÁ re, qu'il y a un Juste veÂ ritable qui est

l'honneur, la beauteÂ , l'ornement et la graÃ ce du monde entier

et lorsque ce Juste qui est la beauteÂ et l'ornement de tout le

monde sera connu et grandi dans le monde, alors les yeux du

monde s'ouvriront et toute personne qui s'inclura dans la

graÃ ce veÂ ritable de ce Juste, graÃ ce et beauteÂ de ce monde,

c'est-aÁ -dire, qui se rapproche de lui et s'inclut en lui, ses yeux

s'ouvriront et elle pourra voir et consideÂ rer toutes les

qualiteÂ s, la facË on dont elle s'en saisit, et elle pourra aussi

voir et consideÂ rer la grandeur de D. et examiner le monde

par le fait que ses yeux se seront ouverts par le deÂ voilement

de l'ornement du Juste veÂ ritable; lorsque ce Juste sera reÂ veÂ leÂ ,

grandi et connu, et que son nom sera grandi dans le monde,

alors le nom de D. beÂ ni soit-Il sera grandi, et plus le nom du

Juste sera grandi, plus celui de D. sera grandi, si l'on peut

dire, car le nom du Juste habille et s'associe au nom de D. et

lorsque seront deÂ voileÂ s l'ornement et la beauteÂ du Juste

veÂ ritable et que sera grandi son nom, il y aura la grandeur

du Nom de D. beÂ ni soit-Il, si l'on peut dire, et c'est graÃ ce aÁ

cela que sont geÂ neÂ reÂ s l'esprit et la vue dans sa force et que

s'ouvrent les yeux des enfants d'IsraeÈ l et alors, il y a dans le

monde un proprieÂ taire qui surveille le monde, ce qui

correspond au chef de la maison qui renforce l'entretien

de la maison car, la reÂ paration du monde se fait graÃ ce aÁ cela.

Mais il existe, aÁ D. ne plaise, vraiment l'inverse, quand

se renforcent et grandissent les ceÂ leÂ briteÂ s du mensonge. C'est

ce que l'on trouve dans le mot « BeÂ reÂ chit » (au commence-

ment); ces lettres constituent les mots de Roch BaõÈ t (le chef

de la maison) c'est-aÁ -dire le proprieÂ taire, car ce Juste est le
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maõÃ tre du monde, il surveille le monde et renforce le controÃ le

de la maison; c'est cela les lettres de BeÂ reÂ chit qui forment

aussi les mots de ReÂ chit BaõÈ t, leÂ eÂ neÂ kol IsraeÈ l (la teÃ te de la

maison, aux yeux de tous les enfants d'IsraeÈ l), c'est-aÁ -dire,

que le Juste est l'ornement du monde; les TeÂ filin, l'esprit,

sont appeleÂ s ornement et c'est par lui que les yeux de tous les

enfants d'IsraeÈ l s'ouvrent.

Le monde n'a aucun espoir sans le Juste.

Tu as mis ton esprit et ton coeur, et ainsi, chacun doit

faire de grands efforts pour se rapprocher du Juste veÂ ritable,

preÂ ciseÂ ment, et ne pas se contenter des livres qui existent

deÂ jaÁ , qui purifient la foi aÁ chaque moment, selon la pureteÂ

neÂ cessaire aÁ la geÂ neÂ ration chaque jour, aÁ nouveau, et ne pas

se contenter des livres des propheÁ tes et des Justes qu'il y a

deÂ jaÁ ; il faut se rapprocher de lui preÂ ciseÂ ment, mais le Satan

jalouse beaucoup ce Juste et il se renforce aÁ chaque

geÂ neÂ ration pour eÂ loigner le monde de lui par un grand

nombre de questions et par les querelles qu'il deÂ veloppe

contre lui; c'est pourquoi, il faut chercher et demander

beaucoup ce Juste veÂ ritable.

La Torah et les commandements sont la lumieÁ re et la

lampe qui nous eÂ clairent le chemin pour demander et

trouver le Juste veÂ ritable car c'est avec le Juste que l'on
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arrive aÁ la foi; il est aÁ un niveau tellement eÂ leveÂ qu'il a la

force d'obtenir le son de la meÂ lodie qui se reÂ veillera plus tard

et graÃ ce aÁ elle, il a la force de reÂ primander les enfants

d'IsraeÈ l et la voix de sa reÂ primande correspond au son de la

meÂ lodie qui se reÂ veillera plus tard, par l'intermeÂ diaire du

Messie, notre Juste.

Le Juste veÂ ritable maintient le monde et enseigne,

toujours, la marche du monde; il fait venir la foi dans le

monde et montre aÁ ces geÂ neÂ rations et aÁ toutes les

geÂ neÂ rations futures le chemin aÁ emprunter; il purifie et

nettoie le monde chaque fois des scories et des deÂ chets

jusqu'aÁ ce qu'il acheÁ ve la purification de manieÁ re merveil-

leuse, de la manieÁ re la plus parfaite, comme cela sera

vraiment plus tard au moment ouÁ D. beÂ ni soit-Il, deÂ voilera

la lumieÁ re de la Torah 'Attica Stimaa' du Juste veÂ ritable, au

moment du dernier terme, par l'intermeÂ diaire du Messie

notre Juste et graÃ ce aÁ cela, on n'annulera plus et on ne

transgressera plus jamais la Torah et le monde sera reÂ pareÂ

totalement.

Le monde ne peut avoir de reÂ paration et d'espoir, en

aucune manieÁ re, sans le rapprochement et le rattachement

au Juste veÂ ritable; mais le mensonge se deÂ veloppe et

obscurcit tellement que l'on ne voit pas du tout la veÂ riteÂ ,

c'est comme si elle n'existait pas dans le monde.

Il y a des lumieÁ res qui eÂ clairent et des lumieÁ res qui

bruÃ lent, et les unes eÂ tant opposeÂ es aux autres. Lorsque les

lumieÁ res qui eÂ clairent augmentent alors celles qui bruÃ lent
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diminuent et aÁ l'opposeÂ , aÁ D. ne plaise, lorsque les lumieÁ res

qui eÂ clairent disparaissent, alors celles qui bruÃ lent se

deÂ veloppent. Les lumieÁ res qui eÂ clairent correspondent aÁ la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable.

La haine et la provocation de « l'eÂ corce de Amalek »

sont destineÂ es essentiellement aÁ cacher et dissimuler la

lumieÁ re du Juste veÂ ritable qui correspond au Nom de D. et

qui est la fin du dernier exil.

A la fin de ce dernier exil amer de nos geÂ neÂ rations, qui

est la fin du dernier terme ouÁ nous sommes tombeÂ s de

manieÁ re eÂ tonnante et ouÁ chacun est tombeÂ laÁ ouÁ il est,

comme chacun le sait en lui-meÃ me, si ce n'est D. qui est avec

nous et qui fait venir sur nous, meÃ me maintenant, au niveau

extreÃ mement bas de notre chute et de notre exil, une clarteÂ

merveilleuse ameneÂ e par le Juste veÂ ritable, dans le grand

secret du Juste veÂ ritable, qui est l'esprit du Messie et qui est

l'essentiel de la reÂ paration du monde, aÁ la fin de ce dernier

terme, si ce n'est cela, nous serions deÂ jaÁ perdus dans nos

probleÁ mes, chacun dans les siens.

Le Juste avec qui tout se transforme en bien.

De graÃ ce, mon fils, charme de mon coeur, examine

bien ton but et renforce-toi dans la Torah de D. pour

garder, faire et reÂ aliser toutes les paroles de la Torah.
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Souviens-toi bien de toutes les paroles de sainteteÂ de la

Torah, de la prieÁ re, des meÂ lodies, des danses dans la joie et

en particulier le Chabbat et les jours de feÃ tes que tu as vues

chez moi, dans ma maison, et si ce n'est maintenant, ce sera

quand? En effet, nos jours passent comme une ombre et le

temps va et gronde et il ne te reste que ce que tu prends

chaque jour, des points positifs de Torah, de prieÁ re et de

bonnes actions. Ne te deÂ courage pour rien au monde et ainsi

tu reÂ ussiras et agiras avec intelligence.

De graÃ ce, mon fils, aussi cher que mon aÃ me, sois fort et

ferme de tout ton possible, pour bien meÂ diter chaque fois les

livres de notre MaõÃ tre qui se trouvent chez ton gendre. Quel

grand plaisir j'ai eu en apprenant que tu as pris sur ton

temps, une heure chaque jour, pour eÂ tudier les livres de

notre MaõÃ tre. Je me suis eÂ normeÂ ment reÂ joui de ce que tu

m'as eÂ crit que tu es joyeux. Nos jours sur terre sont comme

une ombre, le jour est court et le travail important et si ce

n'est maintenant, ce sera quand? Sois fort et ferme mon fils,

de tout ton possible, pour aller dans le chemin droit et vrai.

Le MaõÃ tre de la bonteÂ et de la miseÂ ricorde te conduira

dans le chemin droit vers le point de pure veÂ riteÂ qui

repreÂ sente le repos et l'heÂ ritage, sans fin ni limite. Souviens-

toi bien de toutes les choses, des processus et des bonteÂ s que

tu as vues de tes yeux sur le deÂ voilement de la grandeur du

Juste, lumieÁ re nouvelle des merveilles. Sois fort et ferme

pour bien meÂ diter chaque fois, les paroles de notre MaõÃ tre

extraordinaire, son souvenir est une beÂ neÂ diction; de toute ta

force prends un moment chaque jour afin de meÂ diter les
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paroles de notre MaõÃ tre et t'efforcer de t'occuper de toute ta

force de ses affaires saintes et si ce n'est pas maintenant, ce

sera quand? Le temps s'en va et gronde, et nos jours sont

comme une ombre qui passe et il ne te reste que la veÂ riteÂ que

tu as mise dans ton coeur. Et si cependant, la veÂ riteÂ est jeteÂ e

aÁ terre, ne te deÂ courage pas, pour rien au monde. Sois fort et

ferme pour reÂ jouir ton aÃ me de tout ton possible et aie

confiance en D., car Il ne t'abandonnera pas et la

miseÂ ricorde de D. t'atteindra aÁ toi aussi, aÁ chaque moment.

D. beÂ ni soit-Il fait des merveilles nouvelles, des merveilles

eÂ tonnantes aÁ chaque moment, et il y a un Juste extra-

ordinaire, par lequel tout se transforme en bien; si tu ne

peux comprendre cela, en tous cas crois-le, tu connais un

peu, quant au reste crois-le avec une foi totale.

C'est pour nous, un meÂ rite et une deÂ livrance grande et

eÂ ternelle, d'avoir meÂ riteÂ d'eÃ tre dans le lot de notre MaõÃ tre

redoutable et extreÃ mement eÂ leveÂ qui... Et beÂ ni soit D. qui

nous a seÂ pareÂ s de ceux qui se trompent, qui s'opposent aÁ un

tel point de veÂ riteÂ , c'est la consolation aÁ nos probleÁ mes, c'est

notre joie, et avec cela, tu as de quoi reÂ jouir ton aÃ me, dans

tout ce que tu traverses. Il nous a deÂ jaÁ assureÂ , la nuit qui a

preÂ ceÂ deÂ son deÂ part extraordinaire, qu'il allait devant nous et

que n'avions pas aÁ nous soucier. Fais bien attention,

consideÁ re et comprends treÁ s bien chacune des paroles de

notre MaõÃ tre, de meÂ moire beÂ nie, car elles sont comme une

lettre eÂ crite aÁ son ami et son eÂ leÁ ve. J'espeÁ re t'eÂ crire chaque

fois des paroles de veÂ riteÂ , ce que D. mettra sous ma plume

car toutes les paroles jaillissent de notre MaõÃ tre saint, de

meÂ moire beÂ nie.
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La stature de la foi.

J'entends dans tous les mondes de grands cris de

louanges, car tu as meÂ riteÂ de sanctifier D. aux yeux de tout

le monde, aÁ chaque fois, dans tous tes voyages et tes

rencontres avec les rois et les grands des peuples. Sache et

sois convaincu que la venue de ton aÃ me dans ce monde eÂ tait

uniquement destineÂ e aÁ glorifier et faire connaõÃ tre dans le

monde le Juste veÂ ritable qui soumet et annule la connais-

sance des savants de la nature; c'est de laÁ que vient tout

l'atheÂ isme et l'heÂ reÂ sie. Il deÂ voile et eÂ claire la connaissance

sainte de la foi en la Providence qui est au-dessus de la

nature et construit de manieÁ re parfaite la stature de la foi

jusqu'aÁ son acheÁ vement total, pour que toutes les creÂ atures

voient et reconnaissent D., car D. est le CreÂ ateur qui

gouverne, domine et dirige tout selon Sa volonteÂ . Tout

deÂ pend de Sa Providence uniquement, et l'essentiel, c'est

aussi que tu as meÂ riteÂ d'eÃ tre PreÂ sident d'IsraeÈ l, uniquement

pour le bien du monde, afin que tu aies davantage de force

pour servir le Juste qui est le roi veÂ ritable, roi d'IsraeÈ l de

geÂ neÂ ration en geÂ neÂ ration, qui vit aÁ jamais, pour deÂ voiler et

faire connaõÃ tre la grandeur des merveilles de sa force

redoutable et de sa sagesse extraordinaire graÃ ce auxquelles

le monde sera reÂ pareÂ de manieÁ re parfaite.

Mon freÁ re, mon cher, il faut bien nous garder de

l'alteÂ ration de l'amitieÂ et de la seÂ paration des coeurs, aÁ D. ne

plaise; il faut seulement augmenter, deÂ velopper et grandir

l'amitieÂ et l'union entre nous, que cela fasse comme un seul

corps, que nous puissions nous unir et nous associer
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toujours de sorte que graÃ ce aÁ nous, grandisse et se deÂ veloppe

beaucoup et jusqu'aÁ l'infini, la construction des maisons

merveilleuses du Juste veÂ ritable jusqu'aÁ ce que tous les

enfants d'IsraeÈ l se rassemblent et se reÂ unissent pour y entrer

et meÃ me ceux qui dorment dehors et ceux qui se roulent

dans la fange et la boue, se reÂ unissent, et meÃ me les autres

peuples du monde se rassembleront et entreront dans ses

maisons, c'est de cela que deÂ pend la deÂ livrance totale, apreÁ s

laquelle il n'y aura pas d'autre exil.

PrieÁre pour faire partie de l'assembleÂe du Juste.

Avec l'aide de D. qui est le premier bien pour la

creÂ ature. MaõÃ tre du monde, fais-nous meÂ riter de faire partie

de l'assembleÂ e sainte qui se reÂ unit chaque anneÂ e chez le Juste

veÂ ritable aÁ Roch Hachana, qui est essentiellement le

moment du rassemblement; que nous meÂ ritions graÃ ce aÁ cela

de commencer aÁ nous repentir totalement, de briser nos

coeurs et de nous soumettre vraiment aÁ D. beÂ ni soit-Il, de

nous repentir de toutes nos fautes, transgressions et peÂ cheÂ s

commis volontairement et involontairement, MaõÃ tre du

monde, Tu sais Toi, la miseÂ ricorde qu'Il me faut, j'ai vieilli

et je n'ai pas encore meÂ riteÂ , je n'ai pas commenceÂ aÁ faire Ta

volonteÂ vraiment, pas meÃ me pendant les jours redoutables,

les jours de repentir.
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D. est laÁ , le Juste nous deÂlivrera.

Notre MaõÃ tre a crieÂ d'une voix profonde et forte: '' alt

tor men nit zaõÈ ne, il est interdit d'eÃ tre vieux. Il faut

uniquement recommencer chaque fois, comme si c'est

aujourd'hui la date de notre naissance, car il n'y a pas de

limite aÁ la provocation du Satan qui veut deÂ truire et

arracher l'homme compleÁ tement.

BeÂ ni soit D. qui a eu pitieÂ de nous dans cette

geÂ neÂ ration faible; de notre geÂ neÂ ration il a eÂ teÂ dit, elle

tombera de manieÁ re stupeÂ fiante, et elle n'aura pas d'aide,

comme on voit ce qui est fait dans le monde, les mauvaises

actions faites sous le soleil, en ces temps. Il nous appartient

de remercier, de louer, de glorifier toujours, D. beÂ ni soit-Il,

qui a eu pitieÂ de nous et nous a donneÂ une telle lumieÁ re

sainte et nouvelle, extraordinaire et eÂ leveÂ e; Il a fait et Il fait

pour nous de tels miracles, si merveilleux. Heureux nous

sommes d'avoir meÂ riteÂ de nous abriter et de trouver refuge aÁ

l'ombre protectrice du Juste. Ils ne seront pas coupables,

tous ceux qui se mettront sous sa protection. Il est certain

que ton deÂ sir puissant pour la veÂ riteÂ a entraõÃ neÂ que tu

meÂ rites de connaõÃ tre le Juste, preÂ ciseÂ ment aÁ cause de ton

amour fort et ton deÂ sir puissant.

Mes yeux sont leveÂ s au ciel jusqu'aÁ ce que D. dans Sa

miseÂ ricorde, ouvre mes leÁ vres et permette aÁ mon coeur et aÁ

mon esprit d'exposer mon discours devant Lui beÂ ni soit-Il,

pour les malheurs et les peines que nous subissons de la part

de nos ennemis; pour nous et pour le fideÁ le de Sa maison sur

308



lequel nous nous appuyons, qu'Il agisse dans sa miseÂ ricorde

et sauve son peuple IsraeÈ l de leurs mains; qu'Il fasse pour

nous des bonteÂ s merveilleuses et des deÂ livrances nouvelles

pour les soumettre, les briser comme un tesson casseÂ , et nous

nous reÂ jouirons et nous serons heureux de Sa deÂ livrance. D.

beÂ ni soit-Il, renforcera notre coeur pour avoir confiance en

Lui et ils ne pourront pas nous effrayer, pendant ce moment

de malheur provisoire. Car D. est avec nous, et Il nous a fait

savoir par l'intermeÂ diaire du Juste veÂ ritable la veÂ riteÂ , que

meÃ me, meÃ me......tels que nous sommes dans nos geÂ neÂ ra-

tions, D. est encore avec nous et jamais Il ne nous rejettera.

EspeÁ re en D. car Il ne nous abandonnera jamais. A D. la

deÂ livrance et l'espoir; qu'Il commence deÁ s aÁ preÂ sent aÁ nous

deÂ livrer compleÁ tement.

N'ayons pas peur, D. est avec nous.

Dans Sa grande bonteÂ , Il nous a sauveÂ s jusqu'aÁ

preÂ sent, et en Sa bonteÂ nous espeÂ rons qu'Il nous sauvera

toujours, toujours. Chaque jour, ils (nos ennemis) se

tiennent fermes mais D. beÂ ni soit-Il nous sauve de leurs

mains. Il est interdit d'eÃ tre paresseux et deÂ courageÂ , il faut

eÃ tre courageux, zeÂ leÂ , fort et ferme dans son esprit pour voir

et comprendre les signes que le Juste nous adresse, chaque

jour et aÁ chaque moment, ce sont des signes saints car D. est

encore chez nous, avec nous, preÁ s de nous et Il nous renforce

309



d'une manieÁ re merveilleuse, sans mesure, pour que nous

n'ayons ni crainte, ni peur et que nous ne soyons pas

effrayeÂ s du tout, oui D. est avec nous toujours, dans tout ce

que nous traversons; D. n'abandonnera pas son peuple,

pour Son grand Nom.

Toute parole qui est sortie de la bouche de notre

MaõÃ tre redoutable, le fleuve jaillissant, monte jusqu'aÁ l'infini

et descend jusqu'aux abõÃmes, pour eÂ lever et remonter meÃ me

tous ceux qui sont loin, qui se sont eÂ loigneÂ s de la Torah, et

sont descendus compleÁ tement de la Torah, aÁ un niveau au

delaÁ duquel il n'y a rien; meÃ me tous ces gens laÁ sont toucheÂ s

par sa miseÂ ricorde.

Avec l'aide de D., le Juste finira tout selon sa volonte.Avec l'aide de D., le Juste finira tout selon sa volonteÂ.

... dans cette geÂ neÂ ration pour les reÂ veiller, les stimuler

et les reÂ jouir; heureux nous sommes, heureuses sont nos

oreilles, heureux sont nos yeux et notre coeur qui ont vu,

entendu et compris tout cela. Il y a encore pour nous, tout le

bien veÂ ritable et eÂ ternel, preÂ sent et futur.

Cela vient de D. que je t'eÂ crive ces paroles de veÂ riteÂ ,

qui me raniment aÁ moi aussi, maintenant, beaucoup. Si nous

y preÃ tons attention, les poils de notre chair se heÂ risseront;

mon freÁ re, mon ami, cher aÁ mon coeur, splendeur de mon
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coeur et de mon aÃ me, heureuses sont tes oreilles et heureux

sont tes yeux et ton coeur, d'avoir meÂ riteÂ de voir, d'entendre

et de comprendre tout cela. Il nous appartient de nous

renforcer pour demander, examiner, deÂ sirer, chercher dans

des cachettes tout aÁ fait impeÂ neÂ trables et de nous rattacher

pour faire sortir vers la lumieÁ re veÂ ritable, tous les enfants

d'IsraeÈ l, avec le mysteÁ re et le secret de la lumieÁ re du Juste, le

Juste veÂ ritable, le fleuve jaillissant cacheÂ dans un endroit

tout aÁ fait impeÂ neÂ trable.

Veille aÁ bien reÂ jouir ton aÃ me, chaque jour, pour avoir

meÂ riteÂ de connaõÃ tre une telle lumieÁ re de veÂ riteÂ ; si nous

n'eÂ tions venus au monde que pour entendre une seule

parole, cela nous aurait suffi, et aÁ plus forte raison pour

chaque enseignement et chaque conte. Par l'intermeÂ diaire du

Juste, D. beÂ ni soit-Il acheÁ vera pour nous, selon sa volonteÂ ,

comme il a dit: J'ai accompli et j'accomplirai, j'ai gagneÂ et je

gagnerai »; jusqu'aÁ ce que nous revenions tous vers D. beÂ ni

soit-Il vraiment et tout se transformera en bien, car D. est

grand et aÁ Sa grandeur il n'y a pas de limite.

A cause de la faiblesse de mon corps, que D. t'en

preÂ serve, il m'est treÁ s difficile d'eÂ crire, mais je sais et

comprends ton deÂ sir puissant de paroles de veÂ riteÂ , extra-

ordinaires et tout aÁ fait merveilleuses du fleuve jaillissant,

dont tes oreilles, tes yeux et ton coeur entendent et voient la

lumieÁ re veÂ ritable et nouvelle, mais aÁ cause du grand nombre

de souffrances et des douleurs sans fin qui m'entourent, aÁ

cause de mes nombreux peÂ cheÂ s, il ne m'a pas eÂ teÂ donneÂ de

venir avec des eÂ crits comme il convient et comme il faut
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faire. Toutes ces anneÂ es de vieillesse se sont empareÂ es de moi

avec force, ma vigueur et mon esprit sont faibles et

diminueÂ s. En plus des maladies, des douleurs et des maux

sans nombre qui sont attacheÂ s aÁ moi et qui m'entourent, que

D. t'en preÂ serve, mes peÂ cheÂ s nombreux ne m'ont pas permis

de venir avec des eÂ crits comme il convient; cependant si les

corps sont eÂ loigneÂ s, nos aÃ mes sont treÁ s proches car nous

sommes lieÂ s ensemble, dans une seule union aÁ la racine de

l'aÃ me du dirigeant, le sage veÂ ritable.
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